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Dix millions de francs environ om dis 
* comptabilités parallèles. Le trésorier a“ h Er 
Mais, à droite comme à gauche, on se tait. 
PAGE 13 


La «guerre des campsy à Beyrouth 






Le pd robe 
tk lutte continuera» 


M his Séguin redoute 
June augmentation du chômage 



































































: | Plusieurs ii S de Alors que le gouvernement sera jugé en grande partie 
‘Polonais ont miliers. le\ - M. Chirac l’a souvent répété — sur les résultats de la Les affrontements entre la milice chiüte Amal et les 
dimanche 1e juin, pour pro- lutte contre le chômage, M. Philippe Séguin, ministre des Palestiniens prennent de Pampleur. 


affaires sociales et de l'emploi, a PP affirmé, le dimanche 
1 juin au Club de la presse d'Europe 1, qu’il <ne serait 
pas étonné que les prochains mois se traduisent par une 
augmentation non négligeable du nombre de demandeurs 
d'emploi». 

Les mauvais indicateurs et notamment la trop faible 
reprise des investissements expliquent sans doute une 
amorosité qui touche désormais l'ensemble de l’activité 
économique. Mais, politique oblige, M. Séguin en rend 
aussi Fe rommhls 1 les socialistes et leur «obstruction», qui 


tester contre l'arrestation 
| de Zbigniew Bujak, respon- 
sable clandestin de Solida- 
rité, qui échappait à la 
| police quatre ans ei 
demi. Les principales mani- 
festations ont eu lieu à Var- 
sovie, Cracovie, Gdansk .et 
Wroclaw. Elles n'ont pas 
donné lieu à des incidents 
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Un plan quinquennal pour l'Afrique 
L'Assemblée générale de ONU a adopté un 
de rédresenent économique, mais uns engagements 
financiers précis de la part des pays développés. 
PAGE 4 

















fait que le Parlement n’a voté aucune loi depuis deux mois, 
En D em ma 5 Le Monde 
Cité par P. a ———— 
cal Ja ES SE _. JENE SAS PS fau MAS E. ÉCONOMIE 






JE NE LE SENS PAS, CE DOSSIER / 





— Echanges extérieurs et compétitivité industrielle. 

— Le contre-choc pétrolier en Arabie saoudite et 
en Algérie, 

— La chronique de Paul Fabra. 

Pages 39 à 42 




















Débats: Le sort des étrangers (2) @ Se Re 
(10 à 12) e Société (13 et 14) @ Communication (15) © Sports 
(16 et 17) @ Culture (18 et 18) @ Economie (44 à 47) 


Programmes des spectacles (20) @ Radio-télévision (21) 
informations services: Météorologie, Mots croisés, Loto (21 
et 22) @ Camet (22) @ Annonces classées (23 à 38) 


Mündial : un début décevant 


Les premières retransmissions télévisées du Mundial 
mexicain ont été techniquement décevantes. Tout comme 
la prestation de F EN 
courte victoire (1-0) aux amateurs canadiens. Mi 
anciens détenteurs de la Coupe du monde, les Brésiliens ei 
les Italiens n'ont guère fait mieux. 


{Lire page 16 les reportages de nos envoyés spéciaux.) 


Roland-Garros : seul Leconte... 




















































Le président Mais 1e veut Le bon on et du . 
: en RÉ el cuhés et des incertitudes qui ion "| Ayec Je Soviétique Chesnokov, <tombeur» de Wilander, 
Dee Ms) a Roma er np D Me Mitierrand lorsqu'il fat prneng ee eme | ooiless sont à la fète sur la terre battue grasse 
de Péconomée polonaise ni la décidé, un entretien en Es fai. La règle du jeu vue par de Roland-Garros, où, après l'abandon logique de 
dramatique d'une j M. Chirac n'a pas : sou Yannick Nouk ele défeite en Ling sets de Forge face à 


croissante es sur la forme (chacun 


grand respect au 
Présent), fermeté sur le fond. 
{Lire la suite page 10.) 


Mae 2pOR Vilas, Henri Leconte était lundi matin le dernier Français 
en compétition 
(Lire page 17.) 


L'ENFANT MOZART DANS SA CORRESPONDANCE 
L'ange ne le fut pas toujours. 


Pour la reste, il appréciera des 
rectifications de détail, quelques 
allègements, un ton plus actusl 
(quelques alourdisssments aussi}, 
par rapport à la traduction de Cur- 
zon, où Geneviève Geffray a bien dû 
cueillir quelques toumures. On peut 
lui reprocher de le taire, rl sedse) 
l'avoir fait : c'est la moindre des 









cocement mbres de la même épo- 
que. Sans doute n'avait, au fond, 
rien de très précis à écrire et jouait-il 
son rôle de frère taquin et toqué. 
Dans les lettres adressées par la 
suite à sa cousine d' les 


Même ceux qui n'ont pas vu le 
film de Milos Forman vous le 


SN et que com le mérite 


voyages successifs. 

On devine. chez Léopold, un 
homme organisé, pragmatique, 
ennemi des faux-semblants (la reli- 
giosité de façade le choque particu- 
Rèrement), abrupt par dédain des 
formules creuses, ne 





| Ce qui-est assigné à l'histoire n'êst plus une tâche de résarrec- 
“tion, c'est un travail de compréhension. Aussi, ce dictionnaire 
s'attache à faire l'inventaire des méthodes, des concepts, des objets, 






de sa sœur aînée {cs qu'on savait) y 















des domaines de l’histoire et de tout Pacquis historingraphique. RATS 
père. Wolfgang y ajoute parfois 
: enjoi la ruëmé, en itaben, de quelques lignes malicieuses en mai convaincu de la su de 
Vohone relié pleine toile sous jasqueste en couleurs à be eu a EN Tales sont, en sostécrphun à l'intention de 28 re avec l'ekdoge 
ie Colicrim “Grands Dicionneires® 704 pages - 300F ce domaine précis, deux « des révé.… sœur. Leur fantaisie dénote un Goût Cu. " 
lations » que le premier volume de prononcé pour l'absurde et les jeux GÉRARD CONDÉ 
LES LIVRES DES PUF QUESTIONNENT LE MONDE ; 





{Lire la suite page 18.} 
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LE SORT 
DES ÉTRANGERS 





La mise en œuvre du programme législatif et réglementaire co 


immigrés suscite les pires craintes chez Marc Brunschweiler. Il lui paraît très 
pus soutenue, notamment avec les pays africains. 


vraie réponse qu'est une coopération 
e s'inquiète du kaléidoscope culturel de la France. 


Sur un tout autre ton, Guy Hennebel. 


Une politique de Gribouille 
Des mesures restrictives qui ne répondent pas 


au défi de la démographie 
et de la paupérisation des peuples méditerranéens 


; E nouvelles ‘dispositions 
: législatives et réglemen- 
} 


taires ayant trait aux | 


séjoumant en France 
vont être ‘tapidément. mises en 
‘œuvre. Ces nouvelles dispositions 
sont toutes restrictives. Elles - 
concernent cinq points impor: 
tants : la révision du code de la 
nationalité ; l'établissement de 
visas d'entrée pour les ressortis- 
sants hors Communauté euro- 
péenne ; la modification des pro- 
Cédures de reconduite à lu 
frontière ; l'intensification des 
contrôles d'identité; le transfert. 
de la purs de l'Office français 
pour ugiés et Les apatrides 
(OFPRA). - 


Parmi ces dispositions, -cer- 
taines sont particulièrement dan. 
&ereuses, Prenons deux exemples :. 
le modification du code de la. 
nationalité et les reconduites à La 
frontière. Actuellement, le code 
de la nationalité repose sur ce 
qu'il est convenu d'appeler le 
droit du sang et le droit du sol : 
tout enfant né de parents français, 
est français; toute personne née 
sur le territoire de la République 
est automatiquement française. 
C'est ce dernier droit qui, dans le 
cadre du code de la nationalité, va 
être mis en cause. 


Le droit du sol est une tradition. 
républicaine séculaire, Cepen- 
dant, en vértu-de Is nouvelle dis. 
position, un jeune né de parents 
étrangers en France,. ayant 


séjourné jusqu’à l'âge de sa majo- ” 


rité sur notre territoire, peut se 
voir refuser Ja nationalité fran 
çaise par décision discriminatoire 
de l'administration. -Ainsi un 
jeune ayant vécu dix-huit ans en 
France, ayant donc dans. les faits 
acquis la culture française et s8 
langue, peut, demain, non seule- 
ment se voir refuser La nationalité 
française mais aussi, en-cas de 
délit mineur, être reconduit dans 
un pays qui lui est culturellement 
et linguistiquement totalement 
étranger. Cela constituerait une 
véritable peine de banissement 
pour un jeune ayant passé l'essen- 
tiel de sa vie ici. 

La procédure actuelle de recon- 
duite à la frontière est une prové- 





dure judiciaire, elle deviendra une . 


procédure administrative; là 
encore, il s 


criminatoire de l'administration." x 


positions ont, comme les autres, 


pour objet de lier la question de La . 


sécurité et celle des clandestins. 1 
s'agit de mesures de Gribouille, 
car elles ne prennent pas en 
compte l'ampleur des défis que 
poseront demain les mouvements 





agit purement et sim . 
plement d'accroître le : péuvoir did 3 





. par MARC 
- BRUNSCHWEILER {+} 
‘En fait, la volonté des pouvoirs 


permettra d'accélérer des mesures 
d'expulsion, et ces mesures ne 


. rédüiront pas de manière signifi- 


cative la population étrangère 
résidant dans notre pays, ce qui 
est techniquement et politique- 
ment impossible et serait éthique- 
ment inqualifiable. Mais, en fait, 
ce qui est plus grave encore, c'est 
que ces dispositions sont des dis- 
positions de Gribouille à vocation 
démagogique. Les vrais défis sont 
en effet ailleurs, et ils concernent 
directement les conditions de 


‘ développement des pays de La 


Méditerranée, notamment ceux 
du Maghreb et de l'Afrique. 





_ L'exemple de l'Algérie 


L'Aïgérie est un pays de plus 
de 20 millions d’habitants, dont 
plus de 60 % ant moins de 
trente ans. Qu'adviendra-t-il lors- 
que l'essentiel des classes d'âge 
actuellement scolarisées arrive- 
ront massivement sur Le marché 
de l'emploi, déjà pratiquement 
saturé ? Ne risquerons-nous pas 





le ppt de la ue 


ne fois qu'une telle jonc- 
tion s'opère, cela a une double 
conséquence : 


dans des positions radicales, tant 
religieuses que politiques ; 2) un 
accroissement de flux migratoires 
majoritairement clandestins. 


I en va de même pour beau- 
Coup d'autres pays qui sont à nos 
portes, par exemple l'Egypte. Si 
nous voulons nous préserver, ce 


qui est' légitime, de bouleverse 


ments sociaux, économiques, ce 
m'est pas en prenant quelques 


‘ mesures qui n'auront comme 


seule conséquence que de fragili- 
ser un peu plus les communautés 


étrangères en se voilant la face. 


par rapport aux vrais défis. 


Notre pays, dans le cadre de la 
Commansüté européenne, ne 
doit-il pas-d'abord, pour relever 


En fait, ces deux nouvéllés dis.” ur .défi, non pas fragiliser par 


démagogie la communauté étran- 


* gère de notre pays, mais décider 


use autre politique de coopération 
pour le développement des pays 
de la Méditerranée et de l'Afri- 
que? 


(*)_ Secrétaire général de la 
VE. 


En fait, gous assistons déjà À ce 
qui relève d'une véritable tragé- 
die. Lorsque le Haut Comité pour 
les réfugiés a êté institué par les 
Nations unies, il y avait environ 
deux millions de réfugiés. 
Aujourd'hui, douze à treize mil- 
lions d'hommes et de femmes sont 
sur les chemins de l'exil. 


L’exil est la conséquence 
directe des dictatures, des guerres 
civiles et de la faim. Des commu- 
nautés, voire des peuples entiers, 
seront poussés à la révolte. Là 
résident en fait les risques 
majeurs d’accroissement du terro- 
risme et des tensions politiques. 


J'ai vu moi-même les camps de 
Palestiniens près de Saïda et de 
Tyr, cernés par les armes automa- 
tiques de forces hastiles, J'ai vu le 
dénuement extrême de ces popu- 
lations civiles dans les camps. A 
quoi donc peuvent rêver, espérer, 
ces jeunes? Ils rêvent, et leur 
espérance 5e concrétise trop sou 
vent — cet cela est inévitable — 
dans une révolte et dans des 
actions terroristes. La répression 
comme seule démarche politique 
ne résoudra rien, elle ne fers 
qu'accroître les dangers. C'est 
pourquoi aujourd’hui la politique 
menée est d'abord un danger pour 
la France, car elle ne relève pas 
les vrais défis que provoquent les 
grands flux migratoires liés à la 
démographie et à la paupérisa- 
tion. 


Ï ne s'agit pas de faire de 
l’angélisme, mais de voir les 


- Choses en face. Le développement 


des peuples de La Méditerrannée 
et d'Afrique concerne directe- 
ment notre avenir et notre sécu- 


({ années, je n'ai pas 

cru à l'Europe. je 
n'ai pas souhaité l'Europe. » 
C'est par cet aveu que le géné- 
ral Etienne Copel entame le 
conclusion de son livre {a Puis- 
sance de Ja liberté — les 
chances d’une défense de 
l'Europe, — un ouvrage que la 
militant européen le plus 
engagé ne renierait pas et qui 
s'articule autour du problème 
de la défense de l'ouest de 
notre Vieux Continent. 


il part d’une idée simple : 









« LA PUISSANCE DE LA LIBERTÉ » 
du général Etienne Copel 





Croire à l’Europe 


ncernant les 
loin de la 


Ne transformez pas la France 
en « Etat-chrysanthème » ! 


Un multiculturalisme venimeux ferait peser 
de graves menaces sur l'unité française 


AISONS un rêve de démul- 
tplication. 

En tant que Français 
d'origine turque, je m'insurge 
contre les complaisances du gou- 
vernement français à l'égard des 
revendications arméniennes. 
Certes, nous ne sommes que 
150 000 en France, et pas tous 
encore naturalisés, mais notre 
démographie fera que bientôt 
nous serons plus nombreux que les 
300 000 Arméniens. 


En tant que Français d'origi 
juive. je m'insurge contre la sym- 
pathie que le gouvernement fran- 
çais témoigne trop souvent au 
monde arabe et je demande une 
fois encore la fermeture du 
bureau de l'organisation terroriste 
dite OLP à Peris. Nous ne 
sommes que 700 000 juifs en 
France, mais 60 % d'entre eux ont 
dû quitter des pays arabes inhos- 
pitaliers.…. 

En tant que Français d'origine 
arabe, je m'insurge contre les 
concessions trop fréquentes que le 
gouvernement français accorde à 
l'entité sioniste en Palestine occu- 
pée. Je proteste en particulier 
contre le fait que tous les prési- 
dentiables français éprouvent le 
besoin d'aller effectuer des dévo- 
tions politiques À Jérusalem avant 
les élections. Les juifs ne sont que 


500 000-en France, et non 
700 000 comme ils le prétendent, 
alors que la communauté arabo- 
lus de 
sont en 


musulmane comprend 
4 millions de membres q 














tures défonsives. »), peu de 
Pierres qui ne 5e trouvent ainei 






projet d'Etats unis d'Europe, 
capables da définir et de mettre 
en œuvre leur propre politique 
extérieure at d'assurer, en sol 
darité avec leurs alliés attanti- 
ques, leur défense. 



























par GUY HENNEBELLE (*} 


En tant que Français d'origine 
gitane, je m'insurge contre l'utili- 
sation de cet adjectif sur une mar- 
que de cigarette nationale, ce qui 
accrédite l'idée, alors que notre 
er de marque est déjà si mau- 

vaise, que nous serions un opium, 
voire voués à disparaître en fumée 
comme Hitler s'y employa durant 
la guerre. A ce propos, je proteste 
aussi énergiquement contre le fait 
que nos frères juifs s'approprient 
le monopole du Génocide par les 
nazis alors que, proportionnelle- 
ment à notre nombre, nous avons 
souffert davantage qu'eux. Sans 
doute ne sommes-nous ici que 
quelques dizaines de milliers, 
mais combien faut-il être pour se 
voir reconnus en France ? 





Ua grand Liban ? 


Ea tant que Français d'origine 
noire, je m'insurge contre Les com- 
Plaisances et les compromissions 
dont le gouvernement français, 
socialiste hier, de droite 
aujourd’hui, se rend coupable 
envers trop de dictateurs afri 
ar y La sommes nue 200 000, 

prolifiques. 
Par & ailleurs, je À din l'atteinte 
À nos traditions séculaires que 
constitue la mise en accusation de 
mes compatriotes d'origine afri- 
caine qui font pratiquer l'excision 
de leurs filles. Empéche-t-on en 
Afrique les Français de vivre 


selon leurs coutumes ? 


Ea tant que Français d'origine 
bretonne, je m'insurge contre le 
fait que le gouvernement français 
ne soit pas davantage solidaire de 
la lutte de l'IRA en Ulster occu- 

€) Directeur de Ja revue CinémAc- 
tion, Paris, 


7, RUE DESIT. 
Télex o ses 
MONDPAR 650572 F 
Télécopieur : (1) 4$-23-06-81 


Ték : (1) 42-47-97-27 
Edité par la SARL. le Monde 
Gérant : < 


André Fi 
Ar pate 
er 


Pipe are 1982-1 983) 


Durée de in société : 


944-1969) 


1 l'impérialisme britanni- 
pe a dénonce aussi le fait que 
les médias mettent constamment 
l'accent sur l’ascendance bretonne 
de Jean-Marie Le Pen. 


En bref, la France est-elle une 
nation ou bien un conglomérat 
ethnique, le lieu géométrique de 
groupes de pression antago- 
nistes ? Un grand Liban, en 
somme. 


J'ajoute qu' ‘en tant que Frar- 
çais d'origine chinoise, je 
m'insurge contre les complai- 
sances du gouvernement français 
envers le Vietnam qui provoque La 
Chine; qu'en tant que Français 
d'origine vietnamienne, je 
m'insurge contre La sympathie 
dont témoigne le gouvernement 
français envers les rebelles cam- 
bodgiens et qu'en tant que Fran- 
çais d'origive cambodgienne, je 
m'insurge contre le fait que le 
gouvernement français ne 
dénonce pas avec plus d'ardeur 
l'agression vietnamienne de mon 
pays d'origine, 

Amen... 


La flitanie pourrait être conti 
nuée avec les Français d'origine 
espagnole par rapport au terro- 
risme basque, sans parier d'autres 
ethnies en quête de nostalgies 
excessives, ou de solidarités discu- 
tables. 


Une chose est de souhaiter une 
France auverte sur le monde et 
accueillante à toutes les cultures 
susceptibles de l’enrichir de leur 
diversité, une autre de dériver 
vers un multiculturalisme veni- 
meux et exclusiviste, archestré À 
l'occasion, chez certains, à coups 
de bombes à la fois odieuses et 
dérisoires. Et transformant la 
France en une sorte d’Etat- 
chrysanthème dont Chacun arra- 
cherait une poignée de pétales 
sans se soucier de la fleur elle- 
même. 
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que. nous avions vu ce jour-là 





Pologne 


étranger 


L'ARRESTATION DE ZBIGNIEW BUJAK, PRINCIPAL DIRIGEANT CLANDESTIN DE SOLIDARITÉ 





‘La chute inéluctable. d'un héros populaire 


ne pouvait pas durer tou- 
L'arrestetion est l'issue à peu 
es certaine d'une existence de 
clandestin, et Zbigniew Bujak 
vivait cach£ depuis longtemps — 
trop 5 quatre années et 
demi, depuis la nuit du 12 au 
13 décembre 1981 (il fut l'un «des 
reres dirigeants du syndicat à 
échapper à la rafle) — Entre 


pue 


même, pour Interrogatoire au 
milicu 


la grande prison de la 
capitale, avant de se tirer par 


mimoie, 04 non sans culot, de cotts 


Commission provisoire 

tion de Sos KR) tome 
baient, les uns après Les autres, 
remplacés par d'autres qui tom- 
baient à leur tour : Frasymiuk, Har- 
ti ee 


per son calme, sa 


détermination, mais aussi son 
absence d'Hinsions, 


Celui qui, cinq 


ans plut tôt, n'était encore qu'un 
MC cn eue ma bep 

agir, avait 
réfléchi. 







A ses côtés, Konrad Bieski, un 


mathématicien, it, avec des 


scrupules de scientifique, les 
méthodes utilisées 


pour obtenir une 
estimation fiable du taux réel de 
participetion aux élections. Eui 
anssi vient d'être arrêté, ainsi 


sinée, toutes sortes de légendes 
couraient. Certains affirmaient 


. URSS . 
La « Pravda » publie une lettre critique 
‘ de l'ambassade des Etats-Unis 


Moscou LR EC roné -, La 

Pravda, organe soviétique, a 

probe samedi 31 mai une lettre de 

lantesade des Etats-Unis en 

à son rédacteur en 

Her M. Victor ‘Afanessier, l'accu- 

sant d'avoir fait paraître le 7 mai 

une dépêche -« excessivement insul- 
tamte » mettant en cause la 


rare dans les journanx soviétiques. 
« Parmi les évidents 
contenus dans ya 


4 hs à F de 
leux ’ambassa: 
te. NZ Combs. Le 


Atphe àaqel sr 'ambas 
& 


vait été diffusée per T' 


officielle soviétique Tass citant 
r hénite Ana. ; 


ps dns a 14 au. 15 avril, 


ts-Unis ayant accusé In.Libye 


d'être à l'origine de l'explosion dæ le 
pren 


Le goavernement des Etats-Unis 


RORDEEE 1 PA HRENDR de ER ARE Jon. 













. sade des Etats-Unis se considère en 





À LA Fe paie plaie à sons sam 3 mi Para 

tion de Zbigniew Bujak, &ln de Solidarité pour là 
ségion de Vents Ga rheït dans À candestishsé dipels Goom 
1981. D était le.senl membre de la direction clandestine de Solidarité 
(la Commission provisoire de coordination) à avoir fonjours échappé 
aux recherches de Lu police. 


L'agence officielle PAP a précisé que ML Bujak araît £4£ arrêté 
sur mandat du procureur militaire, pour «activités visent à reprerser 
Le régime coustitatiounel de is Pologne popaisire ». 

à Det sutres responsables de Fopposition ont également 666 drrécés 





même, d'un aïr entendu, mais la 

contre toute vraïsemblance, que le rent à plusieurs reprises — ce qui 
pouvoir savait très bien où il se représentait un ri ral 
Gachaït (dans tel monastère... — pour bien montrer à l'opinion 
ajoutaient les mieux « rensei- que Solidarité entendait rester un 
gnés»), mais que, pour d'obscures seul et même mouvement, 


raisons, il préférait ne paÿ s'en - 
” Quelque chose s'est brisé 
Gone ec Bin de 


clandestines restaient 

C'est d'ailleurs ce qu’il a répété, en 
d’autres termes, dimanche, ca 
s'adressant à la foule présente à 
l'église Saime-Brigitte : « J'espère 
que vous ous, vous prendrez à 





gmiew Bujak, faible qu’ait été 
l'écho reçu ces derniers temps par 
les appels de la TKK à manifester 
—- tant le pouvoir semblaït puissant 
et menaçant, — son existence 
même et son maintien étaient 
scandale permanent. Un motif 
constant d’irritation, une tache sur 
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Une Histoire de la Pologne, 
écrite depuis da lointaine île Japo- 










Et pourtant ! Norman Davies est 
tout ke contraire d'un aimable ama- 





Fs 
j 
b 
44 






qui possèdent le pouvoir et la 
), à FPautre, le défi ouvert, 





ël 






j 







pere er pr 






un rapide récit des événements des 
années 1980-1983, avant de se lan- 
cer à li recherche des racines du 
présent, par bonds successifs vers un 







à peu près constants de l’histoire 
polonaise. C'est, comme il le dit lui- 
même, «la Pologne du connu à 
d'inconnss, et retour ». Ce serait aussi 
une méthode plutôt risquée, celle du 
chat qui se mord la queue, si notre 
auteur ne disposait pas de deux puis- 
sants atouts. Une très grande 
de son sujet et, pré- 

cieux corollaire, une bonne intuition, 
don d'aller à l'enennal, 


La e corruption » 


| L'essentiel, pour lui, c’est la prés 
minence dans le cas polonais de 
l'élément spirituel et moral sur les 
éléments matériels avant tout — 
mais pas seulement — au dix- 
neuvième siècle, où le nation polo- 
maise n'existait nulle part ailleurs 
que dans l'esprit de millions de 
sujets théoriquement prussiens, 
russes où autrichiens. 


C'est aussi le constant conflit 
d'attiude qui oppose les «romanti- 
gere «positivistes», dans le 
sens particulier que ces termes 
revêtent en Pologne : ceux qui 
s'opposent ouvertement ‘au syrième 

Sa plACD es cou qu Poe les Aro 

mission, veulent ou disent 
vouloir, préparer par un «travail 
organique» von changement pour 






cle comme une * tenrative évidente 
de marque” à peu de frais des points 
en matière de propagande et la juge 
ar et des plus à 

bles», poursuit le diplomate. qui qui 
conclut : « Je veux espérer que 

en ant que rédacteur en chef de Le 
Pravda, apporterez immédiatement 

un démenti à cette basse invention 
dans les pages > du journal. 

Dans sa réponse publiée à la suite 
de cette lettre, la rédaction de 
l'organe du PC soviétique se 

« depuis l'ambas- 


























vigoureuse. 
se félicitaient de la franchise du 
* diplomate et ajoutaient qu'elles 
entendaient répondre sur le même 








présent la place de Bujak. » Mais 
dire « VOUS ZOUS », c'est reconnaître 


courage pour espérer, ou pour 
rêver. 


Après tant d'autres de ses com- 


dans l'inconscient collectif. Ce 
n'est certes pas La fin de ce qu'on 
appelle, pour simplifier, «Solida- 
rité», mais c'est peut-être la fin 
d'une époque, «héroïque» à coup 


fin du journal télévisé de samedi 
soir. Juste avant la retransmission 
de l'ouverture de la Coupe du 
monde de football. 


JAN KRAUZE. 
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Tout le contraire 
d'un boutefeu 


«HISTOIRE DE LA POLOGNE», de Norman Davies 


Finstant impossible. Sans oublier, 


Eson eL Émigrats ar de pr 
tion — sont, 

Davies, devenues « partie inté- 
grante » de la condition polonaise, et 
toutes sont r 


Catherine II, on bien au quator- 
zième siècle, et bien sûr de nos jours. 
Car le résuhtat, inattendu, de + {a 

entre l'establishment arri- 


sentiment de culpabilité qui incite 
cet establishment «à mitiger la 
sévérité du régime » : « Bref, ce sont 
des temporisateurs nés ef souvent 
srès subtils qui justifient ces prati- 
ques avec un sentiment excellent ; 
ils protègent leurs compatriotes de 
gens pires qu'eux-mêmes. » 


Cœur et lucidité 


Et Davies, qui n’hésite pas à évo- 
quer le « visage ravagé » qui « tra- 
hit» pareil état d'esprit chez tel 
dignitaire actuel bien connu, conclut 
brillamment : «Idée choquante 
pour les visiteurs venant de sociétés 
démocratiques, maïs la corruption 
politique. style style polonais, peut 

s'enorguelllir Les 
occasionnels. Dub veille 
En de ga parvis ; elle a 

ois fait ler une fugitive 
Fueur d d'humanité. » 


Notre historien, on le voit, a le 
goût de Ia formule (il écrit ailleurs à 
propos du général Jaruzelski : « Ce 
n'est pas le socialisme à visage 
humain, ni même inhumain, c'est le 


taine propension au bavardage ou 
aux redites. Plus grave, la lecture de 
La version française est souvent ren- 
due agaçante — ou fatigante — per 
une série d'erreurs de traduction ou 
de négligences. Pourquoi l'éditeur 
qui a eu l'excellente idée de publier 
ce livre n'at-il pas aussi songé à 
faire relire le texte français par un 
spécialiste qui connaisse et l'anglais, 
et le sujet (le livre 
fours de citations de grands 
poètes romantiques qui, retraduites 
de l'anglais, perdent beaucoup de 
leur intérêt et parfois de leur sens). 
L'important, heurensement, est 
ailleurs. L'ouvrage, bien que plutôt 
destiné au grand public, est plem 
non seulement d'idées pertinentes, 





«Du connu à l'inconnu, et retour » 


mais de détails mal connus propres à fait désordre et risquerait de remet- 
mettre à mal nombre de fausses cer. tre en-cause le confortable statu quo 
titudes. Que ce soit à propos de la européen (confortable pour les 
politique extérieure de la Pologne Occidentaux s'entend}, notre auteur 
dite - des colonels », ou bien du rôle avance une explication plus origi- 
de l'Eglise, qui a attendu la fin du nale. Ce qui mianque souvent à ceux 
E de qui jugent de loin les affaires polo- 
Rene ben pos De Poe a one ue PAIE 
us d'un je pour l' 
nais à choisir à l'époque entre catho- mer mordl ». Ün peu de cœur, en 
licisme et patriotisme, tandis que le somme, ce qui n'exclut pas la luci- 
Vatican condamnait l'une après dité, inais éviterait des conclusions 
l'autre tontes les insurrections natio- ne du”genre : toutes les 
nales. Utile rappel aussi que celui de Polonaises Qt ÉLé provoquées 
certaines opinions proférées sur la fer une hausse du prix de la 


cœur ailleurs, il est largement 
: ce Dean les 
souvent que ceux d'un Keynes ou question ce y compris 
s le titre anglais original (Hearr 
dun Lloyd George étaient à peine af Europe). et dans es vers de Mic- 
kiewicz que l’auteur n’a évidemment 
Davies s'interroge aussi sur les pas manqué de placer en L 
raisons qui expliquent l'attitude + fu veux commaitre les vérités 
méfiante ou condescendante souvent vivantes, aie du cœur et regarde au 


des banquiers de droite ou par des 

éditorialistes de gauche, en particu- 4 K. 
lier en Allemagne, à l'égard de ces 
Écisasa Hospetie de Cévaioe où ; 
qui ne causent que ennuis. Au- de Norman Davies, éd. Fayard, 542 
délà de la méfiance pour tout Ce qui IS0F.. F 


ROBERT MOSS 


BOULEURRD 
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De notre correspondant 





une délégation parlementaire britan- 
nique, que l'Union soviétique était 
prête à ouvrir avec la Grande- 

des négociations séparées 
sur une réduction proportionnée des 
arsonaux nucléaires des deux pays 
{le Monde & 28 mx), M. Gorbat- 
ue a relancé 


pas à déborder le cadre du 
Royaume-Uni Car 
1 préoccupe aussi bien les partenaires 
européens, à commencer par la 
1 France, que les Etats-Unis, qui, 
déjà, s'en inquiètent vivement (1). 
Depuis qu'avec succès, comme 
jindiquent tous Îes sondages, 
4 l'actuel leader travailliste, M. Kine 
f. Labser ter ones mn Dose 
pour gommer son image 
gauchiste dans divers domaines, on 
avait un peu oublié que, su sujet de 
la défense, le programme du parti 
n'a pas du tout changé, en principe 
tout au moins. 

M. Gorbatchev a-t-il, en renouve- 
Jant son offre, joué un mauvais tour 
aux travaillistes ? Non, répondent 
les dirigeants du parti. lis estiment, 
au contraire, que la proposition 
soviétique leur rend un ous ser- 
vice. ve, disent que 
fe nuilatérabeme » tant décrié par 
es conservateurs et la plupart des 





vernements alliés est « payants. 


est de fait que M. Denis Healey — 
porte-parole du parti pour les 
affaires étrangères et membre de La 
tion récemment reçue à Mos- 
cou — s'est félicité de la dernière 
offre du Kremlin, qui, selon lui, 
démontre la «crédibilité» de 
l'option travailliste, 
Satisfaction d'autant plus remar- 
, qui appartient 
à l'aile droite du parti, a touj 


aux élections législatives de 1983, 

. Vivement dénoncée ne 
et dangereuse pour fense 

Eropéeunes l'équiiire des forces 


RYSCRH BRON 2% EH < eu MUR. 
f 
6 
E 


Grande-Bretagne 


Le débat est relancé sur les thèses du Labour 
en matière de défense et de désarmement 


x ines, La politique mili- 
taire des travaillistes avait été, en 
effet, un thème essentiel de la cam- 
pagne électorale des conservateurs, 
ce qui avait entraîné des dissensions 
graves au sein du Labour. Deux ans 
auparavant, la même controverse 
avait déjà té l’une des causes 
majeures du départ de plusieurs diri- 
geants travaillistes modérés — dont 
M. David Owen, qui allait former le 
Pari social-démocrate. 

A l'approche d'une nouvelle 

électorale, le Parti travail 
Histe s'expose-t-il À connaître, pour 







les mêmes raisons, des ennuis com- 
parables qui pourraient ruiner les 
effons de modération de M. Kin- 
nock ? Les conservateurs sont déter- 
minés à revenir à la charge. Mais 
M. Kianock se prépare depuis long- 
temps à faire frone 


Les armes nucléaires 
américaines 


LL a toujours été personnellement 
favorable au programme travailliste 
concernant la défense, Lorsque, en 
octobre dernier, séduits par son 
offensive contre l'extrême gauche, 
plusieurs membres de l'exécutif du 
parti lui ont demandé s'il n°y avait 


refusé. II voulait, pour faire passer 
J'évolution qu'il souhaite dans 
d'aatres domaines, montrer son atta- 





Eur 


Washington {AFP. AP). - La 
Roumanie a autorisé 1100 de ses 


11 
1 
E 


indi 
on au département d'Etat, vise ainsi 
essentiellement à s'assurer le main- 
tien de la clause de la nation la plus 


à la Roumanie. : 
x empriomnés, dut M, Dore 
em, 
Per membre de l'Eglise 
: é 


SF OSRauaeNe 





:  @ Attentats sur la Costa del Sol. 
— Plusieurs attentats à ls bombe ont 
té commis ces derniers jours sur La: 


favorisée accordée par Washington . 





1 100 Roumains sont autorisés 
à émigrer aux Etats-Unis 


Derwinski, et le président roumain, 
M. Nicolas Ceausescu). 

Les 1100 sie GR 
émigrer représentent plus 
des noms inscrits sur la liste 
4 ar le secrétaire d'Etat, 


d’un rapport gouvernemental 
transmis mc Ride 
Maïs, res, améri- 
ais, pour les résponsa _ 
1100 Roumains n'en constitue pas 
moins un geste qui est le bienvenu. 


élevées à 950 millions de 
contre 208 millions de dollars 
g ions. Sans la clause de 
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Les travaillistes progressent 
parce qu'ils révisent leurs options. 
Sauf sur un point : 
le désarmement unilatéral... 


encore étendue. C'est ce que Îe 
numéro un soviétique à précisé le 
26 mai, en annonçant qu'une entente 
était possible entre Londres et Mos- 
cou une réduction réciproque 
de l’ensemble des armements 
nucléaires. M. Kinnock voit ainsi sa 
persévérance récompensée — c'est 
tout au moins son point de vue, 

Ti pense que, dans ces conditions, 
le programme travailliste doit rester 
inchangé: suppression immédiate 
des missiles Polaris qui équipent 
actuellement les sous-marins 
nucléaires stratégiques de la 
Grande-Bretagne, annulation de la 







commande de Trident — également 
de fabrication américaine — qui, 
dans les années 90, doivent rempla- 
ces les Polaris, enfin, négociation 
avec Washington pour un retrait 
rapide et complet de tous les arme- 
ments nucléaires dont les Améri- 
cains disposent dans leurs bases bri- 
tanniques (notamment les missiles 
de croisière installés en 1984 et 
l'équipement des sous-marins de 
l'US Navy, qui possède une impor. 
tante base en Ecosse) 

Toutefois, à l'encontre de Ia 
« gauche dure », M. Kianock conti- 
nue de vouloir un «7er accroisse- 
mers » des moyens de défense classi- 
ques, grâce aux économies réalisées 
par l'abandon de la force de dissua- 
sion. Le dernier congrès travailliste 
a, d'autre part, repoussé à une 
majorité l'idée d’un'retrait de 
l'OTAN. 


Une intransigeance 
seulement tactique ? 


Comment iquer que M. Kin- 

nock et M H ae 
en sur 

Fonde, bis) que le second persiste à 
mettre ouvertement en garde le 
parti contre une application précipi- 
tée de sa politique en cas de recon- 
quête du pouvoir ? M. Healey souli- 
ge qu’un gouvernement trevailliste 

evra entreprendre de « larges 
concertations préalables » avec ses 


alliés et il déclare qu'il faut redouter 
les réactions de Washington, c'est-à- 
dire l'éventualité d'un désengage- 
ment américain en Europe, même 


NATIONS UNIES 


dans le domaine des forces classi- 
ques, ce qui serait contraire au pro- 
Jet travailli 

De là à penser que, quelles que 
saient &es prises de position anté- 
rieures, M. Kinnock, devenu pre- 
mier ministre, saurait se donner une 
certaine de manœuvre, i n'y 
a qu'un pas, que franchissent les 
mibtants is Da ae ren 

autant qu'il avi à 
assez probable que les travaillistes 
n'auront pas une majorité suffisante 
poar gouverner seuls et que M. Kin- 
nock tentera de 5 avec les 
centristes de l'Alliance. Or, dans 
cette Caalition, si le Parti social 
démocrate est contre l'introduction 
très coûteuse des Trident, il est pour 
le maintien d'une force britannique 
de dissuasion avec la prolongation 


M. David Owen pense que, au 
lieu des Trident, la Grande-Bretagne 
pourrait coustruire des missiles de 
croisière en collaboration avec 
d'autres pays européens, et il semble 
en ce moment ir à faire évo- 
luer peu à peu son sens Ses par- 
tenaires du Parti libéral, dont les 
choix étaient auparavant très pro- 
ches de ceux des travaillistes, 

Les intentions de M. Kinnock res- 
tent donc assez mystérieuses. Ses 
adversaires 2joutent, comme l'& 
révélé l’Observer, que lors d'un 
récent voyage aux Etats-Unis il a 
demandé à l'administration améri- 
Caine de ne pas trop critiquer « à 
l'avance » les projets travaillistes, 

M. Kinnock a montré sa fidélité à 
la ligne du parti, mais, À en croire 
certains membres de son entourage, 
il ne serait pas fêché des soupçons 
que nourrissent Les travaillistes purs 
et durs. Et si, peu à peu. on finissait 
par admettre que le désarmement 
unilatéral n'est lui anssi qu'une 
option ? Le temps pourrait faire son 
œuvre (les élections ne sont pas 
annoncées avant 1988), d'autant 
plus aisément que M. Kinnock est 
actuellement lancé dans une viru- 
lente campagne destinée à liquider 
ou à réduire l'extrême gauche tra- 
vaïlliste... 


FRANCIS CORNU. 


nis en Grande-Bretagne à sévè- 
rement critiqué le Parti travailliste en 
signalant que, si le Labour venait au 
pouvoir, les Etats-Unis pourraient être 
tentés de supprimer toutes leurs bases 
militaires en Grande-Bretagne et non 
pren son D PATES Ë 
installations rucléaires. 


AFRIQUE 


LA MANIFESTATION DES JEUNES COMMUNISTES 
EN FAVEUR DE NELSON MANDELA 





Une occasion 
pour dénoncer M. Mitterrand 


avoir organisé, samedi 
au à Bobigny (Scine-Saint- 
Denis), un festival anti-apartheid 
en collaboration avec l'association 


des drapeaux vert, jaune et noir 
aux couleurs de J'ANC, il 
pese « Botha, nazi, Le 
» A) id, 
D ae fe de à 


En tête du cortège, le PCF était 
notamment représenté par 
Ms Gisèle Morcan, A 


Laurent, André Lajoinie, Jean- 
Claude Gayssot, membres da 
nr du comité central, et 
lacques Perreux, secrétaire général 
du MICF, membre du comité cen- 
tral Arrivés sur le parvis de 
Beaubourg, qui n'était pas totale- 
ment i, les manifestants ont 
pris d'un télégramme 


d'Angela Davis ln par les organiss- 
teurs. Dans ur message adressé 
aux jeunes communistes, M= Wir 
nie Mandela, épouse de Nelson, à 
asguré que son mari allait «très 
bien, sa santé est bonne et 50 com 
bativité aussi ». 


Pour sa part, M. Jacques Per- 
reux s'est élevé contre la décision 
prise par « Mitterrand et Chirac de 
renvoyer un ambassadeur de 
France au pays de l'apartheid». À 


Une mise en garde de Moscou 


sins, faute de quoi il aurait à en sup- 
parier «l'entière responsable». 
Chargé d'affaires adjaint soviéti- 
ue aux Nations unies, M. Kutovoy, 
s'est rendu à la mission sud-africaine 
jnenre Je Rate de eue no 
protestation qui fait référence 
aux Lo Fons Falds des Aro onde 
africaines contre le Botswana, la 
Zambie et le Zimbabwe, 
En Afrique du Sud, environ 
15000 manifestants d'extrême 


droite se sont rassemblés samedi, à 
Pretoria, au pied du monument 
Voortrekker, érigé à la mémoire des 
; ie cs peuple afrikaner, 
, vingrcinquik i 

de la des relations 
Sud et le Cam- 





LA SESSION SPÉCIALE DE L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 





Un plan quinquennal pour l'Afrique 
sans engagements financiers précis 





De notre correspondant 
en Afrique orientale 





Nairobi — Beaucoup de bruit 
pour pas grand-chose, même si le 
communiqué final a été rédigé de 
telle sorte que la session spéciale de 
l'Assemblée générale des Nations 
unies puisse, en définitive, apparai- 
tre comme un succès, voire un 
<triompbe » aux dires de certains ? 


nomique est affaire de longue 
baleine. Il est facile, dans un cas, de 
déclencher un mouvement de solida- 
rité, moins aisé, a pe 
voquer mieux qu'Une Sy, 

bon aloï. 


Peut-être parce qu'ils ne voulaient 
pas annoncer trop crûment la con- 
leur, les pays africains ont, en lever 
de rideau, présenté La session spé- 
ciale comme une occasion unique de 
s'ouvrir de leurs prosnnes es 

de développé ct : 
avec ini aux moyens de les résoudre. 
Maïs ils en sont, très vite, venus à 
plaider leur dossier en termes on ne 
peut plus concrets, invitant leurs 
interlocuteurs à alléger le poids de 


leur dette extérieure — 175 milliards . 


or es prendre des engar 
gements financiers pour Les cinq ans 
à venir : 45.6 milliards. 

Un malentendu ? Il fallait être 
bien candide pour imaginer que le 
débar puisse se circonscrire autour 
d'idées générales. Pour convaincre le 





extérieure, provoquant 
africains. — {AFP, Reuter, AP.) 





monde développé de leur venir en 
aide, les Etats africains ont confessé, 
devant lui, leurs erreurs et leurs 
insuffisances et ont offert de pren- 


tion, toutefois, que l'environnement 
économique mondial leur soit favo- 
rable et qu'une solution raisonnable 
soit trouvée au problème de leur 
derte extérieure. Es ont aussi évoqué 
la politique «déstabilisatrice» de 
l'Afrique du Sud et mis en évidence 
l'intérêt bien compris des pays 
riches, dont la té passe par le 
bien-être des pays pauvres. 


«Bons » 
et « mauvais » riches 


Rien n'y 3 fait La plupart des 
pays riches, qui savaient à quoi 
s'attendre, ont refusé de se laisser 
«piéger ». de s'engager sur le ter- 
rain glissant des promesses chif- 
frées. S'agissant de la dette exté- 
fieure, ils ont souligné Le 
précédent que constituerait son 
annulation et Jes conséquences 
néfastes que pareille mesure aurait 
sur le système de crédit internatin- 
nal. Quant à souscrire des engage- 





pres contraintes budgétaires et 
géré à leurs interlocuteurs de 
s'adresser daventage au secteur 


privé. 


Un certain nombre de responsa- 
bles africains se sont montrés déçus 
et amers, allant mème jusqu'à parier 
d’ «exercice futile ». A cet égard, 
des commentateurs locaux se sont 
demandé si certe solidarité si peu 


agissanc des pays riches n'était pas 
due au manque do cohésion politi- 
ue du continent tel qu'il 


‘ us la fhene rene de 
l'Organisation ai ricaine 
(OUA), discréditée par son immo- 
bilisme.. 





sous de mauvais prétextes, se sont 
« défilés ». Fe 


La passe d'armes entre les Etats- 
Unis plsidant pour «une économit le 


que sppelant à un rôle accru de 
l'Etat dans le secteur agricole, s 
ancré les pays africains dans leur 
conviction que le continent dermeu- 
rai, plus que jamais, un champ de 
rivalités entre les deux super-grands 
que Le problème de l'aide étran- 
gère, quoi qu'on eu dise, se posait 


* sssentieliement 
Faut-il, pour autant, qualifier de 


« pathétique » et de « risible » cehe 
session spéciale, comme l'a fait le 


chanteur Bob Geldof? F n'était 


peut-être pes inutile que pauvres et 
riches s'éclairent sur leurs imentars 
L re. que, à l'aveair, leurs « rela- 

ons travail» puissent reposer 
sur des réalités plutôt que sur de 
faux espoirs et des promesses trom- 
peuses. 
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tions considérées camme une forme 
De notre correspondant - d'exploitation |. tee 
“— La véritable force motrice de ce 
es ane D De EU ie. ue 
cela veut dire « Ja mère de la d'organes D So 
mélodie ». Une mélodie plutôt anto- jours qui ont suivi la tuerie, îls sons 
nomiste depuis que les habitante de parvenus peu à convaincre les 
cette cité noire des environs de Pre- rire) seb rit 
joria ont décidé de prenûre en main ce qui est toujours le cas actuelle” 
jour propre destinée ; une ébauche ment. Petit à petit, une floraison 
yo 8 d'associations, de comités, 2 pris le 
ment sprès la f aE 2 novem Queer Je comeil municipal most 
bre dernier au cours de laquelle ses pour son incapacité et 
treise personnes au moins ont été  5* Crruption. Les enfants ont réussi 
tuées par la police, Un rassemble- ù ren lens pr de se 
étair venu présenter ment dé re change 
is, plus Lentement, une infrastructure à 
rien n’est comme avant à Mamelodi la chinoise s’est mise en place. En 
Sema 00 PP. coupegie d'uut disies do membres 
sa mem 
Un phénomène surprenant qui lus chargés de régler les petits pro- 
d'ailleurs se développe un par- blèmes : querelles de voisinage, de 
ne Afrique du Sud. La pre- ménage. Solomon, AnArante 
ii bases d'une. société dirigée ans, élu parce que tout 
« par le le, pour le peuple », la monde l'apprécis a ainsi sauvé quel. 
mise en place de structures de ques mariages battant de l'aile. A un 
cures de lainneutton &0 À sou roiroupée 28 sain de cuis de 
carences ünistration et À SOnt regroupés au sein ‘| 
Prouver aux autorités que les Noirs quartier, lesquels forment T'ossature 
Peuvent se passer de leurs institu- de association civique créée .en 








BIBLIOGRAPHIE _- 
« L'APARTHEID AU JOUR LE JOUR » 
de Joseph Lelyveld | 


« L'Afrique du Sud vous abreuve travers les différentes commnneutés 
Joseph Leyveil Tapereié an@ Éneeer que le mono Mn des 
l'a id en ue L tant 
un Une théorie dont ie mise .en fruscadocs et Les remeRt ments sont 
application poussée à l'extrême a. exacerbés. 
ee nes Cej iste a obtenu aux Etats- 
sac. Une idéologie qui a fait l'unani- ee de rer us grandes distino- 
mité contre elle dans les salons dla 3er pour cet om 
bonne conscience internationale, snplais Move Your Shadow 
mais qui en fait est assez mal {ePouse ton ombre»). Une phrase 
connue, 25 utilisée les Blancs sur les 
Jeeeph Lehyveld l'explique, parle cout de Rolf dans êet cspéranto 
détail, à travers un récit vécu, une Jocal qu'est le fanzkalo, un jargon 
expérience sur le terrain. C'est à une simpliste fabriqué paï les Blancs 
véritable dissection que se livre pouvoir communiquer avec les 
l'ancien correspondant New York . Rois notamment dans les mines. 
Times en Afrique du Sud, Deux  Afove Your Shadow, tout le symbole 
séjours — Fun en 1966, abrégé par d'une Afrique du Sud én noir et 
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L 
tragédies des temps modernes ». . 
L'auteur promène le lecteur dans L'Apartheid au Jour le jour est 


les coulisses d'un univers caché aux 
yeux des ; des touristes et des 
esprits manic| I donne un 
témoignage fait de mille et une 


L'HISTOIRE CHEZ FAYARD 


CEE CL CRE CT TE D) 
“communisme national musulman! 
CUS OEIL EL CIE CELA 
COR CT COS ENT CRT ECOLE CE] 
révolution coloniale qui a embrasé 
UOTE ECRIRE TT UE 
luttes de libération d'aujourd'hui, des 
combattants palestiniens aux Modjahidins 
afghans. Deux grands islamologues et 
EU CILL OR LETTRE LITE CETTE 
historique, la question fondamentale de 
CROIS ET OT UTILE TE CE ME TT 


rar? 


= 


To ce 


Collection 
ECOLE 

de l’histoire!” 
dirigée par 
RCE 


Ar 
95F 


FAYARD 















‘« Après la bataille, 


mars dernier. Un quadrillage du 
haut bas de la township qui a 
pour but de régler toutes les diffi- 
cultés de ia vie communautaire. 
Les résultats sont là. Les rues ont 
‘été nettoyécs. les tas d'ordures éva- 
nés Dans la plupart des apr 
libres, les jeunes ont aménag, 
«parcs», confectionnés avec des 
pierres, des pneus, des carcasses de 
voitures et owtes sortes d'objeas de 
récu; ion qui ont peints 
ee cours Une re cui 
a envahi toutes les towpships et dont 
les réalisateurs sont particulière- 
ment fiers = Cela met un peu de 
gaieté », dit l'an d’eux. Lorsque la 
police les saccage, parce qu'ils ont 
été baptisés le plus souvent de noms 
de héros de la Jutte de libération, 
Mandela, Tambo, Biko, ils sont res- 
taurés la nuit suivante. 


Tribunaux populaires 


Ces améfiorations " sr de vie 
ont été poussées plus loin, jusqu'à 
l'éradication du crime menée par les 
comités, disciplinaires, sortes LE 

- Chiens garde de pureté 

« forces combatiantes ». Les « DC» 
{disciplinary commitiees), comme 
on les nomme, veillent à ce que les 
malfrats n'utilisent pas les périodes 
troublées à des fins purement per- 
sonnelles. Is ont également, de 
l'avis unanime, réussi à rendre les 
rues des townsbips plus sûres en tra- 
quant les voyous et les voleurs. 
+ Croyez-moi, sourit Nomaliso, ce 
n'est pas comme avec la police, il ne 
Saut pas six mois retrouver 
d'auteur d'un vol ou d'un larcin. » 


| simuius 
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AFRIQUE 


VISITE A LA « COMMUNE LIBRE » DE MAMELODI 


le dernier qui restera sera noir » 


Autre discipline, vigilance et 
organisation, et, pOur CEUX qui ne 
veulent pas comprendre, justice 
populaire, qui, paraît-il, a fait La 
preuve de sa rapidité et de son effi- 
cacité. A tel point, assure-t-on, que 
rares sont aujourd'hui les victimes 
qui se rendent an commissariat pour 
déposer plamte. C'est maintenant 
aux tribunaux populaires de redres- 
ser les torts. Lis ont fleuri dans de 
nombreuses townships sous des 
appellatians diverses, et n’ont rien à 
voir, affirwe-t-on à Mamelodi, avec 
les sinistres Langaroo courts, dont ia 
fonction principale est d'éliminer 
par le moyen du recklace (le col- 
lier) : un pneu autour du cou arrosé 
d'essence sur lequel on craque une 
allumette, ceux qui ne sont pas dans 
Ja ligne et plus particulièrement les 
informateurs de la police ou les col- 
laboreteurs trop zélés du pouvoir 


b 

IL Yon a eu ausla Mamélodi, des 
necklaces, mais cette justice expédi- 
tive n'aurait jamais été rendue par 
les tribonaux populaires. 

A Mamelodi, ces derniers s'appel- 
lent les forums. Le coupable est, 
paraît-il, assuré d'un procès équita- 
ble. Il peut produire autant de 
témoins qu'il le désire. La sentence 
peut aller de l’admonestation aux 
travaux d'utilité publique et, pour 
les cas les plus sérieux, quelques 
dizaines de coups de s/ambok (lon- 
gue matraque souple). Un commer- 
çant qui n’a pas été honnête et a pro- 
fité du boycottage des magasins 
blancs pour faire valser les éti- 
quettes peut être contraint de fer- 





Besançon - Poitiers - Quimper - Grenoble. 


mer sa boutique pendant une 


Ii peut ne 
conformer au verdict populaire et 


demander la ion de la police, 
Dès que échec sem Touré les 


talons, son a toutes les 
chances d'être réduit en cendres. 
Réédncation et réhabilitation, tels 


sont les objectifs avoués. La commu- 
nauté doit être soudée derrière ses 
porte-dra . l'avant-garde du 
combat libération. Malheur à 
celui qui s'écarte du chemin ou pré- 
fère la quiétude de la neutralité. 
Toutes les volontés, toutes les éner- 
ges, sont nécessaires. Les mots 
l'ordre doivent être respectés. Les 
grèves, les boycottages, doivent être 
suivis massivement. Les règles sont 
claires. Ceux qui veulent jouer au 
plus malin savent à quoi ils s’expo- 
sent. ee ee les consi- 
gnes risquent de voir 
leurs marchandises détruites, ou, 
l'exemple, d'être contraints 
absorber le contenu d'une bou- 
teille de détergent ou, moins grave, 
d'être barbouillés de sauce tomate. 
Pendant les boycottages aucun 
camion de livraison ne peut fi Ï 
les portes de la township. 
Pression sociale 
La pression sociale dans ces uni- 
vers concentrationnaires où chacun 
sait ce que fait le voisin est énorme. 
Elle entraîne inévitablement des 
ebus. Solomon reconnaît qu'il y en a 
eu, mais se dit persuadé que mainte- 
nant le système de contrôle social est 


rodé et que les bavures sont de plus 
en plus rares. La conscience 





tivez gagné les réticenis car, comme 

il le souligne, « iout ce qui est fair 

au nom de la lutte ne peut être que 
». 


Une rene dont Philemon 
peut parler. que jour, à proxi- 
mité de l'église catholique, des 
queues se forment à l'entrée de sa 
salle de consultations juridiques. Les 
&ens viennent exposer leurs diffi- 
cukés, se plaindre du comportement 
des forces de l'ordre. 11 les aiguille, 
les conseille, alerte des avocats. Le 
flot ne tarit pas, Philemon sort de sa 
poche un paquet de photos de vic- 


times de tabassages, 1! exhibe une 


petite boîte remplie de grenaïlle de 


fer, résidu d'un explosif de fabrica- 
tion artisanale Jancé dans la maison 
d'un militant. «La police, dit-il, 
essaye par tous les moyens d'intimi- 
der les leaders. » Yci et là, an hasard 
des rues, il indique les maisons 

ées par ce qu'il appelle « des 
forces occultes travaillant pour le 
compte de la police ». 


Tous sont persuadés d'avoir 
engagé une partie de bras de fer 
nl _- «Je ne suis 
pas effrayé par la mort. proclame 
Philemon, je n'ai rien à perdre. » 
Solomon ajoute - « Je suis sr 
qu'après la baraille le dernier qui 
restera sera noir. » Nico Smith, un 
pasteur blanc dans cette township, a 
le mot de la fin : « S'i/ n'y avait. La 
présence des forces de l'ordre, 
Mamelodi pourrait être déclarée 
zone libérée. » 


MICHEL BOLE-RICHARD. 

















nvestir pour se développer. 
Chaque chef d'entreprise 
Mao a a TNA) AS TETE ET CETTE 





trouver les moyens de donner 


toutes leurs chances à ses nou- 


-veaux projets ? | 
VRP Tale] TRE 
- prêt aux entreprises est notre 


métier. 


Premier établissement de prèt 

à long et moyen terme, le 
rte TON ENT ETES 
‘gamme te de prêts adap-, 
tés aux besoins financiers de - 
chaque demandeur: : 

CS CREME tixes ou PRESS 


:s'échelonnant de 7 à 20 ans. en : 


énee RE uR ENE-ETOeNEeeE 
HET eo oere1ie 1 
Pour apporter à chaque cas une . 
solution personnalisée, fiable 
SCORE CCR: -PIRR 
NATIONAL propose également : 
CO nouveaux produits financiers: 

RD it re 
luation CRE EE montage 
FÉRRTO ITS TURC RE OS C Re SO) CCR 
ne ‘CRÉDIT ENT CIRE TER 
ses clients. Cest sa force. 








Re: CEro tte Re TEE T= alta te 
Été ete che ettel 








PTE ER ET 
CNT el: 1 011 NT vale) TES ; 
DÉC: SALUE LE 


ECO Cut 
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* des informations de Ia presse améri- 
Unis. « Ces allégations sont dénuées 

: de tout fondement », a déclaré, 
des : 

a Poillard a constitué une déviation 


; é se 
à activité d'espionnage que. 
ee eg el Lo y on 


KOBS SRSSrL 


ee D us ml ee 


‘Page 6 — LE MONDE: — Mardi 3 juin 1986 ve 


PROCHE-ORIENT 


: La nomination d’un nouveau procureur 
donne un répit au gouvernement. . 








temps et de mettre en une 
faire emi 6 
Le remplacement, après sept ans 


Israël s’est inscrit en faux contre 


samedi 31 mai, M. Avi Pazner, 
En ef étangtrs « L'afare 
s étrangères. « L'affaire 


malencoutreuse de la politique clat- 
rement définie et en vertu de 
Israël s'abstient livrer 







. Ia précisé qu'il avait demandé 
Parchevêque de -San-Salvador, 
Mer Arturo Rivers y Damas, de, 
jouer un rôle de médiateur pour fa-"| 
vorier cette reprise: de contatt'avec . 
les représentants des insurgés, 
« Nous voulons rerminer cette 
+, a dit M. Duarte, faisant al- 


d'uve du dislogue,, mais de |: 


ement Duarte avait, 
gouvern © ‘ane fin de + 
recevoir à ces OUveriures. , al 





Successeur. Le premier ministre, 
: M. Shimon Pérês, lui a rendu, di cable aux services de sécurité. 






cucho. La situation sociale est .: 


















: . |. ‘Asraël . DE 
LE SCANDALE DES SERVICES SECRETS 





peine à s'emendre sur le nom d’un jeut saisir l'occasion pour 6la- 


manche, un hommege appuyé, il seraït malsain de confier à la 
louant son courage et som. mÉgnité, k je 
Responsatle de ce changement, 1e ment d’un aûtre service de l'Etat, 
ministre de fa justice, M. fi à L 
Modaï, s’est empressé d'ajouter que . -Une dimension politique 
la décision gouvernementale et 
n'« avait aucun » avec l'af-... L'affaire risque de prendre, mal- 
faire du Shin Beth. Soit. Mais en sa- ‘gré tout, une de c 
tisfaisant enfin, à ce moment précis, jius politique. Les chefs Shin 
le désir de repos de M. Zamir, le Het du Mossad — le contre 
pouvoir se rend à lui-même un fier - Cépionnage — rendent par tradition 
service, . directement compte ao premier mi 
Car il est probable que le nonvean ” 2istre des affaires délicates. Or, 
procureur de l'Etat, qui entrera en. Jon cd ect kejournal Yaior Abro 
onctions mercredi, s ; seulement M. Shalom 
délai de réflexion de plusieurs se. imformé M. Itzhak Shamir — pre 
conduite. ‘« audre emps, Constances de la mort des deux Pa- " 
AT es ne jcstinieus, mais 1 avalr obtenu de fui La de «séc 
‘ , le couvrir ses hommes. Israël. 

du dossier. » M. Harish s'est, néan- M Péè Lee) Ré mis au 















luement Fe 
= _ 7 | qe le fraffé aérien ait été juqu'a “M. Arafat, à vi, multi 
* L'ÉTAT HÉBREU ET LES TERRITOIRES OCCUPÉS | | Eu" eur dur cum) d Sabre sd os 


Un colloque lourd de malentendus... * :||,* 


-  L'initistive était méritoire. Et l’histoire la cause fa plus juste »,. 
personne ne reprochera à des dira, vendredi soir, déçu, 


| 
a 
; 
À 
ês 
































































$ | spécislistes français du Proche- M. David Zucker, porte-parole du 
Quelle enquête ? t é isé, parti Ratz, une petite formation 

Vice-président depuis 1984 du tri- : ji N 

bunai de district de Tel-Aviv, 
passe pour aussi soucieux 

M. Zarnir de l'ndépendangé sk 
be IE a dit d’em son hoët 
Hté à tout projet de réduction des 
pouvoirs de 58 nouvelle charge, pro- 
Jet qui a, de notor eté publique. les 
faveurs du ministre la justice. dans quatre 
M. Harish demanderat-il l'ouver- tures, dont certaines portant des 
du Shin Beth, et si oui quel type rues de Beyrouth-Ouest, Di poursuit le j qui cite «un 
d'enquête ? Une chose est sûre : il [en particulier, la milice a eu maille à préparé par 1e autorité 
trouvera sur son chemin la majorité pariir, dans un fer. , avec ace fbanaise et envoyé à 
des ministres. «Je fécherai, à dit fe nouvelle mibce suite, Mou- ». Selon ce même jourpal, les 
M. Modaï, de le convaincre de ne vement dn 6 février, puis avec le. Grages américains auraient 6e trans- 
PS ee ee ii Lie PSP (à majorité druze) de  férésä Damas — (AFP. 
vernement devait, en dernier ressort, É . — — —— 
s'incliner, j pour Les — Les israéliens — Ce désaccord sur | ; 
quête h et non policière. La. ke voulsient € parier » de façon même du débat cet °‘: Jordanie ï 

ière antait pour le poutoir pin | : Prag per mou, éd Phs regretrable que, d'un côi AN. ne ue 
CET Quand un exclu de l'OLP 
mt pour ne ncdon 00 un.dés | eq ee sn sosie quene de us |. (-démet » M. Yasser Arafat… 
inient d'exposer var le pince | Us onde proies qu nt tent le main du sus es —— ser Arafats de « démertre» Le 
publique certaines méthodes de tra || jeu ire. Ee comme lite prin dans lan territoires: 9 con” De hotre coirespondant 
vail des services secrets. Les juges cipes placent les Israéliens en rent l'occupation comme 4 un 

=. position d'accusés — coupables, fait accompli » sur loquel on ne . Aroman. — L'an cesser. suspendre leur appartenance à 

© Démission du gouverneur de notamment, da refuser le droit à reviendra pas, en somme une vices de’ renseignements militaires l'organisation «en aftendant la 
la banque centrale - M Make l'autodétermination du peuple annexion pure et simpla, même si palestiniens, le colonel. Atallah convocation de son congrès » : de 
Mandelbeum, a annoncé dimanche palesünien, — on tourria en rond. on n'ose pes le dire, Ditneuf || (Abou Zabn), exclu de l'OLP par + démeitre et faire passer en juge- 
1= juin sa démission à compter de |. Las Premiers dirent qu'ils ane, c'est presque une génére. De AR ant fers pur mt 
lundi, conformément aux recom- L— “devant une sgle complot. Frans ét Palestin lens" Qui de Ja famille du chef de l'OLP, 


militaire du Fath : c'est jait. Nous MM. Sathi, Ahmad et Mousse Ara- 
disons que nous allons convoquer le fat. Un « verdict » accueilli avec un 
congrès général du mouvement : certain détachement par Abou 
nous. le ferons», a-t-il déclaré,. Jisad: « Abou Zoïm a été exclu du 
dimanche 1e join, à Amman, dans le + Fatk et de l'OLP et n'a plus aucune 
style théâtral qu'il affectionne. . autorité en.cr qui concerne les 













à mettre en cause la fégitimité, ts à ï 
Ils étaient à Peris pour s afonmer  fication de ce phénomène fonda- 
réfléchir s, sons effet de tri- mental, on ne discuta pas assez. 
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_ fune, sur une situation donnée — ALAIN FRACHON. : ‘Abou Zaïim, qui s'est essayé, dis.  4faires de la Palestine +, nos a-t-l 
l'occupation des territoires — et on, à à prodectim tan Liaré, dimanche aps dde avant 
er re rouen .… (1) Le collôque a €t6 réuni que durant le temps d'exil au Caire,. d'ajouter: « Ce n'est que l'acte 
& On n'était pas van pariciser à Te robe Je : après Pévacuation nn SN Efeee EN Pa Le POUSSE à Jouer 

s APpuyé comité - routl rOLP 982, avait * image .# 

une sorte de compétition dont P notam- Gt son sens de sise en scène Ét le irigeant palestinien de 


“ F de parrainage comprenant 
: d'objet suraît été de déterminer t ime Rodi 
lequel des deux des deux Biens. Hamon Bant Rasta for 
raüonalismes] : devant  Dresch et Paul Baita. 


et un livre : la Confrontation 
silencieuse, de Jean-Paul Chagnollaud 


a isint le 28 avril À Ai « s'étoner » qu'Abou Zaïm ait pu 


la 'rénuion d'un <conseïl'supérieur tenir cëtie réunion à Amman alors 









nissant 409 inembres suppogés du : De toute évidence, la grande 
conseil général militaire. de cette- majorité des participants à l'assem 
k ME blée de dimanche n'étaient pas [à ès’ 
An'terme de treize heures de déii- . Qualités et avaient 66 recrutés pour 
ions, | e a annoncé < Ja circonstance. Mais la question est 
que cette assemblée avaît décidé de Se A PUR Jusqu'où iront le. 
nommer Abou Zaim commandant - Colonel Attalah dans 
en chef d'Al Assifa (les forces Clear défi ouvert au chef de l'OLP, 
armées du‘ Fatah) à la place de Yas- EMMANUEL JARRY. 

























seen sur le terrain e la moîti da Cisk 

Fret jé : us nie. On est là au cœur du pro- 
force de l'évidence. Ancien L à 

. bière palestinien, car, interroge 

ar + pi hrs _. l'auteur, «quand on s’sppropria 
présente en cant cinquante h 97 l'esu d'un pou 


_ LE SOUVERAIN'JORDANIEN À PARIS 
_- Le roi Hussein multiplie les efforts 
Pour la réunion d'un sommet arabe 
- Le roi Hussein de Jardémie était _.A Aboc-Dhabi, le quotidien A 
attendu ce lundi 2.juin.à Paris  Itdihod it, dimanche, que 
Fe de UD mou es Un ns re 


Toi permettra, notémment, de faire c un < sormmet 
pert à MM. Mütorrand et Chirac de la ». Ces rumeurs 


tion entre ls Syrie et l'lrak. Lo ©n Iran, dont Ia Syrie est le son 


_ dra ensuite à  Æé dans le monde arabe, Le 
Londres Washington _ is fidien Téhéran Times indiquait 















Chirac. Ces entretiens, qui n’avaient 
pas encore été officiellement an- 
noncés, seraient donc, naturelle-" 
Garcia envisageait aussi de se ren- 
dre à Rome. 




















et nombre, d'isrzéliens une lin de là, une population homo- 

éseconde naissance» de l'Etat SÈne. L'auteur propose à ce sujet 

- juif classification 
quatre 

- A l'heure où la diplomatie de l’ancienne tradition du slo- 

‘ proche-orientsle semble de nou- nisme socialiste, en voie da dis- 

veau.en panne, les partisans en  Pariüon: le rekgieux, excité de 



























Me Te . ainsi, dimanche, que la 
re N 3, chef delafarce |. x à x R que là médiation jordanienne jordanienne relevait d' « 
de défense) s'explique par une mon- leraël d'une rétrocession, füt-elle Souvenirs bibliques ; le mbitant lévera les derniers èla Conspiratior : américaine + 


réunion d'un sommet arabe. 


partielle, de ls Cisjordanie et de de sa force et de son drokt : mme s'appuyant «sw Les d 
Le sécrétaire général de la édClionmaires de la région ». 


Fr) ec, M ïi KH (AFP)Reuter). 
His ane, M di, a 

































tants ‘des organisations subsersives . |: belle l'auteur, est solidement ; F : : D 
Enr lp rmmar À “. verouëlé par un quadrupis non: Don marché des collines de ne À 8 me de de son opti- 
Apra, le parti Ê : à qu sommet f tenir ‘ : à 

ta semame . . un L RADIO S.SHALOM {53 
Lima. Et le Sentier lumineux maiv- … JEAN-PIERRE LANGELLIER début juillet à Casablanca. ue {9390 FM) 





ce soir 18h30 - 19h30 
Francis Lentschner reçoit 
JEAN JEROME pour son 
LÉS CLANDESTINS» 


















ts sr …. x Israël ef les territoires 
Etat palestinien. Et le règne du és fr ion ele 
dont cieuse, de Jean-Paul gx 
. ui, s'arrûta à sa «higne vertes éd. L'Élarmatian, coll « Racines du 
+ de 1987. présent», 175 p.90 F. 






piéoccupante pour le : 
Evo ane posntuie ex. 
tension du mouvement de grèves au. .|-- 
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De notre envoyé spécial 


Nandi. — « AR { si le monde était 
à l'image des Fidji 1» re La joe 
est une Île. Fidji Son parfum > 
Rropa a me & le 
sants nonchalants, l'air nr 
Au cœur du Pacifique, loin des fré- 
-nésies Modernisatrices, batailles 
Giles qui atout £gnerres Ccormmer- 
cales qui agitent d'autres riverains, 





“les Fidji donnent un « avant-goût du 
paradis ». 


sens, les dépliants l'avaient 
: « Joyau du Pacifique », 

Dire », « lagons d'éme- 

». Et même « Aarmonie 
raciele », et « stabilité démocrati- 

que ». Bref, la perle rare; un pays 
sans histoires, à goûter -SADS 
nord A proximité de la 



































s'essouffle Pline a 
après quinze ans d'indépendance. 

est vrai que les paradis n'étant plus 
perdus, comment n'offrirajent-ils 
pas, eux aussi, priseäla crise? 


A Jortiori quand le succès 


ce conne ca je Ces KE à 


des étrangers 
de es dep sur nu plages € à et à 


plutôt plutôt deux sucres ue seul das dans 
sonthé. 

is des années, l'économie des 
Fidji a vécu pour moitié de 
P« importation » de touristes et pour 
moitié des exportations de 
sucre (1). Parallèlement, la -démo- 
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OCÉANIE 


: : DANS LE PACIFIQUE, UN « PARADIS » ESSOUFFLÉ 


L'archipel dés Fidji secoué par des vents contraires. 


« Les Britanniques nous ont 
Poussés à prendre notre 
dance et nous y ont préparés : ce fut 
notre grande chance, c'est toute la 
différence, par par exemple, , entre Fidjt 
et la Nouvelle-Calédonie», nons 
disait M. Stinson, ministre du plan 
«Ici — une fois n'est pas coutume, 
— le colomsateur a’ appliqué ne 
politique Pmtien s j'eppropri lation 
terres les Élancs, 
nent mienne prod 
fidjiens qui la ent tradi- 
rionnellemens. C'est fondamental. » 
Ainsi, lors de l'indépendance, 
environ 85 % des terres apparte- 
naient collectivement aux autoch- 
tones tones fidiions. Aujourd'hui encore, 
pour l'essentiel, elles ne peuvent pas 
être vendues. Seuls 11 % des ter- 
Trains sont réservés à la vente, kci les 


« fils du sol » se sentent moins spo-" 


oreilles ct 


_ Labombe raciale | 


Cette politique s'est révélée 
d'autant plus judicieuse que, par ail- 
leurs, Londres Jéguait aux dx des Fidji 
une bombe À retardement coloniale 
et raciele . sous la forme con 


Dans son nouveau 


dossier la 


Fnac 


dissèque les stars 
du 24x36. 


fiés émi, 


leur suprématie politique. Les 
jent pour sort, 
leurs biens, leur droit d'être Fid- 


ont été attémiées, sinon 
complement tement dissipées, ser 


ne 
DR ere 
termes réels. Le revenu per capita a 
baissé. « Nous traversons une 


, les 

em et le chomage est 

élevé : officiellement peut-être 

plus», nous disait M. Siwatibau, 

pre er 00 le Reeryo Park des 
idji. 


mes 
sement de l'économique an politi 


que, ce haut fonctionnaire ajowtait : 
« La compétition est nor en plus 
acharnée pour un nombre d'emplois 
de plus en plus limité La crise 
sucrière favorise l'émigration rurale 
vers Les villes ; mais la ville, c'est 
plutôt le domaine des Fidjiens 
indiens et chinois, les Fidjiens d'ori- 
gine y sont défavorisés, cela crée des 


frestrations ont té exacerbées, cB1£ 
indien, par Le « manipulation - post- 
gore de ur ue le Parti 

l'avait em mais 
pres les Mons ergotaient pas choix 
d'un mier ministre, s'était vu 
privé de sa victoire. Le gouverneur 
général (nommé per la reine 
d'Angleterre) avait, en effet, tran- 


1600 MORE 


tensions. » On comprend alors que 
Fune des priorités en matière écono- 
mique — et, implicitement, électo- 
rale et raciale — porte sur des 
mesures de développement suscepti- 
bles de fixer la population autoch- 
tone dans les zones rurales. 

La situation économique est 
d'autant plus préoccupante pour le 
gouvernement et pour Tesablsb 
ment conservateur qu'elle favorise 
des reclassements politiques, susci- 
tant même, pour la première fois, 
l'émergence d'un atravail- 
liste»  multiracial. tion des 
syndicats, souvent perçu comme 

re il refuse le « <jeu des dange- 


Poe la 

lance, la 

pus 'ndépendens la, de 
Fu polarisation raciale. Les tenta- 
tives d'ouverture multiraciale ont 
été vouées à l'échec. Les risques 
d'une explosion raciale n'om pas 
cessé d'augmenter », nous a déclaré 
le président de ce parti, M. Bavadra, 
Fidjien d’origine. I] souligne que les 


. L'arrivée des reflex autofocus a fait l'effet d'un pavé dans la mare. Pour certains c'était la révolution. 
“ Mais l'autofocus n’est pas la seule nouveauté dont a bénéficié le 24x36: la mesure de la lumière, 

. la performance du système flash ou de l'obturateur se sont aussi notablement améliorées. 
. La Fnac a donc sélectionné 7 appareils, nouvelles stars du 24x36, en fonction de leurs apports 
technologiques à la photographie. Les voici réunis dans un nouveau dossier qui, non seulement | 
‘recourt au verdict du laboratoire, mais aussi à celui des journalistes professionnels, des vendeurs 
ei la Fnac et du public, pour vous permettre de vous faire une 
‘opinion. En toute objectivité. 





cbé en faisant appel... au leader du 
parti vaincu, le premier ministre sor- 
tant, Ratu Mara. « En fait, les Fid- 
Jiens n'étaient pas prèts à admettre 
un premier minisire indien », 
affirme M. Bavadra. selon 
Jui, « l'Alliance s'est identifiée plus 
encore à l'élite capitaliste, conserva- 
trice et pro-américaine». Dans le 
même temps, le Parti fédéral «se 
fragmentait, perdant beaucoup 
d'adhérenis, ‘hantés ». 


Un nouveau parti 
Pour répondre à la montée des 
frustrations politiques et de diffi- 
caltés Économiques touchant un 
large public dans chaque commu- 
nauté, nul n'était mieux placé que 


les syndicats, multiraciaux par prin, 


pour lancer un nouveau 
Naccalise, ouvertement pacte 
antinucléaire et as au nom 
alignement, le Labour fidjien a 
déjoué tous les pronostics en rem- 
portant, quelques mois sealement 


. ment du côté du 


après sa création, les élections muni- 
cipales de Suva, la capitale, 

El faudra donc compter, lors de la 
Consultation générale prévue en 
1987, avec cette formation qui bou- 
leverse l'échiquier politique et 
social, ce qui n'est pas sans susciter 
certaines inquiétudes. Non seule- 
ministre, 
de son parti et de certains milieux 
d'affaires qui voient kur suprématie 
sérieusement menacée, mais aussi 
aux Etats-Unis, en Australie et 
même en France. La perspective 
d'un neutralisme antinuciéaire n’a, 
a priori, rien pour plaire à ces pays. 

Mais ceux-ci font-ils, de leur côté, 
les efforts qu'il faudrait (assistance, 
investissements, commerce) pour 
consolider un régime parfois critiqué 
— ne serait-ce que par solidarité 
régionale, = mais dont, tout compte 
ait, n'ont guère eu à se 
plaindre ? Fe 

Quoi qu'il en soit, dans cette 
période où les vents contraires 
secouem fortement l'archi l'art 
de gouverner de celui qui l'a guidé à 
travers quinze années de stabilité, 
Sir Kamisese Mara, ne sera pas 
superflu pour éviter de graves déra- 
pages. Le « modèle » fidjien a de 
beaux restes, mais il paraït urgent, 
quinze ans Après son avènement, de 
le doter de nouveaux équilibres, 
d'hommes nouveaux, d'un nouveau 
souffle. Le maintien de le paix 
sociale, voire du label « «paradis», 
semble aujourd'hui à ce prix. 


ROLAND-PIERRE PARINGAUX. 


(1) Le CEE, dans le cadre des 
conventions de Lomé, achète environ la 
moitié de la production sucrière à un 
prix stabilisé. Elle fournit, tout comme 
le Programme des Nations unies pour le 
développement (PNUD), des aides 
financières et techniques bilatérales et 
régionales substantielles (plusieurs 
dizaines de millions de dollars par an) 
aux Fidji et au Pacifique sud. L'Austra- 
ee Nate re 
moins, les premiers fournisseurs 
la région. 

2) Ii s'agit ici de citoyens fidjiens à 
part entière, le ferme «indien» étant 
utilisé pour faciliter La distinction avec 
les Fidjiens d'origine. 














DIPLOMATIE 


EN ÉCHANGE D'UNE EXTENSION ET DU RENFORCEMENT. 
DU TRAITÉ DE 1972 SUR LES ANTIMISSILES 


Moscou pourrait réduire ses armements offensifs 




















LA VISE DE M. ABE À MOSCOU 


Le: contentieux soviéto-japonais reste bloqué 


Soviétiques en 1945. Moscou ne nombreux J2; is ont été tués dans 
u. Jes-les pendant ja seconde 
EE 4 








29 mai de nouvelles proposi- deux jours après l'annonce, par 


En mins oups 408 Mncou fre : Sn, Lé_RemteUnis mnt d'accord Bee dec mn DS guerre 

testait, samedi 31 mai, contre pour « reforcer » le traité conclu. gramme de recherche sur l'IDS. Abe ji: -tradi - familles vou- 

décision américaine de ne plus ren 1972 iter les défenses anti- ie M. s En0qné certe affaire : Le L tradition, ur oars do ne. 

Éd el dents eme ne EEE 0 ADM) À pour URSS Re nte deux pays lorsqu'il a rencontré éucou n'e pes dit oui explicite. 
if que l'URSS 2e conddéremi dant ue périole de quinne à Vingt j M. Gorbatcher le 50 mai. : La Mons Ds 

Sas 6 as came die à on tour ans, serait prête à commen- Sepuis 1978 se pas donné les résul- position soviétique A eme gro En pr 
1=2 juin} où pot RSR Or de”concert avec Washington, ïi est rentré dimanche le juin à Pig», a révéléle ministre japo- ("Les territoires annexés 

ingtan, que les négociateurs soviéti. . a Tokyo, après avoir passé trois jours à A F'URSS 1945. comme, d'ailleurs presque 

_. ns a 1 k Le 

ques à Genève avaient déposé jendi ‘ Cette proposition, qui a été faite À Le CE pes intient une garnisnn d'* dx Pacifiqu _. 

tions, 1 


M Reagan, de’ intention dé cuteurs. Le commerce a progressé aux s = 
1e ais de 10 % entre les deux paysen 1985, où elle. disposs d'installations fort. 





Selon le New York Tires, qui en tir des contraintes de SALT-2, mais : ; e k 
rend compte dans ses édiiions de. qui ne sembie pas être liée à cette alors qu’il stagoait entre-l'URSS et fiées et de bases pour ses Mig-23. _ Dh 
dimanche, ces propositions faites 1. initiative américaine, a été commen. de pays. capitalistes. Les. je visite » seulement donn£ N ‘ 
titre privé portéraïent sur le lien à 16e avec prudence ct blocages. politiques, dus pour une Que. maigres rérul Les 
établir entre la réduction des arme- les bles de Washington. bonne part an contentieux hérité de te se félicitent de l'accord Er 

\ stratégiques et l'initiative de Pour M. Wei , secrétaire à Ja la seconde gocrre mondiale, restent, . oure l'URSS. les Etats- SÉa législatives Le 6 juil 
défense stratégique (IDS), chère ou. défense, l'idée n'est pas nouvelle, | carerancbe entiers: + "+ ©: use Je por pour eurarser la let. — Le premier ministre, 
président Reagan Si, mdique Mos- . mais il ost exclu de toute façon que Rien n'a bougé, en particulier, sur sécurité des vols dans le Pacifique M. Yasuhiro Nakasone, a dissous ce 

la question du traité de paix que nord». Cet accord est ls consé- Jundi 2 juin la Chambre basse de la 


Moscon et Tokyo n'ont toujours pas. quence de l'affaire du Boeing sud- Diète, ouvrant la voie à l'organise- 
sent, M. Abe ct son DOmoieue nées aan per la chan soviéE Bon d'élections anticipées, le 6 juil 
soviétique, M. Chevardnadze, sont que le 1. septembre 1983. Tokyo let (le Monde du 29 mai). La nou- 





A TRAVERS LE MOND 
















MICRONÉSIE à seulement convenus de «reprendre pourra, d'autre part, ouvrir un  velle 2 été,annoncés en session. 
Û . les conversations lors d'une: pro- bureau d'information à Moscou .où aord du Parlement. Les 

L'ONU met fin à la tutelle chaine rencontre à Tokyo en 1987 », … seromt diffusés pour le public soviéti- partis d craignant que 
ï = 3 e le communiqué conjoint que des documents sur la vie quoti. Scrutin ne donne une majorité : 
des Etats-Unis Me publié par Tass. L'agence soviétique. dienne des: Japonais: Moscou dis accrue au Parti libéral 
3 de précise que Jes » porté pose d'un bureau” identique à démocratique .(PLD) au re 
Nations unies. — Par. trois voix contre une, le Conseil des notanument sur « les questions qui- “Fokyo.. depuis 1957." ont boycolté la séance. us 
tutelles des Nations unies a mis un terme, la semaine dernière, à ki pourraient être mentionnées » dans m'avait que valeur de symbole, 
tutelle américaine sur les deux mille petites îles du Pacifique for- le futur traité, Tokyo soukaite rééu-. ML. Abë n'a mênie peÿ obtean vin. M. Nakasone ayant obteau l'appro- 
man la Micronésie (le: Monde du: 17 mai). une au moins des qua- véritable résultat sur une question bation nécessaire de son cabinet. = 

ji 5 pourtant purement symbolique, De { Reuter.) 
‘inde 





al de membra du Conseil ne siège jarnaïs ec n'a donc 
pas voté. 

Le délégué soviétique » estimé que la résolution avait été adop- 
tée « de manière non démocratique » at a accusé les Etats-Unis 
d'avoir fait de la Micronésie une « entité néo-caloniale ». 

Les Mariannes du Nord ont choisi de faire partie du Common- 













La Survie du gouvernement sikh modéré 


de l'Etat est en jeu 
théâtre privilégié du terrorisme ant- 
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Les cent mile habitants de la Micronésie oût « exerof ibremant . 
leur droit à l'autodétermination pär des référendums soumis à : 
l'observation des missions mord par Coral ds Gas à 

note la résolution. — {AP}. ne 


NOUVÉELE-ZÉLANDE 


ns 
un appel de M. Lubbers 


La France « accueille avec intérêt et dans un esprit ouvert » 
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| qi enr me dde 
la police, sont trans- 
former le Pendiab en une sorte 
: eds. ‘d'Irlande du auraient alors 
D'abord, les ‘forces de police et remparé use incontestable ist. 
itairess qui avaient délogé les - | PATRICE CLAUDE, 


ient de un 

peu proyante | l'anniversaire de: 

TOUA. Des bagarres avec des étu 
la 

ar 


côté rejetant 
l'autre (le se Lan 
incident 



















de trouver une solution aux problèmes 
per les événements Qu 10 juillet 19656 » (date de l'attentat contre 
le Rainbow- Warrior dans Le port d'AuCRIaNd per les services Pecrets 





place pour ferer À toute éventualité; - Indire Gandhi 
ont éé retirées dimanche ae (OL £ Le he D 







Te recruté e P 
SRI-LANKA - ee re si EURE 


Douze môrté dans un attentat 
contre un train 


L'explosion d'une bombe à bord train alt 
Sri-Lanka, à Colombo, 
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ren js _. « LES ANNONCES » 
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ha 
50€ 
so . 
pi : 
cn | i 
qu 
di 
co 
wa 
Mona. (He) ones | Aie 
Commissaire euro- F : se 
Péen, Paolo Falcone (italie), secré nn. - ‘ae 
cd taire général du Mars : . . 
pa 
d 
re “se 
bl 
sa 
‘ Le Bureau international Afgha- 
le nistan milite pour une. 


sance politi de la résista | | me 
sique . = AS 

ou une 

reçue), mardi, par M. Jacques 

Ésban-Delmes, "M jacques de. 

L'Assemblée nationale, - 


du médecine ‘pharmacie 


Fe re P fide, 260 Nous. 4722494 « ÉITUS 


















Si l'on demande à un enfant 





de génération en génération d' 









mr toits-A pourraient être 
remplacés 
PR 


cement, et tout en espérant trou- 
ver les traces d’une nouvelle vo- 
lonté créatrice, nous avons ren- 


ne expression 
de l'art de vivre se prêtait à mer- 
veille à cette.exploration : la ter- 


paraison 
s'impose. de -Babyione à nos 
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LA VIE EN TERRASSE : Y AVEZ-VOUS 
 SONGÉ MESSIEURS LES BÂTISSEURS ? 
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“ … Quand on fait une terrasse 
en France, on en fait quatre en 
du N  à-t-On avili 
D se? Poorquet muliple- 
it rm: 

Eu les maisons dividieles 
style Ile-de-France, sans inter- 
vention d’architectes et qui com- 

posent finalement un paysage 
Séplosble ? 


a Miristère de l'Urbanisme et du 
‘Terrasses interdites. Logement 
” Aux HLM, l'idée d'utiliser les 
des immeubles en lieux 
n'est pas rejetée mais 
semble des èmes dif- 
Sclemen surmouiables. 
Tout ce qui est collectif, nous 
PO 
surveillé et cela coûte cher. De 


M. Guegan, chef de la com- qui serviront de références archi- 
mission chargée des ra] 

avec l’industrie du Bâtiment, ne 
mâche pas ses mots : “Tous les 
organismes: ayant pouvoir sur la 
délivrance du permis de cons- 
truire pourraient être 

sous Le vocable “tutelle- 
construction”, Cette tutelle pri- 





par des 


trimoine culturel. 


























On a figé les types 
d'architecture à l'aide de méca- 
nismes sclérosants. 1] faut infor- 


DST | mme dm opus 
= a sde no” sation terrasses accessibles, Leurs réserves ne sont au fond 
tre temps : des architectes, des pa pas : pe pr Snérées ne 
: u ni par un système com- 
ner des paysagiste, des if Bravo 1 Que le reconnaissance  pjexe, lourd, qui n'a pas libéré 
politiques...‘ .” . pes peur suffisamment de co: ue 


tation qui convient s'être empé- même coup, on se souvient 












rasse, avec tout ce qu'elle évoque Po chef de l'Etat, alien ct un habitat agréable, 

ele. Avec au où Pré ces dl. demeure po 
Isme, les le com; men 

lable, la brutale com; dénonce également la recherche réactions de comporte 














“Aller dans ce sens ne serait pourvu qu'on en dé- OP sévère d'une identité néo- Des architectes, qui ont com- 
_ pas raisonnable’et irait à contre-  cide”. Cela n'empêche pas des . régionaliste, qu rend vite cadu- pris depuis longtemps l'intérêt de 
Les anciens - courant de tout ce l'on problèmes importants dans le cas ques des compositions originales  |a terrasse-jardin, nous ont heu- 
a Se ie cherche actuellement à de réhabilitations : vérifications ©! Séduisantes, telles que celles  reusement laissé des exemples 
savaient vivre! ._:’  Quecesoitpourlesprogrammes structurelles des éléments por- imaginées par des architectes  éclatants de ce qu'il est possible 
2 neufs ou la réhabilitation d'im- jeurs, charges à prendre en  C°mme Jacques Bardet conseiller de réaliser. 
Comme le * Michel meubles anciens, l'attitude du compte, mise en conformité des Leur tâche ne fut pas aisée car 
Corbet, jardinier en chef de maître d'ouvrage est donc d'aller pentes, i i la terrasse est un “plus” qui, à 
issément Public vers une privatisation plus pous- création d’accès pratiques, moins d'un concours ou d'un 
d'Aménagement de la Défense), ‘sée plutôt que vers la créationde ete. > projet particulier, ne se prévoit 
le palais du roi Na Beux collectifs à problèmes.” . En construction neuve, les so- $ pénérlemen pas. Cons Les im 
comportait des terrasses plantées C'est net, même si l'on admet -Jutions sont heureusement beau- 
sur 1.800 mètres carrés. ” en haut lieu qu'il est possible de p plus simples, d’antant que 
Merreieg er Lo pr déroger parfois à ce qui semble l'on sait réaliser 


lone, eu Vème siècle | 
énsi étanches qui ne sont plus la bête 


C'est pourquoi il est nécessaire d 
de réaliser des opérations-pilote D TRE 


tecturales majeures, Il sera alors 
possible de débloquer le système 
et de démontrer qu'il existe d'au- 
tres choix. Mais, pour réussir, il 
faut toujours rechercher l'harmo- 
nie car le toit-terrasse implique 
une rigueur volumétrique qui 
n'est pas toujours aisée à ma- 
nier” 


LP L pt 


Dans cet esprit, le respect de 
l'environnement est tout à fait dure. Sa “Cour d'Angle” de 
possible, comme le savent très 
bien d'ailleurs les gardiens du pa- 








En vert... 
vilégie le traditionnel, tandis que et contre tout. 
le soi-disant de l'environ- 
nement a tué l'évolution archi- Ouf! Il exisie donc aux 


postes-clefs de l'Administration 
des gens sensés, sensibles, prêts à 
renouer avec la nature,le ciel et 


Fhomme est un animal social le 
et qu'il suffirait sans doute de lui 





nomique, Sous nos climats tem- 
pérés, elle est d'un agrément 
considérable.” Pour Henri Ci- 
riani, l'architecte-poëte, la toi- 
fure pointue est une stagnation : 
“Je me suis posé la question de 
savoir pourquoi les gens ont l'im- 
pression qu'un bâtiment est 
mieux fini avec un toit pointu. 
C'est sans doute parce que ce toit 
semble amener plus doucement 
le ciel vers la terre, alors que l'ho- 
rizontale est tranchante.. C'est la 
raison pour laquelle je cherche à 
créer des transparences, des liai- 
sons Quand les terrasses sont 
plantées, leurs émergences vertes 
sont des douceurs entre le ciel et 
le bâtiment. C'est le moyen de 
faire venir la campagne à ja ville. 
Voyez Sarcelles, considérée dans 
les années 60 comme une mala- 
die. Maintenant que les planta- 
tions ont poussé, que La nature a 
lié les bâtiments, la Sarcellite a 
disparu” 
Henri Ciriani est un incondi- 
tionnel de la couleur, de la er 













































Saint-Denis est sans doute une 
des plus belles expressions de ce 
que peut P proposer et réussir un 


* La façade est érodée de manière 
que le ciel puisse s’introduire 
dans le bâtiment. Les deux der- 
niers niveaux sont peints en 
bleu. Remarquez les planta- 
tions sur la terrasse-jardin de la 
crèche et les plantes disposées 
sur les ere nee 
gements. timent n'était pas 
encore SEP qu'il était déjà 
tout vert ! 

Citons encore les “Cités Ra- 
dieuses” de Le Corbusier, à Mar- 
seïlle, où les terrasses sont des es- 
paces ouverts à tous les habi- 
tants, sous forme de jardins, 
d'école maternelle, d’équipe- 
ments divers. Sans oublier les 
architectes italiens des XVII et 


































































té leurs terrasses jusqu’à Varsovie 
et Saint-Petersbourg, lieux où 
pourtant s'accumulent des mè- 
tres de neige ! 

Ces réalisations, unanime- 
ment reconnues comme des 
réussites architecturales, sont la 
preuve formelle que les toitures- 
terrasses et les terrasses-jardins 
peuvent grandement participer à 
une autre manière de vivre, plus 
belle, plus libre, plus aérée que 
celle subie aujourd’hui. Il se ré- 
vèle que la terrasse d'agrément 
n'est pas l'apanage du riche et 
donc que de uombreux lope- 
ments sociaux pourraient en bé- 
























sage, un nouveau rêve. 

26 ps ré re 
n'est le plus souvent qu’un espace 
one) present d'où émer- 
gent de laides * excroissances. 
Maïs 1 suffit de regarder Paris de 
PR 


nos . 
pes le jeu ou de gymnastique, 
ur tranquillité, leur 


Crect un Heu de réflexion de br 


pas animer 
au profit d'un art de vivre retrou- 
vé? 


leur altitude. 


pants du dernier niveau, à moins 
Qu ne soû de réaliser 
dessus une construction à ossa- 


de développement. 

Pa autre principe, différent 
- mais aussi immuable, vient enje- 
ver tout reste pps lu 
consiste à flanquer les petits im- 
meubles sociaux d’un toit pentu, 
dans le but de mieux les intégrer 

Pratiquement, 


tusement de 20 logements, sou- 
vent moins. C'est la condamna- 
tion sans détours de la terrasse 


d'agrément. 


* même cette réflexion de bon sens 


Pr a 
levenir 


noire des maîtres d'ouvrage. Les 
et 





quartiers surpeuplés ? 

Et si le problème résidait tout 
simplement dans la peur d'oser, 
de bouleverser de sacro-saintes 
habitudes, de prendre quelques 
risques. .S’il suffisait de faire un 
peu confiance à nos conci- 


toyens ? 





Savoir s’en servir. 


Nos concitoyens ! “On ne leur 
a jamais montré autre chose 
des maisons individuelles tradi- 
tionnelles comme l'exemple du 


‘meilleur un ironise-t-on au 


Pour recevoir l'ensemble des articles de ceue enquête, il suffit d'écrire à : SIPLAST, Jean-Pierre Rouy, 12, rue Cabanis, 75680 Paris Cédex 14. 


Ê néficier. 










meubles en jardin de 

Renaudie à Ivry et Givors, la réa- 

 lisarion de Technip à Saint-Na- 
Zaire où les terrasses descendent 
vers la mer dans une intégration 
parfaite au site. Citons l’immeu- 
ble célèbre de la rue Vavin à Pa- 
ris, où Sauvage imagina le pre- 
mier des terrasses en retrail. 

Baladur s'en est inspiré pour 
construire les pyramides de la 
Se Morte, “chaque apparte- 
ment ayant sa relation avec le 
ciel, l'air, l'espace”, grâce à de 
vastes terrasses privatives de 5 X 
3,50 m. 

“Je regrette, dit Farchitecte, 
que les promoteurs maïtres- 
d'ouvrage et investisseurs, pren- 
aent le plus souvent la terrasse 


technique auprès du Directeur de 
l'Architecture ou Jean Renaudie, 
“qui avait les mains 1oujours 
pleines d'archiectures étoilées”. 
ie ville - dit M. Chauleur - 
deses, de bi- 
Ed UE 
en aux 
mon: 
plus nombreuses. Elles ont be- 
Soin d'une vie de proximité non 
forcée qui leur permet de garder 
le contact avec le monde exté- 
rieur. Or la terrasse autorise ce 


doux prolongement de la vie. 


Des solutions économique- 
ment acceptables existent et il 
suffirait de quelques déclics 


ne DA pour qu'elles soient appli- 
RAR quées à bien plus grar- 
de échelle, tant dans le 





Cette enquête a été réalisée à 
l'initiative de la société 
SIPLAST 


par 
architecte, et Pierre Travers, 
rédacteur. 


Nous remercions les personna- 
tirés et les architectes qui nous ont 
communiqué les informations 
nécessaires. 








secteur public que dans 
le secteur privé. 

Alors, puisque c'est 
possible. 













(A suivre...). 





















Magniery, 
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… solide. -d'un pe, (droite et 
:extrêine" droite, 
55 % de l'éoctoras le 16 mars der-- 
. nier. D'où le souci; marqué dans 








du gouvernement 


ments ii, à la composition 
ftiterloons : (au duquel sont présents tous 











!: ques risettes 
- alu à Pan ‘et à l'autre. être 


-" accusés dn'crime de lèse-droite :: 


leur «socialisme rampant» est 
- TR 


aux thèses. de M. Le Pen, 
MM. Pasqua et Pandraud font du 


i parfois à la-cari- 

bature, lonqu' s'agit de confor. 

non seulement “un électorat- 

local, mais aussi les intéiées d'un 

a AP EE de en 
ouvelle-Calédonie. 


on se passe donc comme si la 
stratégie présidentielle de 
M. Chirac reposait sur l'idée. qu'il 
n'y a pas, pour l'actuelle rmjanté, 
de réserves au centré, mais à 


droïte, et à droite de la droite. Le 
rapport des. forces. est considéré. 
favorable: 


, comme 










"M. Chirac un 


e les chefs des partis qui composent 


PUDF), de constituer autour de ” 
RPR-URF, 


des suffrages des droites. 
‘Îl'va de soï que; dans: ce 


%' schéma, M. Léotard: joue —. 
‘" mutatis mutandis — le rôle de 
+ M. Chirac auprès de M. Giscard : 


‘ d'Estaing avant la conquête, par 
ce dernier, de 1 serait au 


même’, d'aider. M. Chirac au : 
secand : ë : 


” Deux Emites 


Dans ce contexte, le retour ar 


: scrutin majoritaire à deux tours 
intervient comme un moyen sup- . 


plémentaire de ficeler ce bloc. 

Avis aux députés UDF : st un gou- : 
sernement libéral est (en théorie): ‘ 
hostile aux subventions, il ne 


pas de distribuer les cir- | 


concriptions ! 

La logique de M. Chirac porte 
toutefois en elle-même ses 
limites : elle peut être mal- 
accueillie et altérer Pimage du 


futur candidat à l'élection prési- . 
tielle. | 


Deux mois ont en effet suffi 

pres opus 

lui qui misait sur un 

mouvement S rs analo” 

celui qu'avait fait uaître, en 
pérne meff-Armarid, lui 


LES PRINTEMPS ÉPHÉMÈRES 


L’HISTOIRE AUJ OUR LE JOUR : TOME 3 


-p 


DEUX MOIS DE COHABITATION 





qui représentait - 


% . card d'Estaing hors jeu. Seul le 
.- leader de ce bloc pourra, le 
ee CI 


les espoirs de 





procédure des ordonnances, 
comme Gaulle en 1959, 


: PRE he sa mets. . 


. des doutes sur la capacité à réus- 
sir sa politique économique. La 
‘baisse de la Bourse, en mai et juin 
1981, n’avait-elle pas été analysée 
par lui-même, dans nos colonnes, 
comme .le .prentier de la 
défiance à l'égard de la gau- 
che? (2). En outre, les patrons 
paraissent tout à fait insensibles. 
aux «appels à l'embauche» du 
“premier ministre; Comme s'ils 
étaient dans l'attente de nouvelles 
Contreparties. , 


k * L'acouel n'est certes pas déce- 
Le Looneo ous 
.ritaires» suscitent plus d' 


elles peuvent se retourner contre 
leurs auteurs : que ‘l'on sache, la 
loi Perret tte-n'a pas profité à 
M. Giscard d'Estaing 1981. 
Peut-être même a-t-elle accentué 


” le sentiment d'insécurité. 


En matière économique, la pri 
vatisation aurait pu être l’habil- 
lege idéologique idéal d’une 
conjoncture que l'on ‘attendait 
‘ meïlleure. Le nt opéré 


de 1983 à 1985, les quelques bons nee le d qui 


indices du début de l’année 1986 
ont créé une attente, un espoir 


l'état des lieux et les perspectives 
immédiates (comme le font 
dur et Séguin) ? Cette 

opération psychologique a Fe 
sûr des cffets pervers (sur La 
Bourse notamment). Mais elle 
peut permettre au gouverneinent, 
à terme, de se prévaloir d'un 

rte 

11 y a plus dommageaäble 
-encore. M. Mo donne Pimpres- 
sion de devoir naviguer entre les 


lui” exigences du « programme com 
ce À MD de Ge 


“ane dé Îa' droite et celles des 


politique 


Les états d'âme du CDS ? 









lobbies qui agissent en son sein. 
Teou de réaliser chaque article de 


tent comme le PC des années du 
programme commun, Où COMME 
les socialistes du congrès de 
Valence, M. Chirac a bien du mal 


L’impression dé désordre 
s’accroît -d'ailleurs au vu des 
démenitis ue s’infligent successi- 
vement MM. Balladur et Léo- 
tard (3) ou M. Monory et 
Mr Alliot-Marie, sans parier du 
conflit larvé qui oppose MM, Bal- 
ladur, Juppé et Cabana. Pressé 


peut être alors conduit à confon-. 


dre rapidité et brutalité, par. 
usage abusif et répété du trop 
fameux article 49-3. 


Si bien que le premier ministre 
paraît aujourd'hui pris en sand- 
wich :'entre un président, qui est 


‘ maître du talendrier de l'élection | 


présidentielle, et sa majorité, dont 
une partie reste hostile à la coha- 


bitation ; entre un schéma rapide | 


(gouverner par effets d'annonce 
en vue d'une présidentielle antici- 


rapidement, tout gouvernement 
-{l'usure) et la \pcnae de pren- 
dre le temps de se donner une 
image d'homme d'Etat. Au bout 
du compte, M. Chirac risque de 
se condoire comme le chef d'un 








AU « GRAND JURY RTL - LE MONDE» : 








et des transports, ne 
ee lueur Ten faut Uesn. quien, sn Li 
affiriner sans 


coup, . ent effet, 


pour 
rire, comme il l'a fait samedi 


31 mai, que son 


« s'eucun état d' ne El eEr de 
réunion du conseil me introductif présenté sam! 

e 
Leau 


majorité. La 
poigee à du Mine à terme 


he! 
cette affirmation, a-montré, au  çois Bayrou, 
contraire, que de nombreux. vie Atlantiques. 


tants centyistes 3'în 
ouvertement que le bien-fondé. 


. Bien que leur Formation 


sieurs délégués ont vivement 
critiqué d= orientations ultra- 


Hbérales « 
quoi aller si vie dans la sup, 
sion. de : 
administrative de licénct 


-y a là de légitimes mors dique 
d'impres- 


tude », a dit Tun..« On 


une SOUrCE 
malaise», a déclaré ün' au! 
a première 


Se M. François Mere Lan “= nas 
en VX, Venu zen. : 
Provence, .a' méme. rouvert une Secrétaire géné CDS 


M. Madelin : M. Léotard. 


est le meilleur candidat de l'UDF trek, 
















leur étet-major à 
duite par M. Jacques 


orme élec- 


l'autorisation 
lement ? Il 


|. Giscard en en 1981 : 
+ Comple tem de'son aiiwde- à 





d'ime partie de l' 'e: 













Ultralibéralisme 


Chargé de susciter un débat 
interne sur Je destin du au seis 
de la droite libérale dans la perspec- 
tive du prochain du parti, 

ui doit avoir lieu les 7: 8 et 

letz, ce jeune 

U” .nais avait, en ; 2 Tout 

se se comme si les forces 
pas. 


ait 


vu Pr Ep eee y 
centre » 


-cette formule bäsarde à laquelle la 
majorité a été contrainte. » Cela dit, 
M. Barrot s'est 
à son tour : « Le CDS ne votera le 
texte sur la fin de !' 
administrative de licenciement 


er 
te AUX son parti 
POue L compte : 
« 'on ne 

pour es cardbiniers de la 
nière heure. chargés de faire 
| d'appoint du dernier moment l'» 

| Le ministre de l'éducation natio- 


js Ta des états d'âme 

M. Alain Madelin, . ministre de audessus . du débar.. Mais, qu'il que le Everneme Nous 
l'industrie, des P et 'T ot du tou- redevienne Q ph tn avoris le devoir de ne pus nous trom- 
tiéme, invité du «Grand Jury RTL- rs per d'échéance. II faut d'abord faire 
le Monde» dimanche 1e juin, a son- le _gouvernernent. » ‘Toute- 
déclaré : «.Ek bien ! la cohabitation, ‘ RU u'a pas poussé le 
cela marche ! Cela correspond :} sens de la solidarité gonvermemen- 
manifestement au souhait des Fran- tale jusqu'à approuver Le premier 
RS ministre dans ses criti des jour- 

) pt L sea 

side arbitre. Mol qui suis un hé. Ce qui s'est passé en en 1981, Je N'norime jamais des k AE 


ral, je souhaite depuis toujours un 





‘constate que le climat est 
ment dur à l'Assembl 





extrême- |”: 









De l'assassinat de Kennedy à la chute 
d'Allende, dix années l|_d'espoirs souvent 
déçus % Une certaine Amérique latine 
pleure le Che et Prague sèche ses larmes & Paris s'enflamme en 68 % Les Etats- 

2 Unis s'envolent pour la Lune et s'enjerrent au Viemam % Deux fois. la guerre au 

2 Proche-Orient menace la paix mondiale & Le Monde poursuit la-publication de 

l'Histoire au jour le jour. Le tome 3 reprend ses articles les plus significatifs de la 

période 1963-1973 % Il vous fait revivre ces événements et d'autres encore : le 
départ de de Gaulle; la mort de Nasser, le voyage de Nixon en Chine par exemple 

+ Il présente la reproduction.des.« Unes » historiques du Monde et une série 

originalé de cartes pour mieux compreridre les situations Æ% L'Histoire au jour le 


jour est un or de référence ail faut lire ær conserver dans sa bibliothèque. 


Les : 216 PAGES : Rite 
a veute cher ons marchés de journaux 
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E ée. 
-‘ Le gouvernement -fait l'objet d'une 
Jo agressivité permanente. Eh bien ! la | 7°%5. 
majorité doit faire face. Elle ne doit 
pas accepter les leçons qu'on pré- 
tend: lui donner: Je plaïde 
s jourd'hui pour une contre- | © 
offensive de la majorité qui per- | "E 
mette de remettre à leur place un 
certain nombre de donneurs de 

















&ouvernement va dans le bon sens 
et, si la cohabitation n'est un 
rh, ce N'est pas non pins Le cime 







lon. 
» Cela étant, le président de la 
run, Le tonton de de temps en 








rôle d d'arbitre « Fran nt rat 

le le de 

Fm don ui rates us RE 
itation mar- employé à désarmorcer les vélléités 














arbitre, la coha 
chere (. général ce parti, à l'émission | contestatai ffi 
« L'heure de vérité» (le Monde du | volonté de peser davantage n 
30 mai), a réponda : : eu ce de r £ouvernemen- 
que in L ti 
française, dans ea an a ré a que I poique de La mo. 
Jeune », pes sur le plan des | tions des centristes. I jusistere, en 
, mais sur le plan des idées. Pour que le 
Le vague que montante formidable | ment accentue le 
mesures qu'il envisage veur 
dar ne pays modernes, c'est la des chômeurs de crus es di 
nu crée des amplots, c'est la | familles nombreuses, et se refuse 
Léotard | toujours sur ce dernier t à faire 
e'bien ce courant-là. Je ane disuncion entre Res Tamil 
souhaîte qui soit demais le candi- | d'immigrés et les fanilles runs fran- 
us l'UDF. Je perse quil est Je ra 
eur pour porter les à Méhaigneri 
l'UDF,. mais nous verrons Le réussi à réconcil Le Dico a 
moment venu. Bien sûr, il y aura un | monde. 






"= Mais si phase voulai 
abandonner son rôle d'arbitre pour 
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OXFORD 


éandider RPR et un candidet UDE. rand! H a accusé. présiden: 
Pour-l'UDF..je pense que le meil. Répubtiqu " sde à 
François Léoiard, » 


“Tour est 


diste ee J} Il essaie de 
t«Iless er à la fois 
uñe partie de |’ ae 
l'héritage cenrriste, tombons 
intoaif Gémagon eus. Ciesi une forme de 
icividuels à Oxford, | | dér1a; dans la difficile 
ture l'année, toute situation actuelle du pays, nou pas 


Auris. pour don 












L da mesuré des enjeux de la 
Ou à d'étonnant, après ee à ce 
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de Façade ? 
AN OLA. 





ARE A AE) 


POINT DE VUE RSS __ f RE 
Le débat au sein du PS : : 
moderne est un mot terne 


nt en san mn en © QUEL PROJET DE SOCIÉTÉ ? forces politiques qui le voudront bien Avec d'autres maïs au premier rang. 
PEN PRANÇOS AS L'idée de progrès ancl n'est pae {parent hs rs Four n8 parer pes plus 
OUT le morts. à simplement changé de choix : en Suède, avec role sirec: comen aux 
] ee ee A uasranu -poriée st de sens puisqu'elle es fier, en ie en Grande- tions, à rire Euhuroïis at même 
moderne. Finis les débaté LEVeRnnEnees cre be tn de aus disent ai mais uen 
ë M sk, ei e 
capiteux sur la rupture avec le capits- é a 08 qu'a a if l'actuelle majorité que leur idéal sa encore miiter comme à La fin du dx 


Sr Taper de Faune où Au pes una société gonflette conservatrice ; cepter les 















CALVITIE AVANCÉE 
RESTEZ JEUNE 


devenu presque svidonee Et Et ls. 2 de x aux Hec | L fr les Bgnes i È la prothèse capillaire Dominique LAVIGNE 
Passe d'être les préjugés 
d'aujourd'hui, 










A écouter ce qui se dit et À raïre 






DECHIFFREZ 
L'ÉCONOMIE 
AVEC 
UN REGARD 
CRIMQUE 







e TITULAIRES DU BAC (ou d'un diplôme équivalent) 
Vous souhaïtez fr vos connaissances en 
















Mais un parti ne peut en rester [à. 
Les nu me suffisent pus. Et le 






| Nous vous une formation de È 













0 JE M'ABONNE 



















pe at Une autre rolation 








fois prospérer sur les rivalités 





e : ÏS doit se nouer. Pourquoi le PS ne : ù 
d'hommes intrigues. chacun sait désormais que la confir-  |pancrai combat jours par mois pendan pour un an 10n° :110F 
gps a no Pa atma, ation parlementaire est indispenza- Piper yaris raie 23 RE Res Nom siens crecsesecouose 
Re faim, pouvreté, racisme, écologie ? & Michèle GRAFFN 45.58.0228 - 45.572841 







Dans la période présente, rs Le PS n'a en fai que trois ook 






socialistes doivent s'efforcer de tions : s’alliar, rallier, séduire. Sans Den sean Se deniers tete es ; 
D RE Tel er doute’ convient-1. d'opérer les trois . Kotpurnes à Aer Evo 
: 21000 Dijon. 





dons is. 7 in | mocvements à le fois: s'unir pe durs. 
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POLITIQUE 


LE RECOURS AUX ORDONNANCES 


Fleurets mouchetés au Sénat 


Les choses vont sans le dire mais 
elles vont mieux en le disant, voire 
en le répétant. Comme ils avaient 
commencé à le faire la veille, les 
sénateurs communistes et socialistes 
ont exposé, samedi 31 mai. au palais 
du Luxembourg, les raisons qui 
motivent leurs amendements visant 
à faire sortir du champ de la déna- 
tionalisation les entreprises que le 
gouvernement sc propose de privati- 
ser par ordonnances. Ainsi ont été 
passées en revue, successivement, 
Matra. Elf-Aquitaine, Thomson, 
puis, pour le secteur des assurances, 
les AGF, le GAN, l'UAP, la 
Mutuelle générale de France. Appli- 
quée au secteur des assurances, la 
formule utilisée par M. Robert Lan- 
cournet (PS, Haute-Vienne) résu- 
mait en fait l'ensemble de l’argu- 
mentation de ses collègues pour tous 
leurs amendements : « La privatisa- 
tion est dangereuse, inopportune et 
contraire à l'intérêt national. > 

Après les assurances est venu le 
tour des banques, dont la gauche 
demande le maintien dans le secteur 
public : la Banque Cbaix, la Banque 
de Bretagne, La Hénin, l'Union 
européenne, la Banque du bâtiment 
et des travaux publics, Hervet, Indo- 
suez, Laydernier, Monod, la BNP, 
Odier-Bungener-Courvoisier, 
Paribas, la Parisienne de crédit, 
Banque régionale de J’Ain, de 
TOuest, Scelbert-Dupont, Sofinco, 
Tarneaud, Worms, le Crédit chimi- 
que, le Crédit industriel d'Alsace et 
de Lorraine, de Normandie, de 
l'Ouest, le Crédit lyonnais, le Crédit 
du Nord, la Société bordelaise de 
crédit industriel et commercial, la 
Société centrale de banque, la 
Société générale, La Société générale 
alsacienne de banque, la Société 
nancéienne de crédit industriel, 
l'UBP, la Compagnie financière de 
crédit commercial de France, le 
Crédit industriel et commercial, etc. 


Piaidant pour le même objectif, 
socialistes et communistes n'en pré- 
sentent pas moins, de temps à autre, 
des arguments différents. Ainsi, évo- 
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Numéro de juin, chez votre marchand de journaux 





quant la privatisation envisagée de 
la Banque industrielle et mobilière 
privée, M. Fernand Lefort (PC, 
Seine-Saint-Denis) y a vu un exem- 
ple de ce que ne devrait pas être une 
nationalisation, tandis que M. Jeau- 
Pierre Bayle (PS, Français de 
l'étranger) y a discerné un exemple 
de réussite. De même, M= Danièle 
Bidard-Reydet (PC, Seine-Saint- 
Denis) at-elle souhaité que la Ban- 
que Vernes et commerciale de Paris 
« réoriente totalement » ses 
méthodes, alors que M. Alfred 
Ramassany (PS, la Réunion) esti- 
mait que l'histoire de cet établisse- 
ment est celle d'un « redressement ». 
Autre exemple : celui du Crédit 
industriel et commercial de Paris, 
qui s'est vu reprocher par ML Pierre 
Gamboa (PC, Essonne) de se préoc- 
cuper plus d°#inierventions mas- 
sives à l'étranger - que du dévelop- 
pement de l'Ile-de-France, ce que 


n'a pas manqué de contester 
M. Bervard Parmantier (PS, 
Paris), ou encore M. James Marson 
{PC, Seine-Saint-Denis), qui a jugé 
que la Compagnie financière de 
Suez s'intéresse « plus à Euro dis- 
neyland qu'au tournage-fraisage ». 
Maïs, se gestion serait, selon celui- 
ci, “encore plus perverse avec sa 
reprivatisation ». 


Ces échanges à flenrets moucheté 
n’auront guère été perturbés par les 
interventions de la majorité ou par 
celles de M. Camille Cabana, minis- 
tre délégué chargé de la privatisa- 
tion. Certes, M. Etienne Dailly 
(gauche démocratique, Seine-et- 
Marne), rapporteur pour avis de la 
commission des lois, aura récidivé 
en rappelant que le gouvernement, 
dans la première version de son pro- 
jet, avait quelque peu malmené les 
contraintes constitutionnelles, ce qui 
j'a obligé à corriger sa copie. 
M. Cabana, quant à lui, s’est 


contenté d'affirmer que le gouverne- 
ment n’a nulle intention de brader le 
patrimoine national. 


Parvenu à l'article 5 (relatif aux 
conditions et aux garanties dont le 
gouvernement prévoit d'entourer le 
processus de privatisation), le Sénat 
doit encore examiner cinquante et 
un amendements, ce qui laisse augu- 
rer l'adoption définitive du texte, 
puisque la majorité a décidé 
d'approuver la version teile quelle 
est sortie de l'Assemblée nationale. 
Le projet autorisant je gouverne- 
ment à légiférer per ordonnances en 
matière financière et économique 
est le premier texte important de la 
nouvelle majorité. La fin de son exa- 
men, ce lundi 2 juin, constituera une 
sorte d'anniversaire, deux mois, jour 
pour jour, après le début de la nou- 
velle législature. 


ANNE CHAUSSEBOURG. 


TROIS ÉLECTIONS CANTONALES PARTIELLES 


L'électorat communiste enfreint les consignes du PG dans l'Indre 


nale organisée à La Châtre (Indre). Elle tournait 
ainsi le dos au principe de la « discipline répabli- 


INDRE : canton de La Chätre 

(2° tour) 

Inscr., 10 285; vot., 7 020; 
suffr. expr., 6842. MM. René 
Henriet, PS, cons. mun. de La 
Châtre, 3 902 voix, ÉLU ; Mau- 
rice Tissandier, union de La majo- 
rité ; m., ancien député, 2 940. 

[1 s'agissait de pourvoir an 
cement de Jacques Chauve: Fe 
récemment avait né rééin 
an second tour des cantonales 


de mars 1982 4500 voix contre 


3324 à M Massoubre, 
de. dr, our 7 824 
8 108 rocumts où 10 300 meer 


A quinze ou seize ans, ils se lancent 
dans une relation forte, durable et exclusive. 
Ils vivent parfois chez papa-maman. 
Ils rêvent de construire un couple stable et d’avoir beaucoup d'enfants. 
Qui sont ces adolescents mi-romantiques, mi-réalistes qui parlent d'amour 


avec raison ? 


ÉGALEMENT AU SOMMAIRE 
© Jobs d’été pour étudiants : 
où gagner un peu d'argent pendant les prochaines vacances ? 

@ Vaincre la timidité de ses enfants : comment les aider ? 
L'enfant timide ne devient pas toujours un adulte inhibé. 

e Peut-on enseigner deux disciplines : . 
la réforme Monory obligera les professeurs de collège à enseigner deux 
matières voisines. Est-ce utile ? Est-ce souhaitable ? 





partiel 
inser., 10294; vot. 6638; suffr. 
expr., 6475; MM. Henriet, 
3071 voix; Tissandier, 2749, et 
Ye 655. 


ES : L'AMOUR PRÉCOCE 
















L'ÉDCCITION 





caine » qui veut que, au second tour, le candidat de 
gauche le mieux placé au premier bénéficie du désis- 
tement du ou des candidats de ganche arrivés der- 


Inscr.. 4027: Vot., 2698: 
suffr. expr., 2654, MM. Lionel 
Thenault, sans étiq., m. de Mont- 
sauche, 1 271 voix; Patrice Joly, 
PS. m. d'Ouroux, 856 ; Guy Sar- 
rado, PCF, m. de Saint-Agnan, 
527. 1l y a ballotage. 
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GIRONDE : canton de Saint- 
Laurent-et-Benon (2° tour). 


Inscr., 4823; vot., 2899. 
suffr. expr., 2 810. MM. Michel 
Faure, Union de la majorité, 
1689 voix, ÉLU: Christian 
Dupouy, PS, 1 121. 


Propos et débats 


M. Jospin : cacophonie 


ML. Lionel Jospin, premier secrétaire du PS, a noramment affirmé, 
samedi 31 mai, à Jarnac (Charente) : « Nous svons intérêt à ce que la 
cohabitation institutionnelle dure. Môme si c'est pénible, il est préfé- 
rable qua l'opinion mesure ls réalité de la politique de droite. » z 

Dimanche 1= juin, à Montagne fHérautt}, M. Jospin a dénoncé le 
caractère « réactionnaire » d'un gouvernement qui, selon lui, propose 
un cuite du mouchard comme philosophie de société 3. € On veut, a 
souñgné le premier secrétaire du PS, rétablir le crédit de la poïce, 
mais & ne faut pes attendre uois semaines pour assister À de 
nouvelles bavures. > Pour fu, «un certain nombre de Français 
commencent à avoir peur de leur police ». M. Jospin juge que le 
gouvernement fait « dans la cacophonie, la maladresse {...)3. € En 
cinq ans, a conclu M, Jospin, nous avions appris à gouverner. En cinq 
ans, eux, ils ont désappris. » 


M. Rocard: je tiendrai le cap 


M. Michal Aocard, interrog W 
«7 sur 73 de TF 1, s'est refusé à aborder la question de sa 
ture à l'élaction présidentiaile. il a indiqué toutefois : « Les campagnes 
électorales ne sont pas toujours las meilleurs moments de la démo- 
cratie, Ne les ouvrons pas trop tôt. Mais vous me savez marin : je 
tendrai le cap. » 

M. Rocard a affinné qu'il incame « un long effort [pour] enlever ses 
béquilles ou ses menottes au socialisme ». « Etre socialiste at rocar- 
dien, c'est la même chose », a-t-} ajouté, avant de préciser qu'il 
revient aux socialistes de a faire sentir à l'opinion que (..) nous 
sommes gouvemés pour des raisons qui touchent plutôt aux 
symboles qu'au bon gouvernement de la France et qu'il va &tre impor- 
tent de redonner ses chances à un socialisme responsable, ambitieux, 
mais sachant quels seront les limites et les contraintes, le maximum 
du possible ». ue 

inf) Fee de vu 
gouvernement : « Rien de sign jf concai en! 
été fait. (...} Je comprends les patrons. Ils sont gouvemés par des 
gens qui n'ont pas le souci de l'économie et de l'entreprise en prio- 
rité. » Quant à la suppression de l'autorisation administrative de licen- 
ciement, ella va aboutir selon M. Rocard à a una pluie de licencie- 
ments et à une invasion de plaintes » qui conduiront à une « paralysie 
judiciaire », « Cette décision, at-il souligné, montre qu'on n'a pensé à 
rien. » 


M. Lang : un seigneur 


M. Jack Lang, ancien ministre de la culture, invité samedi 31 mai 
de f'émission e Les cahiers du mégahertz x, coproduite par 
Radio 98,8 FM et le Matin de Paris, a notamment déclaré, à propos 
da l'élection présidentielle : « François Mitterrand est un seigneur, 
mieux que quiconque, il incame notre idéal, 4 est le meilleur. Pourquoi 
l'affaiblir an déclarant des candidatures prématurées ? Ja ne suis pas 
du tout convaincu que François Mitterrand voudra être candidat. Mais 
aujourd'hui, franchement, il est le géant. » : 

L'ancien ministre a également jugé que le PS, après sa « première 
révolution dans les années 70 sous la direction de François Mitter- 
rend », doit effectuer une « deuxième révolution pour rajeunir et faire 
peau neuve. » 


Mr Cresson : le jeu des institutions 
binen ici er 


SR enr on sr 

«que le jeu des insti- 
tutions (...} est soucieux de l'intérêt général de la France [er] main- 
tiendra la cohabitation aussi longtemps que cela sera nécessaire ». 
pie rupture ne iencre pas de Li», a prices" Cresson, ui ge à 
l'inverse, qu'il n’est pes impossible que M. Chirac souhaite « les 
Rotemrent pou ne Ron ont roses sc 

Pour ne pas « re du 

de le bête », ef compte tenu de la « dégradation du chimet » politique 
6 actuelle, confrontée, en ier, à des risques de 


Pour la max Particulier, 
ñ cmoins bons s qu“ et à certaines 
<tensions sociales ». qe 


M. Leroy : austérité renforcée 


M. Roland Leroy, directeur de l'Humanité, a condamné, dimanche 
4= juin, lors de la fête du PCF de l'Indre, la politique du gouverne- 
ment, qui «ne vise qu'à renforcer les bénéfices du patronat », er 
constitue « de l'austérité renforcée ». M. Leroy a évoqué les projets 
govereneneux pour affirmer : « On assiste un transfert dos cale 

une caisse dans l'autre, mais ces capitaux continuent d'être 
immobilisés, gelés, nutitisés. » 


M. Sarre : en accusation 


M. Georges Socialisme et République 
lex-CERES), qui participait, samedi 31 mai à Paris, à l'un des 


blique, ner one out que le déletion c'est l'afiénation du civisme, 
que r a ‘exception sont la négation de l'état de droit. Au 
nom de l'intérêt public, dénonçons ceux qui, au plus fort de la guerre 
économique mondials, vendent nos canons et désarment la France, 
en sacrifiant la recherche, en amputant les crédits de l'industrie, 
vendant les entreprises publiques. » 


M. Gayssot : magouille 


M. Jean-Claude Gayssot, secrétaire du comité central du PCF, 
interrogé sur un éventuel appel à vter pour le PS au second tour des 
prochaines élections, a affirmé, samedi 31 mai au micro du « Club de 
la presse» de Radio Fréquence Nord : «Les communistes sauront 

ire leurs responsabilités si le gouvernement, avec le concours de 
M. Mitterrand, fait un électoral mettant en cause la repré- 
sentation nationale du PCF ». Ha dénoncé la « magouille électorale qui 
iptions entre la 


M. Monory : vive la crise ! 


interrogé sur l'évolution des relations entre M. Mitterrand 
gouvemement, M. Fené Monory, ministre ls de l'éducation nations à 
notamment déclaré, dans une interview publiée le 1° juin Le 

Joumel du dimanche : e Nous avons intérêt à montrer a à 
qu'il ne peut aller très loin, et à le faire très vite. !l suffit de le mettre 
rapidement à l , Par exemple sur les Si 
M: Morand refusa de les signer, c'est lui Qui rompt la cohabitation : 
Tr les refuser, car je peuple & voulu ce que nous faison: . (.) 
Pertsan de l'épreuve. {.…) Nous sommes élus sur un 
Programme, £ppliquonsle sans concessions, et on vera bien. 
daronds que Méterrand déclenche une crise. Je vous dirai même Qué 
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futable des « malversations 


listes », a adopté un profil bas. Nul, 


ne se risque à avancer une piste sur 
ce qui semblait promis à devenir un 
scandale 


sait-on jemais ? — pourrait. en 
cacher d’autres plus-anciens serait 
du plus mauvais cffet sur la politi- 
que africaine de la France. 


Nucci, selon son successeur an 


ministère de la coopération, 


sont-ils 
gps méme d dl à 
elles se 
Re sac de. 
faire », dit- 
en canede 
la Cour des 
à très active- 
justice à Gé, mile et 
er 
l'affaire — pour des faits relevant du 
ee dd 
L'ancien ministre. coopéra- 
tion, M. Christian N dont la 


Î 
le 
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LE PLANDE CINQ ANS: 
1985-1990 
ET LA PRÉVENTION 
DE LA DÉLINQUANCE 


Afin d'encourager un mouvement 
d'opinion en faveur dela prévention 


de la, délinquance, J'association 
« Plan de cinqrans 1985-1990 » vient 
d'organiser une semaine portes 
ouvertes du 26 au 31 mal Pour le 
première fois, près de cent cin- 
Quante associations, F pes Pouvent souvent 
Se ln Leu Reed 


Parler de Fée les Monte à 


tas TR Se CE Es 
lois uits et 

d'où la nécessité de se retrouver, au 
moîns une fois par an, même s'ils ne 
partagent ra mt pe -dè 


To re Su Das satet 
délinquance. Pour l'association 
« Plan de snqsns », il ag 
s'appuyer sur que, seule, 
prison ne peut rien résoudre. 

Le bilan pour 1985 ? Dans la plu- 
part des cas, le grand public n'était 
pas au: :il est rare que le 
nombre des participants — le plus 
souvent des militants — ait dépassé 


“* Ponr tonus rénseignements, 
s’adresser an « Pie de Cinq ans » (téL: 





Et sèca pi agréable at plan dficace 
si ele est doublée d'uné cure de détente 
et de soleil, 


De l'OCEAN à ia MEDITERRÂNEE, 


DU SOLEIL. Maison Thermalisme, 
32 av. de FOné 7S00E PARIS. ra qi 
47.42.6711. 









cohabitation. Que la justice suive 
son cours et que les coupables, s’il y 
a lieu, soient punis, a estimé M. 
François Mitterrand lors d'un entre- 


tien avec M. Aurillac, 
. Le «cireuit Chalier » 


En attendant les conclusions de 
M. Jean-Pierre Michau, juge d'ins- 
truction à Paris, on peut toujours 


s'efforcer de reconstituer le mouve- 
EU des fonts entre le minisuère 6 


cette association, dont le trésorier 


n'était autre que M. Yves Chalier, 
chef de cabinet du ministre. D'une 
Jes subventions (16 millions de 

les exercices 1983, 1984 


rlovés de banque qui lui sont 
l'abord adressés au ministère, 
domicile. praa 


Un sa Pure le sommet franco: 
africain de bura, en décem- 
bre 1984 au Burundi, fait l'objet de 
plusieurs: lettres de ‘commatde, 


S Sion, Vs je 





de Fassociation Carrefour 
dont il était le trésorier. On 
‘ignore si ML. Chalier, qui n'a pas Été ra depuis 


Dix millions environ de fonds publics se sont 
« égarés » entre 1984 et 1986. Mais, en atten- 
dant les conclusions de l'instruction, le silence 
semble être la règle aussi bien au ministère de 
le to0pératian que dans les rangs socialistes. 


société 






de deux mois. Enfin, plus de 5 mik 
lions de francs ont &té alloués à 
Penvoi de matériel chirurgical en 
Afrique. Mw.Marthe Mercadier, 
se consacre à la collecte et ë 
médicaux 
a ainsi été aver- 
tie que le nom de son association, 
PIFPPF — également subventionnée 
le ministère de la coopération, — 
ît sur un talon de chèque de 
Carrefour du développement à 
a Et ne st 
m'aurait frappée si j'avais reçu un 
chèque de 5 millions de francs r, 
nous à indiqué la comédienne, affir- 
mant tout ignorer de ce versement. 
Dans quelles poches auraient 
alors pu aboutir ces 5 millions de 
francs et les autres sommes portées 
manquantes? Mme si rien ne per- 
met de s'orienter vers une quelcon- 
que réponse, Jos Leu d'émnree 
ypothèses possi inance- 
ment d'opérations secrètes, verse- 
ment de pots-de-vin en Afrique, 
détournement à des fins privées ou 
encore utilisation lors de la campa- 
gne électorale, pour les cantonales 
ce 1985 ou Le Législatives cn mars 
dernier. 


* « Course de lenteur »: 
M. Yves Chalier, sans donte l'un 
placés 


des mieux 


«au moins. quinze jours ». Si 
M. Chalier, qui est en raison de ses 
anciennes fonctions, dans toutes les 


venu, semble- 
Ce qui n'est pas le 


til, l'en 
moindre sujets d'étonnement 
dans cette histoire. une sorte 


de « course de lenteur » entre la pré- 
. sidente, M Bretin-Naquet, et le 


chacun laissant à l'autre 


ministère, 
le soin de porter plainte Te premier, 


la j n'a, en effet, ouvert une 
information contre X.. que le 
14 mai 

Saint-cyrien, füs de militaire et 


#P 


EE DU CARREFOUR DU DÉVELOPPEMENT 
Scandale à voix basse 


près d’un mois, répondra à la requête de In 
Coar. De son côté, la présidente de Fassocia- 
tion, Me: Michèle Bretiu-Naquet, a été enten- 
êne an migistère de l'intérieur par un policier. 


mière = reconversion » ue tourné 
court en 1985. Nommé 
général de ls Fondation pe 
pour l'enseignement de l'exportation 
lancée.en avril par Mw Edith Cres- 
son, alors ministre du commerce 
extérieur, il avait été rapidement 
prié de remettre sa démission. 1 suc- 
cédait à ce poste à M ‘Marie- 
Danielle Bahisson, trente-cinq ans, 
avec qui il avait fondé, fin mers, une 
association, la Promotion française, 
dont le rôle reste encore obscur. 
C'est en tout cas cette association 
quia is en juillet un château en 
Loir-et: , avant de le céder, en 
décembre, à une SC, dont les deux 
associés sont M. Chalier et 
Ms Bahisson. Chef de cabinet de 
Me Yvette Roudy, au ministère des 
droits de la femme de 1981 à 1983, 
cette dernière a été nommée sous- 
let, directeur de cabinet du 
et du Cher le 5 juin 1985. Elle est 
partie pour un congé 
que l'on dit « élastique » à la préfec- 
ture du Cher. 


LQuelque étrange que puisse appar 
raïtre certe constelletion d' 
ne on 
les dessous de cette affaire. Si sim- 
ple escroquerie il devait y avoir ce 
serait vraîment l'œuvre d'amateurs, 


quences des élections du 16 mars 
étaient largement prévisibles et que 
les sorties de compte bancaire vont 
sans doute « parler ». Si tel n'était 
pas le cas, il faudrait donc que des 
ordres ou des accords aient été 
donnés pour ces opérations contes- 
tées. Par qui, alors? Tout aussi 
incroyable est, enfin, le vol de cer- 
taines pièces comptables au siège de 
l'association dans la nuit du.22 au 
23 avril Même si leur disparition 
n’empéchera pas, selon M. Aurillac, 
à désouverte de la vérité, on ne voit 
pas qui aurait eu intérêt à commet- 
tre — on n’en finit plus de s'étonner 
CR - age sans effrac- 
tion ». AS 

: -  CORINNE LESNES. 


Dans les prisons françaises 


47595 DÉTENUS . 
AU 1° MAI 1986 - 


La situation dans les prisons 
s'aggrave à la veille de l'été, 
avec pour 326500 places une 


population pénale au 1" mai 
1986 de 47595 détenus dont 
1823 femmes, chiffre record. 

Sur le. total des détenus au 
début du mois d'avril, soit 
45 346, 22095 étaient des pré- 
venus (en attente de jugement). 
Hs sont 23 158 aujourd'hui. Le 
nombre des détenus au 1° avril 
1985 était de 44 654. 








i sommet 
francoafricain, Le ministère de La 
coopération 2 ‘ainsi découvert que 
1,3 million de francs destinés à 
l'envoi de semences potagères en 


.décembre 1985 pour un montant de 
milioës, 


23 ten nr eu 
trouve apparemment trace de sa 
lisation prévue dans un délai record 


mt epe À De daurque d'ours 
mais « le style à ouvrir 
le Dliie uie avan: de prendre une 
décision » ; bref, quelqu'un, dit 
M Marthe , Qui savait 


quer les fonds nécemsanes au paic- 
ment de telle ou telle facture. 

Après le 16 es M. Chalier 
avait l'intention de quitter le service 
public pour continuer à travailler en 
Haison avec l'Afrique. I avait plu- 
sieurs pistes: institut de gestion, 
consultant. Bizarrement, une pre- 


LE PROCÈS PERDU DE M. ROBRIEUX CONTRE « LE MONDE » 
Une lettre des enfants d'Artur London 


Me Françoise London-Daïx et le 
docteur” Gérard London, enfants 
d’Artur London, nous ont adressé la 
lettre 'saivante : 


- Nous découvrons à la lecture du 
rade de pu à mai, le 
que vous a 
intenté M. Robrieux et, du même 
coup, son exégèse d’une lettre de 
notre mère Qui met en cause notre 
honneur, à nous qui sommes «ses 
deux oinés». Non seulement, en 
effet, à aucun moment, notre mère 
poussés à condamner notre 
pme 23 ms 998 
vait, alors qu'il était en prison 
e<Hyalé ‘utre aspect humain repré- 
senté par l'avenir des enfants : Ils 
&üront beëucoup à lutter, beauroup 
à travailler dans leur vie pour faire 
oublier qu'ils sont des enfants de 
London. Ne leur complique pas 
encore la vie en alimentant en eux 
une dualité entre la haïîne qu'un 
communiste doit é, pour les 
troîtres et l'amour, la pitié qu'ils ne 


peuvent re ressentir 
pére” Fe P, 

‘ I n’a jamais été question pour 
nous de nous comporter face à notre 
père en -communisies», au 5ens 
que notre mère donnait à ce mot. 
Nous aviôns appris les accusations 
contre notre père à l'école, subite- 
ment, dans l'ignorance où nous 
étions de son sort depuis son enlève- 
ment deux ans plus tôt Nous 
n'avons jamais ét£ mêlés au procès, 
mais tout de suîte persécutés Comme 
<enfants de traïrre». Ce qui nous 
‘éparguà la s'éualié» dont parle 
‘notre mère. . 


Nous ressentions dès 1952, 
comme lle l'écrit, amour et pitié 














eTrois nationalistes corses remis 
en liberté. — Inculpés le 28 mai et 
écroués à la maison d'arrêt de Bastia 
À la suite de deux plastiquages 
commis au cours du weck-end pré 
dent ({e Monde du 30 mai), trois 

pationalistes corses ont Été en 
liberté Le 30 mai après-midi. Mem- 
bres de la CGNC (Consulta di a 
Ghjuventu Naziunaliste corse), 
Pierre Simonceili, vingt-deux ans, 
René Aquaviva, vingt ans, et Gilles 
Giordani, vingt ans, restent inculpés 
de « destruction volontaire de biens 
imemobiliers per explosif» et « ten- 
sative de destrucrion» et ont été 
placés sous contrôle judiciaire. 


N° 1919 DU 
17 JUIN 1986 


“convoyeurs et des valeurs qui leur 


Le document du Vatican 
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POLICE 




































































Maimenée par un policier 1 M. PANDRAUD INVITE LES 
UNE AUTOMOBILISTE DÉCIDE RESPECT AS ue E 
DE PORTER PLAINTE PROCÉDURES 
(De notre correspondant. } 


Grenoble. — Malmenée par la 
police à la suite d'une infraction 
commise vendredi 30 mai, une infir- 
miîère de trente-quatre ans, 
Me Cacherat, devait por- 
ter plainte, ce lundi 2 juin, auprès 
äu procureur de la Républiqué de 
Grenoble contre son «agresseur ». 

Ayant garé son automobile sur un 
trottoir le temps de prendre un petit 
déjeuner dans un bar du centre de 
Grenoble, la police devait lui dresser 
aussitôt Après une 
brève discussion avec un t de la 
force publique, M Cacherat 
retourna dans le café pour achever 
de se restaurer. qu'elle voulut 


reprendre le volant de son véhicule, 
Ps au refus du policier 
après avoir examiné ses papiers, 
a de l'automobiliste, qui porte 
des verres de contact, la présenta- 
tion de lunettes de secours rêgle- 
mentaires, Arguant d'en 


Dans un m. adressé aux 
élèves gardiens gardiens de Le paix achè- 
vent leur formation, Roben Pas. 
draud, ministre chargé de Ja sécu- 
rité, souligne ms « le respect 
deux des ures définies 
par la loï et l'attachement aux 
libertés individuelles » seront 
pour br beaucoup dans la pérennité 
ien apporté opinion 
publique à l'action ds s les services de 


lice ». 


la criminalité dans notre pay: 
fortement sé. Elles ont pris 
Parfois des spectaculaires, 
mais, surtout, elles ont fait irru) 

tion dons la vie quotidienne des 


Hs et des Français {cam- 
agressions sur la 


voie pu nb que ans E même 
lemps, le mt du tra) 

de stupéfiants, Gras d'ot pe 
des ments sangilants Per 
rorisme constituent autant 


vous médical urgent, la jeune d'art. L 
femme fit démarrer sa voiture et einres à la dignité de la per. 
tenta de | mais en vain, Elle | +2 humaine ou de menaces pour 


des libertés républicaines ». 

« Cette situation, at-il ajouté, esr 
mal ressentie par nos concitoyens, 
qui soukaïtent qu'une 

utte sans répit soit menée contre 
l'insécurité sous routes ses Jormes. 
La police nationale doir en être le 
Jer de lance et le rôle des gardiens 
de la paix est, à cet égard, essentiel. 
La présence sur la voie publique, 
qui sera votre mission première, est 
à mes yeux la forme la plus efficace 


fut retenue par les cheveux et reçut 
plusieurs coups de poing. 

A l'hôtel de police de Grenoble, 
on ne nie pas qu'une « vive ef vigou- 
reuse altercation » a opposé l'agent 
de police à le contrevenante, Celle- 
ci, examinée par un médecin, a reçu 
un certificat d'arrêt de travail de de 
huit jours. Le uet de Grenoble 
a, de son côté, demandé qu’une 
autre expertise soit effectuée sur la 





ee ee Meier CUS 
SÉCURITÉ RENFORCÉE LE NOMBRE DES APPELÉS 
POUR LES CONVOYEURS DANS LA POLICE 
DE FONDS EST PORTÉ DE DEUX CENTS 
Au cours d'une journée d'étude de APRÈS 
degree gr de ré DE TROIS CENTS 


M. Robért Pandraud, ministre 
chargé de la sécurité, a annoncé un 
certain nombre de mesures pour 
« renforcer la sécurité des 


som fées » : circulation des four- 

ons blindés dans les couloirs 

l'autobus, nu : «sas» ou de 
trappes pour le chargement des 
fonds, construction de locaux spécia- 
lement le gardien- 
nage des amé- 
lioré des fourgons. 


D'autre part, des textes sur le 
« régime d'autorisation administra- 
tive des sociétés » apporteront une 
« garansie pour le fonctionne- 
ment » des sociétés et impo- 
seront de «sévères condisions de 
moralité » aux personnels. 





formations 
date de dépor des cdd 
reçues es bureaux de service 
mérlondl est repoussée au 10 juin 
pour le premier contingent. » 

Le ministère de l'intérieur rap- 
pelle que « les policiers auxiliaires 
accompliront en tenue des missions 
de sécurité publique, de protection 
des populations, de surveillance 


transfrontières (ports, aéroports) et 
de circularion routière, & l'exce, 
tion de toute mission de police judi- 


@M. Robert Broussard : priorité 
à la lutte contre la petite délin- 
quance. - Nommé récemment 
directeur central des polices 
urbaines, M. Robert Broussard, en 
visite, le 30 mai, à Vannes (Morbi- 
han) et à Rennes (Ille-et-Vilaine), a 
ue que l'une de ses priorités 

« l'organisation de la lusre 
ns la petite délinquance qui 
empoisonne la vie quotidienne des 
Français ». 

« Le gouvernement, a-til dit, 
entend apporter une réponse rapide 
à la demande des citoyens contre la 
petite et moyenne délinquance. Elle 
passe par une meilleure formation 
et une meilleure utilisation des 
effectifs, mais c'est l'affaire de 
tous, pas uniquement les policiers. » 
M. Bronssard a assisté, à Vannes, au 
départ de la 104 promotion des gar- 
diens de la paix de l’École nationale 
de police — la première en France à 
avoir suivi une scolarité de huit mois 


au lieu de six précédemment 
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LES SECTES 
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“FAITS DIVERS 


EN GUADELOUPE 


SCIENCES 


PP 
APRÈS L'ÉCHEC DU TIR DE SAMEDI 
Le calendrier d'Ariane est bouleversé 


Après l'échec du dix-bnitième fr d'Ariane, dans Ia naît du 30 au 31 
mai, que commission d'enquête a été nommée. Le président dArianes- 
pace, M. Frédéric d’Alest souhaîte 








En RFA 
-Dissimulation nucléaire 


Le commanditaire présumé 
d'une tentative d'assassinat 
contre un magistrat 








-a été placé sous mandat de dépôt | 5e ‘ass deux, six mois », indiquant cependant son «espoir : | 
Fe ° : d’ane reprise des tirs arant La fin de 2. Ave ; 
examens des bandes magnétiques montrent le 
intermédisires entre Ii ct Le com ne Port mne sue tout amnitôt anse avoir Hein 


De notre correspondant manditaire du crime. Ainsi après : 
ns &£ empri sou régime d'équil 
Pointe-à-Pitre. = Quatre pei =: sonné eur décision du juge d'instuo. mais la cause initiale 
© go on éé arêtes, a fn del tion, M. Michel Levy, les policiers 
en Guadeloupe, Ont interpellé Luis Secrétier, 
surlaten- Querante-troisans, et Mor- 
‘-tative d'assassimat d'un juge d'ins. VAnY. Quaranto et UD ans. 





MAR 





RFÉTSS HTASA CESSE 


d'origine syrienne, qui avait été 
Sn tea en mars 1985 par 
M. Tchalian, sous l'ivcalpation de 


JU8c rouge » 
eat 1985). 


Jours heureux à Château-Gontier 
pour une douzaine de babouins 


Les babouins (au nombre 
d'une douzaine) qui avaient été 
volés À y a un an dans un fabore- 
toire du CNRS à Gif-sur-Yvette, 
par le commando € Greystoke » 
Île Monde daté 25-26 mail, res- 

Arche à 


secrétaire d'Etat auprès du 
ministre des affaires sociales et 
de l'emploi, a, en effet, négocié 
des babouins, 


Devaquet, ministre délégué 


chargé de la rechercha et de 
l’enseignement supérieur. 


expérience de la fabrication 
industrialle des moteurs d'avion, 


‘Mais pour industrialiser 


du tr du samedi 31 mai, après 


ÉDUCATION 





LE SCANDALE DE L' UNIVERSITÉ DE NANTES : 


Des historiens jugent « absolument nulle » 
la thèse de M. Roques sur les chambres à gaz 


un échec analogue en ‘octobre 
1985, prouve que la colo 
du moteur’ à oxygène et hydro- 
gène liquides, celui qui équipe-le 


‘ bonne grâce aux questions. 


M. Sollier, hi, ne s’est pas mon- 








Des prélèvements de moelle osseuse 
pour les travailleurs des centrales ? ? 


















Plusieurs spécialistes euro- a Pameuk Goom 8 Le: mes cnstitunts jodigués, aboutir à 1e 
de In seconde -m0n- invraïisemblances conteaucs dans les nl 


guerre . 1 
iale ont solenmeilement écrits d'un nazi pouvaient mettre en Fective [LA Monde du 24 mai) e«t| 
vendredi 39 res à acenober | üne enquête administra- ! 





s bilité sci ù 
go ‘de l affirmer », à soigné 





L + Le pole de ce inc père sur 
les_ universit: 


. Aire er ue Maé 
Jaquelle en avait décerné 
la mention «très bien» (le Resteà comment la nu 
Monde daté 25-26 mai). Eté et l' ir RS out pu être couru 





u 
M. J.-P. Azéma, des hautes études, a déclaré avoir + i disposition de 
tre de conférence à l'Institut  sglerté, dès l'antomne 1985, des uni. tous les élèves et lycéens, et 
d'études itiques de Paris Fe versitaires nantais. La thèse de M. Serge Klarsfeld en l'anvu- 
gyait pour bat de rétablir 1 réalité Mg, Roques n'avait pas êté déposée à lasion de la thèse par Les autorités | À 7 

MR pas 6t6 









. À Tebemcbyl, les ‘amerhte mani: 
‘taires soviétiques ont mis beaucoup 









du centre néerlandais de documen- 
æ Bale Salon M Belartés. le Lhere de CRE ns 
F M Roques = 9 4 à partir ORDRE MONDIAL 
nm folamiotremens les multiples docu- Sons la direction 
bl ments d'archives, et a seulement d'Edmond JOUVE .. - 
 s cherché à vérifier à d'une En TRES . 
z (le . IE CEE NC Le tiers ET ï 
ace unique : fer nazi qui s'est + Stage annuel monde et ses lattes 
< Gerstein, officie: . 








k le veut l'usage. Elle n'y apparaîtra Jen. Désir, président de SOS- de temps à trouver des moelles com- 
- +. à n , président de 
Frcatre à Use de due pre fin ‘cinq' moi songe à'mettre 


d'accord sur le png eus d'une 
riposte publique 
envergure. 


À Les ves de l'extermination de 
‘| x de juifs et de l'utilisation 
-des gez par les nazis 
existent «en tés - & 





: de l'exemplaire mis à 
paru de l' j mis au prêt. 
. fallu la Eonnises ei de. deux 

citant le et 


+ Stage parallèle 






Une attente explique 
sn aa in var personnes 
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COMMUNICATION 





Sel un sondage PSOS-« le Point » 


56% DES FRANÇAIS SONT CONTRE 
LAPRVATISANIONDE TF1 







‘| s'intéressent de très près 
aux médias. 
opposition à Li privati Pas comme mécènes. 
29% s'y déclarent f: - iré 
2 à RoGENT ris Es 2) | Pour faire du proie 
Fe Fab, da sondaes IF le quoiiens de | Sao de cupalane foncier 
ques heïres avant l'intervention de je ges, le Dauphiné Lémhgaeenhel secoue le 
M. François “Léotard' ë 1983 et le Progrès | teur des médias pt TE 
Anteane 2 = auprès d'un écbantion 1986, entend aussi Pas question ici de joner les cheva- 
née See es ï lies d'industrie en s'offrent quel. 

ne În privation 86 TE RE : 

tre, 12% LT es E Ke La ane 
con pour) alors que, 1 »do, : | ciers n'ambitionsent pas de s'aven- 
droite, la plus. parta- gp es turer au-delà de leur vocation pre- 
















population est 
gée (40% contré, 45 & pour). 


affirroent Les 1 ya quelques mois, le PDG de La . ve: 
du premier ministre, 25 & des | COMAREG, M. Paui Dini, dont la Mans cs mesh de 

approuvent, 24% ne se prononcent de jonmaux' gratuits s'étend trois grands 
pas. Sür tout le sud-est de ka France, avait cœtrtis de la MOM ; ‘ed Tur- 
Enfin, quand on demende aux proposé de racheter {nfo-Semaine. | er après une tentative 
Françsis Si, depuis le 16 mars, succès de ce journal, qui come | our acquérir CBS, le passage 
ss À le. télévision leur | prend de nombreuses pages rédac- d'ABC dans le giron d’un groupe 
paraît « plutôt favorable au gouver- | tonnelles, pourrait inciter ses diri- quatre fois plus petit, Capital Cities, 
nement, plutôt favorable aux socia- Moins éclatante, mais sans doute 
listes, ou ni l'un-ni l'autre», 58%. plus significative du rôle influent 
répondent « »à l’un ni l'autre », 14% Joué par les milieux financiers dans 
. cette dynamique : la prise de 

Storer Comm: 
























.: L'accord passé entre MM. Dini et 
Hersant au début de cette année 
pour la création à Lyon, à Grenoble 









Didot-Boffin acquiert 









Ju AICFT | et à Saint-Etienne, de deux mags- | qui a pigoon sur rue à Wal! Street. 
te | gant pee Le nombre annuel de ventes de 
le Chasseur français See d Le nom Le AL 
La société Didot-Bottin (qui'édite 5 1976 à 106 en. 1984: depuis 


1981, près de 1500 réseaux de 1él6- 
distribution ont changé de mains. 
Dans ce dernier secteur, le mouve- 
ment tend d’ailleurs à s’amplifier 
avec l'émergence de quelques 


notamment le Bottin ) | 

a annoncé le ‘26 mai qu'elle avait pu 

acheté le mensuel le Chasseur fran a Nid anse er de 
gais, dont elle assurait déjà la ges- | groupe de presse Amaury. — 
tion depuis déux mois. Créé en juin M: Fhilippe Amanry, président du 







1885 per Etienne Mimard, fonda: presse Amaury (Je Pari. | Eroupes — TCI, Jones, ATC. 
teur de la Manufacture française RE TR ne à UNE À capables de racheter 






d'armes et de cycles de Saint- l RM SET 


Etienne, le Chasseur français érait 

devenu célèbre, notamment grâce général du groupe d'Equipe, est 
au lancement, en 1903, de ses rubri- Fommé en outre directeur gé 
ques « mariages» et. «coutrier des adjoint des ‘éditions Ameüry ; 
lecteurs ». En 1914, le Chasseur | M. Claude est nommé direc- 
français, devenn le complément dn | teur «stratégiepressér du groupe 
Catalogue Manufrance, tire à | Amaury, tandis que M.- André 
200 exemplaires. En 1973, .sa D 
diffusion, frôle les 850 060. iri prochain, le au 
Mais depuis 1978, Le messe ; de directeur du Pari- 

des déboires..ét chuts à 


connaît . 

moins. de 500 000: Aires 
Repris en lôcation-gérance. 

M. Bernard Tapie, je, alors pré 


dE rancienne SC 


groupe Rs RS 
groupe Vaturi- ei 

mars dernier, le Chasseur français 
était confié à la société Didot-Bottin, 






e ! 





ITA 2 


ANTON RD € | tunes | sas 
FABRICANTS IFR EE 


ville de Lyon comme cadre de leur 


D'IMAGE ! ” Ee Pus de quelque us (es 


essais techniques ont débuté), Bor- | ché à la fois mûr et attrayant. 

‘| Sceaux dans ies semaines à venir, Tant dans le câble que dans la 
: C'est en mars dernier.que le gouver- |, radi is 

nement de M. Fabius avait signé les” 

décrets t La diffusion des 

émissions des radios périphériques 

en ‘modulation de fréquence. Répon- 

dant ainsi à une vieille revendication 

cieuses de lutter avec les mêmes 

armes (meilleure qualité du son et 

stéréo), face à leurs nouvelles 






la télévision une croissance spl 
rieure de 3 à 4 points à celle de Pi 
pour les années à venir. ; 


Les capitaux énarmes reql 
la construction des ne mate 
ont d'autre part été apportés par des 
investisseurs, entreprises comme 
Westinghouse ou particuliers 
regroupés dans des «limited part- 
aerships », à la recherche d'abris fis- 
caux. Une fois cet avantage épuisé 
et pour tirer profit du Boom sur le 
câble entraîné par le vote à la fin de 
1984 d'an Cable Act peu contrai- 
grant pour cefte industrie, ces inves- 
tisseurs ont revendu leur réseau à 
des prix qui dépassent aujourd’hui 
1 200 dollars par abonné. L'équiva- 
lent de quatre ans de recettes 
moyennes d'abonnement! * 

L'attrait du secteur a été considé- 
rablement renforcé aux yeux de 
Wall Street par la politique de déré- 
glementation menée au pas de 
Charge par la Federal Commission 
of Communication (FCC), sous la 
houlette de son président M. Fowier. 
Le nombre de stations de radio ou 


même 
à douze. Plus encore, la suppression 
de la règle des trois ans, qui voulait 
une station ne puisse être reven- 
moins de trois ans après avoir 
été achetée, a accru la liquidité du 
marché. La FCC, qui doit donner 
son avis À sceque transfert de 
Hicence, 2 dans A po oem 


dl la justice, chargé de l'a; pplication 
de Ja loi anti-trust, n°a pas 

’alors considéré que ces tran- 
sactions affectaient la libre circula- 
tion des idées. 


teur décidé à profiter du climat 
ambiant de spéculation ou à en 
RE 


gaspilleuses et donc de sous- 
rémunérer leurs actionnaires, 


Au besoin, les activités peu renta- 
bles sont revendues, dans dans le cas du 
rachat de MGM par Turner, jusqu'à 
ne EE 
al aussi prestigieux que stratégi- 
qe da eg pode a gr 


“ 
Rentabilité à court terme 


Restent pour expliquer cette 
vague de transactions, les difficultés 


communication, bien des héritiers 
sont tentés de profiter de l'occasion. 
Murdoch a pu ainsi acquérir le 
Chicago Sun-Times et Gannett 
le contrôle du groupe Eve- 
aing News de Detroit. Il faut rappe- 
ler que trois des fleurons de J'indus- 
trie américaine de la 
communication, le New-York 
Times, le Washington Post et le 


berger, Graham, Chandler — dont 
Fhistoire se confond avec celle de Ia 
presse américaine contemporaine. 

Si certains s'inquiètent 
aujourd’hui ouvertement de la place 
que prend Wall Street dans le se 
teur des médias, il est difficile de 
juger de son influence sur La qualité 
des produits. Les avis divergent sen- 
siblement : K. Cbandier, analyste 
influent d'une commission de la 
Chambre des KaFrÉSERtANTS, 
dénonce l'abandon de ce secteur aux 
_— lois du marché et H. Carter, 

du département 


S'EUt sous l'administration Carter 


tout reconnaissam les DES 
d'une co entre- 
prises le s'est récem- 
ment dans le Wall Street. Journal 


. du manque de relief et de la «triste 


similitude» des journaux améri- 
cains. 

En revanche, W. Greider, rédac- 
teur-en chef du magazine Rolling 
Stone et connu pour ses sympathies 
libérales de gauche, conseille de gar- 
der la tête froide. B. Compaine, 
directeur d'études à Harward, souli- 

gne que la concentration reste relati- 
Eément faible et que la part de mar. 
ché des dix groupes les plus 
est restée pra uement 

ie importants reause | tiq} 

Ces analyses convergent phonos 
tions de La propriété et Festin 
des médias évoluent. Ceux-ci appa- 
raissent de plus en plus des biens 
comme les autres, d'ailleurs souvent 
comparés à l'immobilier et donc sus- 
ceptibles d'être vendus au meilleur 
prix. L'ampleur des cash flows et la 
rentabilité des actifs deviengent les 
indicateurs essentiels. Dans les 
entreprises cotées en Bourse, ta 
nécessité de rassurer l’actionnaire et 
d'éviter ainsi les OPA sauvages 
conduit à privilégier le rentabilité à 
court terme, visible dans les béné- 
fices trimestriels, et semble inciter À 
Tabandon d’investissements trop ris- 
qués. On peut ainsi craindre que le 
recours += formules de pro- 
grammes les plus éprouvées ne 
l'emporte sur la créativité et l'inno- 
vation. 

Dans un tel contexte, les profes- 
sionnels du contrôle des coûts et de 
‘a gestion des flux financiers jouent 
un rôle décisif. Leur importance est 


gets |. Quand Wall Street joue les médias 


d’antant plus grande qu'ils t 
dans des pe der 
gérées de façon très traditiomelle, 
comme Time Inc. ou CBS, qui 
rachètent aujourd'hui leurs 
actions afin de se soustraire à l'appe- 
tit des « raïders ». Capiat Cities a 
fait fondre sur ABC un petit batail- 
lon de diplômés d'écoles de gestion 
et de droit, peu familiers des intri- 
puces « S0Gp Operas ». mais dont 
les évaluations on entraîné la sup- 
pression de trois cents emplois dans 
les stations du groupe, de soixante- 
dix cmplois dans La division inforara 


. tion et la remise 
| Hmousines dc fonction. Le san de 


Capital Cities prévoit de réduire les 
frais généraux de 25 & d'ici à 1988. 


nef joomla proces de 
cl Jou es, 
télévision ne regardent pas d'un ai 
noeen cette impressionnante 
partie. Néanmoins, 
Reurissaient jadis contre llonsee 
jugée désastreuse des gestionnaires 
semblent, aujourd'hui, plus mesu- 
rées et laissent la place à une atti- 
tude d'attente, sinon de comprében- 
sion. Les dépenses pour les 
programmes n'ont pas encore dimi- 
nué et l'apparition de plusieurs 
groupes décidés à investir dans ka 
production originale — Westin- 
ghonse, Taft, Tribune ou TCI — per- 
mct d'anticiper une sensible aug- 
memation de ces investissements. 
Ben Bradice, directeur de la 
rédaction du Washington Post, s'est 


félicité devant nous de la compé- 
tence des nouveaux managers du 


- Sroupe multimédia dont son journal 


est le fleuron. « Les choses ont 
changé», atil ajouté Signe des 
temps : des séminaires sont orga- 
nisés dans les journanx pour famitia- 
riser le personnel avec une vision 
globale de l'entreprise, les grands 
éditeurs publient des ouvrages sur La 
gestion des médias et des facultés de 
communication s'associent à des 
écoles de gestion pour créer des pro- 
grammes de maîtrise et doctorat au 
titré prometteur : « Media Manage- 


ment». . 
BERNARD GUILLOU 
(chargé de mission au service 
. de la prospective de la DGT) 








… Avec Delta Air Lines Paris-Atlanta, sans escale 







é De New York au Texas, de la Floride à la 
Californie, Delia vous emrnène presque 
Dre de partout aux USA, y compris vers les 
3 principaux centres affaires et touristiques. 
ence Delta est au 24, boulevard des 
) Capueines, 7 76009 PARIS, Tél: (1) 43.35. 40.80. 


Plone (REA Oran ete) 
Californie (toutes villes) . 


Demandez notre 

ré : Q)48 720811 
Ar ps Pras Pour voyages de 2 Semaines, Comprenant avion + voqure partagée 
Bophl de 10 F à 876 F selon deanetion du JF mul au 9 captambre, 


prograrane détaillé 3 votre agence de 


<€et100 villes en correspondance aux U. SA/ 
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sports 


LA COUPE DU MONDE DE FOOTBALL : 














Sans commentaires 


Par malheur, les images se passent mal de commen. . 


Le comité d'organisation dé la Comp du Monde 
taires. Les moyens mis eu œuvre par Telerisa, la 


avait claironné que quelque deux milliards de t616- 


regardéralent le nrstcl Jisñies servie. chaîmeprirée mexicaine, et par Immevision, is chaîne - Mexique et l'Europe. Nous arons également loué des 

peer, Ua porte porte-parole Rats j La fête a été en panne de som. Guadalajara ne d'Etat, de cette Coupe du Monde, postes de commentateurs sur les stades, écrivent- 
rien ‘de football a dû répondait pins. Michel Drucker ayant &t6 réduit an sont. soit insuffisants, soit mal utilisés. Ralentis elles dans un communiqué de Or ries ne 

my aurait D de @S mines ge css: fl. silence par l'absence de lignes de transmission, le inexistant, cadrages s, prises de mes. fonctionne, Ceux qui, poer saurer la situation, out 
Dre ep millions de personnes match Brésil-Espagne a été commenté à partir des statiques, les premières heures de cé Mumdiäl ont été  .obteux l'installation d'une éphonique de 
studios parisiens d'Antenne 2. Quelques heures plus filmées à l'ancienne pour le dépliisir de tous. campagne se sont ru extorguer.7 000 francs suppié- 


Première fausse note: dans: ce mariage é 
déraison entre le football ‘et la télérision, qui a Roland 


accouché d'un Mumdial torride pour gonfler les 
indices d'écoute et les recettes publicitaires ? En A que, core, Pa de rendre Le ras 


| GROUPE C: : FRANCE BAT CANADA (1-0) A LEON 


Le moins dur est ee - 2e 


Ces conditions techniques 


voleur. = Nous avons payé d'avance, y a pis de aix 
GROUPE D: :HÉSL A BAT ESPAGNE 10 A CUADALAJARA 


Toujours pas-de « fièvre jaune » 





' 
ë - z n° mis de son côté. Pas dé stage tive scientifique, à faire Français. , mm  contractures musculaires: Cerezzo 
xË De notre envoyé spécial -. a ai rer À ' de d'ailleurs, très francophile et per | De notre : {l CR eva aus) de douleurs aux . 

J PSN RUE EEE APTE ne éme aui- D eos : envoyé spécia adducteurs. Résuitat de cette héca- 
a Lee Hosneur'aus ue Seat, Trop de préparation assomme. grande réputation et de belle re, D tombe : les Brésiliens ont pris un 

A ti n. Gloire à vous braves cances, en id d avoris de cette Coupe du rs TS 

M dnmsmméeimas = = ae ER LC a te 

7% . : miserait sur foot où les Fi uralent des SU élève res-Coracoes, glEtat  vailler ensem collectif. . 

‘e conquérir le Mex en charen Pas d'eau minérale. A ln bière circonstances, commen comment dire, exté- Leon est ville lointaine, houte et | © RS te aptes : 




























comme tout le monde. Pas de nourri- 


; ture spéciale. Ce qui est bon pour les 


nuantes, à faire valoir. Leon c'est 
join, c'est Re hauts: c'est chaud. Cest 





l'oreille des braves au soir nn . 

victoires qui : pusiastes du « » monde, 
dérontes. Mais à faut l'écrire sans Pluiët que stratèges d'un.jeu de | en effet dans la deuxième ville du ES 
trembler : le moins dur est fait. Les inesse. Pour autait, après les avoir | Mexique que Pelé et:ses: service, à quarante-six aus, dont les 














































Contre des santa 






ses multiples activités profession. 
nelles. Quelle aurait été la réaction 
des Espagnols s'ils s'étaient 
retrouvés à Guadalajara face à œtte 











de. aues sur la planète’ football Des 
ges de Tous et. de Vancouver D'abord, il n'est jamais très bon Guadalajara se souviennent encore véritable statue du 
oi c'est tout dire. Une cngeance à . d'avoir à le premier match, t Même en son absence, ar de 
ee: caractère nettement britannique, d'essuyer Le pl contre une | Photos ou distribuant des autogra- Pelé d'ailleurs sur.la sélection 
prai À au monde : PE D and équipe qui G ainsi toutes tripes phes den leur bôtel, Plaza del . brésilienne. En pesant sur les 
re ple au rl dehors. qui n'a rieu.à Aujourd'hui, leurs successeurs épaules de ses successeurs, obligés 
“gen camarades, et que les meilleurs perdre, pour n'avoir trop rien. à | ne soht guère plus que des idoles, d'assumer un béritage trop lourd 
r : jespere enEé plein toi dans mais ils sont parqués à l'écart de la pour eux. Mais aussi.en paralysant 
garde # te a #5 ‘arène de Leon, comme un 1oro tout | ville, dans le bosquet dû Printemps, en début de match leurs adversaires, 
UT ete où been daf neuf. À charge pour lo Français de | Bou échapper à la curiosté d'un . iojours end à redouter quelque 
Vr El avale un pou care, Sansa si rilles, de jouer les picadors: Les | journalistes Srésiliens qui en sortiège des porteurs de La toison 
Pasé mas, - attendions . Pour d'autres, Russés et H Car déso ma qne tel Malgré les absences de Dirceu et 
parti ag ne taire, patience, à qui. demain, à leur tour, auront | & et celle du Mundial 86a “Cerezzo» insuffisamment rétablis 
TZ. a Fes éni a ee affaire à ces redoutables < ams- | jusqu'ici tourné à la débâcle. pour dupner Je Mnnal: de Zic0, | 
1 Pierre Papi, 1 bre Sue, qui Le second argument tent précisé |. Rappelé ia dernière pour: a suite de le compétitions et de Fair 
qu ment à cette caractéristique du jeu | les matches de qualification après cao en petite forme, la 
avait par saisir : pot 
se pr ï x SP ’ mr canadien. Les Français ont joué | une série de confiance née de leurs trois Mipes 
clait Un centre ‘de :Férnis e “une contre des «amateurs» c'est-à-dire | son prédécesseur, Evaristo de finalistes des coupes européennes de 
a ation de Stopyra, une de : des gens qui n'ont pas de sevoir- Santana, l'entraîneur clubs cette saison, les Espagnols ont 
‘com ches Papin. Acquitement au béné- : ends RE, TE ne tontiel espagoL abordé leur premier match avec une 
Ons fice du doute. Mousseux pour tout Le ds ant ait" depuis dans une semi-retraite. à, iTis ont laissé aux 
” de monde. Et fin dela fable»: ‘ De nes ES t dorée en Foccspént du club d'Al ‘ Brésiliens le soin d'esquisser les pro 
DS Car c'est bien d'une”fable dont 1. * On les attend ls Abli, (Arabie saoudite). Persuadé  micrs pas de football-samba. 
MSC eugit Comment perdre son latin et ! Jen Pere Papin, nur bd te, Os god à hace, insen que l'élimination de 1982 parlltaie ‘à pevigence, l'orchestre 
Li so0 fopthell quand, Français, on & ‘Mexicains né saurait être foncière- fout droit. Trois cént soixante kilo” cent pas. Et.comme en plus ils ont er ue re eu mas RE 
en re is Rep en e ‘ment mauvais pour les Canadiens. Dre dnoruS ane le en à un turbo dans les jambes, ils s'ingé- rem titions et de l'absence 
Un; ture de contrats, importation Moralité de la fable : sept joueurs = ls poids lourds ouants melon nient à une incessante tion de | Gente expédition. quelques-uns de ses mei .. 
Un) So cuir ef der marmite, Gk rançais malades, tous saisis par ir, gr M re verte ele mon pare ; U el e 
Eau L eau mince intervention ee cu attention Touchante qu'a Fe ‘vallée. Une rêverie de vieille arr ce Etre are 
É : k 
tres SE SL ares modestes do, Le «Pursar. eng deene dem Le Ca per Lhéritge de Pelé suite méme prorqier me ele 
; par jet de logrammes Et onze joueurs canadiens, pétant de beleu: degrés ' : dans la partition brési- 
à : noufles à le rancoritalienne POUr santé, en pleine forme, venus Jà avec l'ombrer qui ferait” vite ne qu'ils Le puren. Et ils faillirent réus | née son plan, l'eatrf Jienne. Mais l'arbitre ststralien — à 
- etait . ‘ femmes et petites amies, qui fai- l'affaire, et donne aux joueurs préci- sr een D Ans d'as s dre she de de ne Fes tort ou à raison — jugea que le bal- 
- fras Comment menacer les Latins et - ssient sur le stade un si joli tapage sément ce teiat de fruit écrasé, Leon Fernandez, du terrain président on (97 n'avait pes franchi la Ugne de 
Troi leur football quand, Canadiens, on * diurne, C'est à décourager line donc s'apprêiait à faire fête aux Etoumanie prise d'ouage. méme cles | brésiliens de football, ee canine PUt'en tombant au sol Cest curieu- 
feui OEEN ont Paie Ve Éatests où 1986. Const de en sement un autre tir de Junior sur la 
: RS AT Re ee TE ca uence ce 
" " le qui 
. GROUPE A: ITALIE ET BULGARIE, 1 A 1 A MEXICO oo dau Peut du Je | Run ee de préogen dE du oc du oies, qpés ane loue 
4 A Un match bien on mal tour À ; pr de jeu, car cette fois Socrates, le 
. € de dé b ne a uns à T'aigre RE eue milieu de terrain au visage de’ 
= omme. es e utants. . Français, empêtrés, engl in du renard, près de Belo Horisonte, Chr sai mi poar repousser le 
inspirés comme ont fait exploser le groupe. Pas ballon dans at espagnol. 
SZ" PRESENT Lu sélection, n’ébranlen biles, prof naïveté une branche d'érable. Il eu moins torcidas 
23 De notre envoyé spécial - es la ie du élec abs profit de D au et des ‘idieule dès lors que arbre, : Eder, Rata eù Marino = L'on & PT drapeaux “ee ibles 
% ———————————————— * défense é créer les meilleures usant un indiscutable penalt: renvoyés motifs instruments : 
:- fie Mexico. — La «fête mexicaine» Presque insensiblement, Enzo occasions de but, me Papin dès la deuxième minute, et Un er Lanin L éré ‘enfin se ne Un 
CN les ballets folkloriques Bearzot a pourtant procédé a quel Bruno Altobelli. L’ avantcentre de | que les poteaux, en réfutant deux rentrer chez | eds Dunes. Mais il faudra sus 
“Fac de versité .de Guadalajara en ques emals en faisant appel À vingt l'Inter de Milan a ouvert le score | Urs du même et de Fernandez, ont le oi fuste avant départ. ‘’dre:pour: bic de Gone 
rsn ouverture de la treizième Coupe du Sun nouveaux joueurs an cours den juste avant la mitemps sur un cen-- fait savoir que Leon n'était pas franc - Pour le Mexique. que tout le public de Gua- 
_ monde de football venait de s'ache- tre de Di Gennaro. ais. Fatalié ou préparation physique dalajara soit à nouveau saisi, comme 
,  ger sous un ciel gris et bes. Enzo Mn  ime . La victoire auraït sans doute été I aurait fini en caricature si un | mal conçue, le groupe 2 encore été cn 1970, de la fièvre jaune. Celle qui 
E Bearot a alors repris sa place surle four préparer italienne sans un excès de confiance | bomme, Manuel Amoros, n'avait à | décimé par des blessures qui ont se traduit par des trémoussements et 
Ë fe Pipe eue de due Qui fée en alle Av, GAL Je ra de leur Vingtcinq minutes | lui Seul, par ses montées flam- | tout touché les anciens : Zico amer Cr gonstants, lo 
l.fch Basique, eucors tout frémissant de Loup l'éguilifre entre oder ele cp Ana, Bose Ponrzot ant dE DS Meute Aron s'6on fete trois n: ne PNee (rente et les orchestres de sambes les Ur 
lfrc bruits et de coùleurs D'adjoint de  furur, Au Mexi pose d'un ü Pres Per | le Canada. Un homme en forme sur eme Direen-(trente-cing “banés sonblens jouer en te 
: (. Veruchio Valcareggi en 1970, il est de EE neue metre d'écongmiser ses forces Les onze, c'est bien peu tout de même. ans), victimes d'entorses aUX harmonie, HE 
‘fell commissaire technique dela . ne on loute ma es Italiens ont alors abusé des passes eo dr. En Socrates (trente-deux su). - : 
jou Ruaëra Azzura, mais il a toujours qe jeunes qui sont Sur- Je ballonet du Lempé, jusqu'à RAR TANE : 7e (œente et un ans), de GA 
| ce visage LT es oc de tk Pour apprendre» .l= RE einquiene ALES OÙ 
son : . l B Naska 
n Eemanieos : kde Pare Ne Les LES RÉSULTATS DU WEEKEND 
houette ls égalisation si Aussi expé- TT ges : 
1 chotte peut-être un peu plus volée … pou ce premier test contre 12 nette les vétérans de La hlétis Dé stième érnine de Le saron s ST 
…. ch déscrenis sous. le POIDS (les respi “Bulgarie, Enzo Bearaot avait décidé -Squadre Azzura peuvent encore se: . Re — me pahqueur en Awrie Shoes ; ‘ Tennis. 
hor Dans ce Calcio devenu: par son . Rhiree pa oe détee rée… fair pégus “GERARD ALBOUT. : |-DUSAUT EN HAUTEUR FÉMININ 20 pobus d'enmee ie T'hallen Root IDE ROLAND CARE 
sor chiffre d’affaires la dixième entre- le milieu de terrain. Aux côtés de La Bulgare Stefka Kostadfnova a nn ne LTD NEA: Oért Van SIMPLES 
soc du pays, et sur lequel les Ît& lipepuisable faux ailier romain : battu, samedi Some, le record du DO sine ur = Ce 
| Fons ont parié plus de 10 milliards . ! j soude du saut. en haut Ra 4, th Troisième tour, — Chesnokor 
plu a Per st “Bruno Conti, il avait incorporé l'élé- LS lu saut. en haut féminin avec un : FRE b (Suè). 62, 6-3, 
oo pu je sasoi dernière, ES gant meneur de Jeu de Vérone Anto- À LA TÉLÉVISION bond de:2,08 mètres. . Ragby 2: Jaïte (Arg) b. Clavet (Esp). 60! 
rité, de sou intégrité et de sa Wénché .. mo di Gennaro et deux demis lus ccmitère à 10 performenee de 25 mal Gi te 73 APN Pis 
2 à 5 , tare : c k u , F5; 
qu pour sunmonte les problèmes de UEermando de Napoli (Avelino). LUNDIZ JUN || dome eu Es Uns, qu égalai celle TOURNÉE FRANÇAISE (Su), D Segiao (Esp). 15 62 60: 
D tienne “amiens | Ouen ape ces || M ES acné cfa VE he 
co Se Oetnol pe PE ‘enjeu, Bulgares ‘et ‘ her cionale pour dopage... ‘L'équipe de rugby d'Argenine, les mn (FO Gi. ET, ET 7: D 
vi . ont fi meurs dre à ; RS ta à 4 _..« Pas », à remporté, samedi 3} mai Rem ES 75,65, 76; 
ne qu he Se Fi RSS ue iepuaio, TF1, à 20h en Eseri ime DU LD anna ae ‘ Lau Æ-U),63, 
: | Fa mann | is See 
. choisi me -commencer. « piano: 2; ré À:] tre national consécutif au ee lune À nues LÉ 
Ea pans — : : Fépés, Oliier Lenglet à dé sacré Cher nes 
F une | _. anis sum || pété” "7, ccrEmsmnos 
bl * à. Mexico, A2, à 20 h en Mot isme ee | : mes Fe Sas ae tds 
= CHAMPIONNAT OU MONDE cles a remporté dimanche 1= la: FES 6}, F6 Enruge U 
JE MOTOCROSS coupe des masions du CSIO diese se da 
le Le rase Jacky: vimond . tead, grâce nolamment à un dernier LEA) à e (EU, 63: 
à {Yamaka) a consolidé sà Parcours sans faute de CŒ-U) b. F 64, * 
h ford Ganpionne di monde de sur Jappeloup de Luze. Elle signe ainsi 5 Éqte, (Éns v 3 
et fr rer anr nee, Gmséculif, après ceux É Se ÉRS (UE É 
etes de Oran Pr de loupe ROSE os Favratilova ( b Grant 4 
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* juge de chaise a déclaré qu 
sait directement au 













” Cela devait lui permettre 
d'affronter en huitièmes de finale 
lArgentin Horacio de la Pena. 









réponse allait de soi, la réaction des. ji 
aus à ca mème stade du Toursol ? Vois, 
Pourquoi s’apitoyer d'ailleurs 
quand il y a tellement de matière à 








































B premiers jeux, le de Vilas comme avec de la toile 
:* numéro dix au classement ATP mar- Æmeri. Or it était a priori impensa- 
quait en tout et pour tout quatre ble qu’à bientôt trente-quatre ans le 






















troisième set.. L'autre ? Quel | moins. 
autre ? Un presque inconnu. . à Paris, quand, installé à demeure 


ir nc … une part, Bassett ct Evert-Lloyd d'autre part. 


Celui de sa ire Victoire ‘ 





LES INTERNATIONAUX DE ROLAND-GARROS 





| | Le cimetière des idées reçues 


silien Motta, et aux cing sets perdants de For- 


respectire- 
Helene Sakova et get face à Vilas. En quarts de finale, le cham- 


a Su ddrèbinne en nn - Sans grand émoi, le public a appris abandon Wilander. 
MF - "Me mr à 0 SP C5: FAméricaïee de Vauxick Noak, après avoir vibré aux cinq  constitné 
CELL COTE 8 sets pagnants de Henri Lecoute contre le Bré- semaine. 


Champion 1977 soit encore capable 
de «limer» indéfiniment son adver- 
saire de la sorte. Pourtant, il l'a fait. 
KRetranché plus de quatre heures 


‘durant sur sa ligne de fond, il a 


réussi à écœurer le Français, qui, le 
‘bras raccourci par la trouille, s servi 
une double faute à 15-30 dans le 
treizième jeu de l'ultime manche, 
Pour pe pas-avoir réussi à concréti- 
ser une balle de match au dixième 
Jeu. Viva Vilas, donc, son bandeau, 
ses cheveux longs et son tennis ban- 
don£on ! 


Cela dit, sa présence en quart de 
finale, comme au bon vieux temps 
du lift roi, a bouscnlé d'autres idées 
reçues. Il était établi que le règne 
des «rémouleurs» Etaïit terminé et 
bien terminé. Wilander lui-même, 
s'engageant sur les traces de Lendl, 
s'était à volleyer. Les specta- 
teurs trouvaient cela bien plus 
agréable. Et, de toute façon, les 
joueurs étaient forcés de se mettre 
au diapason. Ïls n'avaient pas 
d'autre solution pour conserver des 


chances de gagner sur surface. 


rapide, puisqu'il y a de plus en plus 
de courts en dur, et de moins et 


bledon ont. édicté les premières 
règles du tennis, sont loin d'avoir 
disparu. Et quand le brique 





enjeu aurait bien pu le paralyser ?. 
Pourtant le répicide commis à Paris 
rapportera gros à son auteur. H lui 
vaut un visa de sortie permanent. 
Déjà Chesnokov s'attend « à dispu- 


- ter cette année autant de tournois 


que les Tchèques et les Suédois », 
à être cornze mois sur douze en 


Déjà numéro un soviétique 
depuis son titre de champion 
d'URSS en 1985, ce grand garçon 
(1,87 m) un peu timide, a été la 
jen d'un jour ee terre rouge 
Roland-Garros. Ci 


Ë Gi é à PAméricais Kriek 
le Tchécosloraque Lendi retroners l'Enmnto” 
rien Gomez. 

L'élimination des meïlenrs Suédois — 
» Jarryd, Nystroem et Edberg — na 


Ja ples grosse surprise de la première 


Eine cie Gomez, L 
un joueur comme ou que 

iétique Chesnokov est parvenu à 
bettre un Wilander, qui n’avait plus, 
momentanément, toute £e tête et son 
cœur au tennis. 


L'Espagrol Emilio Sanchez, 
récent finaliste du Tournoi de 
Rome, appartient naturellement à 
cette catégorie. Cela en faisait un 
adversaire d'autant plus redoutable 
pour Boris Becker, qui devait le ren- 
contrer en seizièmes de finale, après 
avoir essuyé une défaite contre lui 
aux Internationaux d'Italie. La 
manière dont le protégé de Ion 
Tiriac frappe les balles est vraiment 
impressionnante. C’est du tennis de 
gros calibre. Toutefois, Teltscher, 
qui est redescendu au quarantième 
rang mondial après avoir 6té dans 
due crue ion D LE de 
l'Allemand de l'Ouest. En se battant 
Sur tous les points, comme si sa vie 
même en dépendait, l'Américain est 
parvenu, samedi, à prendre une 
manche à Becker, avant que La par- 
tie ait été interrompue par l'obscu- 
rité Dimanche, il a mené 
#3, service à venir, dans la qua- 
trième manche. Un malencontreux 
revers mal ajusté Pa empêché de 
creuser . définitivement . l'écart. 

à Becker a utilisé sa for- 
midable puissance athlétique pour 
conclure un match dont l'issue en 
cinq manches aurait été incertiane. 
I est vrai que, dans son cas, l’ina- 
daptation relative à la surface est 

‘ corrigée par une extraordinaire 
eavie de vaincre. 


_ALAIN GIRAUDO. 


ignore jusqu’au montant des 
contrats que Proserv a démarchés 
pour lui. 11 touche une partie (10 %) 
de se8 gains «en roubles, en 

























l'anglaise de 
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LES 24 HEURES DU MANS 
_ Jaguar sur le flanc 








Vainqueur des 1 000 kilomètres 
de Silverstone, il y a un mois, et 
meilleur temps des essais préala- 
bles le 9 mai dernier, Jaguar avait 


voitures sorties des usines de 
Stuttgart. Entre Le Mans et 
Jaguar, C'est en effet une vicille 
histoire d’ämour dont les retrou- 
vailles ont eu lien ce week-end 
avec le retour à la compétition 
mancelle de la firme de Coventry. 
Celle-ci n'était par revenue offi- 


quatre succès. Le plein de noto- 
riété et d'expérience fait, elle se 
retirait de l'endurance, se conten- 
tant de continuer à produire des 
moteurs pour les autres, puis 
observant de loin la bataille des 
Ferrari et des Ford qui faisait 
rage dans les années 60. Mais, en 
1984, les responsables de Jaguar 
décident de retrouver une place 
au soleil en groupe C. Ils confient 
à Tom-Walkinshaw le soin de 
mener ce programme sportif, avec 
le soutien financier d’une marque 
ttes. « Dans 
noire secteur de véhicules de 


luxe, re primordiale, 
explique Da co le déeces 


de la communication de Jaguar. 
Or, au cours des années 70, nos 


èles amour de la marque, 
Los ns devions d'améliorer 
notre image». En s'inscrivant 
dans les courses du championnat 
du monde des voitures de sport, 
Jaguar espère donc conquérir ou 
Br le riche public euro- 


Au Mans, la XIR6 dessinée par 
l'ingénieur anglais Tony South- 
gate a montré qu'elle était compé- 
titive, au moins sur le plan de la 
vitesse, même si le gros V-12 de 
près de 6 000 cenetimètres cubes 
qui la propulse peut paraître 
dépassé et limité en puissance. 

Cinquième temps des essais 
qualificatifs, Derreck Warwick et 
ses équipiers se sont quand même 
longtemps mêlés à la bataille 
entre les différentes factions de la 


grande famille Porshe. Celle-ci a 
fait rage dès le premier tour, avec 
d'un côté la 596 de l'écurie Joest 
de l'équipage emmené par Karl 
Ludwig, vainqueur en 1985, et de 
l’autre, les deux 962C engagées 
par l'usine avec à leur bord 
Jochen Mass et ans Stuck. Pen- 
dant des heures, la situation en 
tête n'allait pas beaucoup évoluer. 
Seul fait notable, la Porsche de 
Joest perdait un temps le com- 
imandement au profit de celle de 
Stuck avant de le reprendre, alors 


que Jochen Mass quittait l'arène : 


vers 2 heures du matin. Pendant 
ce temps, la Jaguar de Warwick 
qui se maintenait à neuf tours du 
leader, pouvait encore espérer un 
accessit. 

A l'aube, le moteur du bolide 
jaune de Ludwig rendait l'âme et 
la dernière Jaguar remontant d'un 
cran se retrouvait troisième, juste 
derrière une Porsche privée enga- 
gée par l'écurie Brun. Elle appa- 
rut même à la seconde place der- 
rière la Porsche de Stuck. Ce fut 
son dernier effort. L'explosion 
d’un pneu endommageant la sus- 
pension, elle abandonnaïit à 
8 h 35 du matin, laissant la seule 
962 officielle encore en course 
s’envoler sans aucun incident, 
Laye) la onzième victoire à Pors- 


Déçue, l’équipe Jaguar consi- 
dère cependant que les pannes où 
incidents (explosion d'un pneu, 
bris de transmission et panne 
d'alimentation de carburant) qui 
l'ont empêchée de terminer ne 
présentent pas un Caractère de 
gravité. 

L'écurie de Tom . Wilkinshaw 
aura en tout cas beaucoup appris 
au vu des objectifs ambitieux 

elle caresse : être championne 

au us d'endurance. ne 
pour les japonais venus en force 
au Mans. Mazda, Toyota, et Nis- 
san auront connu des fortunes 
diverses. Le dernier, de loin le 
mieux armé est d’ailleurs le seul à 
avoir vu un des ses véhicules fran- 
chir la ligne d'arrivée. 

PATRICK DESAVIE. 
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MUSIQUE 


« Pelléas et Mélisande », de Debussy, à la Scala 


La plus belle production que . 


l'on puisse rêver. Une direc- 
tion d'orchestre inspirée. Une 
distribution presque irrépro- 
chable. 


Deux images se détachent du sou- 
venir radieux que laisse ce Pelléas et 
Mélisande {mis en gène pour fa 
Scala par Antoine Vitez les 
décors de Yannis Kokkos, dirigé par 
Claudio Abbado). D'abord le rideau 
de scène de velours bleu nuit, irrisé, 
gonflé de vagues comme la surface 
de la mer. Ensuite le rocher que le 
petit Yniold tente en vain de pous- 
ser, gros météorile aux reflets de 
quartz, sorte de menhir aux formes 
vaguement humaines. Ces objets 
insolites délimitent assez bien le 
monde imaginaire dans lequel est 
situé ce Pelléas : aquatique et miné- 
ral 


Grande absente : la forè. Elle est 
pourtant partout dans le livret. À 
cause d'elle, Mélisande a froid, 
aspire à la clarté : sous son ombre, 
Gencviève, la mère de Golaud et de 
Pelléas, s'est résignée — et la pre- 
rière phrase du drame est, dans la 
bouche de Golaud : « Je #e pourrai 
plus sortir de cette forêt.» Sauf 
pour cette première scène, Antoine 
Vitez et Yannis Kokkos ont renoncé 
à cette facilité : il est peut-être plus 
fort de ne pas voir, de ne pas savoir 
pourquoi 1ous ces gens sont 
oppressés, pourquoi ils ont peur, 
pourquoi ils se conduisent en bêtes 
traquées. Ici, de toute façon, ces 
symboles sont partout, de l'anneau à 
la grotte, du souterrain à l'obscurité, 
de la fontaine à la forêt. Les met- 
teurs en scène sont bien obligés de 
trier. 





Inauguration 
de la bibliothèque 
Mahler 


Au J1 bis, de la rue Vézelay, près 
du parc Monceau, vient d'être inau- 
guré un sanciuaire qui occupera une 
place de choix dans le cœur des 
mélomanes : la bibliothèque musi- 
cale Gustave-Mahier (BMGM). 
C'est en ce lieu que Henry-Louis de 
La Grange et Maurice Fleuret ont 


décidé généreusement d'exposer 
sans réserve pour les étudiants et les 
chercheurs tous les trésors qu'ils ont 
réunis. 





) 
Makler par Caruso. 


C'est, au premier chef, l'ensemble 
unique au monde sur la vie el 
l'œuvre de Mahler, fruit des trente 
années de travail, qui ont abouti à la 
gigantesque biographie (trois mille 
huit cents pages) écrite par H. L. de 
La Grange, et qui contient une 
somme de manuscrits, d'autogra- 
phes, de documents iconographiques 
inestimables. 

Mais aussi deux mille dossiers 
concernant la musique du vingtième 
siècle, quinze mille livres, huit mille 
partitions (dont la collection Alfred 
Cortot). six mille revues musicales 
et quarante mille microsillons, com- 
plétés par de très nombreux autogra- 
phes, peintures, dessins, gravures et 
photographies de toute les époques, 
qu'il sera possible de consulter sur 
place, à partir du 15 septembre pro- 
chain. 


Pour fêter ce joyeux événement, ‘ 


la fille d'Otto Klemperer vient de 
faire cadeau à la bibliothèque d'une 
page manuscrite autographe du 
Sacre du primemps et de ia parti 
tion annotée de la Neuvième Sym- 
Phonie, de Mahler dont se servait 
l'illustre chef d'orchestre. — J. L. 

* Renseignements : 11 bis, rue Vêze- 
lay, 75008 Paris. Tél. : (1} 45-63-34-52. 
La BMGM, association loi 1901, agréée 
par la Fondalion de France. est habilitée 
à recevoir des dons déductibles des 
impôts. Elle publie un bulletin trimes- 
triel 


TRE 


Minéral et aquatique 


Lavelli, à l'Opéra de Paris, avait 
vie aux arbres, avait changé 
les servantes en arbres, et ces arbres 
ne cessaient d'observer. Vitez et 
Kokkos, à l'opposé de ce réalisme 
fantastique, ont tout placé sous le 
règne de l'anneau, l'anneau en derni- 
lune ou complet : la lisière arrondie 
où git Mélisande, La voûte du chë- 
teau d'Arkel, le soupirail dans le 
souterrain où Golaud entraîne Pel- 
léas, la courbe des rochers qui 
s'ouvre sur la mer, le lit incurvé où 
meurt Mélisande, la grotte vue en 
contre-jour où elle rejoint son 
amant, La bouche d'ombre vue ea 
contre-plongée où elle laisse tomber 
l'anneau nuptial. - {! n'y a plus 
qu'un grand cercle sur l'eau ». dit- 
elle alors. Quelle belle idée d'avoir 
inséré le couple dans ce cercle! Et 
d'avoir suggéré, par référence au 
Ring, ce que Debussy doit, quoi 
qu'on en dies, à Wagner. 


Tradition respectée 


Dans cet opéra sublime, on ne 
L jamais tout montrer. Entre « le 
réalisme le plus implacable et l'oni- 
risme le plus impalpable - 
(l'expression est de Boulez), Vitez 
et Kokkos ont choisi l'abstrait. Mais 
ils ont respecté à La lettre les scènes 
qui, généralement, ont le plus de 
mal à passer : celle de la tour, qui 
suppose que Mélisande ait des che- 
veux de 3 mètres de long : celle où 
Golaud s'empare de La chevelure de 
sa femme pour la torturer. Ces 
détails inattendus et triviaux, les 
metieurs en scène modernes tentent 
pénsralenente tant bien que mal, de 
masquer. 
Ici, curieusement, la tradition est 
respectée. Les cheveux de Méli- 


L'enfant Mozart dans sa correspondance 


(Suite de la première page. } 

On a parlé de bigoterie : c'est 
vrai que Léopold est attentif à man- 
ger maigre le vendredi et qu'il fait 
dire des messes à tout propos. Mais 
l'idée que Wolgang a reçu de Dieu 
un talent exceptionnel («Dieu ac- 
compft tous les jours de nouveaux 
prodiges dans cet enfant »} ne sem- 
ble pas, chez lui, une clause de 
style. Il savait ce que son fils davait 
à ses propres vertus pédagogiques, 
la fausse modestie n'était pas dans 
sa manière. Mais if pensait que des 
dons si précoces et si remarquables 
l'investissaient d'une mission qu'il 
avait le devoir d'accomplir par res- 
pect de la Providence. Un contrat 
en quelque sorte. 

Le petit Wolfgang disait quant à 





lui : « Tout de suite après Dieu, il ya  riterons que des éditions expurgées. collection « uins»., 2 volumes de 
pspaz. D'une certaine façon, Léo- L'intérêt de celle-ci est assez grand 860 pages et 1 020 pages, 120 F chaque. 
Indochine et la SNCF 


Passage à niveau difficile 


Le groupe Indochine 
et É SNCF 
se sont associés 
eu une opération 

le promotion réciproque. 
Délire collectif 
pour un groupe qui déraille. 


Samedi 31 mai à 20 h 30, cinq 
trains spéciaux sont au départ de ia 
gare Saint-Lazare pour emmener 
Quatre mille personnes (jeunes de 
douze à vingt-cinq ans et VIP's de 
sept à soixante-dix-sept ans) voir un 
concert inédit du groupe Indochine. 
Destination inconnue. 


Indochine attire les foules adoles- 
centes, la SNCF les transporte. Le 
message est clair, le but de l’opéra- 
tion étant précisément de le faire 
de trans otdien es Oblig 

transport quotidien et obligé au- 
près des jeunes, sur le thème de 
l'évasion et des loisirs. Pour la pro- 
motion de son uit le «Carré 
Jeunc» (destiné aux î 

À avait d'abord 


cinq ans), la SNCF 

pressenti Téléphone, Ceux-là ayant 
déclaré forfait pour cause de s6para- 
tion, Indochine, avec ses textes en 
forme de dépliant touristique et sa 
musique routinière, esl apparu 
comme un véhi encore plus 
quat. 


Ni mécène ni sponsor (la SNCF y 
tient), il s'agit d'un partenariat avec 
obligation de part et d'autre d’hono- 
rer des événements précis au 
contrat : mise en avant du groupe 
sur les affiches « Carré Jeune », uti- 
lisation de leur musique pour les 
messages radio, présence SNCF 
dans le vidéo-clip et sur la tournée 
d'&£ avec réduction sur les billets 
d'entrée pour les porteurs de la 
certe, concours national centré sur 
Indochine. Parmi ceux-ci, ce concert 
organisé dans un triage à une demi- 
heure de trajet de Paris. 


sande tombent d'une hauteur invrai- 
semblable. La Yhenes de pers 
est perverse et sadique à ait. 
Mais, parce que le décor est de bout 
en bout transposé, les éclairages 
magnifiquement irréels. tout 
l'ensemble d'une beauté sublimée, 
on accorde à ces bizarreries une sur- 


charge émotive et symbolique, on 
à les justi 


travaille par l'imagination 
fier. 

En cela, la mise en scène de Vitez 
est beaucoup plus qu'une interpréta- 
tion figée. Elle joue avec les réfé- 
rences obligées et ne trompe 
l'attente du spectateur que pour sou- 
ligner ses préjugés. André Delvaux, 
à Bruxelles, avait barré d'un trait 
tout ce qu'on devine de Pe/léas, tout 
ce qu'on en saït. Il avait fait de 
Mélisande une extra-terrestre 6ga- 
rée, bardé de structures métalliques 
le château d'Arkel, substitué une 
cage à la tour, transformé les ser- 
vantes en voyageurs interstellaires : 
le style de la musique se trouvait 
égaré 


Vitez laisse sa marque avec plus 
de subtilité. T1 construit un cadre 
suffisamment large et vague pour 
que tous les sens de l'œuvre puissent 
s'épanouir, du drame bourgeois au 
mythe. Mais il perturbe dans le 
détail le comportement des person- 
mages, les éloigne l'on de l’autre 
quand ils devraient se rapprocher. se 
tourner le dos quand ils s’avouent 
leur amour, s'étreindre avec passion 
quand ils se crient leur baine. I 
montre la distance entre ce qu'ils 
font et ce qu'ils sont. 

L'impression de découvrir Pelléas 
dans toute sa spécificité {cet unique 
opéra, jamais imité') vient beau- 
coup aussi d'Abbado. Maintenu 
avec autorité dans toutes Les nuances 


pold était l'intermédiaire. Le ton de 
ses lettres influencera le style de 
celles de Mozart lorsqu'il rendra 
compte plus tard à san père de ses 
succès — en les exagérant 
conscienment ; et de ses déboires 
— en les attribuant toujours à la 
malveillance des envieux et des mé- 
docres. 


On découvrira aussi un Léopold 
jurant de « Ch. des oranges », vou 
lant que « fe cul guérisse de la tête» 
ou décrivant avec complaisance les 
cabinets d'aisance anglais essayés 
à Paris. Est-ce là l'origine des pré- 
tendues obsessions de son fils ? il 
serait temps d'en finir avec elles. 
Tant que nous nous scandaliserons 
qu'on nous ait caché des emer- 
veëles » de cette sorte, nous ne mé- 


Place au spectacle : mise en situa- 
tion de l’univers ferroviaire par le 
système d'éclairage et_ l'illustration 
sonore, puis une magnifique locomo- 
tive à vapeur arrive sans crier gare. 
A son bord, les cinq d’Indochine : ils 
sautent marche et gagnent la 
scène. Ils en repartiront en TGV. Là 
encore le symbole est clair mais du 
plus bel effet. Entre-temps, on a vu 


pendant un peu plus d'une heure 
trois mille porteurs de la carte 
«Carré Jeune» huriant, galvanisés 
par les cadences de Ka0 Bang, Ca- 
vauponés (de Maut Gui Ds) Per 
trans { ut bes) par 
l'enthousiasme. 

















Les organisateurs de concerts 
et de festivals font preuve d’un 
grand optimisme malgré Roland- 
Garros et le Mundial de football, 






orchestres du Châtelet réunit 
ceux de Bruxelles, avec Cambre- 
ra (Ge. de Mendelssohn, 

, Union soviétique, avec 
Svetianov 






Berioz, le 5), l'Orchestre et les 
Chœurs de rade (Jenacek, 
le 6), celui de RTL (le 7) et ia 
Fhilharmonie tchèque, avec Neu- 
mann (le 9). Mais, concurrem- 
ment. le Festival du Marais ouvre 
ses portes avec l'Orchestre sym- 
phonique de Vienne dans des 
œuvres de Schreker, Berg et 
Strauss au Cirque d'hiver {le 5), 
tandis que Leinsdorf et l'Orches- 
tre national célèbrent Liszt 
{Pleyei, le 4} et que von 
















Cette année, 
à Saint-Valéry-en-Caux, 


du mezzo forte au pianissimo, 
l'Orchestre de la Scala entretient 


autour des dialogues chantés une | Jes chœurs des Madrigalistes 
présence ondulante, presque insensi- | de Belgrade ont rencontré 
ble, pour apparaître fugitivement en | }'Ensemnble instrumental 
picinc lumière, avec la véhémence | Ge Haute-Normandie. 

s qu'on à long- | 4 programme : Mozart 
RE Re | d'eiime 
italien, avec un Chef dont ce n'est de Saint-Jean-Chrysostome. 


pas la spécialité, l'idéal stylistique 
semble atteint par la souplesse des 
motifs en arabesques, la transpa- 
rence instrumentale, La finesse du 


Fondé en 1974, le Festival d'été 

le Seine-Maritime se veut pluridis- 
ciplinaire (musique, danse et théé- 
tre) et décentralisé, De la mi-maï au 
début du mois de juillet, ses mani- 
festations investissent les hauts lieux 
du département grâce au soutien 

général. 


… Ainsi, l'Academy of Saint Martin 
in the Fields (avec, en soliste, Le vio- 
lonisie Gidon Kremer) a donné un 
double coup d'envoi au Havre puis à 
icppe, en_attendant la venue du 
i Orchestra et de Jessye 
Norman, le 14 juin L'Orchestre 
philharmonique lo se produira 
18 et 19 juin dans la chapelle du 
lycée Corneille, à Rouen. Les villes 
plus modestes ve sont pas oubliées. 
Ainsi t,  Saint-Valéry- 
soee petite cité côtière situi 
entre et Etretat, qui possède, 
au-delà del ligne de ses falaises de 
craie, une fort curieuse église du 
treizième siècle, accueillait-elle. 


trait. 

Frederica von Stade n'a pas 
changé depuis qu'elle faisait tomber 
sous le charme, dans le rôle de Méli- 
sande, les spoctaieurs du palais Gar- 


midable, Nicolaï Ghiraurov est un 
Arkel juste passable, gêné par l'arti- 
culation du français. Joha Bréchcler 


lescent monté en graine, 
physiquement crédible dans sa blan- 
che combinaison de hippie, Kurt 
Ollmann n'a malheureusement ni le 
timbre ni les aigus de Pelléas. 


it décidé la seconde fois. le chœur des 
paraît décidément pas le meilleur. rigali de , auquel 
ANNE REY. s'était joint l'Ensemble instrumental 

à à de Haute-Normandie. Rien ne res- 

:les 3,6, | semble moins au public habituel des 


festivals € celui qui était réuni le 
31 mai Ce sont des choses que l'on 
ne ressent mais qui ne s'expliquent 
ère : nul souci de paraître, une 
ferveur et une qualité d'écoute 
incongues, là où la musique n'est 
qu'un prétexte ou qu'une habitude. 


La première partie du concert 
était consacrée à la liturgie d'après 
saint Jean 
par Mokranjac. Parler de tradition 
millénaire, comme on le fait souvent 

pour faire oublier le parfum de scan- 
dale vanté par sa quatrième» de 


Prologue, de Gérard Grisey, 
la Vo des voix, e 
de Michaël Levinas, 

le Petit Aleph, 

de Philippe Manoury, 

trois œuvres qui montrent 
comment l'éloquence 

et l'invention 

peuvent naître de la répétition 
ou du mouvement perpétuel. 


,On mesure trop souvent l'intérêt 
d'un concert de musique contempo- 
raine au nombre de créations ins- 
crites sur l'affiche. Et cependant, rien 
n'est plus fructueux que de pouvoir 
réentendre des œuvres dans un 
contexte différent. On voit alors cu- 
rieusement s'estomper des aspects 
qu'on croyait essentiels au profit 
d'éléments plus fondamentaux de la 
composition. Le concert donné le 
30 mai au Centre Georges-Pompidou 
par l'ensemble de l'Itinéraire présen- 
tait du neuf et des reprises. Comme il 
sera diffusé par France-Musique le 
3 juin, à 20 h 30, chacun juger 
de l'intérêt de l'ensemble du pro- 
gramme. Nous évoquerons re seu- 

Rent LrOis œuvres qui Ont plus parti- 
culièrement retenu notre attention. 

Prologue, de Gérard Grisey, tout 
d'abord, pour alto solo, joué par Gé- 
rard Caussé, qui créa l'œuvre en 
1976. Plusieurs auditions n’ont pas al. 
téré la puissance singulière de cette 
musique qui s'affirme dès l'abord 
la double répétition périodique d'un 
do pue puis évolue vers des hori- 
Zons toujours aussi imprévisibles : à 
l'épure mélodique succèdent des s0- 
norités plus troubles jusqu'à l'efface- 
ment du propos initial, absorbé par 
ses développements. En dix eus. cette 
parti a müri au point voir 
se détacher de l'idée qui Tapait en 
gendrée, de faire résonser divers ins- 
Gt Mean à 

aire sa $ arité à 
Fépoque, elle n'a sion perdu de son 
éloquence. 


Créée en mars 1985, la Voë 
vols, de Michaël Lavoie er Le 
mstruments est une sorte 


somme, rédigée 
1902 et 1936, et nullement dépassée 
pour l'essentiel. procède à l'examen 
chronologique et à l'analyse de quelque 
six cents ti à partir de cette 





prestation scénique est un tricot (un 
rail à l’envers plus souvent qu'à l’en- 
droit) de maladresses. Mais, bien 
sûr, le terrorisme des ventes aidant 


de quatre cent 
mille du dernier album), ne pas ai- 
mer Indochine aujourd’hui c'est ris- 
quer aussi sec la carte vermeille. 


ALAIN WAIS. 








Mais gageons que le Festival 
de Saint-Denis drainera les 













Second Faust, par le Nouvel or- ment perpétuel sur des gammes Cho. 
bag # . En matiques ascendantes avec des effets 





d'écho et de brouillage obtenus 
à un dispositif électioacoustique ei à 











Heydn et Mozart (du 6 au 17: 

rens. 61-47-52-16) : Dion {du & 

au 25: rens. 80-67-17-71} et 

r. Pow son Festival des 

musiques expérimentales (du 4 

au 15 jun; rens 48-20-41-87). 
LL 

















GALERIE HORIZON 
21. rue de Bourgogne 75007 Paris. Tôl. 45 56,58 27 


: Encres et Acryi 
BLEU PRESQUE TRANSPARENT- 
83 au 17 Juin 


Les Madrigalistes de Belgrade 
en Seine-Maritime 


Les surprises d’un festival 


è des chœurs orthodoxes, est 
un léger abus de langage dans la 
mesure où l'éloquence primordiale 
du dessin mélodique, comme dans le 
chant grégorien. disparaît au profit 
des effets blement convention- 
aels de l'habillage harmonique. 

Heureusement, la couleur des 
voix, celles des basses profondes et 
des ténors en particulier, justifie 
cette occidentelisation anachron- 
que : dans une telle musique, on 
mesure la sureté et ia somptuosité 
de ce chœur d'amateurs dont Dusan 
Miladinovitch (qui le dirige depuis 
1966) tire, tour à tour. : effets 
d'une douceur et d'une puissance 
étonnantes. Si la spécificité des voix 
des femmes frappe un peu. moins, 
leur rôle est loin d'être négligeable, 
car elles doivent tenir tête aux 
hommes afin d'établir cet équilibre 
mystérieux qui fait le prix d'exécu- 
tions comme celle-là. 

La Messe, dite «du Couronne- 
ment», de Mozart, formait la 
seconde partie du concert. L'Ensem- 
ble instrumental de Hautc- 
Normandie s'était adjoint, pour la 
circonstance, les bois, les timballes 
er les cuivres nécessaires, mais 
l'estrade était si bien remplie que 
Dusan Miladinovitch en était réduit 
à diriger le plus souvent à travers la 
haie mouvante des chanteurs 
solistes. De là, une interprétation 
plus en contrastes qu'en finesse et 
quelques légers décalages, dont on 
ve saurait tenir rigueur à des musi- 
ciens visiblement excellents. 

Outre le succès de la basse Zivan 
Saramanditch, qui tenait déjà la 
partie de l'officiant dans la liturgie 
de saint Jean, et de la soprane 
Visaja Pavlovitch-Drakoulitch, c'est 
la ferveur du chœur qui a électrisé le 
public. En uence, il a bien 
alu redonner le Gloria ainsi que le 
final depuis le Benedictus.. 

GÉRARD CONDÉ, 

x Le même concert était redonné le 

1e juin à Yvetot. 





Créations et reprises à l'Itinéraire 
Sympathies 


des bandes magnétiques. Mais égale- 
ment par la présence de a cu 
claires, placées ses des musiciens, 
et qui crépitent là encore par sympa- 
thie. Ainsi les exécutants donnentils 
moins l'impression de jouer des notes 
que de moduler sans relâche des sons 
qui les submergent. Le résultat est 
très impressionnant et, avec le recul 
d'une année, on devient plus sensible 
aux articulations de ce qui ressem- 
blait d’abord à un déferlement 
Continu, ainsi qu'à la richesse d'inven- 
tion des détails. 
Enfin, Je Petit Aleph, de Philippe 
anoury, pour flûte basse, donné en 
création par son dédicataire Pierre- 
Yves Artaud, est une mimiaturisation 
de Alepk pour quatre chanteurs et 
quatre groupes d'orchestres dont on a 
pu entendre les deux tiers l'an passé à 
Musica 85, Sans aucune recherche 
dans le domaine des sons multiples, 
cette pièce tnt t de La 
pe polyphonique de l'œuvre 
mère. On retrouve les mêmes phéno- 
mènes de polarisation de notes-pivots 
etsurtout au début, ces notes répétées 
rapidement sur La même hauteur. 
Mais on n'a pes l'impression d’un ap 
pauvrissement Car le même matériau 
est traité avec autant d'invention 
dans un cas comme dans l’autre. Cela 
va seulement moins loin; assez ce- 
lant pour avoir remporté un franc 
succès auprès du public. 


G. c. 















VOLS 
















AE OUAIS 


SNL EN NES 


‘Orchestre S 

































Heurs et malheurs 
de la chanson Française 













France, la chanson Le Livre blanc constate aussi’ 
fout le cam - un rêjeunissement de la 
Re ts SR ÉEM qui le dit fie de sociétaires de la SACEM 


dans un Livre blanc. 






à qu : 
= nérable » des auteurs- 
‘ compositeurs. li souligne que . 
les compositeurs sont au- 
jourd’hui les plus forts tou- 
cheurs de droits. Ceux-ci, «à : 
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‘Un rôle essentiel 






Lo Rp og 
£ ü ts avec 
des jeunes Si spa le mébsage vec 






Amsi, si la consommation et ses conséquences. Pour les 
musicale est. en hausse a . 








droits d'auteurs : 172 %, évolu= 
on Gu coût de la vie: 116 4), 











CEM met en évidence « {a situa- 

Don 0e Ole où DNS Moomore 

ble et ambiguë de l'édition . 
de variétés, ke 
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HITICR 
Li sioo 











Plus significative encore, k ft respecté. 

l'évolution ‘en exemplaires a -on puisse 

- vendus : en 1976, leé seuis ré- trouver à l'étranger un produc- 
pertokes américain et ‘anglais four ou un éditeur français capa- 
occupaient 22,8 % du marché ble de faire un réel effort d'ex- 
français ; aujourd'hui, leur pert ‘portation. » cbr 
est passée à 37 %. Réponse in ‘: 

guiétante pour les créateurs 

















du 3 au 14 juin 


:J\NRR TI 
CULLBERG 


Suède 
chorégraphies 


LIEN EXT 
CHRISTOPHER BRUCE 


LRO) 


du 1 au 14 juin 
COMPAGNIE 


KARINE 
SAPORTA 


(Or Tehie)s] 
“le cœur métamorphosé* 


LOC.2, PLACE DU CHATELET 
42742277 


ta Vianne 


PARLER 








LE SAPERLEAU 
eh 
GILDAS BOURDET 
Mise én scie: 
GAS ROURDET | 





AU THÉÂTRE 
DANIEL SORANO 
DU 3 AU 6 JUIN 1986 . 





ARCHITECTURE 








ess LE MONDE — Mardi 3 juin 1986 — Page 19 


Dans les carrières du classicisme français : 


Boffrand -— l'architecte 

du palais de Lunéville 

est mort 

quand Brongniart, äq . 
J'on doit la Bourse ne Paris, 
commençait sa Carrièré, 
Les deux expositions 


consacrées ; 

ä ces architectes . 

nous ettent d'embrasser 
tout je classicisme français. 


- Rarement Paris aura été le th£a. 
tre d’un tel festival d'architecture : 
un ad feu rad fm de 


fran- 

çaise et deux siècles et demi de 

continuité dans lert de dessiner 
pour construire. 

Germain Boffrand «667. 1754), 

à la mairie du quatrième arrondisse- 

ment, est le premier volet d’une tri- 

logie q ui conduit ensuite à Alexan- 

dre Théodore Brongniart 

(1739-1813), au musée Carnavalet, 















- Comme le: 


_môdérément, l'archictecte des pau. 


Uvres, puisqu'il fut re des 
Etre Ti il aménagca la Salpé- 
Fhépitel de Bicétre, où nie 
creuser un formidabl onmidable puis, celui 
enfin des Enfants trou eq 
vreté étant chose relative, lui-même 
connut quel difficultés, notam- 
ment après le «krach» de Law et 
dut y faire face avec des moyens qui qi 
n'avaient pas toujours la rigueur 
son archieeture, s'ils en avaient 
quelquefois le baroque. 
marge de Lunéville a dr 
para depuis plus Vine ans 
ue Alexandre-Théodore Brongniart 
dommence sa carrière d'architecte. 
Après de bonnes études Bttéraires, 
ce dernier aurait dû se diriger vers la 
médecine, selon un vœu paternel, s’il 
ne s'était laissé séduire les leçons 
de Blondel et de Boullée. Brongmiart 
2 tente ans quand A1 a enfin Fopesr 
sion de montrer un talent qui 
démentira pas. En 1769, % achète 
avec un un terrain de 


Gel Cspucins ssl reée Condorcer 
et uelques-uns Â 
hôtels a faubourg Sa Goeur 


(Bourbon, Conde, Montesquiou) 
vers les Invalides : un quartier où il 
fit œuvre d'uibaniste autant que 
d'architecte puisqu'il donna leur 
tracé à nombre de rues et d'ave- 
nues ? 


La carrière de jart montre 
comment l'on peut pére l'évolu- 
tion en période de Révolution. Si au 


il trouve en effet ses modèles, 
et la manière de satisfaire ses 
clients, dans ce qu'on peut définir 
comme du « Louis XV 1ardif », il se 
sert ensuite, avec de plus en plus 
d’aisance et de liberté, de ce que lui 
ont laissé ses professeurs : Lans 
nances de Blondel, l'imagination 
la virtuosité du dessin de “É 
si ce n'est chez Boullé, c’est an 
moins dans l'air du temps, celui que 
respirait aussi Ledoux, qu'il prit ces 
éléments ou motifs néoclassiques qui 
cnrichissent avec modération cer- 
tains de ses bâtiments et projets : 
ainsi le dorique sans base, venu tout 
droit de Paestum, nn fait le 
motif sévère mais pur du futur lycée 
Condorcet, 


(gravure de nu } 
Montesson, épouse ique du La Bourse fut le point final de son 
d'Orléans, 1 du préciden revanc| cœur 
roue run plus tard me eme de l'apelie Une 


wn terrain voisin, pour le duc en per- 
sonne. 


C'est la première étape d'une car- 
rière merveilleusement retracée au 
musée Carnavalet et le catalo- 
ge quil ui l'accompagne. Une sélection 

la fois rigoureuse et sensible dans 
une dont abondande, 

certains 


‘est bien sûr l’archi- 
wc dem Bones ce Qu 
bommage 


vie. Mais qui reconnaît en lui 
l'auteur du cimetière du Père- 
Lachaise, celui du couvent des 


étude serrée y restitue à l'architecte 
ce qui est vraiment à lui dans ke 
t modifié que nous 
ont légué près de deux siècles d'opé- 
rätions autour de la fameuse cor- 
beïlle. Le « majestueux édifice qui 
ait du temps de son auteur 
une structure rythmée par des baies 
en plein cintre et entourée d'un 
tyle corinthien, a u son 
et ne dégage plus aucune 
impression», estime Béatrice de 
Rochebouët dans le catalogue, de 
manière peut-être excessive, pour 
s'être trop approché de la perfection 
des études initiales de Brongniart. À 
la décharge des architectes qui 
devaient modifier le projet — Cavel, 
surtout vers 1903, qui décida 
d'apporter au « temple » de la 
finance les deux ailes qui lui don- 
rent aujourd'hui son plan en croix 
grecque, — il faut rappeler la rique 
tation variable de la Bourse dans 


Alpha Fnac 


Æ— 





de Boffrand à à Brongniart 


L'esprit du public. Le même auteur 
du catalogue cite d'ailleurs l'opinion 
peu flatteuse de Vicior Hugo : 
«< Sombre à l'intérieur, i 
à l'extérieur, froid ei triste sous 
noire ciel brumeux », dit du 
Brongniart l'auteur de Ne 
de Paris... 


Brongniart, c'est aussi l'anteur de 
plus de deux cents com 
mandées par la Manufacture de 
celaine de Sèvres, où son fils, 
Ale: , était devenu directeur en 
1800. Une série d'une extrême 
richesse et d'une originalité de 
formes, où les fleurs, les oiscaux et 
les ors sont plus fins et'1 Les 
nature, Plusieurs pièces 
la Manufacture sont présentés ès 
de leurs modèles, faisant de cet 
ensemble comme une exposition 
dans lexposition. Enfin l'architecte 
nous montre une face singulière de 
son talent dans ses projets de jardin 
et les fabriques qu’ M'iour e assignait : 
cabanes néo-classiques, ions 
médiévaux ou chinois, 
oratoires gothiques. D de même 
que dans ses aquarelles, l'architecte 
plein d'ordre et de mesure révèle 
une sympathique fantaisie, une légè- 


Pau de Kent bee ie Don à Femplacement de 1e Madcie. 





ri rene anne, qui ous Ft 
r l'homme comme ses contem- 
por. familles etais, parisant 
voir aimé. 
FRÉDÉRIC EDELMANN, 
ui, rt mai du 
ue arrondissement. 2,pie E 


Au 15 juin. 


Dés Es 


l'action atisti 





1) Mathurin Crucy, mus£e Dobrée, 
ns Jusqu'au 17 août. Catalogue : 
156 pages. nu 

2) _Phili, Madec, ée, Ed 
er F. Han, coll, «Architecture », 
140 pages, 150 F. 

2 Tac ame de Lot in 
ture ». fa ‘ou en 
1847 par Daniel Ramée, Hrinceton 
Architectural Press. Diffusion en 
Énne ar la librairie C.N. Ledoux ; 

Royale, 25610 Arc-en-Senans 
SE, Pias 30 F de port). 


La Demi-Finole de Woter- 
dash. Le Royol de Luxe, Éspla 
nade du Louvre. Du 2 ou 8 juin, 


Le Septième Tigre du Bengale. 
Compognie Extincteur, ThéGtre 
des Boufles du Nord. Du 4 ou 
10 juin. 


Gmund. Théütre en Hiver. La 
Grande Halle - La Villette. Du 
5 ou ?2 juin. 


re du Petit Rond-Point. Du 11 au 
21 juin. 


Lo Terrasse des Déssspoirs. 
Compagnie B 15, Théâtre de la 
Bastille, Du 12 ou 21 juin. 


L'Homme aux Farfodets. 
Compagnie Les Joloux. Théäire 
des Bouffes du Nord Du 13 au 
Ain 


Renseignements Printemps 
du Thebtre: 48.87.83.68. 








mn 


RU-ÉREE 
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È 
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SPECTACLES 





théâtre 


LES SPECT. ACLES- 
NOUVEAUX 


VICTOR HUGO-JULIÈTTE 
DROUET : LEUR PASSION 
Son Deutsch de 


AMOUREUSE, 

ls Meurthe (42-62-11-95), 20 h 45. 

LES CHAUSSURES DE 
Théitre Fontaine 


MADAME GILLES, 
(66747440). 22 8, sam à 15h De 


LHOME, Cut de M Gare eine. 
82-51),20h 


Les salles subventionnées 
€40-15-00-1 s e 


20 b 30 (dern.) : ke Momeur. 
PRAUBOURG ,Q27r 1259) Cnins- 
Lion provisoire, état 


Les autres salles 


CAFÉ DE LA GARE (42-78-52-51),20h: 
Home ; 22 h : Marc Jolivet. 


CARREFOUR DE LA DIFFÉRENCE 
TO ISLE 2h: Hs Rene 


(47-42, 


COMÉDIE CAUMARTIN 
#4) Ab: Rave deu à l'E 


ter Y ro 
19-31), 20 h 30: Phèdre. . 

DAUNOU si), 2 h 30 : Au 
secours, elle me veut 

DIX HEURES (46-0607-49), 2h30: ls: 

Femme assise. 

FONDATION DEUTSCH DE. .LA 
MEURTHE (42-62-11-95}, 20 b 45 : 
Victor Hugo-luliette Drouet : Leur pas- 
sion amoureuse. 

FONTAINE ea) 20 h 30 : les” 
Mystères du confessionnal. 22 h : les 


Ds ee Un re 

RUCHETTE (43-26-38-99), 19 h 30 : le 
Camatrice 5 20 b 30: ls Leçon : 
de Paris. 


D adih pie D ny 
ren Ne vou ue 


NOËVEAUTES urms21. 2430: 


SPLENDID SAINT-MARTIN 
21-93), 21 h : Nuit d'ivresse. 
TAI TH. D'ESSAI (42-78-10-79), 20 h 30. 

D'EDGAR 


TRE 
18 h 30: ue 


TRISTAN-BERNARD  (45-22-08-40), 
20 b 30 : Ariane ou l'Age d'or. 


Les cafés-théâtres 


AU BEC FIN (42-96-29-35), 20 h 15 : 
Tobu-Behut 2 ; 21 b 45 : En maaches de 





oies sont vaches; 22 h 15 
sème. É 


POINT-VIRGULE" - 
20 h15 : Moi je craque, 
cer 21 h 30 : Nos désirs font désor- 

2h30: Phones 


mes parents 


Les chansonniers à 


CAYEAU DE LA RÉPUBLIQUE (43-78 
44-45), 21 h : Touche pas à mon vote. 


DEUX ANES en A: a 


France au clair de l'une. 
Music-hall_ -. 

YSÉE - MONTMARTRE : "USS2 
ins Méelaine Favennec et Léo 
PA (41425286), 20 h 30: 
Popeck. « 


SENTIER DES DES HALLES (42363727), 
un Agatbe, F. Alamo, A. Bashung, 


TOURTOUR, tres. 2 à 20. 





La danse 


(208 : 








Jazz, pop, rock. folk 


BAINS (48-87-01-80), 22 h : Sir As girls. 
CAYEAU DE LA HUCHETTE (43-26- 
rs 21h 30 : New Old Sharks. 
KISS ee (STE. 24 h : Amar Robin 
pere 1e); L ‘à 30 : Amar 


OLYMPIA (4261-82-25), 20 b 30 : Cock 









42-81 


-l'ensemblé des 






(43-21-56-70), 21 h 30: PLde ie ben. 
32:A Grooaant, À Team Mare 
A. Cullaz, A. Levin. 

LA PINTE {43-26-26-15}, 21 h 30 : Trio 


SUNSET (4261-4660),23h:R Raux. | 


En région parisienne . 
salle des fêten (4665-58-10), 
Rayosod 


BAGNEUX, salle 
21 h : Compagnie Alberta 
BOBIGNY. MX MC (48-31-1145), 2h45: 
Brown Company. 


Ai ‘Théitre GET) Semaine 
imterbiennale : b 30: 


danse Itbo 
d'hier; à 21 h 30: RE A R 
VINCENNES, Théâtre D.-Sorano (43-74- 
13-74), à 21 h : Abu Hassan; Châtess 
(43-65-70-13) : danses indiennes (les 
Mudres, par Raghunath). 
.SUR-SEINE, Parc Chéricux (46- 
87-78-75). le 31 et le le À partir de 
14 h 30 : Scène la dame. Théâtre 
. (46-82-8490), le 30 à 21 b: K. KaceL 


cinéma 


Les fins marqués [*) sont Intenits 
ÉRReRtE 


_ La Cinémathèque 


; CHAILLOT (47-04-24-24) 
Reliche. 
BEAUBOURG (42-78-35-57) 


Un certains regard; Cannes 86 : 17 
Ricochets, de E. Coben (Vostf) : 19 b, La 
j créatrice : Christian 


deux au Moteur de l'action, un parcours 
cisématographique. En présence du 


SALLE GARANCE 
déteillée aa 42-78- 
j à 14 h 30 : Vienne et le cinéma 


PE 
1911-1938 ; 5 di à 17 H 30 et 20 E 30 : Le 
cinéma yougoslave. 


Rae 
va) : & 


BEGINNERS (Brit. 
Foruñ Orient papes 1e 42-33 
Po 3 Geocge-V, 81 (45-62-4: ro 


A DOUBLE TRANCHANT Le 
one ere). _ E-Open 
Night, 2 (42-96-62-5i 


us ériites SUCÉ Een 1# 
{ss Sn UGC Boulevard, 
% (45-74-9540) : UGC Gobdiins, ne 


(4 2620-40) : Maillot, 17« IA 
06-06) ; Images, 18 (45-22-47 (45-22-47-94). 


DU DRAGON (A, va) : 
GC Marbeuf, 2 (45-61-9495) ; 
Catypen: 17 (4380-30-1 1). 


PES 


tion, 15 (45-7493-40) : Pathé Chchy, 
18e (45-22-4601). 

BRAZIL de æ 
. En _va.) : Epée nd 


DELTA FORCE (A. v.£) : Ga Bogie- 
En 
LE DIAMANT {A.,, vo. 


“41 
- VL: Marheëx, 2° (42-96- 
'; Parnassieus, Ads (4335-21-21) 


161 
L'EFFRONTÉE x.) : Cinoches, € (46- 


[. 31082): Grand Parois, 15 (4554 . 
05-35) ,- 


46-85). 


De DANSE (42 si2h 5%: LE (A vo): Similo 43, 9e (47-70- 
EN DIRECT DE L'ÉSPACE (fr) : & 
{42-45-66-00). 


20 h 30 : awc 
Théâtre deson 


Opérettes — Comédies ) 


musicales . 


CIRQUE » 
20h30: 12 Énimerdenes cu ue 






Fu mi ee 


Ve (a # 


FOOL FOR LOVE ( gro): e Ciné Beau- 
3 (42-71-5226) 5 

Ses 0 

Biarritz, & ( 


240: due 15: (45- 
78780) - Vt: 
(42-96-3040). 


Marivaux, 2° 
GARDIEN DE LA NUIT (Fr.) : 
dia 43,9+ (47-70-63-40). 
GINGER ET FRED (IL, vo.) : Epéc h 
Bois, 5° (43-37-57-47) ; RAX BE, 
(45-61-10-60). 
HANNAH ET SES SŒURS (A. 
Gaumont 


L'HONNEUR DES PRIZZI (A. vo.) : 
Lucernaire, 6 & USME5730) UGC 
Marbeuf, 8 (45-61-9495). 

1 LOVE You .) 


52-36) ; Studio de la 8 (46-34 
25- =52) ; UGC Montparnasse, 6° 
{45- 74-9494) ; ; UGC Odéon, 6 (42-25- 


1030) : 5 Ronde, S re 
UGC boues "9! 9 (45-74-95-40) : 


UGC Gobelins, 13 Ne 
INSPECTEUR LAVARDIN (Fr.) : UGC 
Marbeuf, 8 (45-61-9495). 


LE LIEU DU CRIME (Fr.) : Forum, 1e 
so 5 Richelieu, 2 (42-33 
70) ; Re 6 (46-33-79-38) ; 

L Odéon, 6 (43-25-5933) ; 
ane Pau, D ARSSEAS) : 
UGC Biarritz, 8 (45-62-2040) : Fran- 
Se (47-70-33-88) ; léJuillet Bas- 

He (43-57-9081) ; UGC Gare de 

yon, 12 (43-43-01-59) ; Fauvene, 13 
ce -56-86) : Mistral, 14 (45-39- 


) ; Patbé, 14 GE 
21706): eee LE 
selle un Mailou 7 Ge 
48-06-06) ; Gambetis, 20" (46-36- 


10-96). 

Lo LOI DES SEIGNEURS (A. v.£) : 

Gañ£ Rochechouart, 9° (47-70-21-71). 

MACARONI (It. a: Luxembourg. 6 
(4633-97-77) : UGC Marbenf, & (45- 
61-94-95). 

La MACHINE À DÉCOUDRE (Fr.) : 
T4-Juillet Parnasse, 14° (43-26-58-00) ; 
Olympic EntrepBe, 14r (45-43-9941). 


| Le Monde Informations 


Pour tous renseignements concemarñit - 


ide 1 h à 21h souf inanches et jours fériés! 
Réservation et prix préférentiels avec lo Coste Club 


UGC Danve, 
SUGC Rated, & (45 . 
(45-62- 





juillet Odéon, 6 (43-25-59.83) ; 
Are à 0e 1SleEe 
1); Gemmont 






-26-20 


programmes ou des salles 


MAINE-OCÉAN Œe): ‘ éduilet 

Racine, 6° (43-26-19-68) ; Reflet Balzac, 
&æ (45-61-1060) ; Parnsssiens, lé (43 
20-30-19). 


MONEY MOVERS CAust, v£) : 
ON MOVERS (0) Can us 


pr 5 Gaumont Parname, 14 (43-35- 
30-40} ; Gambetta, 20° es61056. 
‘FIRATES (A. v.0.) : Gaumont Halles, 1= 
(42-97-49-70) ; Bretagne, 6 (42-22 
SE Hantefeuille, 6° (46-33-79-38) ; 
22): pagode, F SD: 
Ambassade, & (43-59-1908) :. > 
V.# (45624146) ; Escurial 
» HAS D be < :; Bas: 
tille, 11“ URdr 840) : Nation, 12 (47 
‘43-04-67) ;: Gare de lyon, 12° 
sua : Fauvette, Li (43-31- 


(SE 06-06) à KT 
POLICE FÉDÉRALE LOS ANGELES 
Aa : Form Orient Express, le 

(4T.33-42-26) ; George V, & (4562- 
4146) : Meriguer RÉ DE 
Mens Paé 1 (4201208. 7 


MENT (A, vo.) : Ambassade, 8 (43 
vo) : 

59-19-08). à 

LA ROSE POURPRE DU CAIRE (A, 
Je Ds Eos de Eure: 9 (52e 
ES SO QE ve.) : Forum, 


(42-97-5374) : % 
ré ii 14) ; Ciné Beaubourg. 
Sri 19 4586820): 19 RER AT 
Vallet Berngtecelle. 15 Ce ; 2522 040 : Parnesgiens, 

Marta, 16 CESR VE: mn 4 Fe (SA): 14 aile 

Fe Re ee ) ; Ga nelle, 15: (45-75-79-79) : vL: 
: CONS) Pe  À TTALT2SD) + (23e 
RS 263) : Ne 359): UGC ess 

us 7) : 13 (43-31. - 9494) ; Paramount Opéra, 9 ((4 

850) à Monsencee Bubé, LUE LT Sn st ne 

20-12-06) ; es ce 45 1949) : UOC 3 Rs 
Sr Fa Clichy, 18e (45-22- Pathé, ne 2 ne 
TBE (rit, vo): George.V LOC cas JE mn Ens . 

ue Ë : ten, 19° (4241-77-99) 

a Re em 
HISTOIRE se 13 GE ‘ he ss So: se (BE. 
re her n vo): 4g18): Se (43-59.29-46) ; Escu- 


ral, 13 ss: Bienvenue 
Gannour Open. à (142603. : 
SANS TOIT NI LOI Cinoches, 
(4633-10-82). ne : 
SALVADOR (A. va.) : Forum, 1 «> 
9753-74) ; Saint-Germain Huchette, 5 


sv£: Rex, 
{42-36-83-93) ; 1# (4331- 
60-74) : Mistral, 14 (45-39-52-43) ; 
Pathé, 14 (43-20-12-06) ; 
Chchy- Pathé, 18: (45-42-4601). 
LE SECRET DE LA PYRAMIDE (A, 
v£) : Gaumont Parnasse, 14 (4335 


sous (Fr) : Obmpic, lé (45-43 


SOL DE RANT GA va: Ambes- 
sde, 8° (43-59-1908). 
LE SOALIER DE SATIN_ (Franco- 
0. Le 

| Resa. Répoblic Cinémas fie 
STOP MAKING SENSE (A, vo) : 
Éscurial Panorame 13: (EL sp), (US 
SUBWAY (Fr) : Li æ 

7. (Fr) : Lincoin, us55- 


TARAM ET LE CHAUDRON MAGE 
QUE CAS VE) : Napoléon, 17 (42-67- 


TASIO (En, 2); Vois, 3 (LR), - 


{ 
CF 5p.), (48-05-51-33). 


TAXI BOY (Fe) : Dé Bo prembe, à 
62-45-76) ; UGC Boulorarde 9 (457 


LES FILMS NOUVEAUX 


Avi Nb, se Ti e 
y Tiomph ion, 


(45-6245- L. 

(4258 80-30 ? Orléans, lé (ASS 
cire 
ra 1e CT. 
Richelieu, ee 










MANHAITAN 

(42:-7294-56). 

MÉDEE (ke. va) : 
47-86). 


: MONTY PYTHON SACRE 
L ve) = Boîte à films, 17 CET S 


{A., vo.) : Action Christine, 6: (43-29- 
| Le 
mont: Halles Là 29 240): Can 


2° (42-33-56-70) ; pe 
RUE GRAS : Éamaoaue 


{46-33-75-38) ; USsS 
19-08} : æ (: 2} : 
Saint-Lazare uier, 8° (43-87- 
35-43).; Bisrritz, 8° CR 
9 (47-42-56-31) ; 

à € 


Couvestion, 1: (8284270) : Cächy 
Se ie (422 600. : 

‘372 LE MATIN (Fr. : 2: Gaomont Halles, 
-49-70) : Gawmont Opére, z 


Goorgc V, &æ (45-62-4 

Bastille, 11° (43-57-90-81) ; Galerie, vs 

(45-30-18-03)': Gaumont Paroasse, 

{43-35-30-40) ; Fe 
4 Juillet Beaugre- 


me 15 157819) : Cüchy Pathé, 
8" (45-22-4601). 


es ET UN COUFFIN 
Fr.) : Capri, 2° {45-08-11-69) ; 
Ex. & (45-52-4146) ; Français, 9e 
er } ; és (43-27- 
ULTRAVIKENS (A. vo) (°*) : gr 


tte, # (46-33-79-38) George V, 
(45-62-41: Ÿ Permis, 


UNE FEMME POUR MON FILS (Algé- 
rien, v.0.) : Saiat-André-des-Arts, & (43- 
26-80-25). 


HOMME ET UNE 


UN. FEMME : 


‘20 ANS DEJA (Fr.) : 


es SANS GUERRE (Sov., v.0.) : 
14 Juillet Parnasse, 6 (43-26-58-00). 


zos œ 
De get vo) : Bonaparte, M 


Les grandes reprises 


APOCALYPSE NOW (A. va) (*).: 
Grand Pavois, 152 (45-54-46-85). 

ARSENIC ET VIEILLES DENTELLES 
(A, va) : Action Ecoles, 5% (43-25- 


LE BAL Er) no 
LE 2 : 


LE (As vo) 
ein (USE), 

LES CADAVRES NE PORTENT PAS 
DE COSTARDS (A. vo.) : Boîe à 
Fime, 17 (46-22-4421). 

LE CIEL PEUT ATTENDRE (Ars) 
ne 


ee 1) Napdléos, 1e 281620 
v. z e 
COMMENT ÉPOUSER 


UN MILÉION- 
NAIRE (A. v.0.) : Studio de La Contres- 
carpe, 5 (4325-78-37). 
CONAN LE DESTRUCTEUR (A. v.£) : 
- Arcades, 2 (45-54-46-85). 
D CR RR SAC A): : Tempbers, > (42-72- 


DELIVRANCE (A. vo) (*) : Saint- 
Abrabe 2 (COS 

LE DERNIER TANGO A PARIS (Fr-it.. 
pe) à Son Ana, 11e 487.06: 
LES 16 19 CoNDNDEMENTS v£): 
20 (47-97-4699). 5 
DON GIOVANNI (Fr-Ic-AIL, 
De (725250. ae 


tiomphe, 8 ssZ 
45-76) ; STD AOL) + Pan Op £ 


Len: Orléans, To tas fr 


LS EN ENFANTS DU PARADIS (Fr): 
Ranclagh, 16 (42-88-6444). 

LE FAUCON MALTAIS (A, va) : 
nos (281130): 


Lincoln, & (43-59-36-14) 
LA FORÊT D'ÉMEAUDE UDE (A. va) : 
ons 15: (45-54-4685). 


LA FIÈVRE AU CORPS (A. vo) : 
. 14 Jaïlist Odéon, 6 _(43-26-59.83) : 


UGC 

2 UGC Gare de Laon, 12 (4343 
3. uGc Gobelias, 13“ 
; Mistral, 14 (45-39. 


(ETS: Images, 18° US 


CRYSTON. LA LÉGENDE DE TAR- 
. ZAN SEIGNEUR DES SINGES (Bi. 

: wa) : La Boîte à Glms, 1% (4622 
44-21) ; vi: RE 

LES GRIFFES DE LA NUIT (A. v.£) : 
Maxéville, 9: (47-70-72-86). 

HELLZAPOPPIN Rasclagh, 
167 (42-88-6444). feras 


TRREUr BLEUE (A. vo.) : Action Cite & 
va.) : Acti à 
(43-29-11-30). . ” 
JEUX .) : Denfe 
Joe CUS ee ue 
JOHNNY GUITARE 2 Reflet 
Fayetté, De TARE- A ma) : ue 
LADY ÊVE (A. va) : Action Ecoles, 5e 
5. 5 Mac Maboa, 17 (43-80. 


LIEN DE PARENTÉ (v.£) : Cinoches, Gr 
CAE Fnpase dune 1 US 


LM MAMAN ET LA PUTAIN Fr.) : 
Saint-Andr6-des-Arts, 6 (43-26-4818). 
(A, vo.) : Templiers, > 
Latine, 4 (4278 

JARDIN 
ANGLAIS (Brit. v.o.) : Studio Galande 
Em). El ETS) à 14 Juillet Par- 

€ (43-26-8000). 
MDNIGAT EXPRESS (A, v£) (%): 
Capri, 2e (45-081 1-69). 


MONTY PYTHON LA VIE 
“CA. v.0.) : Riaito, 19° GUr8r al. 
(a. 


2 (9: Ge 


 RAMBO I : LA MISSION (A, 


TTY GANN (A. v.f.) : Nspoiéoe, 1% 


NÉE ST6342) 
: va) C): 
Less 14) ; 


Chätelet-Victoria, 1” _(: 
Studio Galande (h. sp.). 5° (43-54 
72-71) ; v£.: Arcades, 2° (42-33-54-58). 


ORFEU NEGRO (Fr.) : Grand Pavois, 15, 
45-54-46-35) 


€ . 

ARIS TEXAS (A, vo): Cinoches 

és me CeSois vL : Gas 
mot Opéra, 2° (47-42-6033). 


z PETER PAN (v.f.) : Napoléon, 17 (42- 


PS) 
DE NUIT (iz. vo) (*): 
72-9456). 


Ten 2e 
PRENDS L’OSEILEE ET TIRE-TOI 

(A. vo) : Forum Orient 1” 
(8233-42-26) ; Reflet Logos, 


h (AIL, va.) : Lucernaire, 6° 
ouereixe va) : 
(45-44-57-34). é 
A, Ÿ. . 


Gané Rochocbouert 5 (44 (48-78-81-77). 
ROUTE DES INDES (Am. va), 
LA ROUE e (SGA) 
SÉRÉNADE A Action 
De Bu & (BUTS. 


Ts {A v.o.) : Péniche des 
TRS 0T-N135). 
TO BE OR NOT TO BE (A, vo) : 


UNDER FIRE La Boe à 
films, 17 os 
DEUX, 
ie Genche FLE 
AVEZ DIT VAM- 


VAMPIRE, VOUS 
PIRE ? (A. v.£) (*) : Hollywood Bo 
levard, 9 (47-70-1041). 

VICTOR, VICTORIA (A. vf) : Maxs- 
ville, 9 (47-70-72-86). 

LA VIE EST A NOUS (Fr.) : Studio 43, 
9e (47-70-63-40). 


Les festivals 
5 pue POUR LE PRIX D'UN — 
LA REPRISE (v.0.) : Studio Ber- 
Dane FUTAISES, deA 0: Week- 
end ; 17 b 50 : India Song ; 20 h : Samedi 
soir, dimanche matin ; ge aob lAnge 


FASSBINDER (v.0.) : Rialto, 19« (46-07- 
87-61) : Lili Marion. 


CANNES 
ichouk, PRE arkowski : 
€ (45-44-28-80) : le Miroir. 


'ANCE 

JEUNESSE, George V, 8 (45- 
62-41-46), emps 
der Ca a AR Le à 
16h30: TT eus 


PREMINGER , Otympio-Entrepit, 
_ m4) À Antopsie d'un meur. 


4 FANTASMES FERRERIENS (vo. a) 
Marilyn, Le (4543-9941) : 


RE Run Le ds 


TAREOVSEI (v.0.), Répobiic-cinéme, 
: RO SI3 20Le an 


Fa. ‘ten. 19 k : L'homme Ë 


femmes : 14 
21-41-01), 18h 30: TT : 
« le Continent ; 


SAGE + 





PARIS EN VISITES— 


MARDI 3 JUIN 


teau). 
< Deux parcs fleuris, frères 
de Saint-Jean de Dieu 3e des pren de 
missions étrangères», 15 h, 19, rue 
“Hôtels prestigieux du Marais», 
14 h 30, place des Vosges, statue 
LD PU Phare des Von roue 
San qe pirce des Vosges aux bôtels 
», 14 R 3 
Marie (Les f D. 0, métro Pont. 
= Hôteis, églises et ruelles du vieux 
Mare, 14 h 30, sortie métro Saint 
Paul (Résurrection du passé). 
«La maison de de Balzac et le village de 


Passy», 14 h 30, : 
M métro la Muette 


15 7% siège du Parti 
M Pobyer 


commuiste » 
eue Colonel-Fabien 


CONFÉRENCES 


Sets traversent : silencieuse et 
dose musique » (Men Heïla et Palaos 


Talman). 

21 bts, rue Notre-Dame des Victoires, 
: MR : Es Les crtrdœuvre du musée 
tion). 

Salle Picrre-Hugot, Mazarine, 
14 h 30: “Le rayonnement os palsars» 
(M E. STEcne du ccatre de a 

Mairie du 17e arrondissement, 
des pipes (salle du ie 

“Après ka 


VLE part Pat le quite 
de Naples (1495 
Fives ML avec projection de 


FRE ER chef aux Archives nationales). 


TROIS (A. vo.) : Action - 
43-29-4440). 








DUREE CNE 














VU 











Sainte révolte au « Jour du as » 


Les habitués du « Jour du sei- 


gneur », dimanche matin sur 


en famille, Hs ont suivi, le 1= juin, 
te début d'un tétéfim de quatre- 
vingt-dix minutes sur le Bangla- 
Desh. !ls verront la suite au cours 
des deux prochains diman- 


étonnante d'humanité at de ré- 
voite. Avec elle, Maïté est témoin 
de toutes les ner 
d'une société 


Le secret d'una telle émission, 
événement à catte heure 
d'écoute, tient dans cette petite 
Phrase de Buli : « On na peut pas 
e contenter dé bons sentiments. 
H faut aller à La racine du mal. » Le 
scandale des aïdes alimentaires 
détournées, celui des médica- 
me inadaptés, vendus par 

l'Occident, sont dénoncés. 

L'équipe du Jour du Ssigneur 
ne prend pas de gants. Les chré- 
tiens donnent de l'argent au tiers- 
monde, mais ne savent plus — 
comme ls montre ls polémique 
autour du Comité catholique 
contre la faim et pour le dévelop- 
pement (CCFD) — où H va. Leurs 


a 
l'aide au développement et sa s0- 
liderité avec les luttes de Hibérae- 
ton. 

«Parler des hommes, c'est 
perler de Dieux, répond le Père 
Gabriel Nissim aux objections qui, 
dsns son public, vont naître d'un 
tel film. En cette période de 
remue-ménage télévisuel, qu'elles 


cher aux émissions religieuses du 
dimanche matin sereït plus qu'une 
injustice. Une faute. 

HENRI TINCO. 


(1) «La Souffrance des autres», 
de Patrice Chagnerd Sar TE 1, les 
dimanches 8 et 15 juin, 10 h 30- 
Il heures. 





Lundi 2 juin 


PREMIÈRE CHAINE : TF1 


19 h 50 Mundial 96 : URSS-Hongrie. 
Coupe du monde de football, en direct du stade Iro- 
guape. commentaires Didier Roustan et Michel 


Résumé de la journée aux Internationaux de France. 
2h JO pandas ue Te er ode of 

Coupe du monde de foot direct du st 

que de Mexico : 1e football, res de Thierry pe 

ecn-Michel Larqué. 








SUR RELEVÉ 


HOMME : FEMME 
RUN 


NUE 
e RE 


20 h 36 Les cinq dernières minutes : Meurtre per 


intérim. 
de ss. Loursais, Avec P. Bramieur, R Souplex.. 
rte énigme aux innombrables suspects est à 
voir (ou Po ane pou Ts cel camions 
22 h 15 Série défi mondial. 
D'après le livre de JAI. Servan-Schreiber, réal. D. Berto- 


MS ra lents pbs. Comsait 2e pers p 
maïières premières —… sinon la matière { Re savoir 
Saire de ses nombreux hæbitams — a-14 Téuses à dépas. 
ser routes les nations industrialisées, sauf les Etats- 
Unis, qu'il telonne ? Le miracle 
23 h 05 ee NU à 
Lagarde. 


de P. de 

sd ers peints. VC nant au Musée his- 
rique de Ets à Don à rit Ms PATENT: 

eus des 


86 : Pologne-Maroc. 
Coupe du monde de football, en direct de Monterrey, 
nenaires M rte en & Pame 


TROISIÈME CHAINE : FR3 


20 b_ 25 tre ët ou ls débauché. 
ro ane CH M Rome, F 


Fe P “province. Une ni Lors 
1920, où prenne Une Jeune veuve les orgies. Elle 
cherche à le rejoindre dans la débauche, Excès, frénésie, 
fm. romantiques, douleur morale et “Jascination de 
la mort. L'esprit d'une génération er d'une société. Un 
er cruel. intensément interprété por Fran- 
fe abian et Maurice Ronef. ‘La musique ét de Bel 


22 h 20 Journal. 
22 h 45 Boîte aux lettres, 
Épison tenir some Gun 
Claude fa lis: lu temps. le émission, déjà 
diffusée en 1985, mêle it, interview, térmol, 
du = Portrai (gnages 
o ñ La clef des nombres ot des tarots. 
O0 h O5 Prélude à la nuit. 
Etude de concert de G. Pierné par le pianiste P. Davenet. 


FR3 PARIS-ILE-DE-FRANCE 


16 h, Raphaël le tatoué, film de 17 à 
Ms de id (80) à 19 à 80 Loupe Dors er Cie là 
rer des marins ; ue se des sports : us 
Croq'soleil ; 49 be le 19-20 E. ry 
CANAL PLUS 
28 h 35, fm de J. Szwarc : 22 h 25, Téléfilm : 
film Mar- 


A 0 
PS er ones dr 
revisite, 


TV6 
19 k, NRJ6 (et à 23 11) ; 29 b, Tonic 6. 


FRANCE CULTURE 
20 h 30 «La honte axit», de F. Bartelt Avec J. Topart, 
R. Mollien… 


21 h 40 Latitudes : musique traditionnelle. 
2 kb 3% La puit sur un plateau Bttérature américaine. 


FRANCE MUSIQUE 


ques des 





Mardi 3 juin 


PREMIÈRE CHAINE : TF1 
2h 4 40 Les grands écrans de TF1: Histoire 


D'après G. de Marpassant, Een au 
avec M.C. Barrauit, P. Mony | 

Cette semaine encore le — Sentelli 
est à la Une. Ce téléfilm diffusé n 73 19 1977 et 1982 
Ji parie es comes peu cons à del ‘écrivain. L'histoire 
d'une servante soumise aux bons vouloirs de son maf- 


tre : la souffrance, la solitude et le destin des femmes de 
la basse c au siècle dernier, revisités par Samelll, A 
revoir absolument. 
21 h 5O Tennis à Roland-Garros. 
Résumé de la journée aux Internationaux de France. 
22 h 05 Documentaire : le Fruit de vos entrailles, 
Emission en deux parties de R. Girard et G. Armand. 
Réal. de G. Ferraro. 
23 h 10 Performances. 
Magazine d'actualité culturelle de Michel Cardoze. 
nes Gildas Bourdet, metteur en scène [sous réserve). 
u sommtaire : La publicité grimpe aux murs : Identité 
fuir: d'Industrie des salons ; Agenda et minute 


23 h 50 Mundial 88 : Portugal-Angleterre. 
Coupe di monde de fonball en ire da stade Tale 
geo à Monerer. commentaires de Thierry Rolend et 
eon-Michel Larqué. 


DEUXIÈME CHAINE : A2 


19 h 55 Mundial 86 : Mexiq 
Coupe du monde de football, marre Mexico, com- 


meniaires de 
21h 55 Handial 86 Apéro ronde 
Coupe du monde de jootbal, rs de radolaiure, 


commentaires de B. 
23 h 35 Journal. 


TROISIÈME CHAINE : FR3 

17h Télévision régionale. 

27 É 02 où l'envers tar sous Le réunis ns 
17 h 05, où l'on verra sur tout le réseau : 
cou (redif.) ; 27 k 50, Calibre : 18 h 55, Croqu'soleil. 

19 h 00 Le « 19-20» de l'information. 

19 h 55 Dessin animé : Les Éntrochats ; 20.05 
Ad: 20 h 30 D'eccord, pas d'accord 
€ 

20 h 35 La dernière séance. 

Emission d'Eddy Mitchell et Gérard Joord'hui. 

Les actualités le 1959 : à 22 8 15 Publicités de l'épo- 
à 22 k 20 Tom et Jerry: à 22 k 30 Tex Avery : 1 à 

TF4 40 Araction. 

20 h 45 Premier film : la Chovauchée des bannis. 
Film américain d'A. de Toth (1959), evcc R. Ryan. B 


Film américain de J Late (1950), avec KR 
ss Le Darnell, S. McNally, S. Poitier (v.o., sous- 


J'ai. du noir d'une 
Padle Da me pére! DOuS tuer un mérein de couleur 
Pr Es in responsable de la mort de son 


19 k 30 A fond Ia caime (série : Knight Rider) (et à 
233 h 0042 k 30). 

75 Arabesque, se ns EUR 
22 b 20 Jonathan, magazine de l'aventure (et à 1 h 50). 


TV6 
19 b,NRJG (223 h):20 b, Tonic 6. 


FRANCE CULTURE 


26 h 30 Le jouraal du corps : corps et esthéLisme, 
21 h 30 Diagouales, l'actualité de La chanson. 
22 h 30 Nnits 

© h 10 Dnjour au 


FRANCE-MUSIQUE 


28 h 04 Jazz d'aujourd'lini ; lecture au laser. 
39 & 30 Concert (douné le 30 mai an Centre Gecrger 
Ébcnoscmstique v. de Bras, à lice ponrs te 
Cv, a er Le 
Pers de Masory. «La voix des Joie, de 
dE Levis, » Aube en rt ne 
A ein & l'itinéraire, dir. A. Louvier, sal. 
Causse, aho, P.-Y. Artaud, flüte, 1. Jarsky, soprano. 
Zu Les soirées de France-Musique : le piano de 
Robatécnrenn à Oh Poissons d'or. 
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RADIO-TÉLÉVISION | INFORMATIONS « SER VICES » 


LA SEMAINE 
DU PATRIMOINE LIBANAIS 


Un groupe de jeunes Libanais de 
toutes confessions et de diverses dis- 
ciplines s'est réuni à Paris et à créé, 
en 1985, le Centre culturel de La jeu- 
nesse libanaise (CCJL); celui-ci 
s'est donné pour but de montrer que 
la guerre, commencée en 1975, 
n'avait pas ralenti l'effort tradition- 
nel des Libanais pour la mise en 
valeur et le développement du riche 
patrimoine culturel de ce petit pays. 

Pour illustrer son propos, fe CCJL 
organise, du 2 au 6 juin, une 
semaine culturelle au siège de 
l'Agence (francophone) de coopéra- 
tion, 13, quai André-Citroën, 
Paris (15°). L'architecture 
{Camille Aboussouan), la musique 
(Kamel Morkos}, l'archéologie, 
l'environnement, la peinture, le 
livre, l'artisanat et la gastronomie 
sont au programme. Le point fort de 
la semaine sera le concert de musi- 
que libanaise et arabe de l'ensemble 
ÉkMagam (salle Gaveau, vendredi 
6 juin, 20 h 30). On note aussi les 
conférences de Maxime Rodinson, 
Georges Corm ou Ballem El-Jisr, 
directeur de l'institut du monde 
arabe de Paris. 

x CCIL, BP 142, 75263 Paris 06. 
TéL : 46-34-73-19. 


JOURNÉE D'ÉTUDE 
VALE À VENDRE. — Partant du. 
principe qu'e aucune commune 
n'est commune » at que toute cor 
fectivité territoriale présente un 
imérét économique qui peut être 
développé et mis en valeur, la 
Fondetion pour la gestion des 
villes et des collectivités tarrito- 
riales organise le mardi 3 juin une 
journée nationala d'étude afin de 
confronter des expériences 
menées par des collectivités et de 
rechercher les techniques les 
mieux adaptées pour « vendre sa 
ville aux entreprises et créer des 
emplois ». M. Alain Carignon, 
ministre délégué chargé de l'envi- 
ronnement, et des élus locaux par- 
ticiperont à cette journée qui sera 
animée par M. Gérard Carreyrou, 
d'Europe 1. 
rs 18 h 30 au Sénat, 
rase Ullme. TéL : 42-25- 


PORTES OUVERTES 





organisée le 5 juin à Chantilly, à 
cinquantième 


MÉTÉOROLOGIE 


SITUATION LE 2 JUN 1386 A 0 HEURE UTC 


'anticyclone des Açores, stationnaire progressera 

‘sur l'Atlantique, ne protège que le sud du midi jusqu'aux Pays de Loire, au 
océanique, isien et aux frontières belges, À l'a 

Mardi, un temps gris continuere à régner les éclaircies se limiterom du sud-ouest 

LE CHEVAL, RICHESSE DE L'OISE. | sur le maicure partie du pays. Seules 


— Une journée portes ouvertes est Le soleil brllera tout eu Long dela journée. ouest, sonffiera modérément. Un léger 








ME 
ss 
tft 
dE 
F HUE 


Ft tes das ae de Lion 
Les températures 


a lever du j minima degrés locale. 
: " avec des de 103 
Croate du prix du Jockey | Loire et à 1a Bretagne. Ils laisseront place Dee 15 $ degrés en Lièse et 
lés (propriétaires, entraîneurs, tr rer che, 22 à 24 {localemen Et Ba, 
apres produire sur ke littoral Hlerranéeu, 17 à 18 


jockeys) et présentation des che- | Des 
vaux. Les visiteurs pourront égale- | Près 
ment visiter l'exposition « Chantilly 
et le chaval de course, une ri- 
chasse de l'Oise». 

* Renseignements, tél : 44-57- 


21-35. 
PRIX 

NIPPON BUSINESS. — la socièté 
Claas, société de conseil française 
implantée à Tokyo et spécialisée 
dans l'installation et le développe- 
ment des entreprises françaises au 
Japon, lance le prix € Vocation 
Japon 1986». 

Pour un jeune diplômé d'une 
grande école, ägé de moins de 
trente ans et connaissant 
l'anglais, c'est une opportunité 
d'apprendre la langue et d'obser- 
ver, en qualhé de «junior consut- 
tant» dans une entreprise japo- 
naïse, les méthodes des milieux 
d'affaires nippons et les particula- 
rités du marché japonais. Les can- 
didats devront exposer leurs mott- 
vations dans une note «le Japon 
et mois. Le lauréat sera choisi à 
l'issue d'interviews individuels 
parmi la cinquantaine de candidats 


pr Les dossiers do 
vent être retournés avant le 
27 juin 1986. 

* pti 5: secrétariat du 


concours Clens, 6. place de In 
République-dominicaine, 
75017 Paris. Tél : 42-67-35-11. 


VIE ARTISTIQUE 
DIVINE MARQUISE, — Mre de Sévi- 
gné a vécu à l’abbaye de Livry de 
1637 à 1668. En hommage à la 
marquise, la municipalité de Livry- 
Gargan et le centre municipal Jeu- 
nesse, culture et loisirs présentent 
pendant le mois de juin un spacta- 
cle intitulé « Livry chante La mar- 
quise de Sévigné » au château de 
1a Forêt. D'autre part, une exposi- 
ton permanents sur sa vie est 
organisée du 7 juin au 28 juin au 
château de la Forêt. 
À Renseignements: centre Jeu- 
nesse, culture et loisirs, 36, rue 
Eugèse-Massé 93190-Livry- 
Gargar. TEL : 43-83-90-39. 
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MOTS CROISÉS -—| ILE-DE-FRANCE À ner C2 PEER | and on Den 6 ire part da 
12545678 » | D'UNE ÉVASION SPECTACULAIRE À L'ACTION D'UN COMMANDO Re PE CAR FRE RS Te 
= = : ju mue i À 11 À 30. au Cimetière parisien 
Paris, ville ouverte à l'hélicoptère a, A | Se puoqure 
« en ki i ï icate joe 22, cue de à ; 

MR RTE CRDnRE STE MR ORE | éR Mepn onde | RE 

à Peris, n'engage pas l'avenir de la parcs dégneés s'ils devalent se poser condition de disposer, quelque part VL'et Mon iaéies Andriossons, Anniversaires 
mer, aujourd'hui, que nous sommes Groupement des liaisons aériennes constamment maintenu en alerte FL et Mes Anton Andriessens, 





_— I ya deux ans était rappclée à 
Dieu 





à gran du or ue es matins (GLAM) ou qui, de surcroît, soit armé pour 
d'un maniaque survoll légère 1] 
Subrercomens La cphiae, ds (ALAT), chargés des transports de Qui prendra alors la décision de 

























, peur d'en en pren VIP, doivent respecter cette procé- mettre un terme brutal au survol, M. ct Mes Pascal Bevillon, Laurence de BOURBON-BUSSET. 
; CU re ui ut É i banc les ris usavecun |eticursenfens, Une pensée et une prière sont deman- 
d'en Femme les les Comment s'opposer à l'intrusion, hélicoptère intrus chargé de carbu- ses oncles ct tantes, * dées à tous ceux qui l'ont comme et 
ie qui d . à très basse altitude, voire au ras des rant qui s'écraserait en ville? Qui | cousins et cousines, 
pepe que ane Hbération + SR toits, d'un béticoptère dont Le pilote prendra a décision d'installer sur En done de repart de dés agi 
2 Vaujour, en de aurait décidé de s'affranchir d'une Tee publ cle de : 
en abrégé. — LL Un endroit où l'on a | {a prison de la Santé ne des ‘le réglementation ? Depuis le cé aDi, pourraient servir — Une pensée est demandée 
Je souci de l'étiquette. — I. Très | -idées perverses + à des fanteurs Hebe Edosurier à esemne one come Où 1e 18 en en 108 Les Daniel CARADEC, QUE GREL QU CEE 
een Relent souvent | jenoet dans Ia Gapiile où ae tion n'a éé attribuée, juqui du sommet de Versailles, Proutgé rurvenu à l'ége de vingtaix ans. - André SAURET, 













«soleil ». — V. Evite les répétitions. 
Adverbe. — VL Besoin pressant. 
— VIL Agent de liaison. 


h 
des mi sokair 
En principe, le survol de Paris est l'Etoile ou l'Elysée, par exemple, 1 y me NF 


régie enté, Eee Œ e ravigation en toute discrétion. l'armée de l'air française ? 


Les obsèques auront Eeu l'église de 
Penn lent 10030 







ViiL. Un endroit où l'on soigne la Questions La familJe remercie les personnes qui Danièle Lévy. 
- VIIL Un it où l'on d : : s e D o 
figure. — IX. Prénom féminin. selon des procédures établies à Interception difficile j .OfFi s'associent à sa peine. . Danièle et Raymond LE 
Raflent tous les honneurs. la préfecmre de police, & la police de linexisience, actuellement, Communications diverses 








l'air et des frontières où au district - . . - 
XI. Occasionnént parfois quelques | aéronautique de le région pari- pas radar est inopérante dès lors Me pour < marquer », c'est-à-dire suivre 
nr Rs as célèbre Patrouille d'un “ou d'un masq °Le hélicoptère intrus dans Le: ciel de 
. ft. Est ment 1e JE aérien du 14 juillet à Contrôle aërien, depuis les aéroports Paris, “ 

ici d'être une coneb Dust, — . doit se soumetxe à coue des cspitale où depuisson Hélpot, Peur être conviendrait:] de modi- 
2. S'arrétent à des détails pour le réglementcion. Des dérogations ou à LE igati 
plaisir de faire des histoires. — | “ont. quotidiennement accordées sa 
3. Nous donne le jour en nous cou- pour les évacnarions sanaires de 14 On imagine a 4 ; 

tection civile et pour des ares 300 repérage dans le trafic aérien en = barrière » mise ex piae, pOur don 
privées qui organisent des transports région parisienne, dessité ile et plus de délai à l'hélicoptère 
d'hélicaptères réguliers ou à La À l'existence de grands aéro- Tinterveuion, s'il devait y en avoir 


internationaux ou , 
reg mpeg é “ ne à CU qu net = gent 
lus : : e jamais 
Pis oc a ke dote Cor Re PS ie dus lame qu lape 
ar D NO UO PE: con autorisés. sion'par un hélicoptère isolé, rs 







— Le groupe «Tiers-Monde» et le 
groupe «X Tier-Monde = organisent 
une révnion-débat le mardi 3 juin à 


























Soutenances de thèses 













re D'ÉTAT 
Reunes-Il, vendredi 


DD LE 
pa das Brossier : «Problèmes de 
PprenAon de données par des 


_ UE 10 juin, 
à 14 beures, salle des Conseils, M. Jean- 











contact du contrôle de l'hélport temps de commettre son forfait. : : LL - 




















































Horiz. lement Jacques Neuer : « Prévention et répres- 
Lae Ve D Yade | JOURNAL OFFICIEL a eee me 
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Rarissime. — 9. Aboli Trie. E.N.A. | monégasque di 18 mai 1963, fait à vement du salaire minimum de — Madame André Tarabelle, née mr 
— 10. Assis Sa Tu, — il. Out. Manaco le 17 janvier 1986. croissance en métropole, dans La col . UN TABLEAU Solange 18% DEA d'u ais JL, mercredi 
Mail. Muet. — 12. Univitellines. — ; Jectivité territoriale de Saint-Pierre. © D'avancement supplémentaire |", Plendine et Armaud-Chriséa à ie DIS beures, salle Lisrd, 
13. Sis, Ninas, Ane. — 14, Te. E.O. . et-Miquelon et dans les départe- de, magistrature pour année | Lu éou e part du décès Ne rAinredel 
DOM en Jouet eioinl ments d'outre-mer. 1986. NO S 2 D Pope aq 
dn samedi 31 maï: 2 M André TARABELLA, — Université Paris-INI, vendredi 
DES DÉCRETS | FA ieur ESE, 20 juin, à 14 heures, salle des commis 
” direction de l'équipement mucléaire | sions, M. Marcelin Boka : « Aspects du 
e nt are s ï iié de France, réalisme dans le roman africain de lan- 
tant relèvement du F3, s , 1 fran ., 
sssniære | L'exposition Yves Saint Laurent Gp à Mae nano 1 | PE Use Pare11, vendre 
© Du 16 novembre 1981 autori- Up cinquante-quatreans | 20 juin, à 16 k 30, salle 
” Très attendue, l'insuguration, son, — dans un décor couleur Georges : 
sant la vente et la circulation de cer- le 31 mai, de l'a Vues L 4 LE ses. demi jontés, la cages, Dole & à La profession 
et son incinération ont eu 
dns plus stricte ‘intimité le 
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la mode, sous je toit du pavilion 
de Marsan. Pourquoi cetts 
? Parce 





GALERIE FERT e 50-72-84-79 


-_ @ N° 837-826 du 16 
1983 relatif à l'office des 

de la région de Corse (extrait d'une 

décision d'annulation da Conseil 
d'Etat). 


© N° 83-145 du 24 février 1983 
portant création de La réserve natu- 






”: GANTNER 
Peintures récentes 
du 31 maï au 2 juillet 

Tous les jours, de 14 h à 18 h 30 












costumes les mouvements 
d'ombre et de lumière. 








CE Dior 


one 








PROCHAINS TIRAGES : MERCREDI 4 JUIN 1986 
ET SAMEDI 7 JUIN 1986 
VALIDATION : JUSQU'AU MARDI APRES-MIDI POUR 

: - LES 2 TIRAGES DE LA SEMAINE 


N'OUBLIEZ PAS : SAMEDH 7 JUIN 1986 


CAGNOTTE EXCEPTIONNELLE OU RÊVE _ 


. NOMBRE DE RAPPORT PAR GRILLE 
GALLES GAGNANTES =‘: GAGNANTE (POUR 1F) 


6BONS N° 1 . 430815,00F 
Re 
SBONS N“ 2419. : 4700,00F 
amonsw 10668. : : 105,00 F 
s80Ns N= 47 ’ 9,00 F 


SUPER BONUS DE MAI 15004 


3 80Ns numeros+ compcemenrues 9 F X10 = 30,00 F. 






* Prêt-à-porter féminin, masculin 
- accessoires de mode et souliers. 


LES'3, 4 et 5 JUIN 1986 : 
-10h-12h30 
14h30 -18h30 


32, avenue Montaigne 
12, rue unes 'Anglas 
Paris 8° 











spectacu- 
jaires qu'au Metropolitan . 
Museum of arts, les trois niveaux 




























4° BENNETON 
Graveur-Héraldiste 

PR Cannes ue ei é ras 

75. bd Malesherbes - Paris 8 -46L : (1) 49.87.57.39 
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AEC,ESSECESCR.r 
débutez votre rie à la 


RS 
FINANCIERE 


D'UNE GRANDE SOCIETE INDUSTRIELLE FRANCAISE 
. (plus de 20 Milliards dont 50% à l'export). 
, Répondanr en direct au chef du département Trésorerie, vous 
ie assisterez sur des missions ponctuellés (nouveaux produits finan- 
ciers, analysé des performances, Ten informiariques 
. ‘spécifiques) ‘et vous serez responsable des Prévisions de trésorerie. 
A L mesure de votre potentiel et de votre motivation, vous: acquerrez 
| à terme ua. niveau de compétence en Trésorerie Francs et Devises, 
” première: étape d'une évolution motivante au sein du groupe. 
à Diplômé d'une des meilleures Ecoles de Gestion,oprion finance, vous 
êtes débutant ou vous avez, au plus, un an d'expérience. 
- Vous êtes bilingue anglais (ou mieux, trilingue). 
Merci d'adresser sous référence M/103/AZ, votre CV et vos moti- 


vations à notre Conseil qui vous enverra plus d'informations sur le 
. pote avañs de vous recevoir. 


"CABINET: Henri PHILIPPE - 
196 bonieverd Passsraann -75008 Pacs. 










e Vous êtes diplômé d'études supérigures, 
e Vous avez quelques années d'expérience dans les 
activités de change 














‘CONT ROLEUR | 
de GESTION 


FILIALES FRANCAISES.er ETRANGERES | 
Nous sommes un grand groupe industriel fnçais « et notre ire 






e Vous souhaîtez poursuivre votre carrière dans ce - 
type d'activité. 
Nous vous proposons de nous rejoindre Pour. VOUS 
. Confler la responsabilité 


TRADING | 
{NOUVEAUX 
PRODUITS » 


Nous sommes une banque française, de dimen- 
sions moyennes, Au pour la qualité des 
services qu'elle apporte à I Entreprise. 
- Vous serez l'un de ceux qui concourera au malri- 
tien de cette qualité. 
- Nous vous garantissons le plus strict anonymet. 
Adresser CV, lattre manuscrite et prétentions 
sous référence CT 582/07 à 
noS FRANCE CADRES 
s . 22. en 7e002 Paris à 















‘tation est internationale. . 
Intégré(e) à notre FE But FINANCE, vous serez eu : 

: un Per Fe (6 0) 10 dnonpn unie tes: 
‘situation véritable . iuterlocureur des. Directions : 
générale, farcie et. cpéarionnelle, vous serez leur Conseil et leur 
contact à la Direction Financière du Groupe. , 
C'est l’occasion de faire acte de candidature si, vous avez juné bonne. 

._ formation ‘de type Sup ‘de Co, oprion finance {DECS souhaité}, 
roinimum,12 ans d'expérience de Contrôle de Gestion Industriel 

. vous parlez au moins one langue étrangère et si vous Le nan 
ment mobile. 
Merci d’adresser sous référence M/103/BA, votre CV er vos moti-. 
vations à notre Conseil qui vous enverra plus d'informations sur le. 
poste avanr de vous recevoir. È 

















Sue 
Penh 
























AMD DE LA CHAUBRE SYNDCE 
LES CONSERS EN RECAUTEMENT 

































CPrantraus avons 















sassusnx: m RSR 
EH Lun deé prénilers. groupes d'assurances du marché français cherche = 


D  . un auditeur senior, . = 


HE. adjoint au u responsable ‘de l'audit interne pour son siège (1h 30 de Paris). B 

5 ‘Au sein d'une petite équipe rattachée à ta présidence du groupe, venez assister ce responsable 
dans le-pilotage des missions et la supervision des rapports, et mener vous-même avec une large 

= autonomie certaines. missions_d'audit_opérationnel et d'audit. de management dans te groupe En 






ŒLAR: LIQUIDE 
Attaché à à Le Direction Comptable et Financière 


Nous sommes flae die FAIR LIQUIDE, leader dans notre domaine : Îa fabrication et la vente d'équipements de 
cs pénis None CA en progreion cost st de 190 ME dot us de SU alé réalisé à Te Ce déve- 
ne en intégrant l'ensemble de la gestion de l'entreprise. 
. Rattaché à Direction Comptable et Financière, votre première mission consistera à mettre en place l'informa- 
Rs DR CE ous serez plus particulièrement à impliqué dans toutes les questions relatives à Ià 
somptabité Industrielle, Mals à count terme, nous souhaitons vous confier des responsmbiltés commtables ot 
financières encore plus larges: 
A 26 ans environ, mé d'une grande école de gestion, ulaire du DECS, votre expérience de là 







etsés filiales. 


: Vous. êtes entraîné à rédiger- et à présenter des rapports destinés aux plus hauts niveaux de = 
B décision et apte à dialoguer avec les responsables opérationnels ou fonctionnels lors de = 
E la présentation de ces rapports et le suivi de vos recommandations. E 

HEC, ESCP, ESSEC + DECS, vous avez de solides connaissances comptables, financières et 
= Juridiques et cing ans d'expérience de l'audit en cabinet ou en grandeentreprise. Votre anglais lu HE 








DESSEN 



























dité ind dans un environnement informatisé devrait vous de-vours réakser dans et pari est courant en raison d'importantes missions à Fétranger. Laudit, pour qui y est 
cormptabi Lpasa Fa de Te o ses dur p Lisa a de notre environnement WE -: cl excellent tremplin dans notre entreprise. …. -fréf. ‘4908 EM) u 
Intemational et pour votre évolution # : E _ 
A Ar tone mn me The 5 Notre chnsuRante:: RL ALEXANDRE TIÉ SA 
113 rue de FUniveté, 76007 PARIS en précisant La réérehce NLB xecutive . D nt. TESSIER. 1 RUB ROYALE opus ous | 
à : id nr ie TR CN ‘Vous! remertie de fui écrire. LYON - GRENOBLE - LILLE - NANTES. E 
< réñcer 





: Main ns runs: LMEME DE SEC RENSSSSRE 





nant parisienne de fi nancement et de services aux entreprises 
recherche un 











© SOCIÉTÉ GÉNÉRALE .. 
“Direction des Aftaïres Internationales | ; 
COORDONNER LES SERVICES COMPTABLES 









” GRANDES ENTREPRISES | : HF 






















La Drecton des Aa amer (1600 personnes ol gai l'ensemble dela Dxection, . | 

sèe en Divisions qui disposent de leur propre servics comptable. Pour = metre en place un nouveau système comptable, A xs pe AN ee . 
coordonner cet ensemble, nous avons-créé récémment une Cefule - RE 4 assistance ponctuelle aux responsables congrabes Diplômé de l'enseignement supérieur, vous avez une expérience confirmée 
- Comptable dont nous recherchons aujourd'hui le Responsable. : des divisions. "de l'exploitation d'ime chertsia de gas entreprises et des (contacts et 


négociations à haut nivesu. 


© Vous maïtrisez pérfsitement les Opérations bancaires - classiques et les nou- 
veux dates financiers. La connaissance de Les serait appréciée, 


STATUT CADRE AfF. 5. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature {lettre manuscrite, C.V., photo 
‘ etprétentions) en précisant la réf. 4168 à MEDIA P.A. - 9, bd des Haliens . 
75002 PARIS, qui transmettra. 







A 30 ans au moins, vous 
Expert Comptable ou mémorialste. Vous voteexpérience : 


Animant.une . équipe de 8 personnes, À assure Ja production des 
de prétérencs dans La Barque: dans un Cabirat hack où das Phone‘ : 
rence, éventuellement dans l'industrie. 










Te er Porn es De Ce pou (ORNE Va M Conan 
Collective des 
au le con gestion, 










| EDEN Ms ch Son ne cn # 












TECHNIQUES BANCAIRES ET FINANCIERES. 


| Rechercher, ne los gisements dé Le vus bancaires Hs Jauno diplômé NS 


Ru ve Pre. 4E: .. ou équivalent 



















Vous aimez Votre métir: En vrai professionnel de que ouur étcblisemen financer nl rie nsc PSE 
la banque et de Ia finance, vous en connaissez | -de vous un “ingénieur bancaire et financier. # op ue 
dl pq rom * qui vous permette de prendre rapidement des responsabilités. 














VeuRer cor one manuscrite, C.V., pen Lt. ë 























la concurrence bancai non banca Le sel tre Direction des Affaires Sociales, vous prendrez en mai 
nale et inlemaïloriale, 1s évoluent #8 ee. ie SA x rémunération actuelle sous référence CV9 de re et porn her le cadre de l'un des départements: ; 
: Chaine VAYNE. Chambre ; 1: ce de Provisionnelle et recrutement,communication interne, études 
Au sein de notre Organisme Cenirai, dans me Banques Populaires 131 avenue de Wôgram' : | socialès: Formation ou adrainistrafion personnel. 
équipe dynamique, convaincue que: qual ! 75847 PARIS CEDEX 17. è 


“| Mobil intellectuellement et même géographiquement, votre ouverture d'esprit, 
otre créeiluité e1 vos ambitions vous poussent à choisir 


. Les affaires sociales ! 
pour évoluer i ë 


ie. Merci d'adresser votre candidature Ge mans et CU sous ré D2SE/MN 
: . À Media System. Z rue de la Tour des Dames 7: 75009 Paris. 


us 
Pos 






cn ge ongle SE Era é 
force d'innovation-et de:création. : =." 

Vous développersz des actions éducatives dors ; 
les techniques bancaires et financières, à Finten-: 
Hon de nos cadres et dirigeants. ‘ 
Vos éiudes supérieures (grandes écoles de ges- 
tion) rentorc66s par IE où le CES3 ef voie par 
cours po jonnel varié net dix ans Lens 























LAS NA arr RASE ND EME RE RSS 
RES ÉTAT AT SET IT PAL ee 
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RE DL. 
£e Monde L'UNIVERS DE LA GESTION  £eMonde re 













CREDIT FORD 


ETASLISSEMENT FINANCIER EN PLEINE EXPANSION 
RECHERCHE SON 


RESPONSABLE CONTENTIEUX 


Conseillers Grande Clientèle Privée 
dans une banque au rayonnement mondial. 






Notre image est celie d'une banque professionnelle et performante. H y a de bonnes raisons. parmi lesquelles : une implan- 
tation exceptionnelle à l'étranger. un savoir-faire reconnu en matière de marchés financiers. de gestion de patrimoines. 
d'opérations de haut de bilan. 

Nous souhaitons renforcer les équipes de notre département Clientèle Privée, notamment à Paris et dans le Midi. Leur 






Fiacé sous l'autorité du Responsable Juridique. le jeune candidat 
que nous souhaitons rancontrer, de formation jundique (licence en 
Drort ou Maîtnse) ayant des connaissances en informatique, aura 
les Fonctions suivantes : 

- Responsabilité du Service Contentiaux 

- Recouvrement des creances auprès des chents 

- Gesuon du contentieux 

Votre sens das contacts, votre rigueur et votre organisation sont 
les atouts majeurs pour réussir 4 ce poste. 


Ecnre à Madame Santos, CREDIT FORD SA. 344 avenue Napoléon 


Bonaparte. 92506 RUEIL MALMAISON. 


UNE VOLONTE DE PERFECTION. 


DESSEIN 


mission ? Conseiller et développer la clientèle privée à hauts revenus ou patrimoine important dans le choix de ses investis 
semenis. Un conseil financier à pratiquer en généraliste averti et fin relationnel, en sachant utiliser les sources d’informa- 
tons internes. 

Les consuhtants du cabinet SIRCA, en charge de cette recherche, étudierom avec attention votre candidature si, diplômé(e) 
de l'enseignement supérieur, vous exercez déjà certe fonction depuis 3 à 5 années. La réussite dans ce poste vous ouvrira de 
larges perspectives : la province. l'étranger, les investisseurs institutionneks, les grandes entreprises, etc. Merci d'écriresous 
référence 545 517 à SIRCA. 64 rue La Boétie 75008 Paris, en précisant votre rémunéralon actuelle 
















JEUNES CADRES 
FINANCIERS 







Opérationnel en organisation ; 
évoluez dans la fonction personnel 


Dplômé de l'enseignement supéneur, en 3 ans, vous avez acquis vos «Æ développement de la gesuon des camères et ls dynamnsation de la 
compétences en organssation d'entrepnse chez un Conseil ou dans une structure : plans de recrutement tous postes, tous niv@eux, étude des 
entreprise. besoins et plan de fonmanon, apprécisnon du personnel, analyse des 
Aujourd'hui, vous soutafez prendre en charge l'ensemble des activités ressources, muURION, Promoon. 

opérationnelles de la foncnon (recrutement, formation, gestion des camiè- | ea portique d'information et de communication. 








LILLE (Réf. L). ROUEN (Réf. R). 


Groupe financier de réputation nationale, nous commerciali- 
sons une gamme complète de services destinés à financer les 
investissements des entreprises et maîtres d'ouvrages. 
Les cadres que nous recrutons devront sur leurs secteurs, 
lévelopper le portefeuille de clientèle, analyser les besoins 
en financement des entreprises. monter les dossiers de cré- 
dits. promouvoir nos produits et notre image auprès de nos 
partenaires (banques, orgarismes professionnels, admi- 
nistrations, etc ._). 
Une mission passionnante mais difficile, et que nous ne 
confierons qu'à des jeunes diplômés [Ecole de Commerce ou 
équivalent) justifiant si possible d'une première expérience 
financière et attirés par une carrière commerciale. 
La mobilité géographique est bien sûr indispensable. 





















res. } pour vous positionner à terme dans un poste de Durection du Rerson- Votre réussie au Sem d'une équipe j dynami pormettra 
. pe jeune et IQUE VOUS 
ne ee een d'évoluer dans k groupe FIAT. 
» féude d'organisahon acuvtés opérationnelles et les propasitions| Veuillez adresser CV, photo ÉLENRIONS, Drecuon 
d'amélioraton ; descripnon de poste, définsion de fonction, chaine de RE CU dE Ones = 
traitement et procédures, moyens techniques, mformatsation, effecuf. 99539 Levalos-À 






































Merci d'adresser candidature motivée en nt l'affecta- à 
tion de votre choix au CCME - Serge 128 rue de # 
la Boëtie 75008 PARIS. a 


GROUPE CCME # 





aniser des équipes de 
échargées de la gestion 


LEADER FINANCIERDES 16 DÉPARTEMENTS DE L'OUEST, 






istrative et compta 
x CIO, 2500 Persos, 200 ace, Sd de SICAV et 
UNE STRATEGIE DE DEVELOPPEMENT AXEL SUR LES METIERS FINANCIERS, gins 30 ans, vous déVrez 





æ expérience confirmée 
ette de maïtriser tous 
les aspects du poste. 





RECHERCHE: 


POUR RENFORCER SA DIRECTION FINANCIERE, À NANTES, AU SEN D'ÉQUIPES PERFORMANTES ET EN FORT DEVELOPPEMENT: 


D GÉRANTS DE PORTEFEULLES-ACTIONS C1 GÉRANTS OBLIGATAIRES 
asent la Bourse et domenant parfaitement tous ses aspects tecn- de formation supéneure, avèc 2 à 3 années de pratique de la 
















ceead abus 2 
* 
. 
3 









































































EH niques. avec 2 Ou 3 années manimum d'expérience de la gestion ou gestion obligataire et très motivés par ele, disposant da solides su à ie 
fras a PE pres Da Le MOT A, a 8 d'un « gère A 80 d'une dqpé, es comptes et des EC.P otre, 9, bd des itafens i D 
Troi DE sueur. ”  consesler des investisseurs mstiutonnes. 75002 PARIS, ë 
feui  partioper à l'élaboration de la stratégie d'investissement, assister le Réseau d'Agences. qui transmettra. Ÿ 
Bier « assurer les rolabons commerciales avec la clentèle gérée, en à 
mér Baison avec le Réseau d'Agences. 4 

8 

sa D EXPERT JURIDNQUE ET FISCAL DU PATRIMOINE CJ CONSEILLER DES TRÉSORIERS D'ENTREPRISES El 
ne Junste de formation. spackalisé en droit fiscal (particuliers et orgs- possédant plusieurs années d'expérience au Sein d'une entreprise î 
Peu msmes à bu non kCratf). avec plusieurs années de pratique dans Ou d'une institution financière et ayant acquis une haute technicité, # æ £ 
74 l'Admmistration fiscale ou dans un Cabinet d'experts. pour : de formanon supérieure, pour - : 

L eréaiser des études générales où indviduoles on gestion de * conseil ct assis ke Réseau d'Agences Cas es contact avec erne 

À e parier à l'étaboration de nouvelles çammes de produits + participer au montage techrique des opérations. UTA : 6 500 personnes, une _ 

& Pere La aprel au: MONS Le BUS memes. : Servir sr les marches et notamment Sur MATIF. fon joues. ue reronsement HEC ESSEC h ESC... 
‘av « assurer l'arumation et là lormation du Réseau, ainsi que l'assts- RS cene Patiue, ER 
. rence en Chentele. dans l'environnement très N tari ME 
1 ie ous souhaiterions confier à un diplômé d’une Grande Ecol 
‘sur POUR SON RESEAL EN VUE DE RENFORCER DES EQUIPES DYNAMIQUES, EXPERTES EN CONSEL À LA CLIENTELE aérien, Su us Commerce et, si possible, titulaire du DECS complet, des ee à 
‘ mo 21 CHEF DU SERVICE BOURSE-GESTION DE PATRIMOINE EN AGENCE er DS reg auon de nos représentations et délégations en France ee 
De mairisan paratement les operanons de Bourse et de Gesbon de Paumone, sur le pan: UTA est une société de AT 
iC des os en andques sas ; ue admeustralives. ee nes Free qour réussir dans cette fonction, vous avez acquis en 3 années 
& E particpe à l'armanon commerciale er à la formaton des commercant. dans le domaine des ans un cabinet d'audit internetional ou dans le service audit 
: € Après une formation supeneure.universitaire ou bancaife.et une première expénence, mess d'une grande société, la maîtrise de votre profession. à 
tell 1 a exerce dans une fonction Simaire pendant au MONS LOS ans. PORPE ér sur le continent moi Ÿ 
: jou Des postes sont à pourvor, notamment à ANGERS, BREST et SAINT-NAZAIRE. nice Ce poste implique de nombreux déplacements de cou é 
et erfaite mañtri ''angiai re durée 
Poe Ces pastes necessient rigueur st methoce, s8s du contact au plus naut nvear, capactés d'analyse et de symhese. goût pour le CHARGEURS SA comporte une parfaite maïtise de l'anglais. . * 
riel daloque et l'animanon. #5 s'adressent à des candidats desreux d'actuahser en permanence leur lormabon et d'ennchr leur expenence. perni Papers ! Merci d'adresser lettre manuscrite, C.V. é ji ‘ : 
conditions oflertes déveopnemes de de mor des person ases à files : Chargeurs Réunis, + C.V. et prétentions, sous la 
. Fe ns OV GR à DO + DL, RCOTRAQNES d'une LUN rues GA a dot Bt de Poquet. Spantex, Walon: réf. DF/C/86, à UTA - 50, rue Arago - 92808 PUTEAUX. | 
ch 
re] 
ser 
: $ : 
ù Des ts de portefeuill 
: géran e eteuilile 
e æ en 
z pour notre direction financière 
ca 
e 
ES À PARIS OÙ EN PRO = À format Î 
POSTES À PARIS OU EN PROVINCE atiOn DanCaire 
LA BIAO RECHERCHE POUR SON DEPARTEMENT 
a importante banque française de dépôt, à vocation Notre taille, notre dynamisme et notre volonté d'expan- DMREUS DR CADRE DIPLOME ITB OU CESB, 
F ‘ intemationale, nous souhaitons compléter les équipes de sion vous garantissent, si vous faites preuve d'efficacité, ANNEES AU P LLABORER PENDANT QUELQUES 
notre Direction Financière par l'intégration de Gérants de d’intéressantes perspectives de carrière au sein de notre RATEU ERFECTIONNEMENT DES COLLABSO- 
r Portefeuille pour nos centres financiers de PARIS ou Direction Financière. AUART Ron ET AFRICAINS DU GROUPE, 
sa PROVINCE. Merci bien votre dossier de candidature (lettre PLOITATION UR PROMOTIONNEL VERS L'EX- 
postes conviendraient à des candidats jeunes, manuscrite, CV, pl et prétentions) en précisant sur l'en- L ds: 
le tite Demen expérience forte: veloppe la réf. 3803 et le nom des banques avec lesquelles PS ea Direction du Personnel 
menti motivés pour ce type d'activité (mobilité géagra- vous ne souhaitez pas entrer en contact à RSCG CARRIERES FOUR D'AFRIQUE OCCIDENNRLE 
phique souhaitée). 48, rue St Ferdinand 75017 PARIS, qui transmettra. Lu. 9, avenue de Mexsine - 75008 PARIS 
à EE. VF  — 
y 





a 








poanement 
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mon 
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RO DE cer 


Le Monde 











Groupe lecidér üe r'é 
vous 
CREDIT-MEN 
Se ose pique des dépiorements permanents sur toute-la . 
des réseaux commerciaux et des ciroctions générale : du 


Au service des 
ei none VOUS qurez pour objectif d'analyser ei de 
financière 


Compte de la situation des cients et de leur contexte. Pe 
commercial et juridique. 


rence, vous pourrez ‘ 


De formation ES.C., débutant ou 1 an d'expérience 
postes commerciaux ou de contrôle de . 


évoluer vers des 
fon. 


nd nn 


: d'adrésser votre de condidature 
ét télénce Qu Pose chou à SELECOM - 


CONSEIL EN RECRUTEMENT : 


Le directeur financier d'une belle affaire industrielle I 
(CA. + 1000 MF) située en Bourgogne, cherche : 


m 
le chef de ses À 
services comptables u 


Ave” ‘uné’ ‘trentaine de ‘côïlaborataurs, venez da les E 
comptabilités générale et analytique, foumisseurs, la paie, la 
trésorerie, dans un environnement très informatisé: vous 
participez. à la consolidation. : 


tion existante (procédures, refonte de certaines 
Rent Votre connaissance de Fanglais EH 


‘ Nôtre consultante, Mme M £. TESSIER, vous remercie dé lui 
écrire (réf, 4829 LM). 






Ë . À. 
75008 “PARIS 
- PULL - BRUXELLES - LONDRES 


Proximité ORLY 


été Papetière, C.A. environ 1 Mill iard, 
d'un Groupe Muitinational, cherche ‘: se 


.--Ün Jeune Gadre de Direction c 


directément ttactré au j'Vicé-Président de la Société ét ch dans 4 
D'UN ROLE IMPORTANT DE CONTROLE INTERN ET AE s 


Fo) “ADMI 
: Cep pour étratrès évolutif pourra, à terme, aboutir à des fonctions de 


ain Sale 
Je niveau minimum d'une école supérieure de in, ion finances- 
prortèr expérience de Delquos années etre etdes foème Sa Dame one teur 
s£homme ‘de terrain. A mr 
= L'expérience d'un "cabinet d'audit ss 
Lesalaire le! de départ Son Re Gé de 
‘à terme, , dinréressantes possibilités d'évolutio: 


Le Chef de son Service Comptable | 


chargé avec räide d'une pe d'une dizsine de parsonnes, bilité des * 
SR RE EN ere bilan et de la 


poste appelé à évoluer de façon progressive ne Direction Comptable et . 

Financière uppose le niveau NInUR: du DÉCS appuyés ‘Sur un di por degestion 

. ess expérience d d'au moins cinq ans à un niveau 2e rreporsetts hés équivalentes 

Sataire de Se départ 250.000 F et lus. : 

Ecrire avec CV. et prétentions en précisant je poste souraté . 
‘à Madame D'ORNANT - FIDAL PARIS 
ns 18 bis rue de Villiers : 

F D um LL Ai 0 l NS 92303 LEVALLOIS PERRET. 


té. 
férenceset pourva offrir, 





JEUNE... 
Er CHer DU PERSONNEL ? 
' ne pu ons 


personnel 
Vous conngissez Ia vie an unité do prodiction à travers des stages et/ou 


une première 
Nous vous offrons In possibilité d' "exercer votre sens des responsabilités 
enr due fpoeton poire ass ee SAvemer Lien en axe pen 
Groupe. . 


OSEZ POUR EVOLUER : : écrivez à MERCURI URVAL 14bis, rue Daru, j 
‘75008 Paris, en . 


Sa eg urval) 


— CHEFS _. MISSION | 
 REMSEURS CONFRES - 
7 DÉBUTANT: 


Les deux premiers poses requièrent impérativement une expérience" 
d'audit, 

Les débutänte séront Lu S d'études supérieures HEC, ESSEC, 
Sciences PO, Deuphine, ESC... È 


Discrétion assurée. °° . 
Adresser lettre manuscrite, êv. ee et rémunération soubaîtée, sous 
. la référence 4170, 8. | Fes 


Re er ré nr on 
Proposont des postés fomnüieurs : 


RESPONSABLES GESTION 
COMPTES CLIENTS 








\ BANQUE PARIBAS . 


! 
! 
ï 
) 
1 








Computerland’ 


” Leader mondial de ia franchise spécialisée en micro- 
informatique professionnelle (plus de 800 centres ouverts) 
| recherche, dans le cadre de son: expansion en Europe: : 


Cest aiec des 








°L Pour: son siège français à Paris 


PLUSIEURS CONSEILLERS EN re 


Pour conseiller.et guider les franchisés français dans la gestion 
de leurs centres, par l'analyse et l'application des techniques com- 
merciales adaptées aux besoins spécifiques. : : 

Les cañdidats seront diplômés de l'enseignement supérieur et 
auront une expérience de plusieurs années dans l'un.des domai- 
nes suivants: € 
e Distribution/Märketing 
e Conseil d'Entreprise . 

IL. Pour son siège européen au Luxembourg 


UNE) RESPONSABLE D'INFORMATION SUR 
LE MARCHÉ INFORMATIQUE _: 


Pour prendre en charge l'édition et la distriburion d'une revue 
hebdomadaire d'informations techniques destinée aux franchi- 
sés ComputerLand. 

Le candidat sera détenteur d' une licence de journaliste, avecune 
expérience du secteur micro-informatique etune bonne compré- 
hension des éléments techniques. ‘ # 


UNE) SPÉCIALISTE EN ACQUISTION DE 
. PRODUITS 


Pour sélectionner et évaluer les produits micro-informatiques 
. froatérieler logiciels) desrinés à êrre diseribués dans le réseans 

ComputerLand. 

“Le candidat aura une formation de Éase en nico lnftrhadque 

suivie de quelques années d'expérience pratique dans le domaine 

de la commercialisation et l’analyse des produits. 








etre monuserte, CV. pholo ot prétentions) en Ÿ 
226, rue du Foubourg-Saint-Honoré 





e Vente de micro-ordinateurs 
+ Finance et Comptabilité 





















Pour les 3 postes, une excellente pratique de l'anglais est requise. 






‘Lesinterviews auront lieu’à Paris. Les candidatures sont à adres- 
ser au Directeur du Personnel - ComputerLand Europe SARL 
-BP. 272 - Route de Trèves, ZL.- ‘L:2632"Eoxembourg. 


; titulaire du 
D à ce Dee A pur ter 
- &t mafiriser son évolution, suivre el conti 4 
; information, participer aux 
mener des études * 






à CONTESSE TE. a à Ne . 
Op, 040 Paris code D, qui tant | : 1% 


IMPORTANTE SOCIETE DE SERVICES 
recherche pour son … parisien er un 


Béneficiant d’une formation superieure et d’une solide experience acquise 
de préference dans un groupe de societes. âge de 30 a 40 ans. il sera. rattache . 
a la Direction Fmancière. responsable d une equipe d'une vinguæine de 
collaborateurs et des missions suisames : 

- prise er charge de La comptabilite d'une vingraine de societes, : 

- preparation des coriptes annuels de chacune de ces societes. ainsi que des 

comptes du Groupe. 

- etablissement des resuhats mensuels. 


ë pos le développement de ses activités d'amdit en Afrique 
UN CHARGE DE MISSI IISSION 


a péienre. 


1! sers egalemem appelé a contrôler les societes el agences de province 
à l'occäsion de courts 
Pour roc der c ceue fonction. & aies du fait de l'autonomie et des 


ts elle implique au sein d'un groupe en pleine evolution. les e 
dei e Feu: certificat supérieur de 
Fr ES PR Sense Pare L. au-dela de l'experience acquise. CE es an 
Merci d'adresser voire dossier de candidature (leure manuscrite. C.V. } 
. photo et prétentions) sous la réference M a Monsieur Guy BALU. e Lo devra-prendre en charge l'activité d'audit 


IN TERCONSEIL 37: rue d'Amsterdam 75008 PARIS 


Aüresses lettre manuscrie et C.V. à Cabinet Jean-Arthnis 
|’ Associés, 77, avenue des Champs-Elysées, 75008 PARIS. 


des succursalés à l'étranger - eurare mes |” HYDROGÉOLOGUE 
nn sus à RE 


U sera | sers diplômé d'une ECOLE SUPERIEURE DE 
COMMERCE et d'in DECS de be . 

“dera. si possible, 2 A 3. ANS D 

inilaire. 


‘En outre, ne solde, mairie & F : 
demandée. Quelques lacements de courte urée à 
note 


Merci Merci d'adresser lettre manus. CV. pou sous réfé- 
rence CC, à ls Direction des Relations Humaines de ls 
BANQUE PARIBAS - BP. 14- 75078 PARIS Cedez 02. 


lui sera 


emplois internationaux 


Cette classification permet aux 
sociétés nationales. ou internationales de 
faire publier pour leur siège ou leurs 
établissements situés hors de France 


leurs appets d'offres d'emplois. 








BRRFS_IE. ED 


seëe 8 
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L'UNIVERS DE LA GESTION ! 

























SERDNSNSSSNRENSRNNNNE E 

= juriste d'affaires confirmé Chef de service ” | 
M jious sommes l'un des premiers groupes Industriels français comptabilité gestion l'institut de l'audiovisuel et - 
B œ mondiale. des télécommunications en.europe 
E. Nous cherchons pour notre Direction Juridique (Paris, proche à i jt e$ b recrute 






banlieue Ouest) un juriste d'affaires. Au niveau de {a Direction 






Générale, il est chargé principalement de questions relevant du droit eur en 0 anisation 
des affaires français et international Gédaction et négociation de ingéni . 

contrats de vente, licences. accords industriels, etc.) et de dossiers spéci 1 

juridiques divers (propriété industrielle, fiscalité export, etc.). bureautique/télématique - 







Une expérience réussie de droit des affaires en entreprise ou dans 
incomeitidique détores, itel que le maitrise Ge Pansiais Sont 

indispensables. Un diplôme complémentaire (Sciences Po., école 
commerciale) est apprécié. Voiture nécessaire. (réf. 4839 LM} 


Notre consultante, Mme M.C.TESSIER, vous remercie de lui écrire. 


ALEXANDRE TIC SA 





fonction de l'expérience offe. Eee en exvopanx rca vie x 
prétentions à G. : MASSON en précisant la référence S/6086M. Me 


3, rue des Graviers - 92521 NEUILLY Cedez - en 
Offres PA Miniel : 36.14.91.66 code 


Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris - = Rs 





0, - RUE ROYALE -+ 75008 PARIS 
LYON _-__ GRENOBLE _-_LILLE - NANTES 


BABAD MEME LE SNTEC ODBEE 









MEMBRE D£ SYNTEC 





“droré Financier 
équipé IBM 35, 50 terminaux, réseau Transpac 
recherche 






e L'expérience des montages financiers 

= sur programme de travaux de toutes natures et importances 

acquise en établissement spécialisé, services bencaires immobiliers, promotion. 
eune formation supérieure, Ingénieur, Sup de Co, Essec, licence, IAE... 

@la gagne et très envie d'en ürer le meilleur parti 

ele sens de l'animation d'une équipe 

enove äge, 30/40 ans 


ETABLISSEMENT FINANCIER DA TONNE 








UN RESPONSABLE 
DES ÉTUDES INFORMATIQUES 


Rataché an responsable du service qui arime ane équipe 
de développement de 5 personnes et assure ni cohérenie 
la réalisation des projets. 
; MIAGE de préférence); 

— Etudes supérieures (| E de ; 

— Espérience' d'au moins 3 ans dans la la conduite de 





















 Organis sation 


eles équipes financières les plus pointues (clientèle : entreprises, maîtres 













Fab, à tes Le mivouss) a Les Pa verte, à Fe é projets; 
— Confirmé IBM 38 : 
comptable nm 
els gagne et très envie d'en tirer le meilleur parti. ù = — Poste à pourvoir dans une ville 200 km Ouest 








ee Le covaissance activités Sociétés Financières se- 
caitun atout. 

Adresser lettre manuscrite, cv. et photo s/r 7308 M 

LE MONDE PUBLICITÉ, 5, rue da Monttessuy, Paris-7, 


Nous recherchons : 


NOTRE RESPONSABLE 
ILE DE FRANCE 


Adresser CV, lee ma. ph, pétecions sus réf 5016 à agence DESSEIN, à 
5 rue du Louvre, 75001 PARIS. © 
et approximatif s'abstenir. À 


La BANQUE PARIBAS renforce son équipe d'or- 

ganisation et de contrôle comptable. Elle recherche 

Mon diplômé de Grande Ecole et titulaire 
u DECS. 


Une première expérience de 2 à 3 ans dns le 
milieu bancaire serait appréciée. 


À terme. ce poste est appelé à évoluer vers des res- 
ponsabilités de lé élargies au sein des autres % 
directions de la ue, 


‘ Merci d'envoyer lettre manuscrite, curriculum È 
vitae, photo, sous la réf. OC/LM. à la Direction des 
Relations Humaines de la BANQUE PARIBAS - 
B.P. 14- 75078 PARIS Cedex 02. 


BANQUEPARIBAS 


















Fée à 






LA MAISON DE VALERIE 



















RESPONSABLE. 
“PERSONNES MORALES” 


la Direction des Eng ce ‘classe Vou 
Reporiont à cadre (e Lu) 
50 apte si toton or rphemen ce 4 
excellent connaisseur des crédits professionnels, 

Ë Li reconnu de motivation, 
décideur et ED Ce Rp rer A Le, une structure 
: souple et évolutive. Me 

Merci d'adresser lettre manuscrite, cv. photo et prétentions 
sx férence 2438 au Déparament is Relations Humaines. 
FEDERATION DU MUTUEL MEDITERRANEEN AR 

EPA, AANUE OÙ PRADO 18008 MARSELLE À 


ET 














AXIAL PUDECHS mama 














Un groupe privé de renom, en pleine expansion, recherche pour 
son activité bancaire un 


DIRECTEUR COMPTABLE 


U sera pleinement respontable.de la comptabilité d'une petite ban- 
que et d’un établissement financier. 

* MH définira et mettra en les ures les les 
pat li be runs dr 
loppement du nouvel outil informatique. 


prétentions à 
AY. SERVICES - BP4- 41555 VIEUL Caden. 




















BANLIEUE SUD-OUEST PARIS 


La filiale française d'uu laboratoire pharmaceutique 
anglo-saxon de dimension internationale, recharche pour son 
siège social (450 personnes) 


ASS TANT #r 
RESPONSABLE PERSONNEL 


LA MISSION 
Vous chargé des dossiers juridiques, 

de recrutement et de 

Ne once Pa pense ele de Emvornel ces Ique lee spas de 
sa fonction. 


Na PFROFIL 













nous adresser CV. photo récente et rémunération 
aciucle Sréférence 608 213 M (à meniomer su l'anelospe). 











BERNARD KRIEF CONSULTANTS 
715, rue du Bac - 75007 Paris 
PARSLYOPHNEN YORRMLAN . 
















un candidat à foct 
MR TER a ge en 
fonmation supérieure. 







solide 


Si vous êtes inhéressé, adressez vote lettre de candidature manuscrite | 
avec Cv. et photo s/réf. 2510 à AXIAL Publicité, 27 rue ‘Initbout 
transmet. 


& Ulegrémont 


._ 8000personnes, Mar de GA dont près de 34 l'expert recherche: 


























76009 Paris, qui ; ù 
Jeune assistant 
Te pr _ : Paris #7 e 
immobil 1° plan - Pan | du trésorier Le centré hospitalier régional 
Msions : Dar renier ten anse Je écrin l'établissement des pa : de Toulouse 
SE 30 DPSS, 500 TERMINAUX 
recherche 


2 Jeunes Cadres 
- J'un pour son service Trésorerie Centrale 
formation gestion ED Ron ec le SU ds dossiers de Aiance” 






eé d'inGiémierie, 20 
international (suivi de fx intervationa). -- 















































ment projets Importants mieu bancal seln d'une 1 axe borve pate de Finformatique, en tant qu'utilisateur et le de Hire évoler es ‘ 
: Dane SEUnRe, ES Te A SRE, 4139 M systèmes. IL parie contament l'anglais. soit 
s qq robe rorm ° # 
capacif à pre en char assi bien des travaux de conception que de réalisation. Nous Jui 
Ein. 8 
ee em Le poste est à pourvoir à Rneñ-Malmaison (52). # 
Possibill ultérieure à Paris : Merci d'adresser &: mamescie, CV photo prétentions à cansil 
Prounce.  * ANTERCARRIÈRES | Seotmet bassin Æ ” eu sons Per Era Photo prétention 
Veulez écrire sous réf! choisie en précisant ‘ruequHelær-75009 Parts |  ÆUEParis 23 SIANDARDATA que, centre LE Tonus, es Diets 
expérience et prétentions à, . M Cire osristtouss ‘ 





















rem nm 
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ALI IT DUT 


Fonctions Nationales et ro rt 













X, ECP, Mines... 
Directeur général 


‘Dans un cadre international... 


ie Flisie française d'un Groupe anglo-saxon, nous vous confiong ta géstion de notre 
ï vité France {200 M.F., 400 pers. plus de 10 % de croissance annuelle, deu rois) et 















. celle de noë 5 filiales étrangères. 
Reporant au Direcwur Général et en lisison avec le Groupe, vous prendrez en mainsies d fi ll I 
Directeur responsabilités de la fonction : contrôle de gestion, financements, trésorerie, comptabi- e Î Ia es 


lé, reporüng, etc. et l'informatique. 


des À * De formation supérieure, bilingue angleis, une expérience antérieure dans l'audit er le 
à Ta L contrôle de gestiom en mulünationgle, sont un préalable, vos qualités personnelles et 


l'exercice d’une activité similaire vos atouts 


UN GRAND GROUPE FRANÇAIS, leader et en développe- 


men recherche le Directeur Général d'un ensemble de filiales en 


















" ‘Vos succés vous donnent à présent envle d'encadrer 30 nersonnes et de rejoindre une fl sera chargé : 
C er entreprise dont la taille (vous y êtes n° 2}, les structures (recherche, unités de produc- % « d'animer plusieurs di d 
ne NE à de creer de nouvel mplonaions, Pro 
$ .. HI 
Ÿ e de négocier des contrats à niveau élevé, 
Lan) vous remercions d'adresser votre dossier complet [lettre C.V., photo et préten- + Ce poste conviendrait & un candidat de premier plan, ayant déjà essumé avec 
succès des responsabilités opérationnelles de direction de centres de profits 


, sous référence C/DCI/LM, à notre Conseil Didier LESUEUR, qui vous garantit le 
one totale discrétion. ; 


importants, 
laura environ 10 à 15 ans de vie professionnelle et 1 témoignera de solid ali- 5 
tés de le gestionnaire et d'animateur ainsi que dun réel potentiel 2 
ES lui permettant d'accéder ultérieurement à des feponebiies plus Ë 
te : 
e 


Poste : grande ville Rhône-Alpes, 
Ordre de Srandats de rémunération : 450 000 F 


Écrire sous ee UE 520 CM 
Discrétion ail 






Raymond Poulain Consultants 73, rue de la Fédération - 75015 PARIS 
















UNÉFS 
pes CIUDES 






Membre de Synrec 
71.rue d'Auteuil 75016 Paris 


Un patron pour notre 
équipe de recherche 


“ 
En, 














SOURIAU & Cie 


neo groupe industriel français (3600 pers., 12 filiales en France 
et à l'étranger). 

Nous développons et Commercialisons des matériels et ipements 

destinés aux marchés automobile et électronique. Pansi. cadre de 

notre expansion nous recherchons un 





























Ingénieur d'une Grande École, vouspossédez technologies, matières premières. Responsa- 
- aujourd'hui, une bonne expérience de la ble de 5 chefs de produits et du laboratoire 
Recherche et du Développement, acquise de pilote, vous serez aussi l'interface créatif et 







































préférence au sein d'une entreprise perfor-. disponible des services Marketing, Produc- Directeur 
Fe ET Fe “un. mante du secteur agro-alimentaire. tion, Qualité. Commercial 
Red s Rigoureux, méthodique, voussaveztransmet- A Favant-garde de notre technologie, et au a USE 

Mars ns ; tre vos convictions à vos équipes et “tenir sein d'un groupe de dimension intemationale, de l'animation d'une équipe commerciale ansccus SU 20e 
| ferme la barre” jusqu’à ce que les objectifs . vos performances et votre dynamisme trouve- D 0 ee ere 
4. fixés aient été atteints. ront naturellement leur épanouissement. Vous savez vous impliquer au bon moment sur le terrain etentraîner 

A , Maîtrisant parfaitement la langue anglaise, Merci de faire part de vos motivations, pour ce Diplômé de l'enseignement supérieur. votre anglais est nisé. 
FE 44 MAISON DZ VALERE vous êtes l'homme des défis gagnés. poste de haut niveau, sous réf. PR pOurEZ prendre progressivement Sn CharDn UE les ARpons un 










peste, en assurant le développement de cette activité sur le plan 
national et international 


Adressez votre dossier de candidature à SOURIAU, 


11 rue Gatiéni, 92100 BOULOGNE fr 


Alors rejoignez-nous et prenez, à Château- à Bemard Franot, Biscuits Belin, 
Thierry, la direction de nos programmes de BP 93, 91003 Evry Cedex. 
Recherche et Développement: produits, 










Region ELC'S 





nn eme one roue 





DRE PER 





nest ae dt 








L'UNIVERS DE LA GESTION TP Pre 
administratif 


RSR ODUITS D'EÉPARGNE Un groupe de sociétés commercialisant divers 


produits touristiques et de loisirs, souhaite 
Impo | le recruter, dans le cadre de sa réorganisation, 

















POUR RENFORCER sa dynamique équipe d'Analystes, la 
DIRECTION REGIONALE d'une Banque Mutualiste, largement 
implantée en France, recherche un 


Jeune analyste 
financier _ | 


débutant accepté. | si ; 
dans une ville universitaire (100 km au Sud de 





son directeur administratif. 


Sa mission sera de prendre en charge, avec un 
sens aigu des responsabilités, la totalité des 
services administratifs. 


L'environnement dynamique de ce groupe et 
les techniques -de gestion sophistiquées 
nécessitent une formation supérieure (H.E.C., 
Sup de Co, DÉCS) et une expérience réussie 
d'au moins 5 ans dans un poste similaire. 












POSTE, basé ÿ: 
Paris), S'ADRÉSSE à un JEUNE DIPLÔME HEC, ESCP, ECO-FL, très de participer au dévelopgément i 
motivé pour P prendre des fonctions dans lesquelles il puisse nos acIMS Mrancières VOUS COnfierons, sn orrcson de vo y Lieu ce travail : une agréable ville de Haute- 





rapidement s'affirmer. 

IL PREND EN CHARGE avec des objectifs de développement la 
gestion d’un portefeuille de PME - PMI. 

Le goût de la négociation, de l'aisance dans les contacts à tôus 
niveaux, uné capacité d'änalyse rigoureuse, et de synthèses 
rapides sont là des atouts indispensables pour réussir à ce poste. 


ë& 
De Re f 
Sice de bilités répond à vos attentes, alors merci 
d'adresser votre C.V. + rémunération actuelle, s/réf. 341/LM à : è 


(@ 69, rue Lecôurbe 
A 75015 PARIS. . 





Voulez-vous transmettre votre dossier de can- 
didature, qui doit comprendre votre C.V., votre 
photo et le montant de votre rémunération 
actuelle, sous la référence 86/489 à : 
ROLAND DERKUM CONSEILS 
405 avenue du 8 mai 1945 

69642 LYON-CALUIRE cedex 


qui vous garantit toute discrétion 
























Importante banque étrangère recrute pour sa Direction des 
Affaires Ci jâles un 


DU FINANCEMENT 






Ville de Saint-Brieuc 
(Côtes-du-Nord), 51 500 habitants 
recrulé 





































responsabilité d'une ri 
énérale, de la omprabn contrôle des 





La mission CorPor  & a core es RESPONSABLE 
&CREDIT EXPORT > chargé na sont PP érans series en DES AFFAIRES ÉCONOMIQUES 
procédures, 8 ESGAE et/ou DECS, sie NIVEAU ATTACHÉ COMMUNAL 


formetion ESC je d' 
; 1e posie nécessi une ens comme adjoint à un che! comptabl 
ep d'au co raque fortement appréciée. 







: avec MAITRISE IMPLIQUANT DES CONNAISSANCES 
æ DROIT DES AFFAIRES 

MÉLANISMES L'INTERVENTION ÉCONOMIQUE 
Aptitudes à la réalisation d'études prospectives 

ctàl 1 Hégocistion avec les acteurs de Le vis économique, 


Un très bon potentiel relarionnel-er l'anglais courant sont 


Notre Conseil Labelle Jourdain atend vorre dossier de candidature, 
sous réf. 01/1234, à PARI, 11 rue La Boëtie 75008 Paris 














Lagufiren À 


. ANALYSTES © 




















Reed ue ie ÊÀ : 
Len RU PARI Adreser cand candidatures ee détaillé et copies 
a PEUR E #., | CORGE EN RÉCRUTESIENT de diplômes à Monsieur le Je Maire, service du personnel 
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IONnS . DIRECTIONS . DIRECTIONS 


:Eonctiôns :Nationales et Internationales : 






Li ï is à vocation internationale {activité France : C.A. 85 — 2,7 milliards — 3 000 per- 
ares Re Line e di 11 centres de distribution} renforce sa Direction des Affaires Sociales basée à 


Paris - La Défense et crée un poste de 


Directeur adjoint des affaires sociales 
Responsable du développement social 


Rattaché au Directeur des Affaires Sociales, : 
En Collaboration étroite avec les opérationnels, vous serez chargé d'élaborer et d'animer un plan de développement social 


adapté aux objectifs de modernisation industrielle de l'Entreprise. 





en font développement, à oxtion genérale, de dimension humaine, dispo- 
sant d'un reseau d'agences couvrant le territorre national, mnovatrice et per- 
fmmonte {tant sur Le plan de ses produrts de plavements que des services 
rendus a sa chentéle). recherche sun 


Directeur 
des services bancaires 


Le titubiire de ce poste nouvellement créé, aura en charge les services assu- 
sant ke traitement des operations bancarres, à savoir : 
# gestion des crédits et cautions (suivi des réglements, arrètés de 
comptes) : 
e gestion des services centraux (opérations interbancarres) : 
+ gestion du service etranger {credits documentaires, comptes de non- 
résidents). 
Ces trois entites representent environ 40 personnes et sont regroupées pour 
améliorer leur efficacite et la qualité des services. Le but étant d'accroitre 
la productivité, de simplifier les transactions, de développer les services 
télématique et monetique, de concevoir, mettre en oeuvre ct diffuser tous 
produits et services nouveaux (en particulier relations banque/chents, 
notamment institutionnels et entreprises). 






Votre domaine d'interventions concernera plus spécialement : 


-le motivation des collaborateurs, -les plans de progrès, 

- les systèmes de rémunèration, - les conditions de travail, 

- la gestion prévisionnelle des effectifs, - l'expression des salariés, 

- l'évaiustion des potentiels, - 18 formation technique et générale, etc. 







Ingénieur, Droit, Maïtrise de Gestion en ressources humaines ou autres, vous possèdez naturellement une expérience x 
industrielle où vous avez pu faire la preuve de votre réussite dans un ou plusieurs des domaines précités. è 


Votre fibre de réalisateur et d'opérationnel vous fait privilégier les actions concrètes dans des sites industriels. 


Le poste est, bien entendu, évolutif pour une personnalité affirmée, à l'aise dans un contexte économique en pleine 
mutation. 


Merci d'adresser votre dossier complet (lettre manuscrite, C.V., photo et prétentions), sous la réfèrence C/CIM/LM, à notre 
Conseil, qui vous garantit la discrétion la plus absoiue. 


AFCOREM #7 ©); Raymond Poulain Consultants 74, rus de 1a Fédération - 75015 PARIS 


OFFRES D'EMPLOIS 


volric. 


















£ 
$ 
È 


Ce poste. niveau directeur adjoint, hors convention, dont le titulaire sea 
membre du Comite de Direction, sera confié à un diphime d'etudes supé- 
fieures (grande école ingémeur + formation économique et Énanciére), âgé 
de 35 ans munimum, avant une expérience bancaire d'au moins une diaine 
d'années acquise dans des fonctins swulaires (siège vu direction administra- 
tive de réseau) et une tres bunne cunrassance pratique des capacités de 
l'informatique et de La telematique. 














Adresser resumé de carrière detaille à 
Bernard Mangou, sous la rérérence 2170 M 
1? rue b Rocheiouœuld, 7500 Pans. 








DIRECTEUR GÉNÉRAL 


PARIS 350.000 F et + 


importante Société leader de sa branche travaillant sur 
l’ensemble du territoire national. Effectif 200 personnes. 
C.A. en forte progression. Spécialisée dans ia vente 
directe aux particuliers des biens d'équipement pour la 









































maison. INGÉNIEUR 
Directeur techniqu Recherche son D.G. capable de gérer ! de || éemmn mn NE ÉS mne 
echerche son D.G. capable de gérer l'existant et de x LM. où équis | ayant mme 
€ mettre en place les structures permettant de doubler LR " 


Îl participera & la réalisation de nouveaux projets dans le ser- 
vice « Etudes et Travenx Neufs = de notre usine de VOLVIC 







le C.A. en 2 ans. 












régional 











. Dôme). ibilité d'év il 
Provence - Côte d'Azur - Cette société (4500 personnes, 1.325 milliard de Vous étes un homme autonome et précis doté d'une ve un poste api ou usine No exeprae 
chiffre d'affaires), leader sur le marché de la uéo-restauration, est structurée en six autorité naturelle. Vous savez motiver une équipe. Vous possède plusieurs sites en Re En Pa ee 
régions autonomes, La direction régionale sud-est recherche son directeur technique avez une expérience dans un poste similaire et éventuel- pl sv HS 





qui, au sein de la jeune équipe régionale devra gérer la totalité des investissements de 
15 centres de profits {suivi de la maintenance prévisionnelle, contrüle des budgets de 
frais généraux. etc…1, Pour ce faire, il devra sensibiliser les équipes d'encadrement 
de chaque unité aux problèmes techniques. Agissant en qualité de conseil er de for- 
mateur, il aura ua rôle important dans La motivation des hommes et s'intégrera dans 
une politique de communication plus globale. Pour ce poste basé à Avignon. nous 
recherchons un candidat de formation ingénieur ou assimilé qui devra justifier d'une 
première expérience. Outre ses compétences techniques, il aura dû affirmer son lea- 
dership en ‘’manageant'' des équipes importantes. La rémunération attractive et 
évolutive sera fonction de l'expérience et de l'envergure du candidai retenu. Ecrire à 
C. TIERZ en précisant la rémunération actuelle sous référence B/T 2025M. 









lement dans la vente au grand public. 
Merci d’adresser votre candidature sous référence 7322 3: 


MONDE PUBLICITÉ 
7, rue de Montessuy - 75007 PARIS 


Merci d'adresser votre c.v. sous référence 86/11 
ga précisant vos tas à : 
Société VOLVIC. B.P. 41 3280 BOURC LA REINE. 
















BANQUE INTERNATIONALE 
QUARTIER CHAMPS-ÉLYSÉES 





















MFMARE DE SYNIEC 





CONSTRUCTION MECANIQUE recherche 
PA Un directeur pour la Réunion || CAMBISTE CONFIRMÉ 









ANGLAIS EXIGÉ 


T1 bis, allées Jean-Jaurès - 31000 TOULOUSE - TéL 61.63.70.63 
PRÉFÉRENCE DISPONIBLE RAPIDEMENT. 


Offres PA Minitel : 36.14.91.66 code PA 
Aix - Lille - Lvon - Nantes - Paris « Strasbourg - Toulouse 





















Notre Groupe recherche pour une de ses Filiales (40 MF. 160 pers.) spécialisée 
dans la mécanique générale, chaudronnerie, charpentes métalliques, ouvrages 
d'an, travaux maritimes et portuaires, son DIRECTEUR. 

Il devra assurer les fonctions de Direction administrative, technique et commer- 
ciale ainsi que gérer et répondre aux problèmes d'organisation d'une société de 
cette dimension. 

Ingénieur de formation, il possèdera l'expérience de direction d'un Centre de 
Profit ainsi que les qualités d'animation et de négociation indispensables à la 
fonction. 





Merci d'adresser dossier de candidature sous n° 7 327 
LE MONDE 5, rue de Monttessuy, Paris-7e. 




















on Petite société dynamique 
Merci d'adromner vote dossier sous réf. 1527 M ou transmetleze à CV PLUS rapide expansion 
59.40. . leader en matière de réseaux 





PLUSIEURS INGÉNIEURS 
ÉLECTRONICIENS 


SUPÉLEC. ENSI 
tn 


1} INGÉNIEURS SY 
2) DÉVELOPPEMENT LOGIQUE TTL RAPIDE 
. Microprocesseurs, 


Expérience analogique appréciée. 










L'UNIVERS 
DE LA GESTION 


Jean-Claude Maurice SA. <=, 


12. rue de Ponthieu - 75008 PARIS. 










































DIRECTEUR DES VENTES FRANCE 


Agro-alimentaire 


Une Société française [C.A. 250 M.F.- Effecuf 370 personnes), qui occupe 
une position solide sur le marché des volailles fraiches et produits de 
découpe, et Qui accorde une grande importance à la recherche de nouveaux 
produits 8t de nouveaux crénezux, recherche UN DIRECTEUR DES 
VENTES FRANCE. Sous l'autorité du Directeur Commercial at dans le 
cadre de !a politique commerciale à la définition de laquelle il aura parü- 
cipé, it ssurers la vente et la promotion de la gamme de Produits auprès 
d'une clientéie de G_M.S. qu'il devra suivre et développer. ll gèrera le 
personnel placé sous son autorité et il animera et formers son équipe de 
vente. En lisison avec le siège il contrèlers, de façon très rigoureuse, les 
livraisons des abattoirs aux points de vente. {| gârera différents budgets 
ffonctionnement, promotion, animation}. IL informers réguliérement la 
Direction de ses résultats et il fera des propositions d'actions permettant 
d'améliorer là productivité de san Service. Dans un second temps, il assu- 
rera sous l'autorité de ts Direction Commerciale [es négociations avec les 
Centrales d'achat. Ce poste pourrait convenir à un candidat ägé d'au moins 
30 ans, de formation type ES.C. et possédant un minimum de 5 à 8 ans 
d'expérience professionnelle acquise dans la vente de produits frais auprés 
des G.M.S. Compre tenu du développement de la Société, ce poste offre 












Ne 1 EN EUROPE DANS NOTRE DOMAINE 
(fournitures spécifiques pour l'industrie agro-alimentaire), 
filiale d'un Groupe Multinational, nous avons nos propre filiales 
en Europe, et représentons un CA. de 360 miions et 800 personnes. 

Nous recherchons un 


contrôleur de gestion Fr 


Rapportant au Directeur Financier, et avec l'aide d'une équipe de 
5 personnes, il (elle) assurera pour l'ensemble des sociétés la 
centralisation et la coordination des budgets, le reporting mensuel 
avec contrôle et analyse des résultats, et les statistiques commer- 
ciales, le tout en liaison avec tous les départements des Sociétés. 
Ce poste convient à un(e) candidat(e) de 28ans minimum, de = 
formation supérieure (type ESC spécialisation finances, ou DESS 
































INGÉNIEUR THERMICIEN 
(ou équivalent) 
surveillance et coordination chauffage urbain 

































Contrôle de Gestion) ayant l'expérience de la comptabilité et des perspectives d'avenir extrémement intéressantes. Des 
du reporting anglo-saxon. et parlant couramment l'anglais. assez tréquenrs sont apr. RS: Des dorment {6 000 logements) de juillet 1986 à mai 1987. 
Rémunération départ non inférieure à 200.000 F. # É ee 5 Solide expérience exploitation. 

Merci d'ecrire avec CV et photo, sous réf, G 175 à Pa GRH Conseils Alirnsoen «x ei prétenéions à SEM A EC 





PAJ Conseil, 8, avenue de Camoëns, 75116 PARIS, Pt 3. avenue de Séqur 76007 PARIS. APTE B.P. 35, 94001 Créteil Codex, 


EN RECRUTEMENT 





CL En A 
CRETE Er PET 
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Fruesd 








ue Ed 


ft. 


Ph suerean 



















ACOUUOTATT TONNES 





Jeune ingénieur 
mécanicien CAO 
Alsace-Lorraine 















LOHR SA est le premier constructeur mondial de porte-véhicules, Dans 








MEMBRE DE SYNIFC 








3, Quai Kléber - 67055 STRASBOURG Cedez - TEL 88.22.01.54 
Offres PA Minnel : 36.14.91.66 code PA 


Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris « Strasbourg - Toulouse 






Responsable comptabilité 
et contrôle budgétaire 














essen: 
tiel du candidat retenu. Le poste est basé dans La banlieue rouennaise. Ecrire en pré- 


cisant la référence S 8085M 


3, rue des Graviers - 92521 NEUILLY Cedex - Tél. 47.47.11.04 
Offres PA Minitel : 36.14.91.66 code PA 


Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toulouse 









MEMBRE DE SYNTEC 







LA CHAMBRE DE COMMERCE 


ET D’INDUSTRIE DE NIMES 
DANS LE CADRE DE LA CRÉATION DE SON 
ÉCOLE D'INGÉNIEURS EN INFORMATIQUE ET ÉLECTRONIQUE 


{options : génie logiciel, intelligence artificielle, téléinformatique) 


rechencHE ENSEIGNANTS 


REF 1 - Domaine INFORMATIQUE 
Expérience : enseignement 10 ans informatique générale et spécialités, génie logiciel ou 
intelligence artificielle. Diplômé de 3ème cycle ou ingénieur grande école et docteur 
ingénieur. Fonction : enseignant - chercheur: 

REF 2 - Domaine ÉLECTRONIQUE 
Expérience : 10 ans d'enseignement électronique numérique. Diplôme de 3ème cycte ou 
ingénieur grande école et docteur ingénieur. Fonction : enseignant - chercheur. 
Envoyez C.V. à : C.C.I. de Nîmes “Ecole d'Ingénieurs” 
12, rue de la République. 30032 NIMES Cédex 














um 











DIRECTIONS . DIRECTIONS 


Fonctions ‘Nationales et Internationales 


directeur des ventes 
réseau littérature 


L.. Délégués commerciaux de l'édition du en conduisant l’action de son chef des ventes et 
groupe HACHETTE sont organisés en équipes de d'une équipe de 10 représentants confirmés, avec 
vente diversifiées qui commercialisent les titres de des objectifs budgétaires précis. 
plusieurs maisons d‘édition. Ce poste clé convient à un diplômé d'une grande 
École de Commerce, riche d'une premiére 
expérience en stratégie cormerciole et direction 
d'équipe. C'est d'abord un très bon professionnel, 
mais il connait assez le livre pour être un partenaire 
efficace dons un environnertient cultivé et exigeont, 
d'éditeurs, de directeurs litéraires et de libraires. 

Écrire à la gestion des Cadres 
HACHETTE (lettre + CV.) sous 
réf. 6060 M, 12 rue Fronçois 1" 
75008 PARIS. 


came re Lt id perche orne it rotin ne tee ie ren 


| L 


Pour diriger l'un des reseaux les plus prestigieux 
{150 MF), spécialisé dans les ouvrages de littérature 
generale (Fayard, nn J 
nous Sherchons un ne Directeur de talent. 


| 





ER us - conseiller les éditeurs dans la conception et la 
. | réalisation des stratégies marketing 

sur le terrain, 

- développer les ventes auprès 

des 800 plus grands libraires, 





Ale tent fr teutie=m nn n denrées has de de 


HACHETTE 








Chargé(e) d'étude 
en chimie analytique 


Le (la) candidat(e) sera titulaire d'un diplôme d'ingénieur ou pvent le 21 JUAULE 
d'un doctorat en chimie ou en biochimie et aura une expé- sonnel. 


SANOFI RECHERCHE, service du personnel 
195, Ronte d'Espagne - 31035 TOULOUSE Cedex. 
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STA. Noren 


: u PRE DR ù COURS. recrute pour saprnRe GE SLV.U. du VAL D'AZUR 
se pese des études TT 
2 = Aer |: ÉCONOMIQUE 


set financiers - Cei organisme de 0 imumobi 


———_———e 
SCENCES ET TECHNIQUES 
des 





8, mairie do Ci: mn 
confirmé, 8 ann d'expérience] Ferrand, B.P. 60, 620233 
CLERMONT: en. 


tourisme, 
Expérience 
ée. 
. ECOLE | Rémunéren 
5 DE PARIS CTAMN €: 
attentif des évolutions du marche, il jouera rapide- 96560 VALBONNE 
ment un rôle de conseil auprés de l'ensemble des services de la société notamment le Ottre à | « 5400 Aucun, ant lo 1 TE juin. 
financier et le commercial. Pour ce poste réellement évolutif, gous recherchons ua Ta TON ES 
candidat d'une trentaine d'années, possédant une première expérience dans La ban- INGÉNIEURS SRRETIQN DR SESTION 
que, l'immobilier, le conseil ou plus généralement les services lui ayant permis Grandes écoles ou équivalent, PE RUNES TRAVAILLEURS, 
d'acpanie en bons commitinre de ie 1yhe de flute Une formation supé- on ta tee LA . 
rieure de type Sup de Co, Sciences Po ou droit est indispensable. La rémunération cartour.. langages : Pascal C. 
GE Épat P fixée à 180.000 francs, pourra atteindre un chiffre supérieur si le candidat UE DIRECTEUR 
présente des exceptionnelles. Ecrire à C. TIERZ en précisant la référence = LE 
AIT 7138M. ë Saunier Eau 
| etenviromement | 2genen dun ter cs 400 
ë INGÉNIEURS CONSEILS Don, service tif et 
: Définiuon d'ampiai et 
È rmnératon Enorme je 
POUR RENNES Logement de 
1. UN INGÉNIEUR 
71 allées Jaurès - 31009 TOULOUSE - TéL 61.63.70.63 v. dét. et réf, AV. 
ee Paule 06 LE 01 86 ae de PA HYDRAULICIEN Sisaun, 5. ee LE 
Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris - Sustonrg - Toulouse >» s a BF. 60. 630 
DER EES = Pour pros POELE | — 
be IMPORTRNTE SOCIÉTÉ 
£ BE SERVICES 
2 UN INGENIEUR | RECHERCHE SOA 
HYDRAULICIEN 
ao DIRECTEUR 
f 
eme cv «ou + ere] ADMINISTRATIF 
36760 ‘saine Gr EF FINANCIER 
recrute Grégaire. 
pour son centre de TOULOUSE VILLE DE Gcice à une 
rieure IDECS + ou équivalent) 


SAINT-NAZAIRE 

70 000 habkants 
recrute 

DOCUMENTALISTE | eu dois miss va œuvre ca 


Conditions de recrutement, 
munération et candidature 
le 21 JUALLET 1968 


rience en analyse des substances chimiques et biochimiques de 10) 225106. rAEtCS budgéssies et mat 

synthèse. de l'ensemble des services. 

Des connaissances en chromatographie et électrophorèse ACADÉME DE DLJON 

appliquées aux peptides sont indispensables. recrerene Dépendent du Directeur Géné- 

Au sein du service d'analyse, il (elle) sera responsable des étu- Put éne rnginen pes ratio mec le docdime gros 

des et de la constitution des dossiers analytiques de nouvelles occuper un emploi d su 

molécules et de leurs formes galéniques. INC ÉNIEUR Porte bas à 57 ee 

utrve en 

Adresser lettre manuscrite, C.V. et photo à: Bon des performances. 


CONTRACTUEL |” 


Merci d'adressor le courrier 
manuscrit, c.v. + photo, 
tentions à YVES RUYNEAU, 


eu centre informatique 
CTH QT de Wagram, 


Pour 8 rensigrements. 
réséghonor au 80-30-13-79. 













Deux chefs de marché 


Nous sommes leader sur le marché de l'instrumentauon pedagogique. Nous fa- 

bnquons et ditfusons des maténeis d'enssignement scienbtique (physique, chi- 

mie, biologie} et informatique. Nos produits sont dsbués en VPC auprès des 

È enseignants et formateurs dans plus de 80 000 ecoles. Nous recherchons deux 

ÉVAEUX-FRaNcE Collaborateurs pour prendre en charge deux de nos marchés en expansion : 

Celui des écoles élémentaires (Réf. : 613.86 M) et celui des collèges (Réf. : 

614.86 M). Homme de stratège el de communication. le Chef de Marché définit son plan Markeling-Vente en liaison avec les 

produits {pressions de chiffre d'affæres, coûts, planitication des actions...) S'appuyant sur la chenèle. 1l a en 

charge la réalisation des catalogues et autres moyens de vente (maihng, pressa et expositions]. Il analyse les resultats obte- 

nus et en évalue la portés. Ces postes conviendraient à de jeunes dipfémés da l'enseignement supérieur (ESC) jusufiant d'une 

Première expénence acquise dans un univers proche du nôtre : VPC. édition, jeux éducanfs… Nous sommes dans un marché 

en développement et recherchons donc des collaborateurs capables de grandir avec nous. Ces deux posies sont bases à 
Evreux {à une heure de Pans et proche de la mer). 

Si cette proposition vous intéresse. nous vous demandons d'adresser votre candidature sous La référance chasse à notre 

Conseël - 61 boulevard Haussmann - 75008 Pans. 


JSOURES2 





Nous sommes un grand de La verte par correspondance en pleine expansion et réalisons un cire 
d'affaires de 3 mäfards avec 1 320 personnes. 
Pour parbcper à notre développement, nous recherchons pour notre Direction Financière 


CHARGES D'ETUDES #F 


Ces ioncions s'adressent à des jeunes collaborateurs capables d'assurer des analyses de gestion, 
des etuces de renfabiité et de participes au sui analytique ei prévisionnel des principaux secieurs 

de l'Entreprise. Eles nécessient de bonnes facultés de communication, de négociation et d'apbtuce 
à décider. 

Ces emplois sont de nature à mofiver des jeunes diplémés de l'enseignement supérieur (E.S.C. 
finances-comptabiktes, DE.C.S. LS.G..). 


JURISTE D'ENTREPRISE #F 


Sa mission permanente sera le conseil des Directions opérationnelles et fonctionnelles de 
l'Entreprise en matière de Droit Commercial et des Sociétés - l'étude et l'élaboration des contrats 
commerciaux -la gestion des liges et la prise en charge d'une partie du portefeuile des ascurances. 
Maïvrisani parfaitement le Droit des Sociétés tout en intégrant les spécificités d'une Entreprise de ds- 
Hbution, ls candidat sera un professionnel du Droit Commercial et des Sociétés, de formelion supe- 
feure - Maïtrise, D. À. complétée par une expérience de 4-5 ans dans un poste Simäaire en grande 
Entreprise ou Cabinet aridique, à devra afier à la méthode et à ta technicite du juriste le sens des 
comacts et de la communication. 

Ces posies offrent de réelles perspectives d'évolution et sûnt à pourvoi à 
MORT {60 km de La Rochelle). Agresser candidature (C.V., photo et prétentions) 
à la Direction du Personnel - 79039 NIORT Cedex]. 


Piano Liehaus A 
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regionaux 





INDUSTRIE FEU CONTINU 
ECP, AM... confirmés 


Un groupe français solidement implanté performant et 
toumé vers l'avenir, disposant de plusieurs usines à taille 
humaine avec des programmes d'investissement impor- 


emplois ségionaux 














importanie_ Entreprise. fhale 


posrue) d'une de ses Usines sduée en BOURÇOGNE 


Responsable fabrication 
et ordonnancement. 


emplois régionaux 


GROSSE FORGE Vous trés de Lo trape Ginéen à des ecius Péuis de 


Animateur d'une Se Tee one des 4 NAS DR VOIRE MO 1e er, 
sera responsable des 

















EE RE 








LES EDITIONS DALLOZ 
recherchent un 


Juriste de Droit Pénal 


Nous recherchons pour notre encyclopédie un 

juriste confirmé à qui nous confierons la 

responsabilité des cinq volumes relatifs au 

droit pénal. 

Ce rédacteur juridique assure non seulement 

les relations avec les auteurs et la préparation 
ue mais aussi le travail de recherche et 















de mise à if suit l'évolution législative, 
Simedeniele et doctrinale du droit pénal. 
Vous avez un DEA de droit privé et une bonne 
expérience ence professionnelle acquise en cabinet 
d'avocais à la cour ou aux co: Vous 
connaissez bien je droit pénal. 

Vous souhaitez intégrer une équipe hautement 
spécialisée qui vous formera longuement à 
sa technicité. 

Le salaire proposé motivera un cadre de très 
bon niveau. 

Nous vous remercions d'adresser votre candi- 
dature (CV + salaire actuel) à notre conseiller 
Roland CHABRIER sous réf, MO 122. 


13, rue Royale 
nica 















tants, recherche 








Donne tee À 'anuraion ur Eureou cie une role Cd vo. 
aussi bien technique que commercial. 








° Des Ingénieurs 
responsables de fabrication 





Merci de nous adresser votre dossier sous ré. 251M ou transmettez-la à CV PLUS en com- 
posant la 43.59.40.25 aur votre minitel. 












£rT- ra Ar /AuRC ont 


« Un Ingénieur 
responsable d'entretien 


Ces pastes conviendraient à des candidats ECP, AM ou école équivalente, oyant 
8 à 10 ans d'expérience réussie, soit en fabrication, soit en entretien dans une 
industrie à feu continu et témoignant de solides qualités d'animateurs et d'organi- 
soteurs. 


Postes: 
© région Est France - Fabrication: 


e Région Est France - Entretien: 
e Région Sud-Est France - Fabrication: 


Écrire en précisant la référence 
Discrétion absolue 


PLLS 
16 (1) 43.59.40.25 
a 


Jean-Claude Maurice R.A. 


Centre d'affoires La Part Dieu 
44, rue de la Vilerte 69009 LYON 







Le groupe SOCOPA, avec 5.000 et 75008 Paris 
12 MF. de CA, est un des n° 1 de l'agro. 
alimentaire. F 
















Nous recherchons pour notre unité pilote de ta Ferté-Bernard, un 


Analyste commercial # 


Les études que vous réaliserez sur les marchés, les concurents, 
oblectis et nos résultats nous permettront d'optiaier ane Daorinaices 


ee D ie Une nes 
ve qualités d'analyse, de synthèse et de rigueur doivent 

un grand sens des contacts humains, Une évolution mr appuyée 

fonctions plus peuvent être envisagées à 


réf. MC 527 CM 5 
réf, OE 528 CM 4 — en mnenen 
réf, PF 529 CM OPERATIONS FINANCIERES \ 
INTERNATIONALES ne 
Le Directeur du département eBanque d'Affaires» | sr 
N d'un groupe financier important recherche son 


Assistant(e) | nn 


L Agé(e) de 32 à 35 ans, il (elle) justifiera d'une 3 : 
î réussie dans le montage d'opéra À RSS 
tions telles que fusions, acquisitions, recherches F# 
d'actionnaires, sera parfaitement bilingue anglais, | 
| accepter ls grande mobilité exigée par le fonction. | L ë 
R Perspectives de carrière rapide pour un «dauphin» Fi : 
dynamique et fn négociateur. 
Adresser C.V. détaillé, photo et motivations 


MEME TOME TT | 





LALV- PELATAAT ASSET 





Merci d'adresser CV, photo et prétentions à notre 
DIRECTION DES AFFAIRES JALES 
B.P. 20 Cherré - 72401 LA FERTE BERNARD Cedex. 





ANGERS. 


ORGANISATEUR 

























Notre société (1.600 personnes - 450 millions de CA) filiale d'un groupe ne 
important groupe allemand est spécialisee dans la conception, la e L erns po tes pou En FT du Cole Fat 
fabrication et l'entretien d'ascenseurs. Elle recherche son Organisa- école supérieure | F : 2160 ANTONY (qui transmettra} 

deux jeunes professionnels ayant 5 ans d'expérience qui û : 
teur. de commerce delyon | sd" en envepras er artiés par le PÉDAGOGIE a | 





et le CONSULTING : 


. SERRES. 


Rattaché au Directeur Général il aura en charge les problèmes d'or- 
ganisation de la société et plus specialernent la relonte des 
méthodes de gestion administratives, l'étude et la mise en place de 
l'informatique et de la télématique dans 60 centres de montage et 
d'entretien. 

Ce poste. basé à Angers, conviendrait à un INGENIEUR GRANDE 
ECOLE OÙ EQUIVALENT ayant 3 à 5 ans d'expérience d'organisa- 
tion, soit dans une entreprise soit dans un cabinet d'organisation. 





















‘ ‘ayant effectivement dirigé une lorce de vente ‘de produits ‘ou de services destinés 
entreprises. 










nes Merci d'adresser lettre de candidature, : e 
= ; photo et prétentions à : 2 env un Chargé de mission | 
SORETEX M le Directeur du Personnei Somme et d'animer des enseignements auprés d'étudiants et de cadres H/F f 
PRE 451, rue Saint Léonard - 49000 ANGERS. res QI (De scuaien apériee Agre 
- d'ancadrer des travaux d'application sur le terrain. gestion ou école supérieure de commerce (option 
5e créer de nouveaux supports pédagogiques : à à Ë gestion). 2 à 3 ans d'expérience ou débutant. 
Re on foret si eee des te de l'institut Il sera chargé dans un premier temps de missions 





d'au de gestion dans es Alle prendra à terme 
des responsabilités 


de Recherche de l'Entreprise, 
Ces emplois sont G'opoehs à ten plein ou dominant. . plus importantes dans une filiale. 
Une information plus t ce ne auprés de Lucie COTTIN, 


mplète _peu 
BP. 174-69132 ECULLY cadex. Tél. 78.33 






He as géographique et grande disponibilité 






ESPONSABLE 
COMMIERCIAL 


Adresser CV. photo et prétentions s/rél. 2378 à 
Lévi-Tounay/Asscom 31, Bd. Bonne Nouvelle 
75083 PARIS CEDEX 02, qui trassmettra. 





Centre d'études nucléaires de GRENOBLE recrute pour 


















son Laboratoire d'Electronique 
Une more Société ir able Id d'un grand SR SE ER 
- INGENIEURS GRANDES ECOLES on 
age : 
OPTION INFORMATIQUE d'un groupe international 
a ? (Mines, Centrale, Supélèc, Sup Télécom, Imag) de consultants 








MATHS danps nef vous 








grammes de roro années d'eperimee Pour ses pro-. recherche 

. grammes versification en recherche et développement 

Pour ce poste, les réponses seront directement transmises & notre cfent. . ; : 
re d'ici 5 des sci ne dot pes être d'instruments er de systèmes d'imagerie industrielle, ! 
Phère d'hciquer le nom des sociétés auqueles ele ne Goert Connaissances souhaites CHEF COMPTABLE 


# conceplion et développement de logiciel, 
© archirecture des systemes, 
s informatique temps réel, 
e traïtement d'images et reconnaissance des formes, 
« intelligence artificielle. 
Candidatures à adresser à 
M. CANDEGABE - Ép4s - CEN GRENOBLE - 
85 À JSÛ4I Grenoble cedex. Telex : 320 323 F. 









Ervoyer CV. ler 


qui seront transmis _- seu BTS miniry 


à s nu d' expérience, si ible dans 

de comparable. Fe ie 
— Anglais courant impératif. 
pe ennnéate 180.000 F/an. 

poste implique la prise en charge complète de 
l'ensemble des aspects comptable, juridique, social, 
financier ainsi que le reporting pese de cette 
société de consultants qui compte, pour l'instant, une 
TSOnDES. 













Pierre Lichau S.A. - 10, rue de Louvois 
75002 PARIS 























































trentaine de pe: s. 
Adresse C.V. et prétentions à Eee 
M. CH. PA + 
114, avenue © a le-Gaui 
9252 NEUILLY SUR SEINE. D 
Notre Division Aérospatial crée de nouveaux postes d'ingénieurs d'études afin de AU ere 
poursuivre son avance technologique dans les domaines de l'aéronautique et de l'es- 
pace. Vous êtes ingénieur électronicien ou informaticien {ESE, ENSERG, ICPI, IEG, nn. 
ENI de Brest. ENSIMAG... sont particulierement appréciés} et vous recherchez votre 
pue ou votre second TS dans une industrie de très haut niveau. 
ous vous proposons d'appliquer vos connaissances dans les domaines de la recon- SOCIETE D JE COMMISSAIRES LS ! dE 
naissance vocale {automati la concepti z: 
mêine lirahement du Signal. informatique temps réel éeronique de Puis ae AUX COMPTES (Paris) recherche FR 
La Connaissance de l'anglais est appreciée. Notre style de travail, en équipes Pluridis- # 
Giplinaires, est une source d'enrichissemnent personnel exceptionnel. e Ré viseurs confirmés RE 
Ces postes sont à pourvoir à Valence r 5 
compromis quantité, approvisionnement, ù e Audi 
ment, niveau des stocks et coûts. Il encadre et gère un effectif de 23 person- teurs débutants 
nes dont 3 Chefs de Groupe ainsi qu'im [sera Hi 
Les candidats retenus : 


budget prévisionnel négocié. 
assisté par un système informatique en temps réel d'aide à la gestion des 
: Lee né de long Et 
scquis en cabinet la pratique ‘de l'audit. 


e_ interviendront | auprès de sociétés appartenant à 





ECTS 


Envoyer votre dossier de candidature au responsable du recrutement, CROUZET 
25 rue Jules Védrines, 26027 Valence en precisant {a référence DAS/LM. 5 






Ecrire au CABINET GATIER, 32, rue Barrème, 69006 LYON, sous 
réf. 720/M.2 
Les entretiens anront lea à LYON et à PARIS. 


Cabinet Gatier 


des secteurs d' 


® _ bénéficieront d'une & divaraifiée 
rant au diplôme d "enpertis. cc rnpisb le. pipe 


Envoyer C.V. manuscrit et 
COGERCO - e 
72, rue Bellechasse - 75007 PARIS. 







































DAT Net el Ce) Re) ES 


e POUR SA DIRECTION ORGANISATION ET INFORMATIQUE : 


La Direction de l'Organisation et de l'informatique, implantée à Plaisir. est maître- 
d'œuvre de vastes projets informatiques pour l'ensemble des sociétés du GROUPE 
INTERTECHNIQUE. 

Organisée en petites équipes sectorielles très proches des préoccupations de 
Chaque société, elle utilise largement les moyens informatiques conçus et commer* 
cialisés par la filiale IN2 : plusieurs centaines de terminaux déjä connectés sur des 
IN 5000 (système IN-PICK, bases de données réparties, réseau et bureautique, 
L'expansion rapide du groupe permet d'offrir des opportunités à des jeunes diplômés 
de l'enseignement supérieur intéressés tant par les problèmes des secteurs de 
poime que par les aspects techniques de leur Solution et possédant l'un des profils 

UIvants : 


— CHEFS DE PROJET (RÉF M5/DOI-91) 
Ingénieurs Grandes Écoles ou MIAGE, ayant une première expérience de la 
conduite d'un projet d'informatique de gestion dans le domaine industriel, de préfé- 
rence dans un secteur de haute technologie. 


— INGÉNIEURS INFORMATICIENS (RÉF. M4/DOI-92) 
Ingénieurs ou MIAGE, débutants ou possédant un an d'expérience. 
| — ANALYSTES PROGRAMMEURS (RÉF M4/DOI-93) 














CAC 


INTERTECHNIQUE 


AÉRONAUTIQUE - ESPACE 
RÉSULTAT SUPÉRIEUR A 5 %e APRÈS IMPÔT 


RECHERCHE 


” = AGENTS TECHNIQUES ÉLECTRONICIENS _ (RÉF M2/DA-96) 


Adresser CV. avec prétentions, en précisant la référence de l'annonce, à la Direction du Personnel. INTERTECHNIQUE, B.P. n° 1, 78974 PLAISIR CEDEX 
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8 POUR LA DIRECTION QUALITÉ : 


— INGÉNIEUR CONFIRMÉ (Grandes Écoles) (RÉF M2/DQ:7) 
Pour prendre an charge la fonction d'assurance de la qualité pour son activité systèmes 
optroniques. Il doit avoir au minimum 5 ans d'expérience en électronique, opto- 
électronique ét micro-informatique temps réel. I} doit être attiré parles relations 
humaines et une bonne connaissances de l'anglais est indispensebie. 
Pendant quelques mois, il sera détaché au siège social à Plaisir, puis affecté à 
l'établissement des ULIS. 


— AGENT DE MÉTHODES ÉLECTRONICIEN (RÉF. M/DQ-1n 
Titulaire BTS ou DUT: il sera affecté dans une équipe chargée du contrôle qualité 
des composants électroniques. !! aura, en particulier, pour tâche de développer les 
moyens de test et d'établir des procédures de contrôle. 


© POUR SON DÉPARTEMENT MESURES ET RÉGULATION : 
















(BTS ou DUT) 
Débutants ou ayant une première expérience pour travail en laboratoire d'études et 
de mise au point de systèmes numériques aéronautiques. 


e POUR SA DIRECTION DE PRODUCTION : 


— AGENTS TECHNIQUES ÉLECTRONICIENS (RÉF M/DPR-12) 
Titulaires du BAC F2 ou F.PA. pour assurer la mise au point d'appareils de mesure et 
équipements de bord aéronautiques. 


















Ce groupe industrial françois est reconnu au plan mondial pour lo perfomance et la 
qualité des équipements qu'il réalise. Ce sont des ensembles techniques cornplexes met- 
tant en œuvre de l'informatique et de l'électronique sophistiquée. 


Au sein d'un département organisé en centre de profit, nous recharchons un : 


Chef de service support technique 


responsoble d'une ligne complète de produits et de l'animation d'une équipe. 


Dans c8 poste très polyvalent, vous auréz notamment à : . 
- propossr et mettre en œuvre une politique de maintenabilté de vos produits. en liaison 












F DUT ou équivalent, ayant au minimum trois ans d'expériance. 
# 
$ Lt e e 
$ é Entreprise publique 
$ RECHERCHE POUR SON DÉPARTEMENT 
; RECHERCHE ET DÉVELOPPEMENT 
$ 
Fe JURISTE 
sn ; A SPÉCIALISÉ EN 
ges j nu - PROPRIÉTÉ INDUSTRIELLE 
£ I! sera chargé de la mise au point des accords de partenariat avec des tiers (P.M.I. et grand 
mers LS prises) : contrats de recherche, de développement : Contrats de ilcencee, de raie de technologie. 
ÿ rs CEA nt me émane à man Du — 


Les candidats devront posséder : 
international...) serait appréciée ; 
e Une bonne maîtrise de l'anglais : 
e Des qualités de contact et le sens de la rigueur : 








$ … Îlest offert une rémunération et un statut motivants 
f ainsi que des possibilités d'évolution au sein de l'entreprise. 
L Adresser lettre manuscrite, c.v. et L'éjentions sous n° 7324 LE MONDE PUBLICITÉ, 
E $ rue , 75007 PARIS. 
. 
Si 
w #. TE 
Sté si 
FE 


ts 





INGENIEUR PRINCIPAL 


SUD-OUEST 
T-P. - Génie Civil 


Une Société de T.P. - Génie Civit de moyenne Importance (150 
personnes - CA. 45 MF) solidement implantée sur la région du 
Sud-Ouest, recherche UN INGENIEUR PRINCIPAL. Sous l'autorité 
du Directeur Général, il sera chargé des relations avec les clients 
publics et privés pour la recherche et la négociation des marchés. il 
sera responsable de l'étude des dossiers d'appels d'offres, d'adju- 
dication.… et du suivi des chantiers avec détermination des 
moyens humains et matériels à mettre en oeuvre pour optimiser 
ses prix de revient Il veillera avec une particulière attention à 
l'amélioration des méthodes de travail. Homme de terrain, il sera 
capable de coordonner l'activité d'une quinzaine de chantiers 
menés simultanément, Il aura autorité sur l'ensemble du personnel 
technique (B.E. et chantiers) dont 6 conducteurs de travaux Le 
candidat retenu ägé d'au moins 30 ans, de formation Ingénieur 
T.P., À & M, INSA ou équivalent, possériera impérativement 
quelques années d'une expérience professionnelle (BE et 
Chantiers) acquise au sein d'une entreprise de bâtiment T.P. - 
Génie Civil. La rémunération sera motivante et tiendra compte de 
l'âge et de l'expérience. Ce poste est à pourvoir dans une région 
agréable, dotée d'équipements éducatifs et sociaux-culturels. 
Ecrire sous référence 843/M à : 


GRH Conseils 


3 avenue de Ségur 75007 Paris. 
Discrétion assurée. 


APPRENDRE - 
ENTREPRENDRE 


Nous sommes une société située en Haute-Marne, filiale 
d'un groupe industriel international, et spécialisée dans 
fa transformation des métaux {grandes séries). 

Nous souhaitons accueillir un 


_ . 
INGENIEUR CONFIRME 
diplômé d'une école d'ingénieurs. ambitieux, homme 
d'idées et de réalisation, prêt à s'impliquer dans 
notre entreprise et désireux de voir sa carrière 
progresser vers des postes de responsabilités évolu- 
tives et variées, à partir de compétences acquises en 
production, marketing industriel. 

Si notre proposition vous intéresse, envoyez-nous 
votre candidature (lettre manuscrite, CV détaillé et 
prétentions) sous la réf. LM 262, à 


UNIVERSAL COMMUNICATIONS 
Chaussée de ja Hulpe 122 
B - 1050 BRUXELLES 





e Un doctorat en droit des affaires ou équivalent : une spécialisation (propriété industrielle, droit 


e Fi moins trois ans d'expérience en entreprise ou en cabinet spécialisé dans une fonction simi- 











avec le Morketing et les Études, 













ALSTHOM 


DIVISION APPAREILLAGE ELECTRIQUE 
DEPARTEMENT REDUCTEURS DE MESURE 


AIX LES BAINS (SAVOIE) 


INGENIEUR 


COMMERCIAL 
METROPOLE 


est recherché par le Département Réducteurs de Mesure, Eta- 
biissement d'Aix Les Bains. Sa mission est d'assurer les rela- 
tions avec le réseau de distribution France et de suivre en 
direct les grands clients dans un contexte de véritable au- 
tonomie . 

Ayant une première expérience sur des produits techniques 
OU MEME DEBUTANT, cet Ingénieur Electrotechnicien ou 
Electromécanicien recevra préalablement une solide forma- 
tion sur les produits. 

Les possibilités d'évolution sont celles que peut offrir un 
grand groupe industriel. 


Merci d'écrire avec C.V. détaillé sous référence 4655-M 
à MAMREGIES 3, rue d'Hautevllle, 75010 Paris, qui transmettra. 


Constructeur de produits et systèmes de micro-électronique INDUSTRIELLE 
récrute 
Ingénieur commercial export 
MISSIONS :  prospecter, promouvoir les ventes, assurer le suivi com- 
merciel aupres de clients et distributeurs étrangers, « collecter les infor- 
métions propres à développer notre impact Sur le marché Européen, 
e 50% de déplacements (Europe). 


iquE, » 1 à 2 ans d'expérience de 
its industriels d'outomatismes ou 


Akfemand pariés et écrits, e Formation technique assuree. 

Poste besé à notre siège social de LA BOISSE (10 km Nord-Est de Lyon). 
Merci d'adresser lettre manuscrite, CV, photo et prétentions stef. 41910 à 
CONTESSE PUBLICITE, 74, rue Béchevelin, 69363 Lyon cedex 07, qui transmettre. 





- réaliser des missions d'expertise, de diagnostic et d'assistance technique de haut niveau 
aux réseoux d'oprès-vente en Europe et dans le monde entrer, 

- analyser et sxpioiter les informations sur 8 comportement des produits. 

- vos octions au sein du support technique vous permettront de participer à la mise en 
place d'un système très perfommont de soutien logistique à la vante. 


Vous avez le trentaine. Pariant anglais, diplômé d'une écoie d'électronique. vos connais- 
sances en infomotique et en électronique, votre sens de l'organisation et votre goût de 
l'animation d'une équipe vous ont déjà orienté vers une fonction de maintenonce d'équi- 
pements de pointe (informatique ou aéronautique). 


Nous vous remercions d'adresser votre dossier, sous la référence 475/2, à Annick LUCCHINI 
JACQUES TIXIER S.A. - 7, rue de Logelbach - 75017 PARIS. 


jacques tixier s.a. 


MEMBRE DE SYNTEC: 














Société en pleine pp recherche 


MA pour son Service ‘Technique et Systèmes!” 


un CHEF DE PROJET. 

» Vous avez 25 ans minimum, une 
formation supérieure - niveau 
MIAGE, une expérience souhaïtée 
mais non indispensable. 

e Vous êtes capable de définir les 
besoins des utilisateurs, de rédiger 
un cahier des charges et d'assurer 
le suivi de la formation. 
(Environnement : IBM, CICS, Base 
de données). 

e Vous êtes apte à diriger une pefite 
équipe {4 à 5 personnes). 

e Enfin, vous êtes mobile et très 
disponible. (Fréquents 

e Lieu de Travail : PARIS (15°). 


De réelles possibilités de promotion sont 
offertes au sein du Groupement pouvant 
déboucher sur la création de votre propre 
Entreprise. 


SE UNTERMARCHE Géñ221se 
Merci d'adresser lettre manuscrite, CV, photo (exigée), salaire 
adual + prétentions à U.N.M. Service Recrutement : 
Avenva Georges Boillot - 1310 LINAS-MONTLHERY 


m Une société internationale de conseil 
en Ressources Humaines réputée 
pour la qualité de ses interventions et 
son éthique exigeante propose à un 
professionnel du conseil en recrute- 
ment de la rejoindre. 

Ise verra confier à Paris la responsa- 
bikté complète de l'organisation et du 

d'une acivié de 
conseil en recrutement déjà amorcée. 


Adresser lettre manuscrite et CV, sous 
référence 5452 M, à HYPERBQLE, 86, 
rue de Richelieu 75002 PARIS, qui 
transmettre directement, 





OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS 


La COGEMA 






candidat 
par an. Écrire en précisant la référence S 8084M., 


3, rue des Graviers - 92521 Y Cedex - TéL. 47.47.11.04 
Offres PA 


NEUILL 
PA Minitel : 36.14.91.66 code 
Aïx - Lille - Lyon - Naotes - Paris - Strasbourg - Toulouse 


Marketing grande conso 
chez un leader qui a des projets. 


Nous sommes un grand de l'agro-alimentaire. Nous avons acquis des positions dominantes sur certains gros marchés et conti- 
avons à investir de nouveaux créneaux Nous recherchons deux pancpolorel a ire Dal phare d 
enrichir notre structure marketing. 

Un chef de marque senior, responsable du développement, 4 à 6 années d'expérience, 1 (elle) 
prendra en che où lnporsant projet qu'à salt de mener à ao8 borme en cordon l'action deu inter venant Ce u'e8t pas 
pADeent La homme à mais un réalisateur, entraînant et convaincant, qui orchestrera bien entendu le lance- 


MEMBRE DE SYNIEC * 
















Réf. 538 531 M 
Un(e chef de marque j unior, 2 à 3 années d'expérience, la responsabilité d'une gamme 
Un(e) cher } qe RENOM 


Dans es deux cas, un profilcommun : une formation supérieure de qualité, un tempérament enthousiaste, communicant, opéra- 
* fionnel, positif. Us trouveront un climat stimulant, favorisant les initiatives, très ouvert au travail en équipe. Merci de faire part de 
votre intérêt aux consultants du cabinet SIRCA - 64 rue La Boétie 75008 PARIS - ri pourront compléter votre information et 
Vs patient La ples intnic conbdencialié; Les deux portes sont sue à Paris Ouéet 


Sirca 

































. : or représente le pe MONDIAL des MACHINES à 
tions. IMPRIMER en. HEUOGRAPHIE. 
mes Dans le cadre de sa Sens elle recherche FILIALE er AMÉRICAINE 
clait pour son usine de Normandie 
Lt INGENIEUR COMMERCIAL 20 kon de Pari 
: a : Proff : de formation technique supérieure {du PET. BTS mécanique, au l'assistant ; techniqu 
: Fe minimurn), ra vous _e l'expérience de la sets FL Re 
* lourds. Idéal Connaissez pression. 
Le pratiquez l'allemand de préférence, l'anglais à défaut. ; tata oar ea électro-mécanicien 
men Mission : habitué desyrègocistions à haut niveau, au, VOUS vendrez nos x 
[ui ! produits à notre clientèle : fabricants nn es et industriels ; votre 
Ü fonction évoluera vers la responsabilité de CHEF DE PRODUIT. 
Bouc Nous offrons : rémunération attractive (fixe + prime), selon expérience. ‘à Un candidat de valeur évoluera rapidement 
tress Ecrire avec C.V. + prét. + enveloppe à votre adresse, s/réf. BH/LMI, à : vers la Direction de l'établissement. 
Le 717 PA michel jouhannaud conseils Envoyer C\, photo et prétentions 
‘1 EL 40 bis, ps de Saxe - 75007 PARIS Sous réf. oran et Entreprises 
frag = * 
Tr — : 8 
feui # 
5% [ Attaché (e) de presse Emploi et Ertraprkes 


Un important Organisme Financier dans le cadre de développement 
Es gt RE AS DS ee msn © 
suivi des avec la et les GROUPES D'INFLUENCE (Pariementares, 








QUARTIER C 
recherche 


TÉLEXISTE 


d'entreprise importante). 
Envoyez-nous votre dossier complet (lettre + CV + Photo) sous référence 1629 M ou trans- ‘ 
mettez à CV PLUS en composant le 43,59.40.25 sur votre miritel. 









ANGLAIS EXIGE. 


LE MONDE FOLIE re de Momo, Pas 





2} 
Ë 
LE 
Fi 


MESSAGERIE | ACCÉLÉRÉE FRANCE ET INTERNATIONAL 


Nous créons des postes de 
DÉLÉGUÉS RÉGIONAUX 
POUR 


ARS SELEES ER. TEtOT 


OFFRES D'EMPLOIS 


Juriste d’affaires | 


Générale des Matières Nuclésires) 
cycle 


























BANQUE INTERNATIONALE 
HAMPS-ÉLYSÉES 


AYANT EXPÉRIENCE SALLE DES CHANGES. 


gg lo Le 





SOCIÉTÉ 
Pat BAL UE 


ASSISTANT) 


RANGER CMD VAELE 






















MEMBRE DE SYHTEC 


- 92521 NEUILLY Cedex - LS 47.41.1164 
Offres PA Minitel : 36.14.9166 code P. 


ENT CR PRE er 









V., Photo et prétentions à 
EUROGORSULT 14, T'BA Richard Leur 16011 PARIS 






Groupe industriel français 
30 filiales dans 12 pays 
C.A. consolidé : 3 milliards F 


















DONT 1/3 AUX USA-CANADA 
CASH-FLOW: 7,1 % 
Recrute pour son Siège en Grande Banlieue O. PARIS 


JURISTE D'AFFAIRES 
Chef du Sce Juridique 
L'ouverture du poste 


Dépendant du Directeur Financier et Juridique, IL PRÉPARERA 
PERSONNELLEMENT LES CONTRATS DU GROUPE POUR LA 
FRANCE ET L'ÉTRANG 













































Du niveau DOCTORAT DE DROIT PRIVE = avec si si possible, un com- 
plément économique {LAE, IEP Ecofñi.…}, il parle et écrit l'ANGLAIS 
COURAMMENT. li a au moins 10 ans d'EXPÉRIENCE EN DIRECTION 
JURIDIQUE de grande Entreprise et/ou, de préférence, en CABINET 
D'AVOCATS INTERNATIONAUX. 


-8.C. vous garantit une DISCRÉTION ABSOLUE et vous remercie 
d'adresser votre candidature {lettre manuscrite, CM. détaillé, 
n photo et rémunération) sous réf. 8456 à 


sélection conseil ‘ 
98, AV. DE VILLIERS, 75017 PARIS 


ORGANISME PROFESSIONNEL IMPORTANT, 
nous recherchons pour renforcer notre structure âctuele 


JURISTE 


DESS - DEA 220.000 + 














































{asser Guns ÉtiDe Jeune ei de have vou serez ps spé 

lement c assurer la. préparation, l'animation et le suivi de 
commissions et r SON tEU QUES Goo no 

profession Vous serez en repport annees 

vous serez le conseil pour toutes les questions de 







Merd d'adresser votre dossier sous référence S09M à notre 
SH Pal VOTE GONE EC PAS FORGE ONRNERE 


JO conseil HE, BD, MALESHERBES 75017 PARIS. 





Presigieuse société d'éditions PARIS 
AS 


Formation scientifique - - mathématiques 


: ORGANISER - VENDRE - ANIMER (200 KF/AN sure) | en. D Re nn 'éMinsscietiiques (recherche d'auteurs, conception des 
Notre société, spéciai le courrier accéléré, développe rapidement, st l'appartenance à des . Quelques années à un peste simiai 
: Le per pra te genre POSTE CONVIENOMAIT à qe ex sans Forte ormation scientifique sex éri chez un Eéteur 
bi Vous êtes un professionnel de Ia négociation à haut niveau (expérience de 5 ans mirimum) de préférence dans avant éventuellement Tao iques 
sa la vente de services, vous avez une formation supérieure et vous avez prouvé au cours de votre carrière votre SU DECS- ou dure Merci en 
sens dé l’organisation et des responsabifités. LELPUT de corprabié mr 
ke La fonction que nous vous demandons de mettre en place vous amêriera à être, spour, le cÉvelopp ane. de informatique. 5 
A notre produit, de véritables patrons de vôtre région (constituée d'une dusine de départements environ 
: | adresser Ar. CV. photo. à: 
k NESONDE PUBLICITÉ, S: ras M nnaev 5007 PARES Fe ue, 10 1807, 


ee 2 ER TEEN RE 






















OFFRES D'EMPLOIS 






CADRE FINANCIER 
| hf es SE 
: HEC, ESSEC, ESCP... 
Coordatisà el harmonisafon des méthodes 


comptables, œ! d'audi, évaluations 
Ra epson à < ocqlions de 













7irue d'Auteuil 
75016 Paris 






Jr wa AUX URA CAR | 
CA AG UT 
av see abus en Gare Es: 





‘ sera rottoché au Dirceur de Rtablissement et suero des responsabttés 





OFFRES D'EMPLOIS OFFRES 


Valorisez une première expérience 


de ventes sur. le terrain 


Une société mès dymomigue du secteur tertiaire, Rial dun por 
tant groupe i un Codre Commereial capable, 
après avoir reçu une solide fonotion, de négocier ses produits 
auprès d'une clientèle d'entreprise. 


La réussite dons ce poste impñq ue 

eune Àtype ÉSC qu équivalent, ‘ 

e T à 3 ons d'expérience de la ventesur le terrain, la candidature d'un débu- 
© tant, de très bon potentiel, peut être ). 

e une bonne culture générale et une grande aisance relationnelle, 

e des és de fénaité ef de négeciofion, 

el 6 d'avoir une carrière dont la progression sera directement liés aux 2 


PUBLIPANEL 


Poste à Paris, moenbraus déplacements en province. 


Ecrire sous réf. WG 522 CM 
Discréfion absolue 


rl MO e d'Auteuil 75016 Paris 


Ingénieur 
‘ Chef de service 
| études et industrialisation 


Au sein d’une usine de 180 personnes, rattachée à un grand 
groupe international leader, nous recherchons un ingénieur 
grande école ECP, AM ou équivalent. 


Serge at dvopponent de produis noumeoux en Bason avec le 
mal 

’e madembsfion et autoratisaion de buïi de production, 

e direction du service méthodes. 
Ce poste conviendrait à un candidat, ayant 30 ans minimum, une expérience B 
dons secteur mécanique et/ou chaudronnerie, le goût de l'innovation et le dyna- 





Un groupe français solidement implanté, ayant de bons résul- 


* Rattaché au Directeur d'une usine à taille humaine (200 personnes), TE Ë 


OFFRES CETENTS 


_ un cenire de _ 
. Le dynamisme de la PME, 
‘la puissance d'un groupe : 
Une i importante société de négoce de produits industriels 


raïtachée à un grand srouRe recherche Îe Directeur d'y un de 
ses centres de pro 


.  Rottaché auDirecteur Généraldelos. société, idirigeraune unité dont le C. A. est de” 


55 millions, animera un effectif de 30 
complètes dun chef d'entreprise. 
ei sengager su sur des objectifs, des budgets et des marges, 
s iossurerole dé ent commercial de son unité ei sa gestion odrinis- 
trafive, comptable, financière et sociale. ‘ 
Ce poste. conviendra à un candidat, ayant une solide formation de base se ESC o 
équivalent) 


Personnes, en essumont les responsabilités 


FN Res rémunson: 220.000 F 


Ecrire sous réf. RB 517 AM 
Discrétion absolue 
L Membre de yiec : 





INDUSTRIE A FEU CONTINU 


Ingénieur confirmé 
‘chef de fabrication 









tats économiques et plusieurs usines, recherche un Chef de 
Fabrication. 






sera chargé du secteur le plus important. Ce poste conviendrait à un £ 
ingénieur diplômé ayant une solide expérience de fabrication acquise à 
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é dE DE de: host re Lo et Le . 
De vs pe à SOCIÉTÉ.DE GESTION pp ER Renns 
Rsbmegenn mm de à LIÉE À UN IMPORTANT INVESTISSEUR 
INSTITUTIONNEL INTERNATIONAL 
recherche. 


CHEF D DE BUREAU 


au sréour costs . 
ré mm 
= la rédaction des de gestion ; 
l'établisement des 
2 ct ave Panne 2 mpeg des Get progres ram 


ET RÉPONDANT AU PROFIL SUIVANT : 


— niveau DECS quelques anafes d'expécience dens1e domaine immobilier ; 
_ Te ut ul 


SECRÉTAIRE COMPTABLE POLYVALENTE 


2 ge du état de nd 1 amas Cf de Baran Ê 
@i ©. pourla comptabilité, : Sir RS ET 


_ Notiois d'informatique nécessaires. 
— Connaissance de l'anglais souhaitable. 


Ce dx pa ac pr perde sptamre 198 à Pa. + 


EXPORT. 


amener à bien les plans muketing à court, moyen et long terme, . 
d'assurer l'assistance et la promotion 
technique de l'ensemble de notre gamme en 
Afrique notre Neo 
personnellement les négociations 


tp ee hi gs Ve où SLA à 
aura nécessairement une connaissance approfondie de ere : 
des prodnctions animales et une expérience commerciale 
relations avec l'industrie, Une connaissance des marchés africains 
$ serait un atout supplémentaire. 
Basé à Paris le candidat devra se déplacer 50% de son temps . 


Adresser litre mannscaite C:V. photo et prétentions à 
MERRE LICHAU S.A sous référence 10774 - 
16 me de Lonvois 75002 PARIS qui trensmettra. 





= misme pour Onimer une Équipe, 
u Go A a 





de Money PARIS TS sous n° 7318, 
RESPONSABLE | 


 PUBLIPANEL 


dans une industrie à feu continu et témoignant de qualités marquées 3 
d'organisation et d'animation et d'un goût réel pour le commandement. *- 


es se 


““ndéieuts Commerciaux Seniors - 
trouvez votre voie chez Digital | 
à Lille - Lyon - Marseïlle - Metz - Paris - Rouen - - Toulouse 


Si vous entrez chez nous : 
Vous venez out gomme no prod ur marché séique Bonqus Acura, Auemobie, Abraunof- 
que, Grands Comptes, OEM... ss 

: Aer vo fav preuves Vous pourrez danger de marché en Région Para, en Provins Bérdous, le, yon 
Marseille, Metz, Nantes, Rouen, Strasbourg, Toulouse). . « 
+ Vous pourrez aussi valoriser voire acquis au sein d'autres départements : ‘Mariag Fami. à de fonte de 
20 TE RS POIRR VE NN CR OU 1 Pr Or A 
Qui êtes-vous actuellement ? Aa 
De foamañon Ecole d'ingénieur ou de Commerce, Univeriare, Sn 5 ob 4 ae ace de ” 
lo vente de grands ordinateurs. be 
Vous aimez voire métier, darez évoluer Htelcalement et profesiomeliment et vou épanourdens vor vis pare 
sonnelle. Bien sûr vous porlez l'anglais. - 
Merci d'envoyer votre lettre manuscrite + C.V. + photo sous réf, MON211 éMorie-Cre SAN QURCE en précnt ll ile de 
voire choùl), DIGINAL EQUIPMENT FRANCE, 2, rue Goston Crémieux, 91 


Digital : un choix de soci 


PMP 


Assistant logiciel du Directeur ec 
7 à nouveau produit aujourd'hui. : 


La pratique courante TA ait mince pour où Déc Eté à Fe 
Nanterre-Ls Défense.  nécesste des déplacements tant en France qu'en ; 
et aux États-Unis, 














Membre de Syntec 
71,rue d'Auteuil 75016 Paris 
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Li 


D Ge eue ernepée EDS FOR. ME 2 Ge à deneubon Cu 
photocopieurs, implique de développer notre activité vers là micro- 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


ù LORE ae SO PER GE FORT AL Ch 
produits les mieux adaptés à leur orginisacion. 
Vous aurez à créer pa sue vo propre équipé pour fake face où 
re : 





me 


.croirc 
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: OFFRES. D'EMPLOIS 


Re] 





D'EMPLOIS OFFRES 





‘OFFRES .D'EMPLOIS OFFRES 





Rédacteur contentieux sinistres 
HF 


dont Jes activités financières, diversifiées et adaptées aux nouveaux marchés. sont très développées, 
recherche, pour compléter ses équipes, des 


Commerciaux-Financiers 
de haut niveau 


chargés de presenter 1m ensemble de produits et de services financiers, à une clientele répertoriée, 

d'institutionnels, d'entreprises, d'associations et d'en assurer le suivi. 

Ces postes peuvent intéresser des diplômés de l'enseignement supérieur, âgés de 28 à 35 ans, avant 
deja une expérience commerciale ou financière nécessitant des contacts à l'échelon direction générale, 





Nous sommes une Compagnie d'Assurances IARD importante et nous offrons un poste de 
Rédacteur Contentieux Sinistres RC, dont le rôle sera de conseiller et guider nos délégations 
régionales dans Ia gestion et le règlement amiable ou judiciaire des sinistres et d'assurer, en liai- 
son avec ces délégations régionales, la gestion des sinistres importants, notamment corporels. 
Ce poste convient à un(e) candidat{e) titulaire au minimum d'une licence en Droit et ayant au 
moins 5 ans d'expérienca simitaire dans une compagnie d'Assurances. Lieu de travail : banlieue 
Est (desservie par RER). Poste stable et comportant des perspectives d'évolution. Horaires sou- 
ples. Restaurant d'entreprise. Merci d'adresser lettre man. et CV détaillé en précisant votre 
niveau actuel de rémunération, siréf. 11738/M à Denise de LARIVIERE qui étudiera votre dossier 
en toute discrétion, Sélé-CEGOS, Tour Chenonceaux, 92516 BOULOGNE CEDEX. 





Mombre de Syntou 

















1 acquise de preférence dans un organisme financier où une compagnie d'assurances. Une formation 
& complementaire aux produits spécifiques sera assurée. La rémunération sera constituée d'un fixe 
jo important et d'un intéressement lié aux perfonmances réalisées, Nous sommes la filiale française d'une société américaine leader sur son 
Postes à pourvoir à Paris. (Réterence 2168/M) marché, 10 000 clients dans le monde, spécialisée dans le développement 
ax* et la vente d'un progiciel pour tes infocentres (gestion de données, inter- 
ea rogations, statistiques, graphiques) et la gestion Ée performances des 
iném : é . : L se A systèmes informatiques. Pour faire face à notre très rapide expansion, 
SOLE Le même groupe, suucieux de faire face au développement prévu de ses activités, crée le paste de e one créons le est de > ? F P 
“Q à = 
me Responsable Marketin De Spore Om ARON 
{ ä 
e 
ae | g nl ch: en li avec notre Directeur Technique, de l'organisation et du pianning de la for- © 
ce a e e . mation, il conseillera nos clients sur le choix des stages et animera une partie de ceux-ci. Ca poste ë 
sl convient à un candidat ayant quetques années d'expérience informatique et si possible une expé 5 
YEUX ui Ciets rence pédagogique. La connalssance du Système SAS est un avantage. Une excellente pratique da | 
mon l'anglais est indispensabie. Le poste est très motivant et évolutif pour un candidat dynamique, dési- 
le reux de s'intégrer dans une petite équipe enthousiaste. Lieu de travail : Paris Gare de Lyon. Merci 
















d'adresser lettre man. et CV détaillé, sous réf. 11735/M, en précisant votre rémunération actuelle à 
D. de LARIVIERE, qui étudiera votre dossier en toute discrétion. Sélé-CEGOS, Tour Chenonceaux 
204, rond point du Pont de Sèvres, 92516 BOULOGNE CEDEX. 


média-system 


Le titulaire dé cutfe fonclion aura pour mission de concevoir de nouveaux produits et services finart- 
ciers ut de hätir La stratigie de leur diffusion, pour tout genre de clientèle, ÿ compris celle des 


fou 








fe rticuliers. 
. méme É poste sera confié à un diplôme de l'ensegnement supérieur, ägè de 30 à 5 ans, ayant déja une 
strait expérience de quelques années acquise dans une fonchon similaire, au sein d'un organisme financier. 
nor Le poste est à pourvoir à Paris et la rémunération, prévue à niveau élevé, sera cependant fonction de 
: a la compétence. (Reférence 2169-M) 
-J 
vieux . . 
Pour les postes décrits G-dessus, prière d'adresser un resumé de carriere a 
VE a re Exporter la biotechnologie 
garni auront lieu a Paris au mois de juin. Notre entreprise occupe une position de leader sur son créneau de marché : produits intermédiaires 
nez. . 17 rue La Rochefoucauld, destinés à l'industrie alimentaire ; nous recherchons pour une de nos divisions (92% du CA à 
tions. 75009 Paris. l'exportation), un collaborateur capable de commercialiser une gamme de produits destinée à 
u l'alimentation humaine et à l'industrie pharmaceutique. Celui-ci négocie en direct avec les grandes 
se pr muhtinationales et anime unréseau d'agents ; il analyse l'évolution des besoins des clients et collabore 
Clait étroitement avec notre service recherche pour la mise au point de nouveaux produits. Le poste 
cn nécessite une formation d'ingénieur agro ou de chimiste, une expérience de vente de composants de 


7. l'industrie alimentaire si possible sur les marchés export. La pratique de l'anglais et de l'allemand est 

é indispensable. Le poste est basé à Paris et exige 50% du temps de travail en déplacements. & 
Si cette proposition vous intéresse, nous vous demandons d'adresser votre candidature sous 
réf. 612.86 M à notre conseil - 61 boulevard Haussmann - 75008 Paris. 


ui ; Mettre en place la fonction : une belle opportunité ! 


n 1 f Laboratoire pharmaceutique en tort dévaloppemant (500 personnes a ce jour], nous créons, pour accompa- 
au à gaer la croissance de nos affectifs, le poste Recrutemant/Formation et sauhaitans l'affrie à un 


“ |! Jeune chargé de recrutement w 


Vous serez en liaison directe avec le Directeur du Personnel et les différentes directions opérationnelles. 


frag À Vous jouerez un rôle essentiel auprés d'eux dans la définition de leurs besoins tant en recrutement qu'en for- 
Troi à mation et piloterez personnellement les différentes phases opérationnelles. x 
feui à Diplôme de l'enseignement superieur, vous avez 2 à 5 ans d'expérience en Entreprise et/ou Cabinet et souhai- 
Bier 5 tez élargir votre champ d'action. Vos qualités relationnelles et votre envie d'entreprendre seront les atouts à 
mér 8 decisifs de votre réussite. 

o Merci d'adresser votre dossier complet {lettre manuscr., C.V., photo at prét}, s/rèf, C/CLE/LM, à notre Conseil, » 
m'e Didier LESUEUR, qu vous garantit taute discrétion, 


Poulain Consultants 


74, rue de la Fédération - 75015 PARIS 


C'est d un véritable professionnel que nous conferons la création de ce poste de responsable de 
communication. En interne, vnus coordoanerez les sctions de communiarion de noù 13 ébblaements 
Pay LS de que: cn de ag Dee, cuern Vous es le Promoteur et le parut de 
notre image de marque : conception de nos plaquettes luits {nous developpons et fabriquons des 
res Slectriques, ee cer etes AI Promis nel et Relstions Presse. 
ans environ, VOUS avez une tion superieure, parlez l'anglais et possédez expérienc 
5 ans de fs communication de produits induariels Fa ji 





« NEWREP ». s0êté d'éfectro- RES à Nous vous proposons une rémunération en rapport avec l'importance que nous donnons 
anale tue 4 votre poste Le lieu de travail est en proche banlieue parisienne. 


Merci d'adresser votre candidature, sous ref. 7:UN. à Guy Robidoux i 

L n #* \, Directeur des Ressources 

scientifique at recherche pour La Humaines et de Communication, Mors. 4 avenue Velas 75008 Pari 

vente de supports intormat- " chaques Fe 

ques. imprimantes #5 matériels . Me um 00e a) 0x "à +3 

de maintsnance. Rémunérauon RES DNS : 
sous forms de commission. 

VILSS 


Cunculum à: 
NEWREP - BP N° 53, 
23800 EPINAY-SUR-SENE 
Réponse 



















EAGEE STAR L'INDÉPENDANCE 
















riel Compagnie d'assurances T.I.A.RD. SOCIÉTÉ ÉDITION 
ren Filiale du groupe EAGLE STAR LONDRES EN PÉÉINE EXPANE 
1 dmamique event l'expérience 
ch recherche son . de l'édion ou de la librairie Na —— a ————2——— 
; DES VENTES LES GRANDS REND 
sur CHEF DES VENTES EZ- US 
s0r RESPONSABLE ORGANISATION 
plu = see parlé et écrit re 
cot ET MÉTHODES Féde eu tavau en cave : 
œ ns re. | se En Donnée JEUNE DIPLOMES 
dir Rattaché a la Direction organisation et informatique, le candidat retenu A pourvoi mi-eoût 1988. 
co assurera la mise en place des méthodes de travail et participera à l'élabora- Env. lettre ma + cv 
vel tion des nouvelles procédures destinées à poursuivre l'améhoration de * photo et prétennons 
notre efficacité LE MONDE FORÈITÉ L ë 
De formation supérieufe et parlant courament l'anglais. il devra bénéficier 5. rue de Montrosauy, Pañe-7=, offres de situation du journal 
d'une première expérience réussie dans le secteur des assurances. 
. Homme de méthode et de rigueur, il sera reconnu par ses compétences SOCIÉTÉ 
co techniques. mais surtout par la dimension relationnelle aupres de ses inter- 
pe locuteurs des diftérents départements de la société. PROCHE BANL QUEST « 
d' Si vous vous reconnaissez dans ce profil, adressez votre dossier de candi- recnerche € é 
re dature a M GALLIER. È , : 
Se 7, Terrasse des Rellets - CEDEX 17 - 92081 PARIS LA DÉFENSE CHEF COMPTABLE 
ES Eorpiabiiré carpe 0 É s 
le Creer mp Huirens =] Lundi S daté Mardi 10 juin 
3 à 4 collaborateurs. 
Adr. C.V.. photo. prétentions à 
le SP Publiché (réf.CAÏ. 
11.r. d'Urèe, 75002 Pare 





































; Société fréncaise d'in instrumentation 
située en banlieue sud de Paris, 


: ë 2% filiale d'un important groupe 
Sésanun sshG Matin an ie ee Fe multinational 


Dern Îoner 


# RESPONSABILITES : 

nt ft 1} Proposer et mettre an œuvre Line stratégie 

LÉ de pénétration sur le marché mondial des 
lignes de produits dont il aura ls responsabilité. 

- Il effectuera les études de marchés, établira les 
cahiers des charges, sera en étroite relation avec 
le bureau d'Etudes et Développement et svec 
ls Fabrication. 

- Il sera chergé de proposer les actions promo- 
tionnelles et de ta forme des | Ingénieurs 
commerciaux. : ë 































3 
À 







PROFIL : 

- Formation nat ingénieur avec con- 
naissances en logique sr nomaTque et si 
possible dans fes applications de rs 
industriels et médicaux. rer 

" Anglais parié indispensable. 









Si vous vous reconnaissez dans ce profil, veuillez 
envoyer votre C.V. et indiquer vos 

à N. 5312 - PUBLICITES REUNIES 

112, Bd Voltaire - 75011 Paris qui transmettra 


































SOCIETE DE CONTROLE 
ET D'INSPECTION D'ENVERGURE" 
MONDIALE 
Le 18000 personnes dans le monde, 1000 
France ) recherche d'urgence (H/F) 
pour activité Région Parisienne 


2 RESPONSABLES 
ASSURANCE-QUALITE 


3 à 5 ans d'expérience sont souhaités, en 
assurance qualité, en engineering ou 


cenire de production. L'un des 2 
exige la pratique de l'anglais courant, 


Envoyer C.V.détaillé avec photo et numéro 
de téléphone à la' Division du Personnel 


SGS QUALITEST 


16 rue du Louvre 75001 PARIS 


recherche pour 0 
SOCIÉTÉ HOLDING, un 


| 






_ ACHETEUR 
-. .. GAMME PROPSAC 


connaissance de l'anghis, une 


SSMIS DIS S IS SSI I DS NS NS NS D' 


. une solide expérience professionnelle, capable d'assumerlaresponsa- 


Moët- Hennessy 


Les dossiers de 
sous réf. 3210 LM - à préciser sur l'enveloppe — seront traités par 


NÉE ENS 


Ÿ 10, rue de Ia Paix - 75002 Paris > 
BALAI IAARIERNANNAS 
TEMANA FRANCE 


FILIALE GRANDE CONSOMMATION 
DES GROUPES AKZO ET SHELL 


sous-traitants. 
formation spéchésée dans ls discipine d'achat et/ou une 
de plusieurs années des un poste équhelent, un bon nluëeu d'instruction sont 


& eutomoble dont k 

Hous remercions les candidats d'adresser un dossier de candidature (lettre manuscrite, 
CU, phoID àf DRM ENS) BE TESANIA PAPE: Fou AR 
92814 Cedex - bureau 1411, 


PUTEAUX 
LASSSSIESS SSII SITES TS SSSNS 





RE CES 


PME innovante, en progression constante 
depuis sa création, concevant et réalisant 
des équipements industriels de process 
thermique de haute technologie (évaporation, 
ee recompression de vapeur...) recherche 


Ingénieur d’affaires 
fort potentiel 
à vocation commerciale 


En étroite liaison avec la Direction Générale, nee 
A 


‘Poste basé à Sci Germaie-o-Laye (78). 


Ecrire sous réf. VF 521 AM 
-Discrétion absolue 


71rue d'Auteuil 75016 Paris 





Chef service 
| comptable et financier 


Un groupe Industriel français de tout premier planrecherche le 
Chef de Service Financier et Comptable dune de ses fliales 
dont le CA est de 250 MF. 


Ce ‘poste conviendrait à un candidat ESC, DECS ou équivalent, ayant 4 


bilité : 
edela comptabilité générale et analytique, 
e de la gestion de la trésorerie, , 
e de l'animation d'une équipe. 


Le poste est à pourvoir dans le Pas-de-Calais. 


PUBLIPANEL 


‘Ecrire sous réf. SC 51B CM 
‘Discrétion absolue . 


Membre de Symec 













YALENS CONSEIL 


BULL Transac 91343 MASSY CEDEX 
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Filiale d'un groupe industriel international, 
leader nn dans sa spécialité de biens 
d'équipement él nique, nous renforcons 

notre potentiel technique et recherchons un 


Atoché au Directeur Technique, [] dirigero les bureaux d'études de réalisotion des 
offaires | tation des équipements aux spécifications des clients} et de concep- 
its nouveaux (sous-ensembles mécaniques, tôlerie et charpentes), 


Ingénieur généraliste,  Splômé à dominante mécanique (AM, INSA, IDN, ENS! il 

posséder une expérience de conduite de bureaux d'études de produits à Es 

Frrdibpns Te Ts évoluer les hommes, les méthod, 
ses ire F 

eïles s souholicbles. "7" mu 

Langue al oppréciée. 

Ce poste ouvre des perspectives d'évolution de carrière pour un candidat de 


| Lieu de travail: proche banlieue sud-ouest. 


Écrire sous réf. GZ 486 AM 
Discréfion absolue 


71,rue d'Auteuil 75016 Paris 


Jeune juriste d’affaires 


Une des premières sociétés françaises dans son domaine, nombreu- 
ses filiales France et étranger, offre une intéressante opportunité de 
carrière à un Jeune Juriste désireux de valoriser une première expé- 
rence de 2 à 3 ans acquise de préférence dansles servicesjuridiques 
d'une entreprise. 


Le titulaire du | poste devra res formation juridique supérieure en dei g A 
concrétisée par un DEA ou un DESS droit des affaires. 

Éd au sein du département juridique concernera aussi bien le droit des Ÿ 

sociétés que celui des contrats. 

Ce poste implique des avañtés de rigueur alliées à un bon sens des contacts. 

Bonne connaissance de l'anglais. 


Poste à Paris. 
Écrire sous réf. TD 519 AM 
Discrétion absolue 


7lrue d'Auteuil 75016 Paris 


. Promouvoir 
le livre scolaire 
Ecseur scobire de grend renom, HACHETIE doit ses 
ee ee en DR ce 


première expérience de l'enseignement, vous avez orienté 
avec succès voire camière vers la vente de produits culturels 


Vous serez prêt ensuite à réaliser les objectifs de votre mission 


Ecrivez-nous (lettre manuscrite + CV), 
sous réf. 6064/M, à Gestion des Cadres 
19 rue François 19 - 75008 Paris. 


relations sociales :. 0e quoienes de ss 5 DAEGLES 
; Leur métier : conseiller les enseignants dans leurs choix 

Ki . . 2 SAS d'ouvrages pédagogiques, animer les relations enseignants- 
son se desp . Jak des False es du Groupe, pré les éciteur et bien sûr développer les ventes auprès des forgires ou de services. 
Éarpibe plie tp pad mlyrhrmbatleen y idr-clompatantrehns à . LC di for ion P6 k HACHETTE 
formation, CE. Î est, por ailleurs, chargé de la à Paris Vous accueillera pendant environ 6 mois 
Groupe et a en lité de La Revue L pour parfaire votre formation. 
des Cadres et de. Letters internes. Enfin, est chargé des relations à ; 
avec les concernées et avec 
Ce Ge lanta ne peut concenér qui un DL OMÉW'ÉTUDES 

RE dns de ner 

expérience de dans une Direction Su 

ques de jugement, le de la diplomatie e la 
des sens + 

Une bonne pratique de Fanglois serait appréciée. 


Votre vocation : 
PROMOUVOIR FT COMMUNIQUER dons l'un des 
domaines suivants : 
- télécommunications el réseaux 
- périphériques d'impression 
- applicotions bureautiques. 
Votre mission : : 
« devenir la référence technique de nos nouveaux produits 
© créer la communication et la promotion technique par le 
choix et la mise en œuvre du média le plus adapté : 
- formation : séminaire - atelier d'approfondissement 
- documentation didactique 
- logiciel interactif 
- vidéogramme de formation/intormation 
Vos “clients”: 
- les ingénieurs technico-commerciaux 
- les ingénieurs ou techniciens de maintenance, 
- les formaieurs des écoles du Groupe. 
Votre profil : 
Vous ëtes ouverts aux contocts, motivé par une démarche 
journalistique à l'intérieur de l'entreprise auprès des 
équipes de conception. 
Une bonne pratique de l'onglois parlé est indispensable. 


Adressez votre dossier de candidature complet 
{lettre manuscrite, CV, photo et prétentions) sous 
référence M 0206 à Michäle Corbineau, 
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DE RU Te) ES 


Au CE CR domaine de linfor- 
:. matique graphique, recherche son”: : 























= Vous qui aimez l'INFORMATIQUE 


où spi ? 


pasrce que SPI vous offre, après une formation personnalisée à ses méthodes et produits - progiciels techni- 
ques et de gestion - d'être les maîtres d'œuvre de projets originaux, en en prenant la responsabilité 
complète auprès de ses clients, 
tee que SPI apporte à ses clients, grandes et moyennes entreprises industrielles et commerciales, des 
Fe prestations complètes et très adaptées : Télégestion - Progiciels - Conseil - Système - Formation, 
Lee Gjue SP1 allie le dynamisme d'une SSII (500 collaborateurs dans des équipes jeunes à taille humaïne) à 
Fe la poïitique rigoureuse d'un grand Groupe (SPI est filiale de PECHINEY), 
pPratce ue SPI a l'avenir devant elle : une ouverture vers l'Europe, les Etats-Unis et l'Afrique, une haute perfor- 
mance technique, des produits et outils nouveaux, un perfectionnement constant de notre enca- 
drement par la formation interme, É 
enfin parce gue ces quelques chiffres parlent d'eux-mêmes : triplement du CA en 5 ans, doublement 
des effectifs en 4 ans, plus de 2.000 terminaux, un vaste réseau de minitels, de tétex 
et de micro-ordinateurs. 


JEUNES INGENIEURS GRANDES ECOLES ET UNIVERSITES 


X - CENTRALE - SUPELEC - ENSIMAG - INP GRENOBLE ET TOULOUSE - IE - DEA INFORMATIQUE 
Nous vous confierons très rapidement des responsabilités - réalisation, conception, développement - accompa- 
gnées de perspectives de camière à la mesure de vos ambitions. (Réf. RM) 


INGENIEURS CONFIRMES speciALISTES GRANDS SYSTÈMES IBM 


Nous vous proposons d'intégrer 13 à 
8 notre DIVISION PROGICIEL afin de participer au développement et à l'installation de progiciels techniques ou p'o- [= 
giciels de gestion, ue . : 

e notre DIVISION TELEGESTION afin de prendre rapidement des responsabilités dans la mise en œuvre de projets 


importants, ù ï 
e notre DIRECTION TECHNIQUE afin de mettre en place et d'améliorer nos méthodes de développement, et de |: 


participer aux choix techniques de nos projets. (Réf. LM) 


> 








Votre finalité sera de renforcer et développer t “Corporate 
identity» de BENSON tant à l'intérieur qu'à l'extérieur de la 
nue. 


Raïtaché au Directeur du Marketing Europe, vous serez en 

Charge, au niveau Européen, de : 

coordonner et assister les actions de communication des 
filiales, 

«prévoir et orgaruser les programmes de relations publiques, 
contérences de presse. etc... en Lason avec les médias 
économiques indusmelles et informatiques, 

° promouvoir la culture commune de la Société au travers 
de médias — journal d'entreprise... 

° rechercher et développer de nouveaux moyens de 


Nous recherchons un diplmé de l'enseignement supérieur. 
protessionnel de la communicalion, au caractère entrepre- 
nant et communicatt, avec une expérience réussie de 5 ans 
dans le domaine industriel. 


Compte tenu du caractère international du poste. une paraïte 
maitrise de la langue anglaise est indispensable, 

De larges possibilités d'évolution sont offenes dans le cadre 
du Groupe SCHLUMBERGER auquel BENSON appartient. 

















Si ces arguments sont les vôtres, pourquoi hésiter ! Adressez votre 
candidature manuscrite avec C.V. en précisant la référence choisie à 
notre Responsable du Recrutement - Eric Schlumberger - SPI 

98, boulevard Victor Hugo - 92115 CLICHY 


Merci d'adresser votre dossier a Roue 
à la Drechon du Personnel de 
BENSON (qui vaitera ce dossier en loute conndentalité) 


: ER ZI. des Peutes Hares 
CALE À ue den temone BP. 113, 94008 CRETE 





Services et Progiciels 


Informatiques e MEMBRE DE SYNTEC-Intormatique 















LA RFA : UN VASTE MARCHE 


POUR UN INGENIEUR GRANDE ECOLE Notre client, spécialisé dans la fabrication de matériel médico-chirur- 


gical. filiale d'un groupe multinational américain recherche un : 









EU unesa 


Appertenent au secteur Mesure et Réguistion de 1 
SEREG est le speciahste françces du Controle Industnel Ses pro- 





durs (cepreurs, Instruments, ayStames, vannes de régulation] S'im 
posent aur les plus grands marchés européens Le RFA. premmer 
partenaire économique de la France représente 6 elle seule un 
potenuel tres stendu, Deja implantés nous savons qu'il y a encore 
des places à prendre C'est un pole priontaire de nos actuites 
export 


INGENIEUR EXPORT 


Un challenge que nous ne confierons qu'& Un Ingenieur Grande 
Ecole, confirmé dep eu moins 3 ens à Un poste d'envergure 
internaconsie dans le domaine des biens d'équpements ndusthels. 
Bref, un ecQUuS qu VS lu permertre de survrs et developper noS 
chente les plus Mmporcance, ec de foncoonner en toute SULONOMIRS, 
50% du tcernps sur le terrain, À connaït la lanque et ls cuicure indue- 
trelle slemsndes et peut méme résider en AFA s'il le souhaite. 


Le Mesion ben menée, à peut à terme concrétiser Une Carnère 
encore Plus européenne À ce titre la comassance de l'engins est 





ROHM AND HAAS COMPANY 
est un des plus importants groupes chimiques 
américains dans le domaine des spécialités 

pour l’agriculture et l’industrie 

(CA. mondial 2 milliards de dollars, 

résultat ner 141 millions de dollars) ï 
En France, nous fabriquons et commercia- 
lisons svec succès une part importante de 
nos gammes de produits (C.A. 2 milliards FF) 


Le développement de nos activités nous con- 
duit à ouvrir un poste dans le département 












Chef Comptable. 
Paris 240 000 Frs + 


Vous supervisez les services comptables (7 personnes) : comptabilité 
générale. clients et fournisseurs. paie. fiscalité, trésorerie et reporting. 
Vous rapportez au Directeur financier. 


Vous avez une première expérience rEussic à un poste de Chef comp- 
table dans une entreprise anglo-saxonne et souhaitez élargir vos res- 
ponsabilités au sein d'une entreprise en expansion. Vous possédez une 
excellente mañtrise des techniques comptables françaises (DECS) et 
anglo-saxonnes. Vous parléz et écrivez bien l'anglais et vous aies 
rigueur et souplesse. 

Veuillez contacter James Forte au 19,44.1.831.0431 ou lui envoyer un 
CV avec n° de tél et salaire actuel, sous réf. PH122 M à Michel Page 
International, 39-41 Parker Street, Londres WC2B SLH, Royaume-Uni. 





ADMINISTRATION 
DES VENTES 


Pour une gamme de produits déterminée, aous 
vous confierons : 

— LR coordination des prévisions de ventes M 
entre Les différents services concernés 
(production - ventes) 

— la planification de la production de ces 
produits 

— l'aimation d'un groupe de traitement des 
commandes en vue de satisfaire au mieux 
les besoins du clienr. 


Vous avez une formarion Ecole Supérieure de 

Commerce, de bonnes connaïssances en commerce 

international et évenruellement une première 

expérience professionnelle. De plus votre anglais 

est opérationnel et vos qualités personnelles (com- 
A munication, leadership, capacité d'innovation) 
D justifient vos ambitions. 

Nous vous remercions d'envoyer votre C.V. + 

photo cet prétentions au 

Directeur Adjoint du Personnel 
Société ROHM AND HAAS FRANCE S.A. 
La Tour de Lyon - 185, rue de Bercy 
75579 Paris Cedex 12 


mdispensabie, En outre, notre groupa résolument Cours vers 
rinnovetion Ouvre de trés largea perspectives d'évolution pOur sen 
cadres les plus performants 

Veuillez préciser la référence 219 M dans le dosswer de concide- 
ture que vous edresserez à Marc Caron, Direction du Parsonnel 
SEAËG, 100 rue de Paris 91342 MASSY CEDEX, 


See Et 








DESSEIN 





INTEGRER 
NOTRE CENTRE DE RECHERCHE 
APRES UN AN DE STAGE AUX USA 


NOTRE GROUPE PHARMACEUTIQUE FRANCAIS 
racruie pour Creer une nouvelle cofule de recherche 


UN SPECIALISTE EN SYNTHESE ORGANIQUE 


Vous êtes tituisire d'un doctorat en chime, et vous jà effect - 
douoral, de prétérence à l'étranger. MR CA OGM un QE pou 


Vous avez choisi comme domaine d'acuvité la CHIMIE THERAPEUTIQUE. 


Dans le cartre de notre straté- 
ÿie d'expansion nous offrons des 
postes d’ 





De 0 & 5 ans d'expérience. désirant exercer leur activitä 
suivanis 


Après un stage d'un an aux USA, dans l'une des filaes du Groupe, vous rejoi 
notre Centre de Fecherche basé en bani 5 a eo) sb 
Sr men banlieue parisienne, où vous vous mtégrerez 
Si vous êtes iméressé, adressez votre lettre, CV, photo et prétentions 
Publicité - 20 avenue Frankin Roosevelt - 75008 PARIS, qui transmettra AA 


SYSECA 

(300 MF de 

CA. 850 colia- 
borateurs dont 

85% d'ingénieurs) est 
une Société de services 
et d'ingénierie injormat- 


% 
+ MU26 GROUPE CA. 
S SARL que, partenaire d'un groupe 


Direction du Personnel, 







Ë 315,FureuxdelaColline, HRK delete Hiemotcndie 
CLOUD me : : Len 
92213 SAINT- # Formation INGENIEUR ; ÉLECTRONIQUES = FRANÇAIS - PHILO Je RÉSUTE Ou 
CEDEX ; indispensable cherche pour EVRY — HISTOIRE PHIE INTER 
Grandes Ecoles, débutants ou confirmés) M ÉARRE Vo 5 74-00, ess 
Peut-être que vous aussi ? 3 GESTIONNAIRE Dévclognn snteur rech. pour 






Nous pouvons vous confier des projets importants en 
tant qu' INGENIEUR en ORGANISATION. 
2 postes à pourvoir rapidement à Eyon, 
avec une responsabilité d'agence. 
Vous pouvez accéder aux résultats financiers de 
l'entreprise. 

Envoyer CV, photo, prétentions à : 

CONSEIL 


160, rue de Bagnolet - 75020 PARIS 






PARFAITEMENT La 
de se ones sense | SECRÉTAIRE 
BILINGUE ALLEMAND | EE ao | DOCUMENTALISTE 





Nous prions instamment nos 
annonceurs d’avoir Pobligeance de 
répondre à toutes les lettres qu’ils 
reçoivent et de restituer aux 
intéressés les docmments qui leur 

{ ont été confiés. 







ÉCOLE PRIVÉE HG, 


PROFESSEURS temps partiel 
2, 1", Temn.. e 
& M. fOutes dec 


ex Compé- 
fences pédagogiques In: 
Envoyer lettre menuse, rc. 
, 6, r. ue ler 7220, 
Guéraut, 91041 Evry Cedex | 5. rue de Montteseuy, Partez 





äingue anglais-français 
Rémunération : 100 000 F/an. 









Env CV + photo sous n2 7322 
B. rus de Monrioaeuy, Paris (7-). 
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L'approche systémique et clinique 
en matière de RECRUTEMENT... 
Une réalité chez MORENO-CONSULTANTS 

30 ans environ, dés études Supérieures (Sciences Humaines Cäniques, Psycholo- 
gie Industrial, Grande Ecole}, fort d'une expérience de 5 ans dans le 
ment de Cagresen Entreprise ou en Cabinet, vous conduit à souhaiter un champ 
d'action etune autonomie plus grands en épousant une philosophie et une éthique 
du Conseil qui a fait ses preuves. 

Fondé en 1965 à REIMS (Siège Social), MORENO Consultants demeure le 1° Ca 


binet des Régions Champagne-Ardenne, Grand Est France et jouit d'une très forte 
notoriété au plan national. 


Guy MORENO, Dirigeant, cherche aujourd'hui près de lui à REIMS. à renforcer son 
Equipe par un COLLABORATEUR ADJOINT pour l'assister et l'aider à assurer le 
déveioppement du Cabinet (+ 30% en 1985)_- 


Vous prendrez en charge des dossiers de recrutement, négociés, commercialisés, 
définis par vous, selon notre démarche, allant jusqu'à l'intégration des Candidats. 
Votre objectif final : développer et fidéliser la Cientèle d'une part, et d'autre part in- 
nover dans no prestations et services. 

Merci de nous faire part de vos motivations en nous adressant votre dossier de 
candidature (lettre, CV, et salaire actuel) sous 


réf. 7775MOM à Guy MORENO 
17 rue Courmeaux 51054 Reims cedex. 





Cid 
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Consultant en recherche de cadres : 


Un vrai métier 


Jacques TIXIER SA. compte aujourd'hui, aprës huit ans d'exis- 
tence, comme l'un des bons professionnels du conseil en re- 


cherche de cadres. Chimie, phormocise. 


ie. agro-aii- 


mentaire sonf nos secteurs d'intervention priviligiés. 


Nous offrons un poste de consultant confirmé à un homme ou 
une femme, phamacien ou de fommation supérieure 6quiva- 
lente. 30 ans minimum, ayant acquis une expérience de recru- 
tement des cadres dans l'industrie pharmaceutique ou souhai- 


tant, par exemple. après quelques années d'expérience maorke- 
ting. réorienter sa Ccamiére.. 


Expérience plus rigueur et Imagination sont les conditions indis- 


pensables de la réussite dons notre métier. 


Merci d'écrire à Jacques TDUER qui toïtera personnellement et 
candidatures. 


confidentiellement toutes les 


Jacques TIXIER SA. - 7. rue de Logelbach 75017 PARIS. 


L'OPHLM DE MONTREUIL 


nes 1 RÉDACTEUR (TRICE) 


Pour son antenne de gestion 
immobilière décentralisée 
MONTREAU » (2800 logts). 


« 
U sara chargé d'assister le chef | Aur. 


PRE 
ENCYCLOPAEDIA 


rech. collaborsteurs {trices) 
ambitieux at dynamiques 


de service, et en particulier de 
régiar les questions à caractère 
individuel avec les locataires. 


Î 





rechercha 
pour rentrée septembre 1986 : 


1) PROFESSEURS 


pour fière préparation au 
DECS notamment dans les dis- 





COMMERCIAL 
ÉVOLUTIF 


pour lequel I faut : 
— aimer la veme, 


— étre bre rapidement. 


La solaire do départ ent de 
180.000 F/an. 


Ecrire sous le n° 7326 
5. rus de Montteesuy, Paris-7e. 





ro See 
EXPERT EN 
IMPOTS LOCAUX 
de HAUT NIVEAU 


Expérience contentieux 


TéL : (1) 42-23-78-00 
5-12/14-18h-M 


de vente (pas de po: 





PHARMACIENS 


pr. service réqlomencarie 


TELHNICO-CIAL 


ou similaire, 36 ane 
mission 


CONTROLEUR 











H./F.1 





7,,r. Monttessuy, 
YÉ007 PARIS, 


Wnetitut privé. enseignement 
supérieur rscherche 
ENSEIGNANTS VACATAIRES 

* QUALIFII 
Droit, Analysa économique, 
Math. SES. 
Ecrire s. /s n° 7334 M à: 
RÈGIE-PRÈSSE 
7, r. Monttessuy, Poris 7" 





6, rue de Monttessuy. Paris-7°, 


BAAUAROIT 





























fils du groupe SIETAM {2 500 personnes) 
recherche pour renforcer son potentiel de 

dével iols en 

industriell logpriels en infomauque 


UN DE PROJETS 


(rt 1347) 


_ UNINGENIEUR LOGICIEL 


(rét. 1348) 
La connaissance du système d'exploitation 


XENIX où UNIX, de l'assembleur 68000 et du 


langage C sont nécessaires, 


Adresser C.V. détaillé, photo et prétentions 
sous référence du poste choisi à 

M Philippe CHEVRETEAU - LC. 

38/40, avenue du Président Kennedy 
91170 VIRY-CHATILLON. 





. OFFRES D'EMPLOIS 





Pierrs Lichau SA. 
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OFFRES . D'EMPLOIS 







TÉYSSEN Aciers spéciaux 


Adjoint au Directeur 
Technique 


Prendre en charge le conseil et l'assistance technique auprès d'une chentéle trés 
diversifiée. Assurer le support technique dans une optique d'aide à ln veme et de 


service rendu: manuel d'Assurance Qualité, audits, arbrage des itiges._ 





La pratique de l'allemand est 
ments de courte durée en France ou à l'étranger. 
Merci d'adresser CV complet, letrre manuscrite. sous réf. M 597 C à Etienne 





Présents dans 75 pays, forts de l'expérience de 26 000 collaborateurs, 
de la compétitivité internationale de nos produits, nous développons sur tous les marchés des 
solutions évolutives intégrant matériels, applications et services, ‘ 
pour donner à nos utilisateurs plus de liberté pour mieux entreprendre. 
Au sein du Groupe, BULL SYSTEMES concoit, développe et industrialise nos grands 
et moyens systèmes, 5 000 personnes dont 1 500 ingénieurs y participent. 





































Pour tous ces postes basès à Paris 20°", adressez 
votre dossier de candidature (lettre, CV, photo et 
prélentions) sous référence choisie à Gérard 
GOYER Groupe BULL PC 1 L 009D, 94, Avenue 
Gambetta, 75990 Paris Cedex 20. 


Jeune diplômé de Grande Ecole d’Ingénieur (option infor- 
matique) ou de gestion, débutant ou bénéficiant d'une 
première expérience en marketing industriel, venez promou- 
voir avec nous les nouveaux produïts de la gamme DPS 7, le 
plus important système informatique conçu en Europe. 


Sur tous les marchés du DPS7, y compris les Amériques, 
vous jouerez un rôle de promoteur ouprès de nos réseaux 
dans les actions de vente. 


Parler anglais, savoir animer des équipes avec la force 
d'entrainement nécessaire, feront de vous l'animateur, 
l'homme de solutions que nous attendons. 

Référence : 100 M. 


Vous êtes français de langue maternelle, diplômé de l'en- 
seignement supérieur (ISIT, ESIT...) expérimenté dans la 
traduction technique depuis au moins 5 ans dont 2 minimum 
en informatique. 


Dans une unité de taille humaine, venez acquérir un 
niveau supérieur d'expertise technique (traduciion de 
l'anglais vers le français de documents logiciel, matériel, 
applications). 

Votre précision sera le garant pour nos clients de la 


qualité des documentétions qui leurs sont destinées. 
Référence 101 M 





Diplômé de l’enseignement supérieur, avec une 
expérience solide en informatique, vous êtes de langue mater- 
nelle anglaise et maïtrisez bien le Français. 


Au sein d’une équipe de spécialistes en documentation, en 
liaison over les équipes de développement, vous concevrez 
les manuels techniques logiciel ou matériel. 


Trouver l'informotion pertinente, réagir aux attentes 
du terrain, nécessite goût de la communication et sens de 
lilustration. 


Votre acquis dans ce poste vous conduira à des fonctions 
à haute technicité dans les équipes de développement, de 
support ou de marketing. 
Référence 102 M 















vivement souhaitée, celle de l'anglais constitue ë 
Le poste est basé dans la banlieue Ouest de Paris et nécesons de Miquents déni. 


Simonnet, OC Conseñ, 15 rue du Louvre, 75001 Paris, à qur nous avons confié cette 
recherche. 
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“IMPORTANTE STE DE 
GESTION IMMOBILIÈRE 


2 CADRES 


Pour poste d', du 
directeur de la se i 
de Paris ou de Ma 
29-20 ans. dipsèmé école 

gestion, 


commerce 
283 ere d'opéra e 


AGressez CV photo + préten- 
Eur 8 Contessa Publicité. 






DIRECTEUR 
GENERAL 


de son mgence de Lyon (30 per- 
sormesl. CV. jettre ot 

tions sus réf. 626 Be 
ORGANISATION st 
2, rue Maronga. °FS007 Pens 












Qui trans, on tte confidentisirté. av. Opéra, TOO FAT 
INTERIM NATION ne aus 
JEUNES COMPTABLES | COLLABORATEUR(TRICE) 
DIPLOMÉS(ées) SECTEUR 
_ péter bungue Eng | RELAT, PUBLIQUES 

[25,26 Pepue. RER Neon: re 





€3, bd Haussmann, RER Auber: 
— 42-67-7641 
13. av. Mac-Mahon, RER Etoile. 









É 
Ÿ 
< 
É 






TÉL. 


Renseignements et dossiers : 


INSTITUT D'INFORMATIQUE INDUSTRIELLE 
6, boulevard de l'Europe, 29200 BREST. 










Objectif : 


profession, 


Tél : 


: OFFRES :D'EMPLOIS : 


MAISON D'ÉDITION 
INTERNATIONALE recherche 


GESTIONNAIRE 


Très expérimentée). Fonnation 


a 
Photo + CV, dét. s/n° 7331 M 
TE MONDE PUBLICITÉ 


5. rue de Montisssuy. Paris-7°. 


oRüit, GESTION 
ET MÉDECINE 


RESPONSABLES : 
DE FABRICATION 


His) 


QUE SAVEZ-VOUS 
DE L'INFORMATIQUE INDUSTRIELLE ? 


Venez nous rejoindre à BREST 
à l'INSTITUT D'INFORMATIQUE INDUSTRIELLE 


S8-41-64-46 


— UNE ANNÉE DE FORMATION INTENSIVE DE HAUT NIVEAU 
UNE PROMOTION DE 30 ÉLÈVES 
— Frais de scolarité pris en charge, étude personnalisée du financement. 


Jeunes diplômés, Cadres, Ingénieurs débutants, demandeurs d'emploi 
IBIA 


VOUS PROPOSE UN STAGE DE 
Formation à la micro-informatique pour cadres 


- Maiïtriser les principaux concepts et outils de la micro-informatique pour l'utiliser dans votre 


Durée du stage : 3 mois {dont un stage en entreprise). 
Participation aux frais : 4.800 F. 
Début du stage : 30Juin 1986 - Recrutement immédiat 
Renseignements : IBIA Pascale AUBERY-DUCLOS- 33, Bi. Gouvion Saint-Cyr. 75017 PARIS 
45.72.02.08 











Ville banfeue £at 
recrute 
CHARGÉ D'ÉTUDES H.F. 

secteur 














h 





Ï 





mi 
Ft 


ji 
si 






por ses services comptables 2783 00-80 / 4652-31-04 
CHEF DE GROUPE “USA amas 














professionnelle’ 











189. # 
42-52-01-82. 


15° arrdt 


MOTTE-PICQUET 
mn "M mé chens- deux 
330-000 À er 440.000 Fr. 

LÉGI : 42-50-0428. 


MIRABEAU 
POMEUBLE RÉCENT 

2 Er 90 m°', 
GARBI - 45 89-22-60. 


3 P. cft. 423.000 F 


Porte Pouchet, récent, ét. 


PR PARC À MONCEAU 


TRÈS pierre de +. 
1924, STANDS B* ét. sec 
GRAND 3 


+ CHBRES SER 
PARFAIT Ër AT. 46-27-91-41. 


































Systèmes d'information dans les PME - PMI 
à forte dominante micro-informatique : 


Æ& Patricia BORGES 45.572841 








KL] 
vivante 


EFFICACE 


COURS INTENSIFS 
Noo-stop - Eté 86 


1 à 4 semaines 
9HUH 
— ANGLAIS COURANT 
— ANGLAIS « VIE DES AFFAIRES » 
1, rue de la 75008 PARIS. 
ARE Lure TéL :45-22-51-18. 








ENSEMBLE CONSTRUISONS L'AVENIR ! 


DEVENEZ 
ANALYSTE PROGRAMMEUR . 







NIVEAU REQUIS : BAC GESTION 
SCIENTIFIQUE OU ÉQUIVALENT 
Meilleure garantie : notre image 
de marque auprès des employeurs 

Un exceptionnel parc disponible pour la formation + 70% de 

pratique Duree + 742h. Crédn éludiant 

Cours du jour et du soir - Gastion Comptable 

Anglas infarmäaiique - PARIS - NANTES - LYON. 


INSTITUT EUROPEEN 1 


NFORMNA 
65. rue de Turbigo- 75008 Paris- Tél 16(1M2.74.58.28 - 










FORMATIONS DE z CYGE 






INSTITUT D'ADMINISTRATION DES ENTREPRISES 
Université Paris ! - Panthéon ses - 162 rue Saint-Charles 75740 Paris Cedex 15 


MISSIL 
Forme des spécialistes des Systèmes d'information 
dans les Grandes Grandes Organisations j 


Æ Karin QG EE 


TO OS 
pour des métiers qui bougent 
& ue LES 


Pr 









commissariat aux comptes. 


Tatteution de M 


INSTITUT POUR L EPORTATON 


RÉGIONALES 
COMMISSAIRES AUX COMPTES 
DE PARIS ET DE VERSAILLES 
LEUR ACTION DE FORMATION 


D'ASGISTANTS DE COMMISSAIRES AUX COMPTES 
Destinée à des diplmés de l'Université, possédant au 


minimum une malhrise en droit des Affaires ou équivalenz, 
et désireux de faire carrière dans 


L'engagement d'embauche est assuré aux candidats 
sElectionnés 


La durée do is formation est de ones semaines à compter 
du lundi 22 septembre 1986. 
Le nombre de placs #st limité à quarante. 
Adresser leire manuscrite et cv. détaillé + pboio à 


Minchella, 
commissaires aux copies. 6, rue dé l'Amirakde-Coligny. 


partements 


.. Capitaux: 
RE ES 
commerciales 








locations 
non meublées 
offres 





ésaraile à 75018 PARIS. 


Sel 


recherche 
à partir du 16 juin 1986 


SECRÉTAIRE 
BE DIRECTION 


Color Te) ES 
non meublées 
demandes. 


Pour cadres et employés 

é- | IMPORTANTE BANQUE ve. 

STUDIOS, 2, 3, 4 et 
ous quartiers Paris 












: | Loue directement 1 bureau où + 
dans imm. neuf - 47-58-12-40. 


AGECO 42-94-95-28 





Pang-1= Les 
commerciale ou 


nuaion commerca 
3 1h 90-59-8884 
Eee “ous eo n° 
LE MONDE 


5. næ de Montiessuy. Pans-7°. 

a —————_———— 

JF. ESC Reams. expérianca 
toute 


Tél. : 2! 2343 
ou 45-86-87-10. 


Destron, 
développement 


markating. 22 


comm. Tél : 91-77-24 


ESSEC-INSEAD 


36 ANS 


DIRECTEUR 
FINANGIER 








international. Eci 
ref. 5 ë Ares Dessein. 
du Louvre, 


‘Sno01 PAR. 
Cadre commerciei 40 ans, sé 
res cynamique, sons de l'or- 
Sanisation et du contact, 
ans d' dans 
ésuibution rech. situs- 
ton dans branche similaire de 





locations 
meublées 
demandes 


rech, du STUDIO AU 5 PIÈCES, 


Courte ou longue durée. 
Loyers garantis société. 
bureaux 


Achats 









7 suREau D'AFFAIRES 
Ou adresse commerciale. 
BUSINESS BURO, 43-46-00-55. 


Locations 








REPRODUCTION INTERDITE 


DEMANDES D'EMPLOIS 





mm 

PDG 38 ens chercha nouveau 

cnañenge fonction : fabrication, 

gestion commercisi + axpor. 

Frençsis, ellomend. bilingue. 
is, cspagnot. 


produits Pharmnceu- 
tiques 5 ans produrts 
consommation 5 ans. « 
à convenir. 


Nord de Don ver eee 


avec discréton gs- 
nus à STARS E Sae-Dsora 
NICE CEDEX Réf. 


RELATIONS PUBLIQUES 
ENSEIGNEMENT /PUBLICITÉ 
LAUSANNE / GENÈVE 


Jeune file, Suissaese, 24 one, 
dosnciée Lors, bonne présen 


dès juillet / 
Mie, Crristine_GÉRBER c/o 
GIRARDIN, CP 2915-CH 1002 





SECRÉTAIRE 
DU PRÉSIDENT 


Sténo - Excel 
promos . 
Écrire eus le pe 7284 


fa| 5, rus de Montresuv, Pans-7e, 





J-H, 29 ans, BTS CI 


eve. Tél : {1} 42-62-69-17. 


J'otfre mes Er Pour ger- 
dennage, appartement. 
Tél. : 98-27-58-84. 























Locations 





25 km Pans-Ouest 


m'/an 
Bureaux 350-700 m1 
450F le m'/an 


BALIGAULT 


38-53-55-00 
IMMO D'ENTREPRISE 78-92 


20 PTE BERCY 










"SIÈGE SOCUL | 


CONSO. STÉS 
ASPAE 42236050 + 


re. 
Té, : 43-38-72-07. 


… NEUILY-MÉTRO 
veaner 


ÉTOILE 
BUREAUX 


TRÈS HAUT RIVEAU 
SALLES DE RÉUNIONS 









SECRÉTARIAT - TELEX 
Tél. :(1247-27-16-59 


BUREAUX ÉQUIPÉS 


DE 15 à 260 m: STANDING 


 DUVERT ERT 24 H/24 


"ACTE - 43808010. 


Hakee, adresse 
sge social 


re 


ieue. Acceptons 
TE: 


da les- cabinets; de diverses 


Les possibilités d' 
ë ne 
Ven, Demander une. do. 


cialisée MIGRATIONS LM) 
BP 291-09 PARIS CEDEX O8. 






en location ou à 

lFachat _APPTS DE D 
ABSSE, pour nn LE 
cecres de s1és Mmultinationsies. ” 


TéL : 45-62-7809. 


Région parisienne 
chorche villas 


pour cadres 
ftes bani. Loyer garanti. 
(1) 48-89-89-66. 42-83-57-02. 











régionale des 













a pare DUT. 
"ACCESS 4 Loan 
DOMICILIATIONS 


4355-1150 


E SIÈGE SOCIAL 


SÉCE SOCIAL PARIS 


tte 12049529 


tatatonnement sis4). 





arboré 1 
2 















d'Etampos 
95 km de Paris à 


MÉREILLE (91) 


$ vendre 2/ 1.000 m° de 1erran 


rue Grotfume, 7 


pret GRATUIT Faro. 


















































pepe” 


syst 
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Echanges extérieurs et compétitivité industrielle 
Un mois d'avril ne fait pas l'hiver 


ES résultats des 
commerciaux de la France 
au mois d'avril laissent les 

observateurs perpiexes. La dégra- 
dation du solde des produits 
manufacturés correspond-t-elle à 
ua phénomène passager, dû 
notamment à des mouvements de 
devises provoqués par l'attente 


d'une dévaluation ? Ou tient-elle 
à des causes plus profondes ? 


Dans un cas, il suffit d'attendre 
que les choses se rétablissent 
d'elles-mêmes. Dans l'autre, il 
faut sonner le tocsin Pour jes 
experts de l'Institut national de la 
statistique et des études économi- 












Echanges industriels avec les Dix... 


1970 1972 1974 LU] 184 


Sur la période 1970-1984, in annuelle arl des taux de 
couverture industrielle avec les Dix s'établit à 141,65 pour la RFA, 117,58 
pour Pltalie, 82,96 pour le Royaume-Uni, 79,82 pour is France. Pour la 
RFA, excepté 1973 et 1974, on s’écarte peu de La moyenne. 


…6t avec les Etats-Unis 


Taux de couvertara 





Dans ces échanges de produits industriels avec les Etats-Unis, la France a 
été constamment déficitaire jusqu'en 1983 et n’a atteint en 1984 qu'on 


1970 1872 1974 1876 w18 





Sans le matériel militaire, 
le solde des produits manufacturés 
est devenu déficitaire 


ques (INSEE), rien ne permet 
pour le moment de modifier les 
prévisions inscrites dans leur der- 
nière note de conjoncture publiée 
en mai. Hors événements inat- 
tendus — comme un brusque relè- 
vement des cours du pétrole, un 
recul de la demande mondiale ou 
encore un dérapage sur les prix et 
les salaires — qui viendraient 
bousculer les données prévision- 
nelles, l'INSEE maintient que la 
France devrait connaître en 1986 
un excédent commercial de 
lordre de 30 milliards de francs, 
ie un déficit de 24 milliards en 
1985. 


En revanche si, toutes choses 
égales par ailleurs une lois encore, 
le pessimisme gouvernemental 
devait prévaloir, alors on se trou- 
verait devant une situation que 
l'on pourrait qualifier de grave. 
Le ministre chargé du commerce 
extérieur, M. Michel Noir, craint 
en effet que l'excédent commer- 
cial ne se réduise à peu de 
chose — entre 0 et 10 milliards de 
francs cette année, = malgré la 
diminution peut-être de moitié de 
la facture énergétique. 


Son inquiétude porte principa- 
lement sur le secteur industriel 
qui, jusqu'à maintenant, compen- 
sait une bonne partie des pertes 
occasionnées par les achats de 
pétrole. Bien qu'en diminution sur 
l'année précédente, ce poste a 
encore dégagé, en 1985, un excé- 
dent de 7,4 milliards de francs en 
moyenne par mois, soit près de 
90 milliards sur l’année. Qu'il ait 
été ramené à 3,3 milliards en 
mars et à 1,2 milliard en avril 
1986 justifie les inquiétudes de 
M. Michel Noir, d'autant plus 
qu'on ne constate pas d'anomalies 
particulières. On pourrait mème 
dire aw contraire à certains 
égards, puisque, sur les 29 Airbus 
qui doivent être livrés cette année, 
6 l'ont été au cours de ce seul 
mois d'avril. 

Malgré tout, fait assez rare, le 
solde des échanges de produits 
manufacturés est devenu défici- 
taire — de 1,8 milliard de francs, 
- si l'on ne tient pas compte du 


1884 matériel militaire. Depuis le pre- 


mier choc pétrolier, ce phéno- 
mène ne s'est produit que durant 
quelques mois en 1974 et, surtout, 


en juin 1982, où même les ventes 
d'armes n'ont rien rapporté. En 
1985, l'excédent mensuel moyen a 
été de 2,5 milliards de francs pour 
le matériel militaire. IE est de 
2,9 milliards pour le mois d'avril. 


Feussement 


Les résultats. toujours pour ce 
dernier mois, font apparaître une 
nette dégradation des échanges 
dans les biens intermédiaires, 
pour lesquels, il est vrai, la nêces- 
sité de reconstituer les stocks se 
faisait sentir, mais aussi dans les 
biens de consommation courante, 
dont le déficit est cinq fois plus 
important que ce qu'il fut en 
moyenne en 1985, et pour les 
biens d'équipement ménager. 
Dans ce dernier cas, ce sont Les 
achats importants de postes de 
télévision qui auraient accentué le 
déséquilibre. 


Quant aux biens d'équipement 
professionnel, ils restent, pourrait- 
on dire, « faussement » excéden- 
taires de 3,8 milliards de francs 
{contre 4,8 milliards en moyenne 
mensuelle pour 1985}. Hors 
matériel militaire, l'excédent du 
mois d'avril n'est plus que de 
0,8 milliard, alors qu'il était de 
2,2 milliards en moyenne men- 
suelle l'année dernière. 


Les observateurs s'intéressent 
de plus en plus désormais à ce sec- 
teur des produits industriels, dont 
pourrait venir tout le mal. Dans 
un passé récent (+ Le Monde de 
l'économie » du 29 octobre 1985), 
M. André Sellier avait attiré 
l'attention sur un point essentiel, à 


savoir que la France s'est trouvée 
constemment en déficit dans le 
commerce de produits industriels 
avec ses principaux rivaux, C'est- 
à-dire avec les dix pays qui sont 
ses fournisseurs les plus impor- 
tants en la matière (1). Les 
tableaux qu'il a établis. et que 
nous publions, démontrent que les 


Paris est toujours mal placé dans 
la compétition avec les pays 
industrialisés. En avril, le déficit 
des échanges s'est nettement 
creusé avec les pays de l'Organi- 
sation de coopération et de déve- 
loppemernt économiques 
(OCDE). tandis qu'est maintenu 
ua excédent satisfaisant avec les 


L'industrie française face à la CEE 


Tour de couverture 





1970 1972 1974 1976 


Les deux problèmes de in France, de gravité 


GPÉBRETAGNE 


x 


1978 1980 1982 1984 
sont ceux de 


comparable, r 
l'équilibre des échanges industriels avec la RFA d'un côté, l'Italie de 


l'autre. Au contraire, en dépit de quelques 


à-coups, l'excédent industriel 


avec le Royaume-Uni continue, lui, de s'accroître. 


choses sont restées en l'état au 
cours de ces quinze dernières 
années et qu'on a tout lieu de pen- 
ser qu'elles ne se rétabliront pas 
avant longtemps. 


La comparaison qui est faite 
avec la RFA, l'Italie et la Grande- 
Bretagne, pays dont la population 
est d'une grandeur comparable à 
celle de la France, prouve que 


Le a civil» en rouge 


{En millions de francs corrigés des variations saisonnières) 


Moyenne 
mensuelle Avril 1986 
1985 
| 599 


Ensemble des luits manufacturés ........ 
Biens rermdares . 


Biens d'équipements professionnels (1} 


Biens d'équipements ménagers .... 


Autos et autres matériel de transport 
Fins de comommation courante ... 
vers 


(5) Y compris matériel militaire, 





LE CONTRE-CHOC PÉTROLIER 





L'Arabie verte contrariée 


Ryad a encore largement les moyens 
de ses ambitions alimentaires, 
mais le secteur privé doit prendre le relais. 


A récession des recettes pétrolières, qui a déjà coûté plus da 
10 milliards de dollars à l'Arabie saoudite, aura des répercussions 
inévitables à tous les niveaux de l’activité nationale. L'adoption du 

budget a été en mars différée de cinq mois, dans l'attente d'une stabilisa- 

tion des cours du pétrole. Ses objactifs seront probablement révisés à la 

baisse, de même que ceux du quatrième plan quinquennal 1986 / 1990 

élaborés sur la base d’un baril à 25 dollars, at d’un dollar fort. 

Il n'en reste pas moins que les Seoudiens demaurent très attachés à leur 
politique d'autosuffisance alimentaire. Si la production céréalière devrait 
s'infléchir cette année, d'autres cultures, fourragères notamment, pren- 
dront la relève. Un retour à l'état antérieur, c'est-à-dire au désert, est 
exciu : malgré la crise, les Saoudiens ont très largement les moyens de 
FL : été place des 

nds équipements collectifs t été ITÜS on au COUrS 

dei années, «à los irvestissemente primordieux ayant été réalisés, il 

s'agit maintenant pour eux de gérer ce qui existe, c'est-à-dire des firmes à 

fortes capitalisation et spécificité technologique, en diminuant autant que 

faire se peut leur coûteux système à 

privé à prendre graduellement le relais de l'Etat. 

Trois mille tonnes de blé récoltées en 1978, 1.7 million de tonnes l'an 
dernier : ces deux chiffres donnent la mesure du procfigieux bond en avant 
réalisé par l'agriculture saoutienne en huit ans. Un bond en avant que le 
ministre de l'agriculture, Cheïkh Abderrahman Ibn Abduleziz, en poste 
depuis 1976, justifie per la nécessité d'assurer « la sécurité alimentaire du 
royaume, fondement de notre indépendance nationale ». 

Des moyens énonnes ont ainsi été mis à la disposition de l'agriculture, 
longtemps négligée et maintenue dans un rôle de subaistance, mais 
aujourd'hui devenue La deuxième priorité du royaume, après ls pétrochimie. 
Ces efforts ont été couronnés de succès : l'Arabie saoudite exporte 
désormais du blé vers les autres pays du Golfe. Elle est devenue autosuffi- 
sente en œufs, produits laitiers, pommes de terre, dattes, alors qu'elle 
satisfaisait seuiament 10 % de ses besoins il y a huit ans. 


(Lire l'article de Richard Heuzé page 40.) 


Mauvaise passe en Algérie 


La croissance risque de ne pas atteindre 3 %, 
taux inférieur au rythme 
d'expansion démographique 


UEL que soit le goût des 
Méditerranéens en géné- 
ral, et des Arabes en par- 
ticulier, pour le verbe, 

l'époque est bel et bien révolue où 
l'on se grisait de mots. Crise 
oblige, l’après-pétrole n'est plus 
un projet, mais une réalité à 
laquelle les dirigeants algériens 
sont confrontés depuis le dernier 
trimestre de 1985. Peut-être, 
même, ont-ils été pris de court par 
l'effondrement du prix du brut et 


l'effritement du dollar. 


Alger, bien sûr, avait envisagé 
une Daisse de ses receltes en 
devises. Le plan pour 1986 tabiait 
ainsi sur une diminution de 10 %. 
Maïs bien malin qui aurait pu pré- 
dire, à l'époque, que le baril plon- 
gerait, un jour, sous la barre des 
10 dollars entraînant l'économie 
sreune dans une spirale infer- 


La force d'hier devient la fai- 
biesse d'aujourd'hui. 98,7 & des 
rentrées en devises du pays, esti- 
mécs pour 1985 à quelque 
12,6 milliards de dollars, sont 
directement liés à l'exportation 
des hydrocarbures. L'incapacité 
des pays producteurs, notamment 
des Etats membres de l'OPEP, à 


défendre les prix officiels à d'ail- 
leurs conduit l'Algérie à faire le 
contraire de ce qu'elle avait prôné 
jusqu'à le fin 1985. Elle accepte 
de négocier, depuis le début de 
1986, des contrats en « netback » 
indexant les prix du brut sur les 
cours des produits raffinés sur le 
marché libre. Des compagnies 
espagnoles et la Yougoslavie ont 
été les premières à en bénéficier. 

En outre, le gaz algérien est 
indexé sur un panier de différents 
bruts. Du fait de l'écart entre le 
cours officiel de ces brus et leur 
prix sur le marché, ce gaz se ven- 
dait quelque 30 % plus cher que 
ses concurrents directs. Les ache- 
teurs, se sentant en position de 
force, sont devenus intransigeants 
au moment de la renégociation 
des contrats. 

Ainsi la Belgique a-t-clle choisi 
de s'en remettre & la Cour interna- 
tionaie de justice de La Haye 

résoudre son différend avec 
l'Algérie. Pour sa pan, l'Italie 
demanderait une révision des prix 
en baisse de 40 %, ce qui est inac- 
ceptable du point de vue algérien. 


FRÉDÉRIC FRITSCHER. 
{Lire la suire page 41.] 
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JTOUPDE ESCD 


pertenaires du tiers-monde 
(1.3 milliard de francs contre 
1.6 milliard en moyenne men- 
suelle pour 1985). Et est difficile 
de préciser la part de matériel 
militaire dans cet excédent, mais 
il semble évident qu'elle continue 
à masquer les réalités. 


Manquant de points forts, inca- 
pable d'équilibrer ses échanges 
avec les pays développés, la 
France est aussi menacée par la 
moindre reprise de la croissance 
{toute augmentation sensible de 
la demande intérieure - ménages 
ou entreprises — se traduit par un 
regain des importations). En 
serait-elle réduite à surveiller le 
baromètre des prix du pétrole, 
comme un navigateur les change- 
ments de pression atmosphéri- 
que ? 

FRANÇOIS SIMON. 





(1) RFA, Italie, Etats-Unis, Union 
économique  belgo-luxembourgeoise, 
Grande-Bretagne, Pays-Bas, Japon, 
Espagne, Suisse et Suède. 
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UX marches du Rub-al- 
Khali, le plus redoutable 
des déserts saoudiens, 

également appelé Empty Quar- 
Lers. NAPDEC étend ses 
40 000 hectares au milieu 
d'anciennes pâtures pour cha- 
meaux. À l'entrée du domaine, on 
employé philippin, casquette sur 
k Érane Er se protéger d'un 
soleil de plomb, esquisse un salut 
militaire. Le Yémen se trouve à 
300 kilomètres. Ryad à 800. 

Sous un calicot souhaitant la 
bienvenue en arabe et en anglais. 
huit énormes moissonneuses- 
batteuses dignes d'une ferme du 
Middie-West et une trentaine de 
tracteurs montent la garde, ali- 
gnés sur le sable. Conduite d'une 
main Ex] e par un Saoudien au 
thoub (tunique) blanc impecca- 
ble, montre en or au poignet, la 
Chevrolet a cahoté pendant une 
heure sur la piste, soulevant des 
nuées de poussière. « J} y à huir 
ans, il n'y avait rien ici, sauf le 
désert », souligne notre accompa- 
gnateur, M. Ahmed Hariri, spca- 
Ker à la télévision saoudienne. 

Vu d'avion, à bord de l'Her- 
cules C-130 des forces saou- 
diennes qui nous a amenés à 
Wadi-el-Dawasir, le siège du gou- 
vernorat le plus proche, autrefois 
relais de caravanes, relié à Ryad 
depuis 1980 par une route natio- 
nale ct un aéroport, le contraste 


Un 


EMBRES de la famille 
M royale, grands 
commis de l’État, 
officiers k des forces 
armées, ont investi massive- 
ment dans l’agriculture ces dar- 
nières années. Autant sans 
douts d'ailleurs pour donner 
l'exemple qu'attirés par un pla- 
cement rémunérateur. Ils se 
trouvent aujourd'hui à la tête 
de consortiums géants. 

Tel le prince Abdul Af Fay- 
sal, fils de feu Le roi Fayçal, qui 
préside As-Saafy, société créée 
en 1981 et qui gère, au sud de 
Ryad, un ranch-modèle de 
quinze mille vaches laitières de 
race frisonne, le plus grand du 
taoyaume. Tel Mohamed 


AI Mutiaq, général à la retraite 
devenu propriétaire d'une ferme 
de 20 000 hectares, dont 
3 200 plantés en blé, près de 


Buraydaoh, dans le Gassim. Ou 
Abdul Rahman Al Salem, fonc- 
tionnaire du gouvernorat de 
Ayad, qui a donné à son fils 
Tarik, un jeune homme de 
vingt-quatre ans fraîchement 
sorti de l’université, la gestion 
d'un domaine céréalier d'un 
miGer d'hectares aux portes de 
la capitale. 

Le cas le plus typique est 
celui du prince Mugrin ibn 
Abdulaziz, frère du roi Fahd et 
gouverneur de ls province de 


un domaine de 17 000 hec- 
tares de blé qui est sans doute 
— NADEC excepté — la plus 
vaste ferme céréalière du 
Proche-Orient. HADCO a 
récolté l'an dernier 
116 400 tonnes de bé repré- 
sentant 7 % de la production 

saoudianne. 
Personnalité dotée d'un 
isme, ancien pilote 


est saisissant. Jusqu'à l'horizon 
aux contours indistincts, nOyé 
dans des brumes de chaleur, 
d'immenses nénuphars verts 
paraissent posés sur le sable. 

JE s'agit de champs de blé dont 
la forme rigoureusement circu- 
laire est déterminée par le sys 
tème d'irrigation à rsion ver- 
ticale, à partir d'un bras de 
400 mètres de long, monté sur 
roues et pivotant sur l’une de ses 
extrémités. Au bout de ce pivot, 
une station de pompage plonge 
directement dans la nappe phréa- 
tique, une centaine de mètres plus 
bas. L'irrigation est continue, 
seize heures par jour. 

Le système a l'avantage de per. 
meitre un dosage plus précis et 
d'éviter une trop grande évapora- 
tion, inévitable dans cette région 
où le mercure du thermomètre 
monte à 47 degrés l'été. Ce pro- 
cédé, selon le représentant de la 
FAO pour l'Arabie saoudite, 
M. Salem, permet d'employer 
trois fois moins d’eau qu'une irri- 
gation classique. Unique inconvé- 
nient : son coût élevé, 
150 000 dollars le pivot ; 1 million 
de dollars deux pivots et leur sta- 
tion de pompage commune. 

Ces investissements énormes 
font l'originalité et la spécificité 
de l'expérience saoudienne. À Et 
Davwasir, NADEC, un consortium 
dont l'Etat détient 20% des 


ÉCONOMIE 
fe contre-choc pétrolier 


Les nénuphars de Wadi-el-Dawasir 


Une tonne de blé coûte 600 dollars 
trois fois plus que si elle était importée 


400 millions de rials (1) du cepi- 
tal, tandis que le reste est réparti 
entre 12 700 actionnaires privés, 
comptes 246 de ces champs cou- 
vrant 15000 hectares et produi- 
sant 57 G00 tonnes de blé par an. 


Une mer souterraine 


NADEC, qui est sans doute 
l'exploitation produisant des 
céréales sous irrigation la plus 
vaste au monde, possède égale- 
ment deux autres domaines : l'un 
de 15000 hectares à Haïl, dans la 
très puritaine province du Gassim 
(400 km au nord de Ryad), 
l'autre de 6500 hectares à Harad 
(est de Ryad), ce qui constitue 
l'ossature de l'agriculture saou- 
dienne. 

A Et-Dawasir, les moyens mis 
en œuvre sont imposants : routes, 
silos géants, stations de pompage 
ont été installés par l'Etat. L'ordi- 
nateur règle le travail dans l'ate- 
lier de mécanique où 300 lourdes 
machines sont répertoriées pièce 
par pièce et régulièrement révi- 
sées. Il surveille encore la crois. 
sance des cultures, la distribution 
des pesticides et des engrais appli- 
qués en quantités massives 


prince fermier 


de chasse reconverti à l'agricut- 
ture, le prince Muarin ne cache 
pas son attachement au sys- 
tème capitaliste. I a accepté 
de présider HADCO «+ à l'unique 
condition, dit-il, que l'Etat 
n'interfère pas dans sa ges- 
tion ». Son souci majeur : 
« Faire de l'argent, rentabiliser 
les investissements. » || se féli 
cite des résultats: «En cinq 
ans, et grâce à Dieu, nous 
avons transformé un désert en 
une riche plaine agricole », 
souligne-t-il. 

I n'y avait que 9 000 hec- 
tares cultivés dans la province 
en 1980. Les cultures s'éten- 
dent aujourd'hui sur 
130 000 hectares st devraient 
atteindre 145 000 hectares 
l'an prochain. Pour cela, l'Etat 
a prêté 11 milliards de riais 
aux exploitants de la province, 
remboursables en dix ans. Cer- 
tains se sont déjà acquittés de 
leurs obligations. « L'Etat doit 
intervenir au départ, créer 
l'impulsion. Ensuite, if est 
essentiel, vital, que les agricul- 
teurs prennent en main leur 
Propre destin », affirme le 
prince. 


Les critiques 
du frère du roi 


Son gigantisme permet à 
HADCO de recourir aux techno- 
logies les plus modernes: ces 
exploitants-managers, formés 
dans les meilleures universités 
américaines, n'y manquent pas. 
La télémétrie n'a plus de secret 
Pour eux : trois fois par saison, 
le satellite Landsat fournit 8 
HADCO des clichés aériens du 
consortium pris aux infrarouges, 
qui permettent de vérifier l'état 
de croissance des cultures et 
les dégâts provoqués par le 





gel, par la sécheresse ou par 
un emploi trop intensif des 
engrais. 

Pour sa part, le prince Talal 
Bin Abdulaziz Al Saud, cin- 
quième frère du roï Fahd, a des 
idées très personnelles sur la 
politique agricole de son pays. 
Sans responsabilités gouveme- 
mentales, Son Altesse royale 
n'en est pas moins courtisée 
par toutes les agences de 
l'ONU. 

Le prince Talsl préside, en 
effet, le Programme du Goïfe 
pour le développement, un 
fonds qui veut remédier à ce 
qu'il dit être «un certain 
Jaxisme » du système onusien, 
Depuis sa création en 1961, le 
Programme a financé deux cent 
cinq projets représentant 
157 millions de dollars dans 
cent quinze pays du tiers- 

, essentiellement dans le 
domaine de l'éducation et de la 
santé 


Interrogé sur le prodigieux 
développement de l'agriculture 
dans son pays, le prince Talal 
estime que l'Arabie saoudite 
« devrait se concentrer sur les 
cultures traditionnelles ». 
«C'est beaucoup plus impor- 
tent que de planter du blé», 
affirme-t-4, 

ll ne rejette pas la politique 
céréalière menée depuis huit 
ans: « Nous avons prouvé que 
nous étions capables d'utiliser 
notre terre, et cela malgré la 
menace de troubles, de guerres 
et d'embargo. » Pourtant, 
ajoute-t-i, cette politique a des 
aspects négatifs: « Produire à 
600 dollars 1 tonne de blé 
quand elle revient à 190 dot- 
dars à l'importation est 
contraire à toute logique écana- 
mique », estime-t-il. 

RH, 


(130 kilos de combiné et 450 kilos 
d'urée par hectare), l'alimentse- 
tion en tau. 

La nappe phréatique est l'une 
des neuf principales du royaume. 
Elle à les dimensions d’une petite 
mer souterraine (80 kilomètres de. 
long sur 30 kilomètres de large. 
$00 mètres de profondeur) et 
s'est créée au cours des millé- 
naires. C'est la première fois 
qu'elle est exploitée de manière, 
aussi intensive, et le projet agri- 
cole est déjà dix fois plus impor- 
tant que prévu. Faut-il craindre 
pour F'avenir? 

«< Nous n'avons entrepris le 
projet qu'après avair obtenu des 
experts l'assurance que la nappe 
se rechargeail régulièrement », 
affirme M. Mohammed A. Abu- 
Butain (quarante-neuf ans), 
directeur général de NADEC. 
Pourtant, fin mars, les ingénieurs 
ont rallonger sou bon mètre 
les tu plongeant la nappe. 
Ce problème de l'eau est la 


‘ grande inconnue de l’agriculture 


saoudienne, et sa principale hypo- 
thèque. La demande croît rapide- 
ment : 2,4 milliards de mêtres 
cubes en 1980; 8,8 milliards en 
1985, l’agriculture employant 
84 % de cette eau. 

Aussi les autorités ont-elles mis 
en place un véritable programme 
de préservation des ressources. 
faisant payer depuis le début de 
1985 — Cdt-ce à uu prix 
modeste — leur consommation 
aux iculiers. Elles ont aussi 
multiplié les barrages de retenue 
(16 en 1975, 196 l'an dernier), 
dont le plus vaste (85 millions de 
mètres cubes) permet d'irriguer 
la fertile plaine de Najran, à la 
frontière du Yémen, célèbre par 
ses oranges. Des stations d’épura- 
tion ont également été créées : 
celle de Dirab recycle les eaux 
usées de Ryad pour alimenter 
deux consortiums agraires totali- 
sant 2 000 hectares. 

Enfin et surtout, un effort 
vigoureux a été effectué dans le 
domaine de la désalinisation de 
l'eau de mer. Le million et demi 
d'habitants de la capitale reçoit 
désormais de l'eau du Golfe trai- 
tée dans 21 centrales, à 450 kilo- 
mètres de là. Sous peu, La Mec- 
que, Taif et la province de l'Assir 
seront abreuvées par l'eau de la 
mer Rouge. Chaque jour, un 
demi-milliard de galions sont ainsi 
rendus potables. Un projet pha- 
raonique à la mesure moyens 
financiers dont dispose ce pays. 
et, autant d’économisé pour l'agri- 
culture. 

Le gouvernement reconnaît 
l'existence de problèmes «çà er 
là». Ainsi, dans la province du 
Gassim. le niveau des nappes 
phréatiques varie de 12 mètres en 
trois mois, au moment des 
cultures. Du moins ces nappes se 
rechargent-elles. « Nous avons 


fait des études géologiques 


exhaustives. Elles ont conclu à 
ns re souterraine 
‘excellente qualité et à profu- 
sion », affirme Cheïkh Abderrah- 
man (quarante-trois ans), un des- 
cendant en droite ligne du 
prédicateur Al-Wabab qui a 
donné son nom à la dynastie. 
Cheikh Abderrahman, qui a 
fait des études juridiques en 
Pennsylvanie avant de s'intéresser 
à l'agriculture, estime que le pro- 
blème de l'eau ne devrait pas 
ralentir le taux de croissance de 
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10 % par an que connaît ce sec- 
teur. Certains exploitants du Gas- 
sim conviennent cependant qu'il 
leur est difficile de déverminer si 
l'eau qu'ils emploient est vieille de 


cinq ans ou de cinq siècles. Mat-" 


gré une documentation abon- 
dante, les réseaux de circulation 
dans le sous-sol et l'interaction des 
nappes sont loin d'être entière- 
ment COnDUS, — ce qui fast s'iasur- 
ger un expert australien travail- 
lant dans l'une de ces grandes 
fermes. Pour lui, le « gaspillage » 
d'une denrée aussi précieuse est 
une véritable « honte ». 

Un impératif politique, doublé 
de considérations nationalistes à 
fondement religieux, a cependant 
primé sur les notions de rende- 





ment économique ou même d’éco- 
logie. Les responsables saoudiens 
n'hésitent pas à le reconnaître. 
« Nous voulions diversifier notre 
économie, ne pas dépendre uni- 
gran de ressources périssa- 

les comme le pétrole. (...) 
L'agriculture est la base de tout 
développement sans lequel il n'y 
a pas de réelle indépendance », 
affirme Cheikh Abderrahman. 
Aussi l'Etat a-t-il rendu possible 
cette « révolution verte» par des 
transferts massifs, qui rendent 
impossible, à pareille échelle et en 
aussi peu de temps, sa reproduc- 
tion dans d'autres pays. 

Que l'on en juge : 710 000 hec- 
tares de terres arables distribués 
gratuitement en quinze ans aux 
agriculteurs. En dix ans, les 
cultures sont passées de 
150000 hectares à 2,3 millions 








ŒITEL Principales zones céréañères 


d'hectares. Les surfaces irriguées 
ont doublé, atteignant 540 000 
hectares. L'Etat est omniprésent : 
il construit routes, aéroports (21 
en dix ans), systèmes d'irrigation 
et de pompage, stations expéri- 
mentales. Îl assure à ses frais 
l'entretien des routes, le drainage 
des canaux. 

Ü rembourse aux agriculteurs 
60 % de leurs achats de matériels 
et de leurs machines agricoles, sur 
simple présentation du devis. Il 
leur fournit gratuitement engrais, 
pesticides et semences et produira 
prochainement, grâce à une 
société fondée l'an dernier, la 
Seed National Co. les variétés de 
blé Westbred 9/11 et Mexipack 
importées à présent des Etats- 
Unis. 

L'Etat, toujours lui, octroie 
d'importants prêts aux agricul- 
teurs sans percevoir d'intérêts, 
conformément à la charia (le 
code musulman) dont les Saou- 
diens sont les jaloux dépositaires. 
La Banque nationale de l'agricur 
ture a ainsi distribué 3,5 milliards 
de rials en 1983-1984, dont 1 mil- 
liard financer les achats de 
matériels. Dans la seule À 
du Gassim, les exploitants ont 
obtenu, depuis 1980, quelque 
10 milliards de rials en prêts sur 
dix ans. « er de manifester 
le désir de luire, l'Etat pour- 
voit au reste », affirme un expert. 

Encore at-il toutefois entrepris 
de réduire les subventions mas- 
sives généreusement distribuées 
pour lancer la production de blé. 
Importée des Etats-Unis, une 
tonne de céréales vaut environ 
200 dollars. Produite localement, 
elle revient à trois fois plus (cinq 
fois en 1980). Non compris 
l'amortissement du matériel, le 
coût de production d'un kilo de 
blé se situe entre 0,80 et 1 rial. 
L'Etat le rachetait l'an dernier à 
2 rials, après avoir abaissé son 
aide de 50 % en deux ans. 

«Notre objectif n'est pas de 
produire des excédents et de 
développer une agriculture céréa- 
dière tournée vers l'exportation. [1 
est de satisfaire nos besoins », 
déclare Cheikh Abderrahman. 
« L'impulsion initiale à été don- 
née par l'Etat, ajoute-t-il Le sec- 
teur privé doit maïntenant pren- 
dre la relève. » 


RICHARD HEUZÉ. 


QG) 1 rial æ 1,9 franc, 
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au sommet de l'hospitalité au 
cœur d’un village de montagne. 
Salles de réunion équipées, 
audio-visuel, piscines, golf. 
tenais. télécabines. 












réservation préalable 







Faites vos séminaires 


« au sommet » 


Hôtel MONT-BLANC % x x x Luxe 
74120 MEGEVE 
« Member of the Leading Hotels of the World » 


* Offre valable du 15 Juin au 15 Décembre 86, selon disponibilité et 


Hôtel Mont-Blanc Megève 74120 - Tél. : 50.21.20.02 
Télex 385 854 - Documentation sur demande 


La rencontre des affaires dans le cadre 
de la montagne et de l'air pur. 











Ce prix (625 F] comprend par 
personne : 

+ Hébergement en chambre dou- 
ble (200 F de supplément pour 
une chambre individuelle} 

° Petit-déjeuner savoyard 

+ Saïle de réunion 

+ 2 pauses rafraichissantes café 
« Déjeuner gastronomique, 

café compris 













2 CYCLE DE L'INSTITUT DE GESTION SOCIALE 
INSTITUT DE GESTION 


DE PERSONNEL 
IGP 


12 mois de formation de haut niveau 
7 mois de stages spécialisés en entreprise 


L'admission 6st réservée aux titulaires 
d'un DEUG, DUT, BTS ou deux ans de Prépa. 


Prochaine session de recrutement le 27 juin 86 


Nom ——_—— 
Age 

A ————_——————— 
iplôme ns 
Adresse 

Re 

———— 
souhaite recevoir une brochure détai net 
de ion de het détaillée de l'institut 


63, avenue de Villiers, 75017 PARIS 


* Privé d'enseignement supérieur 








































terne ue can 


sh, {Suite de la page 39.) 


Cependant la France et l'Espagne 
ort adopté une position plus raison- 
nabie. Paris, comme Madrid. s'est 
satisfait d’une réduction temporaire 

“ de 20% des prix, en attendant 
. l'ouverture, le 1er juillet, des discus- 
…  Sions franco-2lgéricnnes sur la révi 
. Sion des contrats de fourniture. 


Depuis le I avril et pour une 
durée de trois mois, peut-être recon- 
ductible, le gaz algérien, enlevé par 

- es Français et les Espagnols, est 
+. indexé sur les prix du marché des 
s pévroles de référence et non plus sur 
Les cours officiels, qui sont toujours 
ceux de janvier 1985. Comme le 
prix en nerback du brut algérien est 
actuellement inférieur à 14 dollars 
le baril, cela implique au total une 
perte de pouvoir d'achat à l'importa- 
tion de plus de 45 %, compie tenu du 
redressement de la monnaie des 
principaux pays fournisseurs, par 
rapport au dollar, 


Plusieurs schémas ont évidem- 
ment été établis en ce qui concerne 
l'évolution des recettes en devises 
cette année, Alger tablerait sur un 

. prix moyen de 17,5 dollars le baril 
- (contre 26 doîlars pour 1985). sait 
‘+ environ 9 milliards de dollars de 
: recettes contre 12,6 milliards en 
1985. Une perte sèche de 3.6 mil 
- lisrds de dollars. Encore faudrait-il 
que le prix du baril regrimpe aussi 

. *, vite qu'il est descendu, 








Objectif du programme 


-—ÆSSI 


École Supérieure des Systèmes 
&'Information et de Décision 





Les grands organismes financiers 
internationaux se sont également 
penchés sur la question D'une syn- 
thèse de leurs prévisions, il ressort 
que, pour un beril à 15 dollars en 
moyenne sur 1986, les rentrées en 
devises ne seraient plus que de 
8 milliards de dollars, soit 4,6 mil. 
liards de dollars de moins qu'en 
1985. Enfmm, dans l'hypothèse extré- 
mement pessimiste d'un baril à 
10 dollars, la chute serait de 5,7 mil. 
liards de dollars. Selon les hypo- 
thèses retenues, la baisse des 
recettes varie donc de 28 % à 45 %. 


La régression considérable des 
rentrées en devises, attendue pour 
1986, a en tout cas conduit le gou- 
vernement algérien à revoir les pers- 
pectives économiques établies l'an 
passé. « {1 s'agit d'adapter ces prévi- 
sions à la réalité au niveau des équi- 
libres financiers internes et externes 
afin de parer aux effets négatifs du 
processus + (baïsse des prix du 
pétrole et du dollar), expliquait, le 
21 avril, le ministre des finances, 
M. Abdelaziz Khellef, en présentant 
aux députés algériens le projet de loi 
de finances complémentaire pour 
1986. 


Le monopole du commerce exté- 
rieur permet de contrôler efficace- 
ment les achats à l'étranger, qui 
seront irrémédiablement com- 
primés. Le programme global 
d'importations (PGI), établi en 






ÉCONOMIE 


le contre-choc pétroïier 


Mauvaise passe en Algérie 


début d'année à 48 milliards de 
dinars {1). est d'ores et déjà réduit 
de 20%. Il ne devra pas dépasser 
38.5 milliards de dinars. Toutefois, 
certaines importations sont incom- 
pressibles, celles des produits agro- 
alimentaires de première nécessité, 
par exemple, qui en 1985 représen- 
taient 10 milliards de dinars. L'Etat 
s'est engagé à assurer la disponibi- 
Bité de ces denrées qui continueront 
d'être subventionnées comme par le 
passé. ce qui est le cas du pain, de 1a 
one de l'huile, du café et du 


De son côté, le programme 
d'’investissements est révisé. Priorité 
est donnée aux projets qui n’ont pas, 
ou peu, besoin du recours à l'étran- 
ger. Les autres sont gelés ou dif- 
férés, même s'ils sont inscrits dans le 
plan quinquennal, comme le métro 
d'Alger. 


Frontières surveillées 


La possibilité pour les particuliers 
d'importer de petites marchandises, 
en colis postaux contre rembourse- 
ment, a été totalement supprimée, 
début mars. L'Etat attend de cette 
mesure une économie de 300 mil- 
lions de dinars par an. Les frontières 
sont étroitement surveillées, les 
voyageurs qui passent par l'aéroport 
d'Alger le savent bien qui font régu- 
liërement la -chaine» au burcau 
des douanes pour s'acquitter de 
taxes qui touchent aussi bien l'élec- 
uoménager, les vêtements que les 
alcools et produits alimentaires. 


Le projei de loi de finances com- 
plémentaire veille aussi aux équili- 
bres financiers internes, comme 
l'avait du reste annoncé le président 
Chadli. L'Etat a donné en quelque 
sorte l’exemple en proposant 
d'amputer le budget. Dans la loi de 
finances initiale, les dépenses s'éle- 
vaient à 128 milliards de dinars. 


ron $6 millisrüs de dinars. Cela 
devrait hypothéquer définitivement 
la réalisation du deuxième plan 
quinquennal, qui prévoit un volume 
global d'investissements (1985- 
19893 de 550 millizrds de dinars, en 
accroissement de 37% par repport 
au plan précédent. 


Alors que l'inflation aueindrait 
15% au Jicu de 10% en 1985, 
l'objectif de croissance. fixé à 6,6% 
l'an par le plan — 5% étant consi- 
déré comme un plancher à ne pas 
crever sous peine de dérapage éco- 
nomique majeur, = est menacé. [ 
est à craindre que pour 1986 ce teux 
ne s'inscrive en dessous de 3%. 
tandis que le rythme d'expazsion 
démographique est estimé officiclle- 
mentà 3,2%. 


La seule solution pour éviter ce 
risque est le recours à l'endettement 
Jusqu'à présent, l'Algérie 3 mené. 
dans ce domaine, une politique 
extremement prudente qui lui vaut 
la confiance des banquiers interna- 
tionaux. Ceux-ci continuent de le 
considérer comme « un bon risque » 
bien que la conjoncture ne lui soit 
pas favorable. 


L'Algérie est l'un des rares pays 
qui étaient parvenus à se désen- 
detter au début des années 80. A la 
fin de 1984. sa dette était estimée à 
16.2 milliards de dollars (31 % de 


F 
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crédils commerciaux. 49% de crée 
dits financiers, 17% de prêts gou- 
vernementaux et multilatéraux, 3% 
en portefeuille obligataire]. Fia 
1965, ebe était évaluée à 17,8 mil. 
hards de dollars. L: France étant le 
principal créancier (19,5 &} devant 
le Japon (14%), les Etals-Unis 
113.3 %) et la République fédérale 
d'Allemagne (7,4%). 


Le France concernée 


L'Algérie a. en 1985. consacré 
4.4 milliards de dollars au service de 
cette dette. soit le tiers de ses 
receries en devises, En 1986, i] est 
prévu qu'elle rembourse 3.8 mil- 
Eards de dollars. En 1985, ele a 
obienu 1,6 milliard de dollars de 
nouveaux crédits, par le biais du 
Crédit populaire d'Algérie, de la 
Banque nationale d'Algérie et de 1 
Banque extéricure d'Algérie. En 
1986. une emprunt de 300 millions 
de dollars à êté réalisé fin mars par 
la Banque algérienne de développe- 
ment, alors que la Banque aigé 
rienne de développement rural est 
en train de faire appel au marché 
international pour également 
300 millions de dollars. 

Selon les spécialistes financiers, 
l'Algérie devrait encore emprunter 
de 1,5 milliarä à 2 milliards de dol- 
lars d'ici à la fin de l'année, ce qui 








aménerait sa detic à quelque 20 mil. 
liards de dollars. Toutefois. si le 
marché pétrolier restait déprimé 
avec un baril à moins de 15 doilars, 
Alger devrait envisager une consGli- 
dation de celle detie, ce qui concer- 
nereit surtout [a France, 


L'Algérie est incontestablement 
dans une passe économique difficile. 
L'austérité, qui commençait à s’ins- 
taller l'an passé, risque de la mar- 
Quer profondément. Toutefois. îes 
responsables politiques espérent 
Pouvoir utiliser celte situation à des 
fins pédagogiques afin de remettre 
au travail les Algériens, qui avaient 
perdu ioute préoccupetian de pro 
decuivité avec l'avènement de la 
manne pétrolière. 

Les chocs pétroliers successifs ont 
permis à l'Algérie de s'équiper en 
infrestructures industrielles. Cette 
crise lui permettra. peut-être, d'utili- 
ser ses capacilés de production. À la 
condition que le président Chadli 
réussisse à faire entrer dans la 1êle 
de ses adrainistrés la devise qu'il 
avait lancée, en mème temps que le 
débat sur l'enrichissement de la 
Charte nationzle, et qui est devenue 
aujourd'hui un mot d'ordre : 
= Compter sur sor + 


FRÉDÉRIC FRITSCHER. 












(D) Idinaræ I6F. 





Former en un an des concepteurs de systèmes d'information, responsables 
de projets, futurs directeurs de l'informatique et de l'organisation. Ces études 
sont sanctionnées par le Mastère Spécialisé {(M.S.) en conception et ges- 
tion des systèmes d'information et de décision de l'ESSEC. 

Contenu du programme 

Intégrer les technologies et l'ingénierie informatiques aux méthodes mo- 
cernes de gestion et de communication interpersonnelle. 
Originalité du programme 

Dispanser une formation de troisième cycle à but professionnel en informa- 
tique et organisation de façon à compléter, sur la base d’un programme indi- 
viduel décidé avec son tuteur, les études antérieures du candidat. 


Force du programme 
Des moyens pédagogiques inégalés : 4 : 
40 professeurs renommés encadrant 40 étudiants de qualité. Un terminal 
pour 2 étudiants donnant accès à 2 grands systèmes temps-partagé, 60 mi- 
croordinsteurs. 40 000 ouvrages de gestion, un fonds spécialisé en informa- 
tique. Toutes les facilités du campus du Groupe ESSEC. 


Admission 
Les candidats doivent avoir un diplôme de Grandes Écoles ou une forns- 
tion universitaire équivalente. 
Date limite de dépôt de candidature : 30 JUIN 1986, 





décomposés en 67 milliards pour le 
fonctionnement et 61 milliards pour 
l'équipement. Dans le projet de loi 
complémentaire. il n'est plus prévu 
que 104,5 milliards de dinars, soit 





100 MICROS OLIVETTI M 24 POUR 2600 
A l'occasion de l'ouverture de son nouvel espace, CISI MICRO, un grand 
4,5 s de la micro informatique, propose le M 24 à un prix exceptionnel tout en 
Pa ne 4 mans our lequne || Maintenant le service habituellement réservé aux professionnels. 


men Appelez le 42783421 ou rendez-vous 

Ainsi, les dépenses sont réduites ne 1 é t 1, 7500 Me 
US sie de duos ait 2, bd de Sébastopol, 75004 PARIS (M° Châtelet) 
18.3 %. Cela ne suffira pas à com- 

nser La baisse prévue des recettes : 
32.5 milliards, soit 264%. La loi 
votée prévoyait des recelles de 
l'ordre de 123 milliards, la loi com- 
plémentaire les fixe à 90,5 milliards. 
Les ressources ordinaires, nolam- 
ment, ne progressent plus de 
3 % alors que la loi initiale prévoyait 
use augmentation de 18 %. Résut- 
tat : alors qu'en 1985 le budget avait 
finalement dégagé un solde positif 









Pour 26000F H.T.* CISI MICRO vous propose 
la configuration suivante : 






eunité centrale 640K eclavier français eimpnmante DM 280 
e disque dur 10M.0. eMSDOS e cäble 
s écran monochrome +26 000F HT soil. 20836.00F TTC 













CISI MICRO. le nouvel espace de la micro professionnelle. . 



















GROUPE 2 milliards de dinars. en 1956, l | MR 
Renseignements ee prit de Ki de ane complèmer KORLTEENE 
Mr: Dauer : ESSID - Groupe ESSE. taire prévoit un déficit ï : 
B.P. 105 95021 Cergy-Pontoise Cedex. Rd re 
e # annuel d'investissement 
ESSD£ Të. : Q}3 +38 nes ESSEC est également résjusté. Il devrait ||S 







rester au niveau de 1985, soit envi- 
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UNE MÉTEODE 
POUR REVOIR LES BASES 
de parcours santé de 
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OUR changer en profondeur males 
comme le gouvemement le sou- 
haite {pour se rassurer}, de façon 

graduelle, les méthodes de ls politique 

économique et financière de ce pays dans 
le sans d'une plus grande Éberté et d’une 
plus grande qualité, un moyen efficace 
serait une réforme à laquelle on ne pense 
jemais. Tr 

Ce n'est pas sssez dire que, jusqu'à 
meintenam, on n'a guère progressé dans La 
voie qu'elle ne manqueraït pas d'ouvrir. La 
vérité oblige à dire qu'on s'en éloigne pres- 
que toujours à la première occasion qui se 
présente. L'émoi, tout à fait dispropor- 
tanné, causé par l'annonce des prévisions 
relativement pessimistes de l'OCDE sur La 
croissance en France au cours des pro- 
chains mois est la demière illustration de 
cette propension à s’écarter de la réforme 


Ca n'est qu'à titre subsidiaire que je 
relève ici la fragilité des raisonnements 
tenus par l'OCDE. Ils sont {malheureuse- 
ment} le pain quotidien de l'information 
économique dispensée au public par les 
spécialistes, ou. Pour être plus exact, de 
l'interprétation des faits économiques que 
ces derniers ont fmi par imposer presque 
universellement. Les experts du château la 
Muerte n'hésitent pes, un exemple parmi 
d'autres, à attribuer le remarquable désin- 
lation française — qui doit n'être pas tout 
à fait étrangère à l'action d'assainisse- 
ment, menée après mers 1983 par M. Jac- 
ques Delors d'ebord puis (avec un zèle 
réformiste digne d'éloge) par M. Pierre 

pré! — à l'un des aspects les plus 
contestables de leur politique, à savoir « la 
modération des hausses de tarifs publics ». 

On devrait pourtant savoir à l'OCDE 
qu'une telle « modération » se retrouve 
infailliblement dans tous les pays où l'infla- 
tion se révèle la plus coriace (Portugal, 
Grèce. etc.}. L'explication est très achéma- 
tiquement la suivante : les tarifs sont artifi- 
ciellement comprimés à coups de subven- 
ons publiques, dont la montant aggrave 
le déficit budgétaire, lequel, le plus sou- 
vent, est financé au moins en partie par La 
création monétaire. Pour faire bonne 
mesure, les économistes de l'OCDE, à 
court d'originalité, voient une deuxième 
raison fondamentale dans la baisse de ten- 
sion des prix français : la diminution de 
l'ainflation importée », plus familièrement 
éppelée réduction de la facture pétrolière. 
lis semblent ignorer les innombrables faits 
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Les statistiques, le réel et le marché 


qui contradisent cette vue simpliste des 
Choses. En voici, parmi d'autres, deux. La 
Suisse, eu lendemain du premier choc 
pétrolier, a connu deux années consécu- 
tives de stabilité quasi absolue des prix 
(1976 at 1977). Le Brésil, gros importa- 
teur de pétrole, a vu son inflation s'accélé- 
rer au-delà des limites du supportable 
(d'où la réforme monétaire courageuse 
introduite le 28 février dernier}, au moment 
même où les cours de l'or noir s'effon- 
draient. La vérité est que cet affondrement 
est une des manifestations du mouvernent 
de désinfiation mondial. Elle en est non pas 
la cause, maïs le plus remarquée et remar- 
quable des conséquences. 

Le point sur lequel je voudrais attirer 
l'attention est autre : l'inflation n'est pas 
un phénomène dont on peut mesurer 
l'ampleur sur la base d'un indice instantané 
de prix. Du reste, quel indice choisir : pour- 
quoi privilégier systématiquement l'indice 
des prix à la consommation comme le font 
tous les instituts de conjoncture et l'OCDE 
à leur suite ? 

L'indice des prix de gros, hors pétrole, 
a, dans tous les grands pays industriels, 
cessé de manter. L'OCDE ne croit pas 
nécessaire de relever ce fait pourtant 
considérable qu'au stade de ia production 
et du commerce de gros nous en sommes 
au degré zéro d'inflation. Faute d’avoir une 
mesure incontestable de l'inflation, la pire 
attitude — qui expliqua bien des erreurs 
d'aiguillage de la part des gouvernants — 
est de faire comme si cette incertitude 
n'existait pas. 

VANT d'en finir avec les jugements 

à l'emporte-pièce, mais insuff- 
samment fondés, de l'OCDE, atti- 

rons l'attention sur deux autres hypo- 
thèses formulées par ses experts, pour le 
moins sujettes à caution : « La désinflation, 
écrivent-ils, pourrait... [inciter les ménages 
à augmenter teur propension à consom- 
mer] mais la faible niveau actuel de l'épar- 
gne et le maintien de taux d'intérêt réel 
élevés devraient constituer un frein à catte 
tendance. » Fsisannement typiquement 
dicté par les catégories de la comptabilité 
rationale. Celle-ci, traduction nécessaire- 
ment impsrfaite de la réalité, est construite 


Sur un certain nombre de relations qui liant 
entre élles des données statistiques (la 
demande des ménages et le produit natio- 
nal, etc.) dans lesquelles on s'imagine voir 
une représentation exacte des mécs- 
nisries 9 cu mpporr: cle la ie économique 


D'autres concepts et schémas de réfé- 
rence inspireraient, avec un degré de vrai- 
semblance au moins égal, une tout autre 
vision des choses, telle, par exemple, que 
celle-ci: la désinfiation va progressivement 
faire renaître les comportements d'épar- 
gne; en attendant, les taux d'intérêt 
élevés, héritage de l'inflation pas encore 
résorbée — et non, comme disent les éco- 
nomistes d'aujourd'hui, fruit des anticipa- 
tions inflationnistes subsistantes, — 
caeunant les Périculers squat de 
« ménages » par les comptabies nationaux) 
des dépenses économiques les plus utiles, 
comme la construction ou la rénovation 
d'immeubles. 

Tout cela ne tirerait guère à consé- 
quence s'il ne s'agissait que de la meilleure 
méthode jpour rédiger un rapport 
d'experts. L'enjeu est, On le sait bien, a 
leurs. C’est sur des indices aussi incer- 
tsins, des hypothèses aussi pau vérifiées, 
des raisonnements aussi hasaärdeux, appa- 
remment avancés avec prudence, mais en 


plus dangereux parce qu’on les supposa 
Sans pouvoir) aux dirigeants ti 
que ceux-Gi ajustent leur comportement et 


*_ fondent leurs décisions. 


Le moyen de faire autrement, dira- 
t-on ? Sous peine de tomber dans des erre- 
ments encore plus critiquables, de prati- 
quer systémati la politique du 
doigt mouillé, de s’en remettre à l'insaisis- 


nous pas condamnés à faire confiance, 
sous bénéfice bien sûr d'un inventaire 
constamment tenu à jour, aux instruments 
de bord qui sont présentement à notre dis- 
position et dont le choix et la précision 
dépendent effectivement de l'état de nos 
connaissances économiques et de la qua- 
lité plus ou moins grande de nos statisti- 
ques ? 

Ainsi posée, la question équivaut à une 
pétition de principe. Elle tue dans l'œuf, 


subrepticement mais efficacement, toute 
véliéité de rompre avec les habitudes et les 
modes de pensée du dirigismne. 

Toüt se passe aujourd'hui comme si les 
indicateurs choisis de préférence par les 
hommes politiques pour guider leur action 
étaient non pas ceux qui sont fournis direc- 
tement par le marché, mais ceux qui sont 
construits par les statisticiens, dont la 
compétence technique n'est pas ici mise 
en cause. 


N exemple : dans les pays éconami- 
aQuement et financièrement déve- 
loppés. où il existe par consé- 

quent un marché du capital digne de ce 
nom (c'est en gros le cas de toutes les 
grandes puissances industrielles at d’un 
certain nombre de petits pays, tels La 
Suisse, la Belgique, les Pays-Bas, etc.}, ie 
taux d'imtérêt nominal est un indicateur 
particulièrement précieux. A lui seul, à en 
dit plus sur les tensions existant dans une 
économie que tout autre chiffre. Le prendre 
pour baromètre implique déjà, si l’on peut 
dire, une discipline d'abstention, car on ne 
peut évidemment faire confiance à un ins- 
trurnent que l’on manipule i 
ment, C'est en laissant, à partir de 
l'automne 1979, monter les taux à leur 
niveau commandé par l'état véritable du 
marché monétaire que Paul Volcker a pu 
remporter s0n combat contre l'inflation. 
eux-mêmes influencés par une théorie éco- 
nomique séduisante mais discutable (du 
reste rarement apprise à la source), les 
hommes politiques préfèrent sa référer non 
pas aux taux constatés sur le marché (la 
taux d'intérêt est un prix Au même titre que 
le prix du pétrole, du blé ou de la 604 Peu- 
geot}, mais à une notion construite, le taux 
d'intérêt dit réel, qui est te résuitat d'un 
calcul. Le taux dit réel est le taux d'intérêt 
nominal moins le «taux d'inflation » 
mesuré par tef ou tel indice des prix {on 
n'est pas d'accord sur le choix). 

Le comble de l'artifice éclate lorsque 
des hauts fonctionnaires veulent, comme 
cela s'est récemment vu en France, empé- 
cher le taux nominal de baisser aussi loin 
que le marché le permettrait sous prétexte 


qu'en laissant ainsi faire les choses on ver 








rait le a taux d'intérêt réels — que. par 
définition, ils ne peuvent pas Connañre — 
s'abaisser en France au-dessous du « taux 
réels allemand, malgré l'écart entre les 
«taux d'inflation », qu'ils ne peuvent éga- 


mative. Aux signaux émis par la vie écono- 
mique réelle {au sens propre du mot}, on 
substitue les indications hasardeuses 
d'artefacts. 
ES puristes seront tentés de rétar- 
quer : vous auriez sans doure raison 
si la monnais était stable: mais 
aujourd'hui, tous les prix sant encore 
déformés par ce qui subsiste d'imiation. 
Outre que ce rehquat d'inflation s’affaiblit, 
on peut répondre : raviendrions-nous 
demain matin à l'étalon or, le régime 
monétaire de la stabilité, que le problème 
ne serait pas encore résolu {il ne peut l'être 
dans l'absolu), car on verrait dans ce cas 

ir les vieilles discussions sur le point 


le niveau des prix introduit la plus ou moins 
grande facilité d'extraire le métal précieux. 

L'atrachement au € principe de réalité » 
met en garde contre les engouemients de la 
mode {de la « représentation » sous toutes 
ses formes , Le non confor- 
miste Edouerd Balladur aura beaucoup à 
faire s’il veut acclimater dans ca pays les 
mécanismes de léconomis de marché. 


les Britanniques, se sont, jusqu'à une épo- 
que récente (à Bonn et à Francfort, l'iu- 
sion n'est pas encore entièrement dissi- 
péel, leissé prendre aux mirages du 
«monétarisme»s. lis ont, core _nOus 
continuons avec un grand esprit le sérieux 
de le faire en France, fixé des objectifs pour 
la croissance d'une masse monétaire dont 
la définition- varie su Go tee scoont 

e ne sait en réalité expliquer l'évo- 
fon, Dire que la masse monétaire croit 
trop vite, ou pas assez, c'est, en réalité, se 
livrer à l'imerprétation d'une interpréta- 
bien que les objectifs en question aient été 
régukèrement dépassés. 

La réforme urgente à introduire serait la 
suivante : une économie de marché se 
règle en priorité sur des prix düment 
observés sur le marché, les indications 
fournies par les statistiques sont pré- 
cieuses mais accessoires. On examinera 
dans une autre chronique quelles pour- 
raient en être les principales implications. 










































(Publicité) 


L'ESSEC offre en septembre 1986 


UN MASTÈRE SPÉCIALISÉ 
EN «TECHNIQUES FINANCIÈRES » 

L s'agit d'un programme d'un an comprenant notamment des 
aimes n°7 Me ienaimal, on ds Hque de 
change, nouveaux instruments financiers, informatique et micro- 
informatique appliquées à La finance, etc. 

Les enseignants sont des professeurs du Groupe ESSEC et des 
ES RE ER ie DURE gras ER repries En 
ciées au programme. di Le 

L'admission a lieu sur titres de titulaires d'un diplôme d'ingénieur 
ou de gestion, ou d’un DEA, ou d'un diplôme équivalent. 

Informations et dossier d'inscription : 

M Elyane ROSELLO - Gronpe ESSEC 
BP105, 95021 CERGY-PONTOISE Cedex 


(Publicité) 


AVIS D'APPEL D'OFFRES 


RÉPUBLIQUE CENTRAFRICAINE 
il pour la réeBsztion du projet sucrier de la Ouaka. 
sucreries contrafriceines) lance un avis d'appel 
Le dossier d'appel d'offres comprend : 
Lot n° 1 : tracteurs agricoles. 
: maténel de travaux publics. 

équoements agricoles de travail du sol et d'enumtian das 

Cultures. 


: ie de marsgort - eystèree à benne Inéerekangosbies, 


dossiers d'appel d'offres seront disponibles à compter du 19 juin 1986 at pouront 
SOGESCA, 


en recommandé, sur dernande, par contre remise d'une somme de 
re retirés contre remise d'une somme de 150000 FCFA à 
SOGESCA - S/C Monsieur le président de In commission nationale 
de résfisetion du projet sucner de la Ouaka (RCA) 
avenue du Président David-Dacko , 
BANGUI RCA — Tolex 6329 RC — 6217 AC = 5297 RC 
— piece Henn-Regault, 92400 Courbevols {France}. 
TE : (19 47-78-21-21 — Tolex : À 62838 F. 


Le date Emits de dépôt des offres est file au 9 coût 1986. 


INSTITUT DE GESTION SOCIALE 


3° CYCLE 


MANAGEMENT 
AVANCE 


9 mois de formation de haut niveau 
7 mois de missions opérationnelles en entreprise 


L'admission est réservée aux diplômés de l’enseignement 


éri écoles d'ingénieurs, LE.P. mañrise, écoles 
Fee Snnfaues et à de jeunes cadres. 


Prochsine s6snion de recrutement le 27 join &6 


Nom 
Age 
Diplôme 
Adresse 


souhaite recevoir une brochure détaillée de l'institut 
du # cycle management avancé. 

IGS 63, avenue de Villiers, 75017 PARIS 
établissement privé d'enseignement supérieur 
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Privatisation : l'occasion d'un ralliement populaire 





par JEAN-PIERRE ROTH (*) 


H, que les dénationalisa- 
tions auront été belles 
sous le socialisme ! Cha- 

cun en débat avec délices, dosant 
avec art l'intransigeance (sur les 
grands principes) et la prudence 
(sur leur conséquence pratique). 
LI a déjà été dit avec autorité 
pourquoi la privatisation des 
entreprises est en principe 
conforme à l'intérêt national. II 
est étrange, cependant, que si peu 
de voix s'élèvent pour souligner 
concrètement en quoi les dénatio- 
nalisations projetées pourraient 
être utiles au développement de 
nos entreprises et de notre pays. 


Qu'est-ce à dire, utiles, si ce 
n'est servir les grands objectifs 
économiques à moyen et à court 
terme de notre pays ? Un quasi- 
consensus semble aujourd’hui 
retenir comme fondamentaux 
ceux-ci : 





© Pour les entreprises : 


— Soutenir un effort vigoureux 
d'investissement, financé en capi- 
taux propres, et non plus de 
manière inflationniste : 

— Renforcer la capacité inter- 
nationale des entreprises. Or on 
l'a bien vu au plus fort des années 
de la devisetitre et du contrôle 
des changes, la seule monnaie 
convertible dom on soit certain de 
disposer pour financer des inves- 
tissements à l'étranger est, en der- 
nière analyse, une action cotée en 
Bourse et appréciée par les inves- 
tisseurs étrangers. 


e Pour les personnes physi- 
ques : 

— Assurer que, par des plus- 
values à ong terme, l'épargne 
investie en « capitalisation » 
puisse fournir le complément 
requis aux mécanismes actuels de 
transfert, afin que soit garantie la 
pérennité de notre système de 
retraites et de pensions ; 

— Permettre aux entrepre- 
seurs d'atteindre à le mobilité 
personnelle et de s'enrichir par la 
réalisation de leur capital en 
contrepartie du risque qu'ils ont 
pris. 

Or tous les chernins de ces pro- 
&rès commencent en commun par 
un méme point de passage obligé : 
la montée en puissance de notre 
marché financier. I\ est clair que 
ce développement doit s'entendre 
cn volume. en vigueur, et pour 
finir, en efficience — ce qui veut 
dire, dans la capacité du merché à 
faire constamment l'arbitrage le 
plus fluide entre le désir de rému- 
nération des détenteurs de capital 


L'enjeu est la création d'attitudes nouvelles 
Sur le marché financier 


et les besoins financiers des 
demandeurs, et cela, en maïnte- 
nant au plus bas possible les coûts 
de distribution et de frottement. 


Cette évolution est certes bien 
amorcée. Bouquet final d'années 
d'exceptionnelle expansion bour- 
sière, l'émission du certificat 
d'investissement de Paribas est 
une première porteuse d'avenir. 
Elle démontre que l'évolution 
désirable a commencé. Au cours 
du placement, en effet, a été mise 
en œuvre la méthode à l'améri- 
caine, celle du « sondage prélimi- 
naire» auprès des investisseurs 
précédant la fixation du prix. 
C'est évidemment l'entreprise 
émettrice qui bénéficie ainsi de {a 
faveur que peut rencontrer son 
titre — et non plus le cartel des 
institutionnels qui on pu l'acqué- 
rir juste avant ou au moment de 
l'émission, à une valeur fortement 
+ discountée » au nom de l'incerti- 
tude du processus. 


a Big bang » 


Voici donc Paris, pour une fais, 
parmi les places où se prépare la 
prochaine guerre : celle qui com- 
menCera avec le «big bang» à 
Londres en octobre 1986, et pro- 
met de bouleverser, pour 
l'Europe, toute la distribution des 
capitaux propres aux entreprises. 
Le «big bang» sera marqué par 
l'intervention quasi libre, sur la 
place de Londres, des grands opé- 
vateurs américains. Un « Discus- 
sion Paper » circule en ce moment 
dans les milieux du London Stock 
Exchange, dont la thèse cst, en 
gros : ou bien nous changerons nos 
règles et adopterons nous-mêmes 
les méthodes d'introduction amé- 
ricaines pour le plus grand bien 
des entreprises demanderesses de 
capital, ou bien nous perdrons 
notre marché au profit des opéra- 
teurs américains. 


Mais les novations de méthode 
seront d’une satisfaction toute 
théorique, si elles doivent rester 
dans le cercle des initiés. C'est 
une action de communication qui 
est essentielle — comme sur tout 
marché de services ou de produits 
— si l'on veut que La clientèle se 
renouvelle et soit incitée à multi- 
plier ses actes d'investissement. L! 
est paradoxal à cet égard que, 
dans les divers projets de dénatio- 
salisation qui circulent. le cum- 
portement même des capitalistes 
ne soit pas mis au cœur de la poli- 
tique de privatisation. Au 





contraire, üls y semblent conçus 
comme de simples facteurs limita- 
tifs, et, pour ainsi dire, étrangers. 
Paradoxe et inconséquence, car, 
c'est clair : l'enjeu est la création 
us nouvelles sur le mar- 
a 


La privatisation de British 
Telecom. en novembre 1984, est 
restée dans la mémoire comme la 
plus grosse introduction boursière 
de l’histoire. Elle mérite encore 
qu'on la considère : la valeur glo- 
bale de l’entreprise est de l’ordre, 
cn gros, de la somme totale des 
groupes bancaires et financiers 
que détient aujourd'hui l'Etat 
français. 

Au débui du processus, les 
études du marché britannique 
révèlent un public qui, dans son 
ensemble, n'est guère favorable à 
la détention d'actions, Seuls quel- 
que 3.5% de la population en 
détiennent. Le marché anglais, 
comme le nôtre, est donc dominé 
par les investisseurs institution- 
nels (1) qui gèrent l'épargne col- 
lective. Or les institutionnels se 
méfient : ils craignent que le 
«papier». surabondant, ne leur 
soit offer à un cours surestimé., 


Mais la notoriété de l'entreprise 
British Telecom est grande, et son 
image fortement positive : dans 
leur grande majorité, les Britanni- 
ques la perçoivent comme une 
catréprise de haute technologie, 
et sont satisfaits du service qu’elle 
leur procure. Une campagne de 
Promotion et de publicité de quel- 
que 16,5 millions de livres est pla- 
nifiée. Elle est brillamment exé- 
cutée. 


Un saut qualitatif 


A la fin du processus, c'est 
l'adhésion massive des porteurs 
d'actions personnes physiques qui 
entraîne le ralliement des investis- 
seurs institutionnels à lintroduc- 
tion. Outre les institutionnels bri- 
tanniques et étrangers, c'est 
surtout le grand public — à hau- 
teur, sans précédent, de 39 % des 
actions offertes — qui a souscrit 
aux 4 milliards de livres proposés. 
Le second marché financier du 
monde 2 ainsi acquis un million 
d'actionnaires nouveaux en une 
seule introduction. I} a doublé sa 
base populaire, 

Face à une opportunité dont 
l'histoire exemplaire de British 
Telecom nous révèle quelle peut 
cn être l'ampleur, on peut affir- 
mer que les dénationslisations 


prévues en France, ou bien reste- 
ront d'ordre anecdotique, ou bien 
seront le moment du saut qualita- 
tif que tout le monde espère — 
sans peut-être osér le préparer — 
de l'élargissement de notre mar- 
ché: L'objectif économique des 
dénationalisations à venir ne peut 
évidemment se trouver dans 
l'exercice, futile et posthume, qui 
consisterait à dicter la stratégie 
d'entreprises auxquelles on va 
redonner la liberté. En revanche, 
c'est dans l'opération même de 
dénationalisation, dans son style 
et dans l'ambition de-ses objectifs, 
qu’un apport décisif à l'économie 
française peut être trouvé. 

La privatisation ne sauraït être 
‘bornée à l'objecif de simplement 
défaire ce qui a été fait en 
d'autres temps. Elle est capable, 
en revanche, d'aboutir à un chan- 
gement de dimension et d'époque 
— €n aCcouChant d'un capitalisme 
vigoureux, élargi par un rallie- 
ment massif des épargnants au 
marché financier. Les méthodes 


- ca sont éprouvées : des hommes 


de cammunication ont su imposer 
la ceinture de sécurité. le 
yoghourt et, dans un autre ordre, 
« la force tranquille ». La 
Conjoncture y est favorable : il est 
prévu que l'épargne Financière des 
ménages demeure à son taux 
actuel, qui est élevé, 


Quels que soient les choix et les 
méthodes adoptées. les dénationa- 
lisations seront spectaculaires. 1] 
appartient aux hommes de gou- 
vernement de saisir le moment, en 
faisant de ce spectacle le moyen 
historique de la révolution des 
comportements français. En choi- 
sissant bien les sociétés qui en 
seront le véhicule, en les propo- 
sant au public à des prix équili- 
brés, ils peuvent réussir la mission 
centrale d'une politique consé- 
quente de privatisation : apporter 
au mr financier de Paris le 
grand suffrage ire qui doir 
être la base de Ra et 
de nos emplois. 


{°) Chef d'entreprise. 


(1) La Chambre syndicale des 
agents de change ne possède officielle 
ment aucun chiffre permettant de cer- 
ner ke nombre des porteurs d'actions, 
Personnes physiques. Le premier minis. 
tre a déclaré que le nombre de déten- 
teurs dé valeurs mobilières s'élevait, en 
France, à 7 millions. Mais si, comme il 
est certain, l'immense majorité d'entre 
eux détiennent en fail des parts de 
SICAY ou de véhicules similaires. le 
comporiement final qui doit être pris en 
compte au moment de l'interface avec 
les demandeurs de capital est celui des 
Sérants de ces organismes collecuifs : 
bre celui des investisseurs institution 
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CES DIX PATRONS MODELES 
DÉTESTENT LA CAMPAGNE 





LE ù Jean-Loup Siett a photsgrapnié ces dix patrons modèles dans la ville où est implantée teur entreprise : Melun-Sénart De gauche à droite: M. Fano (SOGIF -L'Air Liquide), M, Bosset (Société Géné- 
ï % ss rale), M. du Fayet de La Tour (Citroën), M Besnard (BDF - Nivea), M. Bobenritter (UJGAP, M. Lefévre (MAI), M. Gassier (Berger), M. Riviëére (UMHS)}, M. Tassy (Berger), M. Denisot (Société Lattière Véron). 


Berger, Nivea, Citroën, la Société Générale, la Société Laitière Véron, la Société des Gaz de l'Ile-de-France, 
l'Union Métaliurgique de la Haute-Seine, l'Union des Groupements d'Achats Publics, Maintenance Agricole 
et Industrielle. 

Ces dirigeants, qui ont choisi Melun-Sénart, sont des modèles de réussite, 

Leur ville : un immense espace développé à l'américaine. Atrente minutes de Paris, entre la forètde Sénart 
et Melun. 

Leur partenaire : Melun-Sénart 

Partenaire dès la mise au point du projet d'implantation de l'entreprise : Melun-Sénart vous assure une 
assistance technique complète. 

Partenaire à longue durée : Melun-Sénart immobilise pendant trois ans, sans frais, l'espace dont vous 
aurez besoin pour votre croissance. 

Partenaire de la vie quotidienne : Melun-Sénart réserve à votre personnel la maison de son choix et lui 
donne un accès préférentiel à tous ses équipements sportifs, culturels, commerciaux. 

Melun-Sénart. Et si, demain, votre entreprise réussissait elle aussi son implantation ? Si vous aviez pour 
vous l'espace et les atouts de Melun-Sénart? Et si, tout simplement, vous aimiez Melun-Sénart? 

Pour en savoir plus sur Melun-Sénart et le contrat “Partenaires”, veuillez retourner votre carte à l'adresse 
suivants : EPAMS, La Grangea-Prévôté, 77547 Savigny-le-Temple Cedex. 

| 
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Melun-Sénart: 
un nouveau mode ce v 





1e. 





ÉE_dieuuE 


LRFE dE 


pl 


Page 44 — LE MONDE — Mardi 3 juin 1986 eee 















REPÈRES 


Dollar : 


week-end. 


Carburants : 
en France 





baisse, 





Monnaie : 
saoudien 





depuis le printemps. 


la hausse continue, 
plus de 7,46 F 


Lundi 2 juin. la hausse du dollar, amorcée il y a quinze jours et très 
sensible la semaïne demière, s'est poursuivie à vive allure. Les 
cours du billet vert sont passés, à Francfort, de 2,31 DM à près de 
2.34 DM, à Paris. de 7,36 F à 7,4550 F. et à Tokyo. de 172 yens à 
176,50 vens. Cette hausse, qui s'est accélérée, jeudi 29 mai, à 
l'annonce d'une amélioration de {8 shuation économique aux 
Etats-Unis, a reçu l'appoint d'une diminution du déficit de Ia 
balance commerciale américaine, rendue publique à la veille du 


hausse des prix 


Après presque une année de baïsse ininterrompue, les prix des 
carburants en France ont légèrement réaugmenté depuis la mi-avril. 
En moyenne, selon l'administration, le prix du litre de super 
atteignait 4,85 F au cours de la dernière semaine de mai, contre 
4,61 F à la miavril et 5,81 F à y a un an. Cette hausse s'explique, 
d’une part, par le relèvement de la fiscalité intervenu le 15 avril 
{+ 17 centimes par lie) et, d'autre part, par la hausse des cours 
sur le marché international. Les prix hors taxes du super sont 
passés, en France, de 1,29 F le litre à 1,32 F, entre le 1° avril et le 
26 mai, ce qui reflète la hausse intervenue sur fe marché de 
Rotterdam pendant la même période {de 0,83 F à 1,06 F1). Les 
taxes sont passées de 3,35 F le litre à 3,53 F le litre en France, soit 
74% du prix à la pompe. Début juin, une nouvelle majoration 
fiscale devrait renchérir les prix français d’environ 3 centimes par 
litre. En revanche, les cours internationaux, après avoir atteint leur 
maximum à la mi-mai, sont depuis lors de nouveau orientés à la 


dévaluation du 


L'Arabie saoudite a dévalué sa monnaie de 2,7 % dimanche 
1® juin, pour la première fois depuis un an. Le dollar vaut désormais 
3,75 riyals, contre 3,65 riyals précédemment. Cette dévaluation 
devrait permettre d'augmenter les revenus de l'Etat exprimés en 
monnaie nationale. L’incertitude régnant sur l’évolution des prix du 
pétrole, principale source de revenus de l'Etat, a conduit les 
autorités à repousser de plusieurs mois l'adoption du budget pour 
1986, ce qui a déclenché une forte spéculation contre la riyal 
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AFFAIRES 





économie 





M. MÉHAIGNERIE FACE AUX PROBLÈMES DU LOGEMENT 
Les accédants pris dans la tenaille des taux d'intérêt 


Abroger la loi Quilliot et la rem- 
placer par une «loi Méhaigneries» 
qui rassurera les propriétaires, sans 
leur livrer, pieds et poings liés, des 
locataires de bonne foi et sans 
défense. Organiser La suppression de 
la loi de 1948, sans jever à la rue les 
personnes âgées de faibles res- 
sources. Ce ne sont que deux objec- 
tifs en matière de logement que doit 
aueindre le ministre de l'équipe- 
ment, du logement, de l'aménage- 
ment da territoire et des transports, 
qui devrait faire connaître ses pro- 
jets le 3 juin. Il aura aussi à amélio- 
rer les conditions de l'accession 
sociale à la propriété, sachant que 
l'enveloppe budgétaire de l'aide à la 
pierre ne saurait s'accroître et qu'il 
faut procéder à une redistribution de 
l'aide personnalisée au loge- 
ment (APL). 


En marge de ces décisions, qui 
intéressent les futurs accédants, il va 
bien falloir que Les pouvoirs publics 
se préoccupent du sort des actuels 
accédants, ceux qui ont souscrit un 
emprunt entre 1980 et 1983. Pour 
se prendre qu'un exemple, celui du 
moment record que fut le début de 
l'année 1982, le taux de référence 
des prêts conventionnés (PC) était 
de 17 %, le taux maximum de 
18,75 % avec une progression de 
l'annuité de 4 à 8 % pour un prêt de 
vingt ans ; celui des prêts à l'acces- 
sion à la propriété (PAP), de 10,8 % 
la première année, avec un différé 
d'amortissement de deux ans, et une 
progression de 4 % de l’annuité à 
partir de la quatrième année. Le 
taux de l'inflation avait été en 
moyenne anauelle de 13,4 % en 
1981 et devait être de 11,8 % en 
1982. Aujourd'hui, le taux d'intérêt 





LE TOUR DE FRANCE DU PRÉSIDENT DU CNPF 
Vvon Gattaz parmi les siens 





De notre envoyé spécial 


» Je suis un des vôtres. - Derrière 
cætte formule apparemment banale 
se cache toute l'habiteté de M. Yvon 
Gattaz. Une habileté et une aisance 
dont il fait preuve à chacune des 
étapes du tour de France de l'emploi 
qu'il a entamé il y a trois semaines et 
qui l'a conduit, le 30 mai, à Mont- 
pellier. 

«Un des vôrres. » Ce cri d'allé- 
geance s'adresse aux chefs d'entre- 
prise membres des unions patro- 
nales, locales où régionales et aux 
responsables des chambres de com- 
merce rassemblés pour écouter le 
patron des patrons leur expliquer 
« les démarches et les pressions » du 
CNPF sur le gouvernement et la 
teneur des entretiens qu'il a la 
chance d'avoir avec les ministres et 
avec le premier d'entre eux «Je 
suis un provincial, originaire du 
Dauphiné, et ces plongées en pro- 
vince m'enchantent, avoue M. Yvon 
Gattaz: en écoutant ces vrais chefs 
d'entreprise qui parlent un langage 
franc. je me retrouve moi-mème 
lorsque, jeune ingénieur, j'ai créé 
avec mon frère un atelier au fond 
d'une cour, alors que rout le monde 
me disait : « Tu es fou. » 

À l'hôtel Métropole de Montpel- 
lier, en petit comite devant les mem- 
bres de l'union patronale régionale, 
son rôle n'est pas facile. Le 
Languedoc-Roussillon détient en 
effet le record du taux de chômage 
(et de sa durée), et beaucoup de 
chefs d'entreprise ont été cour- 
roucés, voire ulcérés, que M. Phi- 
lippe Séguin ait pu dire, quelques 
jours plus tôt. que, si les patrons 
n'embauchaient pas, ils seraient res- 

nsables de l'échec de l'expérience 

ibérale. « Comment un ministre 
peut-il ainsi sans vergogne mettre 
en demeure des chefs d'entreprise ! 
H serait persuadé que sa politique 
va rater qu'il ne s'y prendrait pas 


autrement +, fulmine un quincaillier 
en gros de Perpignan. 

« Je passe mon temps à calmer le 
jeu, puisque l'entreprise est, selon 
moi, transpolitique, répond 
M. Yvon Gattaz. Calmer les 
patrons impatients, qui viennent 
dans mon bureau réclamer toujours 
plus, et calmer les ministres qui 
veulent faire du zèle. Ce gouverne- 
ment a ioutf de mème pris des 
mesures s, en allégeant 
les contraintes, en faisant sauter les 
inhibitions ; je veux parler de 
l'autorisation préalable de licencie- 
ment. » Et puisqu'il manie bien les 
métaphores : « Jusqu'à maintenant. 
Pour un patron, les effectifs repré- 
sentaiert une contrainte obsession 
nelle ; demain, il faut créer une psy- 
chose de l'embauche. » 


« La révolution 
de l'intelligence » 


La difficulté tient au fait que, 
comme le dit sans ménagement un 
dirigeant, « {e but d'une entreprise 
n'est de créer des emplois mais 
de dégager des richesses. Et pour- 
fani, nous serons jugés dans cha 
cune de nos régions sur notre capa- 
cité à embaucher », 

- Embauchez autant que vous le 
Pouvez si vous avez des perspectives 
de croissance. Anticipez sur les 
mesures annoncées avant mème 
qu'elles soient publiées au Journal 
officiel, car Cest à nous, chefs 
d'entreprise, de prouver que l'écono- 
mie de libertés, ça marche +, conti 
nue [Le président du CNPF. Mais il 
ajoute : « I jau aussi que le gou- 
vernement, de son côté, anticipe sur 
Je budget de 1987 et sur la meil- 
leure croissance attendue l'an pro- 
chain, I} faut qu'il réduise substan- 
tiellement les charges des 
entreprises et suriout les charges 
fiscales. » 

Le matin. devant le congrès des 
femmes chefs d'entreprise, M. Yvon 


Gattaz avait délivré quelques mes- 
sages. Estimant exemple que 
- nous vivons en 1986 la révolution 
de l'intelligence » et que « le chô- 
mage n'est rien d'autre qu'un dys- 
fonctionnement +. qui, s'il n'y est 
pas porté remède, pour les jeunes 
surtout, « conduit 1out droit à une 
société de ratés ». 

D'où l'idée de parrainage entre un 
chef d'entreprise en actMIÉ et un 
jeune qui brüle de créer son affaire 
mais qui manque du bien le plus pré- 
cieux, à savoir l'expérience. 
secret de la création d'entreprise ? 
C'est l'anticonformisme, répond, 
volontairement provocateur, 
M. Yvon Gattaz, ct il existe deux 
données beaucoup plus importantes 
que l'argent : le courage et l'incons- 
Cience. 

Face à sa base, parmi les « chefs 
d'entreprise de 1ous les jours». 
M. Yvon Gattaz est heureux comme 
un poisson dans l'eau. Ï! se Jaisse 
mitraïller par les flashes, souriant au 
côté de M. Georges Frèche, le maire 
socialiste de Montpellier. Personne 
ne l'interroge sur la crise interne du 
CNPF et sur sa rivalñé avec 
M. Yvon Chotard, qui ne sont que 
des sornettes du parisianisme. {l 
explique, en revanche, que les 
assises du quarantenaire du CNPF, 
qui auront lieu au Zénith le 30 sep- 
tembre, auront pour thème : l'entre- 
prise, un espoir pour les jeunes. 
Quinze jours plus tard, il fera savoir 
s'il est ou non candidat à sa propre 
succession à la présidence du 
CNPF. 


Le succès ou l'échec des assises 

èsera d'un poids déterminant. 

ais, pour le moment, né retenons 
que cette confidence : - Je n'accep- 
terai pas qu'une institution comme 
le CNPF iombe en déshérence. Il 
faut qu'elle ait à sa tête de vrais 
chefs d'entreprise. » 

Appel aux candidatures ? 

‘FRANÇOIS GROSRICHARD, 





du PC le plus élévé (puisqu'il varie 
selon l'établissement préteur, la 
durée du prêt et quantité d'autres 
paramètres.) est à 11,75 %, celui 
du PAP à 7,8 % (1). mais. les 
annuités sont toujours progressives 
(de 2,75 % l'an pour les PAP). 
L'inflation, qui était en 1985 de 
5.8 %, devrait, selon M. Balladur, ne 
pas excéder 2,4 & en 1986. 


Amère pilule 


Cependant que l'on prête à 
d'autres à de meilleures conditions, 
ceux qui se sont lancés, entre 1980 
et 1985, dans une opération d'acqui- 
sition de leur logement connaissent 
aujourd'hui la hausse prévue de 
leurs annuités de remboursement. 
La pilule est amère, d'autant plus 
amère que leurs revenus ont souvent 
stagné et que d'autres facteurs ont 
pu aggraver leur situation. Sans par- 
ler de catastrophes comme le chô- 
mage. la séparation du couple ou la 
maladie grave du chef de famille, le 
départ d'un enfant, par exemple, 
peut considérablement diminuer 
PAPL, puisque cette aide est assise 
sur la composition de la famille. 


À partir de ce constat, toute une 
série de problèmes se posent aux 
familles, aux établissements pré- 
teurs et aux pouvoirs publics. 


Deux grandes catégories tout 
d'abord. Ceux qui, avec des efforts 
accrus, peuvent continuer à s'acquit- 
ter de leur dette constituent la pre- 
mière. S'ils ont «bénéficié» d'un 
PAP (toujours assorti d'un plafond 
de revenus), il ne leur reste qu'à 
prier pour qu'aucun événement 
grave ne vienne remettre en Cause 


‘ l'équilibre, chaque jour durement 


conquis, de leur budget. S'ils ont 
acheté leur maison grâce à un prêt 
conventionné, il leur faut réagir et 
réagir vite. Deux possibilités 
s'offrent à eux : le réèchelonnment 
ou le « refinancement ». 


Le rééchelonnement allonge la 
durée du prêt jusqu'à vingt-cinq ans 
(et un arrêté du 5 mars, paru au 
Journal officiel du 13 mars, teur en 
donne expressément la possibilité}, 
mais selon J'ANIL (Association 
nationale pour l'information sur le 
logement}. qui vient de publier une 
étude sur ce point, l'avantage de ce 
dispositif est limité : la mensualité 
d'un emprunt de 300 000 F (avec un 
taux proportionnel de 15 %) ne 
baisse que de 108 F lorsque la durée 
passe de vingt à vingt-cinq ans. 

Reste le refinancement. 11 s'agit 
de rembourser par anticipation 
l'emprunt contracté, assorti de ses 
pénalités (souvent six mois d'inté- 
rêt) et de souscrire un nouvel 
emprunt aux conditions du marché. 
Cela se négocie avec le préteur. Il ne 
peut s'agir en aucun cas d'un prêt 
conventionné mais d'un prèt classi- 
que. L'emprunteur perd donc son 
droit éventuel à l'APL. Une baisse 
de 3 points du taux d'intérét ren- 
drait l'opération avantageuse pour 
l'emprunteur. Théoriquement, la 
négociation est possible au sein du 
même établissement. Pratiquement, 
il faut changer de banque. 


a Mauvais risque » 


Encore faut-il savoir que dans cer- 
tains départements, selon l'ANIL, 
les banques et les établissements 
prêteurs se sont mis d'accord pour 
refuser systématiquement tout refi- 
nancement... Îl esi vrai que ces orga- 
nismes ont, à l'époque, couvert ces 


| prêts en empruntant eux-mêmes à 


des taux très élevés : si le système de 
refinancement se généralisait, les 
préteurs ne pourraient pas faire 
face. 

S'il peut néanmoins mener l'opé- 
ration, l'emprunteur devra calculer 





© Le maire communiste 
d'Amiens «retenu» par des 
employés manicipaux — M. René 
Lamps, maire communiste 
d'Amiens (Somme), M. Dessein, 
député PS, trois élus municipaux et 
quatre fonctionnaires ont été 
“retenus pendant deux heures à 
l'hôtel de ville dans La nuit du ven- 
dredi 30 au samedi 3] mai par deux 
cents employés municipaux en grève 
depuis jeudi pour un conflit portant 
sur les promotions du personnel. Les 
négociations n'avaient que partielle- 
ment abouti : l'intersyndicale FO- 
CGT-CFDT a obtenu quatre cent 
soixante-dix promotions indivi- 
duelles, initialement reportées, mais 
M. Lamps a refusé de payer les 
deux journées de grève. Les syndi- 
cats ont alors décidé de « retenir » le 
maire. Les grévistes l'ont libéré sans 
avoir obtenu satisfaction aux cris de 
« démission, démission ». Suivi à 
70 “ selon les syndicats er à 32 % 
selon is mairie, ls mouvement de 
&rève pourrait se poursuivre, 


Claude GAIGNEBET 


L'ésotérisme spirituel et charnai de RABELAIS 
à Deux volumes 21 x 27 totalisant 1.120 pages. 


Parution : fin 1986 


il aura fallu plus de vingt années de recherches passionnées pour 
que Ciaude GAIGNEBET découvre enfin la clef de l'Enigme. 


] Non ! Rabelais ne s'est pas moqué en promettant une «substantifique 


molle», Elle esi plus inattendue, plus maçonnique, plus tradition 
| nelle, plus alchimique, plus kabbalistique, plus mystique que des 
générations de rabelaisiens ne l'avaient imaginé. 





e Marine marchande : cri 
d'alarme des armateurs britanni- 
sues. — La floite de commerce bri- 
tennique, jadis la première du 
monde, deviendra - absolument insi- 

ifiante» d'ici à 1995, à moins que 
le gouvernement ne se décide à 
remédier à son déclin, a averti, le 
29 mai, le nouveau président de La 
fédération des armateurs de 
Grande-Bretagne {General Council 
of British Shipping). M. Rus- 
ciman. Au cours d'une conférence 
de presse, il a affirmé que le pavillon 
britannique ne comptait plus 
aujourd'hui qu'environ six cents 
navires de commerce, contre plus de 
buïit mille il y a soixante-Quinze ans, 
et que cette réduction se poursui- 
vait. NH a insisté sur la nécessité 
d'une aide gouvernementale «non 
pas dans l'intérêt commercial des 
Grmateurs, mais dans celui de la 
nation. Le ministre des transports, 
M. Nicholas Ridlev, avait promis le 
mois dernier un - paquet de 
mesures - visant à améliorer la com- 
pétitivité de ce secteur mais il a été 
depuis muté au münisière de l'envi- 
ronnement — (AFP) 





avec précision Je taux nouveau qu'il 
doit obtenir pour que, malgré les 
frais supplémentaires d'une telle 
opération, le jeu en vaille la chan- 
delle, Les centres d'information sur 
l'habitat (2) reçoivent de plus en 
plus de demandes de renseignement 
de ce type. Li reste que seuls les Litu- 
laires de PC les plus à l'aise ont 
quelque chance d'améliorer leur 
situation. Quant aux autres, ils 
représentent un + Mauvais risque » 
pour les établissements prêteurs, et 
eur sivuation se frapilise au fil du 
temps. Dans le pire des cas, s'ils 
n'arrivent pas À s'acquitter. ils 
rejoindront la cohorte sans cesse 
grossissante de ceux qui ne payent 
plus. 


Combien sont-ils parmi les quatre 
cent cinquante mille familles envi- 
ron qui remboursent leur dette ? 
Nul ne le sait avec précision. Tout 
ce qu'on peut virus que la pro 

ion des impayés ne cesse de 
Fe Chez les bénéficiaires de FAPL. 
en Île-de-France, où les revenus sont 
en moyenne plus élevés qu'ailleurs, 
la proportion est faible (1.87%), 
mais elle a triplé de 1981 à 1984. 
Dans le département de la Marne, 
elle a plus que quintuplé dans le 
même temps, passant de 0,74% des 
bénéficiaires d'APL à 3.94%, selon 
une enquête publiée par l'ANIL. Un 
ouvrage fort complet publié très 
récemment par l'Agence d'urba- 
nisme et de développement inter- 
communal de l'agglomération ren- 
naise (AUDIAR) sur - les 
acvédants à la propriété en difi- 
cultés jinancières + (3) confirme et 
précise localement le phénomène. 
En Hile-ei-Vilaine, un dossier 
d'impayé sur deux a pour origine un 
prêt PAP. Ce sont des prêts récents 
(un peu plus de quatre ans en 
moyenne et un sur six moins de deux 
ans). L'habitat individuel, en sec- 
teur diffus (maisons individuelles 
construites à l'unité), dans les ban- 
lieues lointaines de villes, fournit le 
gros des dossiers : pour un dossier 
sur deux, le maître d'ouvrage est un 
«pavillonneur» local, régional ou 
national. La moitié des dossiers 
d'impayés sont le fait de familles 
nombreuses, et sept sur dix des chefs 
de famille sont ouvriers ou 
employés, un sur dix petit commer- 
çant ou artisan. Il s'agit souvent de 
familles jeunes, aux ressources fai- 
bles (autour de 5 000 F par mois), 
qui se sont engagées imprudem- 
ment. Et le chômage n'est pas la rai- 
son la plus fréquente de la catastro- 





ATT: 
le personnel en grève 


Les 150 000 employés du 
premier groupe mondial de télé- 
communications, American 
Telephone and Telegraph Co, 
{ATT, appartenant au syndicat 
le plus représenté dans cette 
compagnie, Communication 
Workers of America (CWAÏ, sa 
sont mis en grève, samedi 
31 mai, à minuit, à la suite d’un 
blocage des négociations avec 
ta direction de la firme pour un 
nouveau contrat de trois ans. La 
grève porte sur l'ensernble du 
pays. Le syndicat a rejeté une 
offre de {a compagnie d'une 
augmentation des salaires de 
7 % en trois ans. La grève, si 
elte devait durer, pourrait nuire à 
ATT dans ses activités indus- 
trielles et de communication à 
longue distance. — (AFP.) 


Jouet : 
Nathan reprend Mako 
en location-gérance 
Les jeux Nathan, filiale du 
groupe Larousse, vont repren- 
dre en location-gérance la 
société de jouets Mako, en 





ENTREPRISES 


ELF et Saga étudient le regroupement 
de leurs activités en Norvège 


La compagnie française ELF-Aquitaine étudie avec le groupe 
norvégien Saga Petroleum, un regroupement, voire une fusion, de 
leurs activités on Norvège. Le groupe français, qui emploie 
1 500 personnes en Norvège, cherche un relais à l'exploration du 
gisement gazier de Frigg, qui commencera à décliner en 1992. Mais 
il n'est pas parvenu jusqu'ici à obtenir un rôle d'opérateur sur un 
autre champ norvégien. Saga, de son côté, éprouve quelques 
difficultés à fmancer son plan d'investissement, mais a un accès plus 
facile aux droits d'exploitation donnés par l'Etat norvégien. En outre, 
ELF-Aquitaine négacie avec l'entreprise publique norvégienne Statoil 
l'achat à terme d'une partie du gaz du gisement de Sleipner, dont le 
développement a été repoussé à une date indéterminée depuis le 
refus du gouvernement britannique l’an dernier d'importer le gaz de 
ce gisement. ELF envisage l'achat de quantités importantes : 
4 milliards de mètre cubes par an, soit les deux tiers de la 
production envisagée à Sleipner. La compagnie doït trouver un 
arrangement sur ce point avec Gaz de France, qui étudie, de son 
côté, l'achat du gaz d’un autre gisement norvégien, Troll. 





phe {un dossier sur cinq). mais bien 
le montage financier du projet. 
Celui-ci est défectueux dans un cas 
sur urois, soit parce que le vendeur 
n'a pes tenu compte des prêts com- 
plémentaires constituant l'apport 
personnel, sait parce qu'il a négligé 
la progressivité des annuités de rem 
boursement, ou les fluctuauions de 
l'APL, soit parce qu'il a ignoré les 
frais annexes de la nouvelle maison 
(frais de déménagement. ameuble- 
ment, achat d'une voiture devenue 
indispensable, eic.}. 

Quand tout se passe mal, la mai- 
son est vendue, non à l'amiable, ce 
qui est un moindre mal. mais sur 
adjudication : et le produit de la 
vente, souvent le tiers ou la moitié 
du prix du marché, ne suffit pas tou- 
jours à rembouser la dette... 


Diverses méthodes ont été mises 
en place çà et là pour aider ces 
familles. Le Crédit foncier, par le 
biais d'une société spécialisée. 
rachùe un certain nombre de mai- 
sons. Certains départements. dont 
l'Ille-et-Vilaive. ont mis au point un 
système d'aides. créé des fonds spé- 
cifiques. Jusqu'ici ce ne sont que des 
palliatifs. 

La vraie question qui se pose est 
de savoir si la politique de l'acces- 
sion à la propriété doit continuer à 
inciter des familles à s'endetter au- 
delà de leurs moyens de rembourse- 
ment. Non seulement il est urgent. 
pour l'avenir, de réformer un sys- 
tème de financement basé sur l'amé- 
lioration assurée des revenus des 
familles. Encore faut-il, très vite. 
trouver les moyens d'alléger les 
charges trop lourdes que supportent 
iadüment, parfois sans sombrer, les 
familles les plus démunies. 


A moins, bien sûr, qu'une infla- 
tion galopante ne vienne gommer à 
nouveau les erreurs des familles... 
comme celles des pouvoirs publics. 
Mais cela aurait d'autres consé- 
quences. 


JOSÉE DOYÈRE. 





(1) Arr&é du 1$ mai, publié au 
Journal officiel du 27 mai. 


(2) Agréés par l'ANIL, centres 
existent dans trente-cinq départements. 
On en oblient les adresses au de 
l'ANIL, 2, boulevard Saint-Martin, 
Paris 101. Un répondeur automatique 
{1)-42-02-65-95) donne les numéros de 
téléphone où l'on peut obtenir l'adresse 
du centre le plus proche. 


{3) AUDILAR, 16. boulervard Laen- 
nec, 35000-Rennes. Tél. : 99-30-19-10. 


















règlement judiciaire depuis le 
30 octobre dernier. Le tribunal 
de commerce de Paris vient de 
trancher en faveur du plan de 
reprise présenté par Nathan, qui 
devait racheter ia totalité du 
capital de Mako au terme d'un 
an de location-gérance, plutôt 
que la reprise par M. Abbou, un 
industriel du jouet, qui était sur 
les rangs pour racheter la part 
du capital de Mako détenue par 
Hachette (35 %). Mako avait 
subi, en 1984, une perte de 
8,7 millions de francs {sur un 
chiffre d'affaires de 70 millions), 
à la suite d’une forte dégrada- 
tion sur le marché du jouet. 






















Le SICOB déménage 
à Villepinte 

Le SICOB-Paris, seconde 
exposidon européenne d'infor- 
matique après celle de Hanovre, 
déménagera du palais du CNIT 
de la Défense au parc des expo- 
sitions de Villepinte, à partir 
d'avril 1987, a annoncé son 
président, M. Max Hermieu, le 
président de la manifestation. 
Cette décision est motivée par 
les prochains aménagements 
apportés au palais du CNIT. 
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SOCIAL ÉTRANGER 


AU CLUB DE LA PRESSE 








A &« RTL-LE MONDE » 


M. Madelin annonce le gel 
des subventions à la Chapelle-Darblay 


. devité de l'émission «Le grand mentales pour sauver cette ertre- 
‘Jury RTL4e Monde», le 1® juin, prise», M. Madelin a d'ailleurs 
M. Madelin, ministre de l'indus- ‘ annoncé que + 1ancé par la Com- 
trie, des Pet T et du tourisme, A munauté européenne », il avait 
: effirmé qu'il voulait - mettre Jin « pris la décision de geler les sub- 
à ane sorte de police d'assurance … ventions qui restent à venir pour 
x fous risque, qui entraîne un [a Chapelle-Darblay ». 
laxisme invraisemblable dans la : 
gestion des entreprises ». M. Madelin a également 
.: M. Madelin exige donc que Imi annoncé qu'un accord devrait 
soient présentés des « plans coura- intervenir dans les prochains jours 
geux », que ce soit pour Renault, sur le dossier Valéo, entre les dif- 
CDF-Chimie, la sidérurgie ou les férents intéressés (l'italien de 
* Chantiers navals. Renault doit  Benedetti, les pouvoirs publics, et 
devenir une «ensreprise comme les constructeurs automobiles 
-les autres », a déclaré le ministre français). 
Len SréR le son objectif étai Re 
“le redressement de el à … Rappelant que sa fonction n'est 
la fin de 1987. Ce qui est en par- P25 de distribuer des subventions, 
faite concordance avec les objec- M. Madelin veut se faire l'«avo- 
* «fs de M. Besse qui a toujours © de la compétitivité des entre- 
.iffinmé, depuis son arrivée à la Prises françaises » en leur assu- 
tête de Renault début 1985, qu'il Tant un environnement favorable. 
lui fallait trois ans pour redresser Pour favoriser la création 
de groupe. d'emplois, M. Madelin a obtenu 
Sur les chantiers navals, du'un dispositif de « zones 
M. Madelin souhaite « revenir le d'emplois» soit inscrit dans le 
olus tôt possible à un système Projet de loi d'habilitation écono- 
clair et identifié d'aide à la com ique. Lorsque la loi sera votée, 
mande qui soït compatible avez M. Madelin aura ainsi, selon lui, 
‘es règles européennes ». Le 2 possibilité de créer de telles 
ninistre a, d'autre part, dénoncé Zones par ordonnance, dans les 
“abus de biens publics», que Quelles les conditions fiscales et 
sonstituait le dossier de la réglementaires seront aussi favo- 
Zhapelle-Darblay, considérant rables que dans les autres pays 
que le précédent gouvernement, européens. Un allégement de 
#t en perticulier M. Fabius (dans charges sociales pourrait égale- 
- & circonscription duquel se ment être envisagé pour attirer 
‘- rouve cette société), avait des emplois dans les régions sinis- 
‘rabusé des facilités gouverne trées. 


FINANCES 


_Le Crédit d'équipement des PME 
pense au tourisme 


- L'industrie du tourisme et trouveront place, en effet, sur une 
-..‘hôtellerie, qui ont vécu ces der- base égalitaire, outre le Crédit 
“‘ ‘uères années avec des taux d'inté- d'équipement des PME, la Caisse 
ét négatifs et des prêts hyperboni- des dépôts-développement, le Cré- 
és, doivent se familiariser avec dit national, Paribas, le Crédit 
in contexte radicalement di , agricole (via sa banque d'affaires 
“aracrérisé des taux fourde- UEÏ) et le Comptoir central de 

nent positifs, la baisse de l'infla- matériel d'entreprise (CCME). 
ion aidant. Les dossiers ne Pas-  Sacrifiant à la mode des fonds 
sent Pre et chaque projet dou propres — de laquelle 1our 
‘omporter maintenant au ms Je monde gesticule en ce 
10% à 35% de fonds Les moment », le CEPME entend 
vesoins en capital se ont cruelle- intervenir en association avec de 
rent sentir... », explique M. Pierre futurs partenaires (fédérations et 
Jarrazin, directeur eyadions professionnels) à un dou- 

lu Crédit d’équipement des PME. ble niveau : 

Quand on sait que le CEPME © des projets - à dimension 
st né de la fusion intervenue en humaine» : entreprises personnelles 
___980 entre la Caisse centrals de ou familiales, projets indépendants 

777 trédit hôtelier, commercial et ou en chaînes volontaires dans 

ndustriel (CCCHCI) «à la Caisse l'hôtellerie. ; 

tationale des marchés de l'Etat, on € des dossiers plus « massifs», 

i:"ænçoit que cet organisme éprouYe compte tenu des investissements 
:ncore quelque intérêt pour le requis : parcs de loisirs, chaînes de 
inancement des secteurs de l'hôtek remise en forme (une activité ren- 
crie. J1 Jui a ainsi accordé en 1985 table et promise à un bel avenir, 
srès de 4300 prêts à long terme paraît-il), formes d'hébergement 
our un montant de 2,7 milliards collectif et, surtout, chaînes 
le francs, soit 20% du total des  j'hébergement pour Je quatrième 
rêts à long terme consentis par le ge, une formule qui séduit beau- 
ZEPME lannes rate Mais coup les municipalités. 

- ‘heure est à «la prise de risques », : + . . 
mcore que l'expression fasse bon- pare proicts. dal ont pour spa o 
dir plus d'un banquier, et le Crédit Secteur loisi (ans englobe 
l'équipement des PME, qui entend ourant les «loisirs forcés». On 
fiversifier ses modes d'intervention sait que M. Albin Chalandon a 
le créer Promotour Investissement. enis le van. devoir des financiers 
La de : : s'intéresser aux prisons...) 
cette société de capital-risque, w’excluent pas la recherche du pro- 
dotée de 15 millions de francs, est fit sur le Capital investi. Dans le 
létenue par le CEPME et par sa cas de Promotour Investissement, 
‘liale d'ingénierie touristique Pro- c'est davantage le portage (déten- 
notour. Elle « interviendra €R tion des titres en portefeuille) et le 
fonds propres auprès d'entreprises ividende qui sont visés, plutôt 
du secteur du tourisme en créatio®  Qutune forte plus-value à l'occasion 
7u en développement ». d'une sortie ultérieure au marché 

Parallèlement, Promotour Inves- financier. Pour Avenir-Tourisme, 
issement, dont la présidence est en revanche, la rentabilité liée 
assurée par M. Sarrazin, la direc- directement à la plus-value tirée 
“ion générale étant confiée À d’une opération boursière reste 
M. Jean-François Tassin, directeur l'objectif: comme il est de règle 
lu tourisme et de l'hôtellerie au dans les activités de capital-risque, 
CEPME, détiendra les intérêts de ” 
3er établissement dans Avenir Tou- 
isme, une seconde structure de 
sapital-risque élargie, elle, à 
'autres partenaires. Autour du 
spis vert de cette catreprise au 
zepital de 36 millions de francs, 


En Belgique 
Le plan d'austérité 
suscite une opposition croîssante 


M. Philippe Séguin «ne serait pas étonné» 
par une augmentation du chômage 





M. Philippe Séguin, ministre des vous fonder pas sur des hyporhèses Bruxelles. Ces mouvements, à quel. 
affaires sociales et de l'emploi, politiques pour ne pas répondre aux | De notre correspondant ques exceptions près, ant ëlé das 





redoute une aggravation du chô- incitations gouvernementales -, at tage marqués dans la partie franco- 
re PEU dm sut Br. Be deco nie PA se RE 
. jar net ch — la CSC — est 
qu'il «ne serait pas éronné que les anus part, le ministre des Daritaire et moins combatif pour 
RES Dana me des LR eee MO RNTe meme 
RE - | enno le 23 mai, le rerne- té SE PUISSa n des 
du nombre de demandeurs  daleuse solution de continuité» Qui | ment de M. Wilfried Martens. Courc sr chrétiens, flamands ne 
d'emploi». existe entre la fin de l'indemnisation | manifestation, organisée par le Parti  C2CHait Pré son soutien au premier 
re Her des chûmeurs par l'UNEDIC et leur | socialiste et le syndicat qui lui est pins. ( tout apparemment a 
ns pin nr ca pronostie entrée dans le système de solidarité, | proche, la FOTB, 2 été une des plus DRE de Le CO ne POUES du 
y einer le financé par l'Etat. Quatre mois | importantes qu'aure connues la Bel. cr Rs Te een violem- 
Cr a rs x ns du : ‘écoulent pour le passage entre les | gique depuis la fin de la guerre. effet. pr de Éd a 
ustifieraient PCSSUDIS eux èmes, sel f 36 # 
‘situation économique du pays et re els le RS Ne Le gouvernement cherche à éco- modifier son plan d'austéri:é en sup- 
l'xeffet différé» des mesures que le pend quels meur Est | nomiser près de 200 milliards de primant notamment une série d 
gouvernement «prend où ls de ‘Privé de louis rém Nate francs belges (1) sur le budget du mesures concernant l'enseignement 
prendre». « Depuis deux mois, nous Sur un sujet proche — celui dela | KR had pins cndetes e l'emploi Les professeurs de 
sommes toujours revalorisati i ï PU . ense ù ë, i É 
fear ae Die Ponant ésserclémousenfade dre | Pen, l'enstignement li Sécurité tionnel des paris soéjaun-chréties, 
M. Philippe Séguin, qui a insisté sur M. Bergeron avait annoncé, la Reste , Sont. en effec particulièrement vio- 
l'«obstruction de l'opposition socia- semaine dernière, son intention La dons samedi lents à l'égard du plan d'austérité. 
; ï “ : Sont venait, en quelque sorte, « couron- à 
Msn L'alonsement des os dinterrenire Le rer général nef sd UN MO se mai socialement Que va faire le gouvernement 
eatre l'annonce des projets et leur orce ouvrière devait écrire au | Li te puisqu'il aura connu trois Maintenant qu'il doit aussi affronter 
mise eu place, affaiblit -!a crédibi. premier ministre pour lui demander : de grève générale des ser. la Contestation de là base chré- 
lité du gouvernement ». À propos du de «concrétiser ses intentions». |; publics, de violents affronte- tienne ? Si. à l'intérieur de la coali- 
ments entre la police et les mineurs lion Æouvernementale, certains, 
du Limbourg, ainsi que de nom-  0tamment à L2 gauche des sociaux- 
breux débrayages - sauvages », chrétiens, semblent disposés à 
notamment dans les chemins de fer  lächer un peu de lest, il n'en va pas 
en Wallonie ou les bus et les trams à de même pour les libéraux, qui esti- 
ment vital pour l'avenir et la réputa- 


e Le rekrement du SMIC au 2,1%, soit 26,59 F de l'heure {con- | Li°n de la Belgique de ne pas revenir 
J l'officiel. — Le Journal offi- ue 26,04 F), et sur une base men. sur Je plan d'économies. Tout sem- 
ciel du 31 mai a publié un arrêté du suelle pour 39 heures hebdoma- ble donc possible. 


ministère des affaires sociales pOr- aires, 4493.71 F en brut (comre | JOSÉ-ALAIN FRALON. 


personnes ont défilé. samedi 31 mai, 
dans le centre de Bruxelles pour pro- 


programme d'urgence en faveur de Dans une lertre, adressée au CNPF 
l'emploi des jeunes, M. Séguin à et à la CGPME, il réclamait - que 
souligné que cc plan, qu'on pouvait des négociations s'engagent (….) en 
«raisonnablement voir appliquer vue de la revalorisation des 
durant la deuxième quinzaine de  ties offertes par les ASSEDIC». 
mai ne le sera que début juillet». 
«Les premiers effets seront ainsi 
différés à la rentrée, en seprembre- 
octobre». 









Comme il l'avait déjà fait, 
M. Séguin a profité de l'occasion 
pour renouveler son appel en direc- 
tion des chefs d'entreprise. «Ne 





een du D LC qu 440076 F). Le montant du mini. 


était prévu (Je Monde daté Ie  mum garanti est fixé, à compter du 
2 juin). le SMIC est augmenté de 1" juin, à 14.01 F en Métropole. 












(1) 100FB=1IS6FF. 











AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 








compte 250.000 actionnaires. 
Qui dit mieux ? 
Les actionnaires de L'AIR LIQUIDE: 
APPRÉCIENT 


leur nombre, et donc leur force. 
Ils n'étaient que 140.000 il y a 10 ans. 


VOIENT 


la capitalisation boursière de leur société 
multipliée par 10 en 10 ans. 


SE PARTAGENT 


400 millions de francs de dividendes 
en 1986 contre 83 millions de francs en 1976. 


BÉNÉFICIENT 


de 8 attributions d'actions gratuites 
en 10 ans. 


SONT 


régulièrement et complètement 
informés sur leur société." 


PARTICIPENT 


à l'expansion d'un Groupe performant, 
leader mondial des gaz industriels. 






























































e Mexique : forte baisse en va- 
leur des exportations pétrolières. — 

















* Prix du meilleur Rapport Annuel 1985 de la Vie Française. 










à ln mème pédode de 1 
l'exportations pétrol passées 
4,7 milliards de dollars à 1,9 mi 
liard de dollars. 

e GRÊCE : inflation toujours 
forte.— Les prix en Grèce ont aug- 


dent a cependant fondu ge report 
Fa € éCes actionnaires, nos partenaires 

nous honorent de leur confiance parce que 
nous maïinlenons depuis de nombreuses années 
une politique de juste rémunération du capital. 













APPRENDRE LES LANGUES 






















menté de 1,5 Æ en avril par rapport € 12 L l 
PAR TÉLÉPHONE ER CE met où dE Cette politique sera poursuivie dans l'avenir. 33 
= A7. Edouard d 
spécuu prowoon un 1866 | | |" EeRATUM. — Le déséqui présent Directeur Cnéral 
EIX LEÇONS : 500 F TTÉ bre commercial des Etais-Unis a 
act 55.5 milliards de does pour 
1 emand espagno tré premiers MOIS 
Pres français ï soit 166, ruliarde en rythme 






nous l'avons écrit par erreur dans le 
Monde des 1=-2 juin, en page 15. 





Tél. 42-65-48-84 
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SE de 

Toutes les résolutions somnises an vote des actionnaires ont été adoptées Parmi elles figure notamment 
l'anecention ds binélice net ds Pescrcies, de 38 nalices de francs. L'wmbibe phairals n Ru le dividende à 6 francs 
au Trésor. Il est rappelé qu’un acompte de ce montant 2 déjà 
assemblée générale, M= président-directear 











par sction, suguel s'ajoutent 


général éu Cossptoir 
Mesdames, Messieurs, 


L'activité et les résultats finan- 
ciers de 1985 ont été marqués 
une évolution contrastée dans 
cun des deux secteurs d'intervention 
du Comptoir des entrepreneurs. 

Pour le secteur des prêts aidés par 
Etat, le niveau des prêts accordés 
s'est situé largement en baisse par 
rapport à l'exercice précédent 
(— 36%). tandis te l'encours 
fin 1985 marquaït un p- 
port à celui atteint à fin peer a 

Tinancière a pu progresser de 
4.4 %, c'est en raison de l'augment4- 
tion des encours moyens 
d'un exercice à l'autre (+ 8.8 &). 

La diminution des aides à la 
Pierre accordées par l'Etat sous 
forme de prêts à l'accession à La pro- 
priété (PAP) ainsi qu'une baisse 
plus forte que de la pan de 
marché occu] par CDE dans 
l'ensemble des PAP distribués par je 
circuit du Crédit foncier de France 
ont conduit à ces résultats. 


A l'inverse, le secteur privé s'est 
caractérisé par une très forte crois 
sance de la production des prêts 
accordés (+60% par rapport au 
niveau atteint l'exercice précédent}, 
due, pour une Lee aux efforts 
déployés par pour étendre 
ses metro régionales. 
L'encours des prêts gérés a aug- 
menté d'environ 12% d'un exercice 
à l'autre ; la marge financière, avant 
provisions, a progressé, quant à elle, 
de 13%. 

Compte tenu de cette double Evo- 
fution, les produits de gestion (essen- 
tiellement les marges des prèts) ont 
augmenté de 8,2% par rapport 

1 


Dans le même temps, les charges 
de gestion ont progressé plus rapide- 
ment : + 94%, dont 68% pour les 















croissance illustre l'engagement de 
CDE dans un vaste programme 
Dem Celui-ci est des- 
une au développement 

nécessaire de FE Téquipement informa- 
tique et bureautique des services 
pour améliorer la productivité du 
personnel, d'autre part à l'extension 
des sites régionaux pour accroître la 
compétitivité de la s0ciêtE face à une 
concurrence aCcrue. 

L'exercice a également été mar- 
qué par la constitution d'importantes 

Pronsions pour couvrir des perles 
Sur créances et des risques sur des 
prêts complémentaires à PAP, 
notamment (133 millions de francs, 
contre 70 millions de francs 
en 1984). 

Cete situation, due en 
partie aux effets de La dési 
sur l'endettement des ee. 
mesure l'aggravation des difficultés 
financières rencontrées par de nom- 
breux emprunteurs Fa revenus 


Cette forte progression des provi- 
sions en 1988 cations à ARE 
rer lourdement le résultat de gestion 
de l'entreprise, qui, d’un excédent de 
48 millions de francs pour 1984, 
pause à un défi de 13 rilions de 


Cependant, en raison d’impor- 
tantes plus-values boursières déga- 
86es par La vente de titres, le résultat 
net de l'exercice est bénéficiaire de 
38 millions de francs, contre 22 mi- 
Lions de francs en 1984. 


La structure du résul- 
tat de l'exercice a conduit la société 
à limiter à 9 francs le dividende glo- 
bal par action (dont 3 francs d'avoir 
fiscal). Cente limitation volontaire 
permet, en effet, de mettre en 
réserve une bonne partie des plus- 
values réalisées en 1985 ct d'aug- 
DS les capitaux propres que la 

société pourra ponmeer à en déve- 
loppement ultérieur. 

Ces résultats, annoncés début 
mars, n'ont pas 
cation favorable des milieux inan- 
ciers, puisque le cours de votre 
action et le volume des transactions 
enregistrées quotidiennement ont 
fortement augmenté. C'est le signe 
que le marché partage notre 





PS ee amas DT ions dan a a PAé ni 


des entrepreneurs, a prononcé l'allocution suivante : 

















COMPTOIR 





confiance ea l'avenir de cette entre- 
prise. 

Les perspectives pour l'exercice 
ea cours confirment les tendances 
déjà observées en 1985 pour les deux 
secteurs dans lesquels CDE inter. 
vient. 

Le secteur public se situe à des 
niveaux proches de ceux prévus 2 
le proocole d'accord conclu en 1982 
avec le Crédit foncier, sous l'égide 
de la direction du Trésor, pour Es 
PAP du secteur diffus ; en revanche, 
ils sont très inférieurs à ceux 
attendus pour les PAP du secieur 
groupé, ce qui, au total, entraîne une 
baisse de l'encours des prêts aidés, 
contrairement à ce qui était prévu 
dans le protocole. 

pare du moe privé es 
nue rogresser à un rythme 
élevé; en est de même pour les 
encours. 

Pour les quatre premiers mois 
de 1986, e° montant des prêts 
accordés dans les deux secteurs 
atteint 6.1 milliards de francs, 
contre 6,7 de francs pour la 
période correspondante de 1985 
(— 8,9%), cette baisse étant entiè- 
rement imputable au secteur public. 
Elle s comme conséquence une dimi- 
nution de l'encours global de ja 
société qui s'établit à 79,6 milliards 
de francs à la fin du no 
d'avril 1986 {soit —- 22% par 
port À l'encours atteint er 1985), 


entraînant per (À même une progres. 
des Froduits de gestion infé- 
Tieure aux dépenses de gestion. 


Ce phénomène est aggravé par le 
niveau des provisions à constituer, 
qui, en fin d'exercice, devrait attein- 
dre un momant sensiblement identi- 
que à celui de 1985. 


Dans ces conditions, le retour à 
léqibre . ee ue de 
ges! pour paraît d'ores et 
den compromis. Seule la réalisation 

portantes plus-values sur titres 
et d'escompter un résuhat glo- 


air eat mie on 58 
et. à partir de 1987, une nouvelle 
définition des rôles” respectifs de 
CDE et du Crédit Foncier dans Le 
secteur aïdé. 


En effet, les difficultés qu'éprouve 
actuellement votre société équi- 


Ç partie 
application de l'accord 1982, ce qui 
a comme conséquence de priver 
l'entreprise d'une partie des encours 


dans le but d'opérer avant La fin de 
l'exercice les ajustements qui s'impo- 
sent, compte tenu de la situation 
D'autre part, cette étude a pour but 
de procéder à un nouvel examen des 
rôles respectifs de CDE et du CFF, 
afin d’ssseoir de façon stable et 
durable, dans le secteur des prêts 
aidés, le partage d'activité entre cha- 

cune des deux institutions finan- 
cières spécialisées, 


e Le deuxième valet concerne 
Timensification du dévelo, ent 
du mo puse de CDE 
pective certain désengagement 
de l'Etat dans le financement aidé de 
la constraction incite votre société à 
poerer cette diversification. 

engagée depuis plusieurs 
années doit permettre au Comptoir 
des entrepreneurs d'accentuer sa 
Péaétration sur les marchés régio- 
naux, face à une concurrence 
accrue. Le it de Ce sec- 
teur s'appuiera suf un projet cobé- 
rent d'entreprise destiné à guider les 
activités du Comptoir dans les cinq 





FINANCIERS. 


M Paule Dufour, 


gories. Les grandes orientations 
concernent l'élargissement des pro- 
duits vers les particuliers, vers les 
professionnels, la _ponrsuite de la 
modernisation par l'invesiissement 
informatique et bureautique, per- 
mettant notamment l'introduction 
de nouvelles ie de commu- 
nication et le renforcement du 
«savoir-faire » du personnel de la 
que vous propose le conseil d'admi- 
aistratiou et qui permettront d'élar. 
gir le champ d'activité de CDE s'ins- 
crivent dans cette perspective. 

L'ensemble du dispositif qui vient 
d'être décrit ne seraït cependant pas 
suffisant pour assurer, à long terme, 
un développement harmonieux de 
votre 


æ Des mesures d'économie desti- 
nées à contenir la progression des 
charges courantes de gestion sont en 
cours de négociation avec les pou- 
voirs publics et les partenaires 
sociaux de l'entreprise. Ces mesures 
ne peuvent eu auCu Cas toucher 


loureuses, car elles sont toutes 
d'ordre social : elles paraissent 
inévi pour 

tre d'envisager l'avenir avec 
confiance. La plus importante de ces 
mesures concerne la signature avec 
Etat d'une convention de prére- 
ne ASPNE, qui s ue dans le 
ca suppressions d'emploi 

raison économique : environ 170 pers 
sonnes sont concernées, soit 8 % de 
l'effectif total de l'entreprise. Les 
conditions combinées de la conven- 
tion collective de l'établissemens et 


personnel concené des conditions 
financières de départ qui n'obéreront 
pas sensiblement leur pouvoir 
d'achat jusqu'à l'âge normal de leur 
retraite. Ce dépar important de per- 
sonnel devra compensé per un 
complément d'invatisement et de 
formation professionnelle destiné à 
améliorer la itivité des agents 
F'emnenble des dspoeons prupoaées 
'ensem) itions 

se fera sentir dans le compte de 
résultats dès 1987. 


e Enfin, dans le cadre de l'antori- 
sation que vous avez donnée au 
conseil Mn Po ds lors de 
assemblée CR me 
du 7 juin 1984, de porter le ca Sapal 

de CDE, ea une où pl 
fois, jusqu'à un montant maximum 
de 500 millions de francs, la Société 


but le doublement des fonds propres 
du Compiair des entrepreneurs, qui 
constitue l'accompagnement indis- 
pensable des activités du secteur 


Institution financière spécialisée 
dans le domaine du logement, le 
Comptoir des entrepreneurs traverse 
aujourd’hui ane passe difficile, qui 

des mesures structurelles. 

lles qui ont été présentées au 

conseil d'administration dans sa 

séance du 21 mai dernier constituent 

un ensemble équilibré faisant appel 
à toutes les parties prenantes : 

— à son personnel, puisque celui- 
Ci est invit£ non seulement à concou- 
tir à l'élaboration du projet d'entre- 
prise et à la mise en œuvre accélérée 
de la diversification vers le secteur 
privé. mais également à accepter un 
effort ee de solidarité dicté par 
Ja nécessité 


= a8 mére financier, puisque 
le Comptoir, société privée cotée en 
Bourse, se propose de doubler ses 
fonds propres dans un avenir pro- 


A PL D D 
que dépendent, en définitive, 
l'ampleur et les conditions d'exercice 
de la mission de service public dévo- 
lue à CDE dans le secteur des loge- 
ments aidés. 


Par cet ensemble équilibré, et 
Brâce à la compétence et au dévoue- 
ment de son personnel, le Comptoir 
des entrepreneurs entend bâtis, au 
service de sa clientèle, un avenir 
qu'il envisage avec confiance, 


CAISSE CENTRALE DES BANQUES POPULAIRES 


L'assemblée générale ordinaire des 
sociétaires de la Caïsse centrale des ban- 
ques populaires s'est tenue, sous la prési- 
dence de M. Jean Martineau, le 29 mai 
1936, à Paris, 


Le bilan, arrêté au 31 décembre 
1985, totalise 83,3 milliards de francs 
contre 69,5 milliards de francs à la Fin 
de l'exercice précédent, soit une aug- 
meantauon de 19,8 %. 

Le bénéfice net, après dotation aux 
amortissements (F 42249 248,33) et 
constitution de différentes provisions, 








s'élève à F 79 220 026,46 coatre 
F49 609 012,86 pour l'amée 1984. 


Compte tenu du montant des 
emprunts obligataires et des affects- 
tions décidées par l'assemblée générale, 
les capitaux permanents dont dispose la 
société s'élèvent à 15,3 milliards de 
francs; les fonds propres stricio sensu 
s'établissent à 788 millions de francs, 

L'assemblée générale a approuvé les 
comptes de l'exercice ; l'intérêt, qui sera 
mis en paiement le 1= Juillet 1986, a été 
fixé à F 8,50 par part sociale de F 100, 
ce qui détermine, compte ienu de 


impèt déjà payé au Trésor, un montant 


Botal de F12,75. 


L'assemblée générale à renouvelé le 
Mandat d'administrateur de M. Frascis 
Alix et ratifié la nomination en qualité 
d'administrateur de MM. Louis Boinot, 
Gilbert Pouillien et Jean Steiner, et, en 
qualité de censeur, de MM. André 
Bouyssie, Dominique Dussart et Jac- 
ques Peyre. 


Enfin, l'assemblée à autorisé le 
conseil d'administration à procéder à 
Témission d'emprents obligataires pour 
an montant maximum de 10 milliards 
de francs. 


































































vaires qui n'auront 

















auditorium de la tour Elf (niveau — 1} 
2, place de la Coupole, La Défense 6, 


Courbevoie 
€ proximité du CNIT) 


à de 
PURE qu arr à a 


Le conseil d'administration. 



























Assemblée 
du 28 mai 1986 


L'assemblée générale, réunie le 


17 juin 1986, d'un dividende de 
17,50 francs par action, assorti d'un 
avoir fiscal de 8,75 francs. 


Cette distribution s'élèvera à 
21.2 millions de francs. Elle se compare 
à _11.6 milbons de francs en 1982, 
17,8 millions de francs en 1983 et 
19.9 millions de francs en 1984. 


Equi 
impôts 2 atteint 63,10 mit 
Hous de francs contre 34412 willions de 
francs en 1984. 

groupe Bail Equipement après impôts 
resson à 29,66 millions de francs soit 
PR es Far action Coucre 19,63 2m 





DES. 


Intérêt annuel et taux de rendement actuoriel brut 
soit F400 par obligation payable le 23 juin de chaque année 
et pour la première fois le 23 juin 1987. 


Amortissement : in fine le 23 juin 1996. 
Une note d'information qui a reçu le via COB n° 86-194 en date du 28.5.1986 est tenue sons frais à lo disposition du public. 


“SOCIÉTÉS 





EMPRUNT A TAUX FIXE DE 1 MILLIARD DE FRANCS 





Prix d'émission: F 5000. 





Jouissance et règlement : le 23 juin 1986. 


Durée : 10 ans. 
ur le souscripteur: 8 6 





AUGMENTATION DE CAPITAL 


par émission de 262 500 actions de 200 F nominal 
à raison de trois actions nouvelles 
pour quatre actions anciennes. 
Période de souscription : 26 maï 1986 - 25 juin 1986 
Prix d'émission : 324 F. 


He 


AIN 


VALEURS 
(DE FRANCE 


Société d'investissement à capital fixe (SICAF) gérée 
par la Banque Régionale d'Éscompte et de Dépôts. 


La note d'information portant le visa COB No 86-136 
du 29 avril 1986 est à la disposition du public dens 
les agences de la BRED et au siège social de la société, 
9, rue d'Argenson, 75008 PARIS. 


Balo du 19 mai 1986. 





SICAV 
SOCIÉTÉ GÉNÉRALE : 


LE RYTHME 
SOUTENU 


Adopter le meilleur rhime de valorisation de l'épargne. 


A cette ambition, la réponse Société Gé s 
pargne, C à “ ociété Générale: Soge- 


Le Fpepargne. un placement en obligations essentiel 


Atravers Convertimmo,un porteteuile diversifié 
immobilières et d'obigators con env devaleurs 


Avec Sogevar, une large diversification 
miques en France et STetanmns entre valeurs dyna- 


Gérées sur mesure par les Species des SICAV 

de la 
Société Générale, Convertimma et Sogevar 
recherchent, pour vous, ur És SOUISrRL 


SOCIÉTÉ 
EN RYTHME TE GÉNÉRALE 































Bah du 2 6.1986 
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AUTOUR DE LA CORBEILLE 


M. BERNARD TREIZENEM PROMODÈS : RECUL SENSIBLE | 
LA PRÉSIDENCE D'OLIDA. 








yéggesl 
EPL 


QUITTE + DES RÉSULTATS. — Le groupe Pro- À 41406 
CABY. — «M. Bernard Treirenem a  modès, spécialisé essentiellement dans La 1181606 
décidé, pour des raisons strictement per- distribution et le commerce de gros, a T5 0 
sonnelles, de quitter son poste de PDG du enregistré une forte détérioration de ses 1315 61 


groupe Ollda-Caby », indique un commu  résuhnts en 1985, Le bénéfice net (part 
viqué publié per l'estreprise le 2 juin. du groupe) a ainsi chuté de 47%, pour EN 


les termes officiels de ce commu . E. bi 
niqué, «ce départ s'effectue em plein s'établir à 76,5 millions de francs. 


accord avec le conseil d'administration et 
l'actionnaire principol du groupe» (le % du 
groupe Miruran, qui avaït pris le contrôle coupon 
d'Olida-Csby en 1985), il faut discerner 






il 


€ 
1 
x 











FF 






E 
ë & 
È n 
E 
ESA DO EE Te 








la suite logique du diffé ï F1 
M JeanCinode Mimran à M Treoen, 2, li 1690 
à propos de la politique de redressement L 2490 
entreprise chez et qui, de l'avis du ne ” 
groupe Mümran, n'allait pas assez vite. 90 0 193 Ent 
8 |: É 
90 7969 5 
8 ist Ë 
as : 
183 Hs 20 Ë 
Cr DES ete DE CHANGE 6125 l 
Que 100 : 31 déc. 1961) 15 a0 Ù 
Indice …. MIT 2508 0072 à 
TAUX DU MAR ARE 4m 5 
4432 
COURS bu DOLLAR À TOKYO 442 l 
642 
4 dollar (eu yens) se ire ce 4066 ; 
: ai } 
Dons la quatrième coionno, figurent les varie- Cours relevés nn — 
tions des cours dé a séance 
we ES des cos de ln sions Règlement _mensuel Ri7n8t pr 

























+om {so [asie 2e | [an |+57 +16 - 50 +240 À 
2 We 276 + 257 +78 -40 +021 
os dis |-'is “eo Lo |+ 38 eo |? + 250 Gad Ho [+ 128 À 
ps |1w50 |-180 2610 (250 |+772 435 +2 +05 8860 860 |+ 133 
2620 1262 |-113 473 | 478 |+ 105 200 |+687 tn +12 
1660 [is |- 18 m6 |220 |-o71 as |-006 508 + 370 
2100 |2100 |-070 130 [1350 |- 357 1620 |+446 HE 2H 
1318 |1318 -127 1810 |1810 -216 1027 +116 +18 + 186 # 
96 [135 |+12 1580 [100 |- 140 13 |-667 hi +347 À 
+0% 1530 |1540 +0ox 820 -13 - 34 TO à 
150 |1670 |-187 800 |mo |+17% m |. z34 os È 
ml +30 500 |500 |-068 un [sin +01 155% 
1239 +31 508 |505 |... ss |- 85 +227 À 
seaso) 390 | + 236 5 | 6250 | +038 189 |-07 1 -48 di 
452 (453 = 087 19780) 19700 | + 487 1595 + 031 + 160 | 1290 se fe 
1735 |1790 + 05 315 315 +4 4 + 090 + 058 | 480 +278 Ë 
14 | 136 +64 1135 [nes - 183 563 +017 -_022 | 167 +18 f 
1125 |1240 + 58 1279 |1200 +4 1620 +12 - 388 f 
1400 |1381 = 08 399 50 39950 | +613 #5 |+153 + 280 60 À 
+23 1080 |1080 + 265 #20 +27 + 08 
100 |1100 [+091 E 35 o 360 | 354 + 187 1890 +24 15 5 
1er [HS |+018 Lao 852 [60 |+13% 170 |+1s7 gs [eu |+ 250 = 249 
gs |es |+63 2909 7 as |46 |+37 59 
2400 259û - 16 ds FER +09: Ë 
20 4 +50 !7%0 es |689 | 143 4325 [125 À 2935) 29 |-068 - 090 
907 |3224 | 54 +55! 7680! 7580 | — 155 20 4 28360! 284 + 070 - 005 
62 |eo | ex +14 | #0 736 |73% + 208 2834 +32 268501 26850 | - 12 +30 E 
7230 |125 [1300 L+ 569 lsosp s650 3860 | - 027 570 es … +35 +1 Ë 
226 1225 1225 |... | 780 76 [6 À+127 2060 |+3 Ra EE +238 Ë 
so [iso leo | +220 |, so lis |+718 4255 |... | 40) & |-3% +1 
nous 1085 |186 | +382 |/%0 08 | 70 |+05 50 |iin D |:32 307 
eo 00 [0 | +028 Lisso un its |-:12 ass |+2 mois lt 2286 À 
j00 Lo NO | 319 Luso 148 [1275 | + 607 0 |+57 en Leu ii =54 À 
Curaiour 13400 1220 |2700 +] +40 |160 a (oo Iree su |i:e sn [es l+11 de 
Cssine Fo eo de +387 380 geo no |+27 tes | +156 aie) 4180 | = 279 ES 
[Cosino 1025 - 191 * 20 2657 + 
(Cois mn lc le On %% 858 875 |+258 487 |-21 Ma MN. 2 
Ounien no [ET [ED 38 sos 068 1070 | - 255 53 |+50 
CAD eo jeu Fon rx 1006 rot lion | + 030 170  |+664 
CAL. soso roi sos | +00 sea | 5 “in por en 
Gawisi dos Moi Lio |-02 0 | [no |sés mé |-5E 
" & & ë + - 
[ESRI a Le |: delels li ë Ji 
2 most |107 |-6% 25 |+787 
2140 [CLT.Acmnl 11986 |2010 +17 3 
Ste l'ont lee l'en +26 ao fus |zs |+is 0 [+307 
5 lodlen [2e IA |125 <icos Visso Mess |- 112 90 |+10 
200 |cobeeg aol us |aës |+146 an us Hu +3 Ft “} 
US free 24 | 230 #6 |+07 mess (2710 [245 | #22 és |-üe 
a (onto | 56 | 55 [56 |. géao [esso so | + 106 8 |+35/) 
165 [Cd Fooeu .lte10 [1480 [120 | 188 436 | 47 112 re 1-8 
506 |CritFiem.) 506 | 606 | 66 |+ 398 60 |508 | 53 é 
Pxs0 Cr 1360 1839 [ms | - 081 ET as an CL 2e 
Crouret 1% 2225 22 + + 
2050 |Denet #2 Les ee |+38 er |ess lus | +106 555 |... 
400 [Dry sois 13089 |s063 +22 gta 160 9 +1% 318 + 095 
Dé. 205 | 300 | 500 = 18 gag |s77 |o7s |4+327 1320 +111: 
L ar | 460 | 482% | + 16 16 | 39190! 19230 À + 394 370 |+1% 
re .42038 [2070 (2085 | +245 621 |570 570 |+940 8750 | + 29 
1319 |060 [1300 |-14 456 |450 |<0 [+02 0! 177 50 À + 13 
148 |- 00 ms |90 25 |+216 2565 [2550 |... 
4250 1125 
3000 JEco {2809 [zeso 2600 | + es so isss fes +02 wo |-3 








Page 48 — Mardi 3 juin 1986 ses 








Sévère défaite du gouvernement conservateur 
aux élections équatoriennes 


Quito (AFP, Reuter, UPS). — Le 
£Souvernement conservateur du pré- 
sident Leon Febres Cordero a subi 
un très sévère Échec aux élections 
qui ont eu lieu le dimanche 1® juin 
en Equateur. Les 4200000 élec- 
teurs inscrits devaient renouveler 59 
des 71 sièges du Congrès (Chambre 
unique), désigner 51 conseillers pro- 
vinciaux et 461 conseillers munic- 
paux 

Seïze partis politiques étaient en 
Hice. Selon les résultats encore par- 
tiels et non officiels connus ce lundi 
2 juin, afors que plus du quart des 
suffrages ont été dépouillés, la 
droite, dont le Parti social-chrétien 
du président Febres Cordero, 
n'obtient que 20 % environ des voix. 

Le centre gauche, représenté par 
les sociaux-démocrates et La démo- 
cratie chrétienne de l'ancien prési- 
dent Osvaldo Hurtado, ferait un 
score d'environ 27% et les trois 
partis de la gauche marxiste recueil 
raient ensemble environ 19% des 
voix. Si cette tendance devait se 
confirmer, le président Febres Cor- 
dero perdraït le contrôle du Parie- 
ment alors qu'il est à mi-chemin de 
son mandat de quatre ans. 

M. Febres Cordero a également 
perdu dimanche, selon les résultats 
connus, le référendum qu'il avait 
décidé d'organiser parallèlement 
aux élections législatives et munici- 
pales partielles. Les électeurs 
devaient, en répondant oui ou non, 
se prononcer sur une éventuelle révi- 
sion de la Constitution de 1979 afin 





Bourse du matin 
ENHAUSSE : + 1,5% 


Poursuivant la reprise constatée le 
vendredi précédent, la Bourse de 
Paris a mis 1,5 % environ à son actif 
le 2 juin à Ja séance du matin. Char. 
geurs SA, Elf-Aquitaine, Bouygues, 
Total et Valéo s'adjugeaient de 3 % 
à è & tandis qu'Alsthom reculait de 


A LA BOURSE DE PARIS 


Velours françaises négociées 
dans la matinée du 2 JUN 
Indicateur de séance (%}: +1 74 











de permettre l'accès au Parlement 
de députés - indépendants » 
n'appartenant à aucune des forma- 
tions politiques équatoriennes. La 
ition gouvernementale dirigée 
par le président n'a cessé de s'effri- 
ter ces derniers mois. Et M. Febres 
Cordero espérait, en faisant élire des 
«indépendants >», consolider une 
assise parlementaire de plus en plus 
fragile. Les partis d'opposition ont 
présenté ce référendum comme un 
test de la véritable popularité du 
gouvernement Febres Cordero. La 
victoire très probable des «non» 
{environ 60 % des voix) transforme 
l'échec du gouvernement aux élec- 
tions partielles en défaite grave. 


Les partisans de M. Febres Cor- 
dero ont tenté de minimiser l'impor- 
tance politique du référendum. 2ssu- 
rant qu'il s'agissait seulement de 
mettre - sous les Eguaioriens sur le 
même plan ». Au vu des premiers 
résultats, catastrophiques pour le 
gouvernement, un porte-parole offi- 
ciel s'est borné à déclarer que k 
pays « avait décidé de vivre sous le 
régime des partis ». L'ancien prési- 
dent Hurtado a affirmé, pour sa 
pan, que c'était «la plus sévère 
mise en garde au gouvernement ». 


En mars dernier, le général 
d'aviation Frank Vargas s'était sou- 
levé contre le gouvernement en 
dénonçant la corruption de la haute 
hiérarchie militaire. LI avait échoué 
après que les forces spéciales de 
l'armée de terre eurent repris le 
contrôle de la base aérienne où il 
s'était retranché. Mais cette rébel- 
lion manquée a laissé des traces et il 
semble que le soutien des forces 
armées au gouvernement Febres 
Cordero ne soit plus aussi net 
qu'avant 





e Ethiopie : mesures d'amnistie. 
— Le Conseil militaire provisoire 
éthiopien (DERG) 2 libéré sept 
cent soixante-quinze détenus politi- 
ges et de droit er et : réduit 

vingt-cinq ans les peines d'empri- 
sonnement à perpétuité de dix-sept 
autres, a-t-On appris samedi 31 mai à 
Addis-Abeba. Le nombre et l’iden- 
tité des prisonniers politiques bénéfi- 
cient de cette mesure n'ont pas été 
rendus publics. Cette amnistie est la 
plus importante depuis la libération, 
ea septembre 1981, de cinq cent 
soixante-quatorze détenus. — {4FP, 
Reuter.) 


AVANT DE REGAGNER MOSCOU 


Mr Bonner s'inquiète des tentatives soviétiques 
de « désinformation » sur Andrei Sakharov 


M Elena Bonner devait regs- 
gner Moscou ce lundi 2 juin au 
terme d'un séjour de six mois en 
Occident. L'épouse de l'académi- 
cien Andrei Sakharov sera accompa- 
gnée, pour son retour, par deux 
membres de La Chambre des 
sentants des Etats-Unis, MM. Dan 
Lungren (républicain, Californie) 
et Barney Frank (démocrate, Mas- 
sachusetts). Ceux-ci n’iront pes plus 
loin, toutefois, que la capitale sovié- 
tique et ne se rendront pas à Gorki 
où Andrei Sakharov et sa femme 
sont astreints à résidence. 

Lors de sa dernière étape en 
Europe, à Rome, M Bonner a 
demandé aux scientifiques occiden- 
taux de se méfier de ia « désinfor- 
mation fournie par le KGB> au 
sujet du prix Nobel de la paix « Je 
vais rentrer en URSS. at-elle dit, 
nous allons être totalement isolés et 
vous allez recevoir à nouveau un 
flor de désinformation qui portera 
non seulement sur notre vie à Gorki, 


mées par Sakharov. » La 
tendance des autorités soviétiques, 
at-elle affirmé, consiste À présenter 
Facadémicien comme «plus ou 
moins favorabie à la politique de 
Gorbatchev, grâce à des momages 
de films et de bandes magnéti- 
ques ». 

Au cours de son séjour à Rome, 
M: Bonner n’a été reçne par aucun 
des représentants du gonvernement 
italien. La présidence de La Républi- 
que a - catégoriquement démenti > 
que le cheï de f'Etat, M. Cossiga, ait 
renoncé à la rencontrer à la suite 
d'use démarche de l'ambassadeur 
d'URSS à Rome. Dans l'entourage 
de M= Bonner, on laissait entendre 
que les autorités italiennes avaient 
adopté cette attitude afin de ne pas 
«gêner» leurs interventions en 
faveur d’Andrei Sakharov, L’épouse 
de l’académicien avait ét£ reçue par 
le président du conseil, M. Craxi, à 
son arrivée à Rome il y a six mois. 





« LES MENACES DE GRÈVE 
NE M'EMPÉCHENT 
PAS DE DORMIR » 
déclare M, Monory 


Le ministre de l'éducation natio- 
nale, M. René Monory a évoqué, 
samedi 31 mai, devant fes membres 
da conseil politique du CDS, réuni à 
de mule de Tone 
tions l'enseignement. 
Il a notamment déclaré : 

« Les syndicats ont les mêmes 
obligations que les hommes politi- 
ques : ils n'ont pas le droit de tenir 
un discours qui était valable en 
1964 alors que nous sommes en 
1986 (.—). 

« Si parfois je me réveille la nuit 
pour questions importantes jl 
ae me réveille jamais parce que 
syndicats me menacert de grève, a 
gjoué de ministre. Ils peuvert faire 

grèves autant qu'ils le voudront, 
ça n'arrétera pas la marche en avant 
{-..). St la FËN est en ce moment en 
train d'éclater ce n'est pas négligea- 
ble pour les autres syndicats qui 
sont en train, eux, d'essayer de 
s'infilirer nn. l'éducation bre 

le et Pourront sans doute 
bénéficier de cette redistribution 
pour se faire une meilleure place. » 


CHRYSLER VEND 
SA PARTICIPATION 
DANS PEUGEOT 


L'américain Chrysler va vendre la 





© Coder Industries à déposé son 
bilan. — Coder industries, qui avait 
repris une partie de l'activité de 
Titan Coder, une entreprise marseil- 
laise qui avait déposé son bilan en 
1982 après seize années de crise et 
de restructurations manquées, vient 
à son tour de son bilan, le 
F ner La firme avait ee de 
rancs de pertes comptables, sur un 
chiffre d'affaires de 23 millions, et 


(fabrication de ponts métalliques 
pour l'armée), Coder Industries 
s'était récemment reconvertie dans 


© Le « plan d'épargne auromo- 
bile » de la CGT. — La fédération 
des travailleurs de la métallurgie et 


70, fg Saint-Honoré - Palais des Congrès, Porte Maillo 
CANNES:.19; La Croisette 





NOUVELLES BRÈVES 


Gt rés de 2 mu our projet de 
ont isé le 29 mai leur projet de 
«plan d'épargne automobile ». Le 
souscripteur accumulerait sur un 
livret pendant deux ans une épargne 
rémunérée à 4 %, avec un dépôt ini- 
tial de 2000 francs et des verse- 
ments de 200 à 800 francs. L'Etat 
verserait à la fin une prime égale au 
montant des intérêts. Au moment de 
l'achat, un prêt à 6,5 % de 10 000 à 
40 000 francs sur trois ans compléte- 
rait le somme. Selon ia CGT, on 
pourrait ainsi collecter 10 millierds 
de francs en année pleine, ce qui 
représente l'achat de 700 000 voi- 
tures, c'est-à-dire 40 % du marché 
français. 

© Grèce : incendie au journal du 
PASOK. — Les bureaux de l'Exor- 
missi (VElan), journal du Parti 
socialiste grec (PASOK) au pou- 
voir, situés dans le centre d'Athènes, 
ont ét£ incendiés dimanche le juin 
par des inconnus. 

On ne signalait pas de victime, 
mais les dépäts matériels s'élèvent à 
l'équivalent de quelque 250 000 FF, 
selon la police. 

Un «groupe d'anarchistes », 
inconnu jusqu'alors, a revendiqué 








Le numéro du « Monde » 
daté 1*-2 juin 1986 
a été tiré à 441 502 exemplaires 
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expliquait que l'attentat répondait 
«aux mesures de ion » prises 
récemment par la (AFP.) 









L'originalité et 
l'esprit de Ia mode 


36, CHAMPS-ÉLYSÉES - PARIS 


















— En juin, un mois sans «ra, 
non, mais ça va pas | 

— Mon pâté de homard sans 
homard, je l'ai déjà donné le 
semaine dernière. Voyons, 
voyons, voyons, qu'est-ce qui 













idée, un sujet, un billet de cent me reste au rayon alimentation. 
balles ? Ils m'envoysient prome- Ah! oui T'es au courant pour 
ner, les confrères : Moi, je tra- ces frornages français ? Deux 
vaïlte. Je demande pas la charité. vachement connues. On 
Tendre la main à ton âge, t'as peut pas dire leurs noms, îis nous 
pes honte ! feraient un procès. On vient de 

Passe une file chargée de la les imerdire en AFA. Les Alle- 
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— Etnous, alors ? 

— Nous. on n'est pas faites 
pare. On risque rien. Tiens, à 
propos de produits industriels, ils 
vont commercialiser, SOuS peu, 
du song artificiel en téfion, un 
mélange de fluor et de carbone. 
Entièrement fabriqué en lebc. 
Garanti sans globules rouges. 
Rien que des substances étran- 
Oères au corps fumain. Ça risque 
pes de t'encrasser le cœur, C'est 
sensationnel | 


| 






8 

83 
é 
se 
or 








au 
Ah, tiens, si quand même 
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— J'en mange pes, ça me fait 


gonfler. Avec ça, je me paye ca? 
Ventre de huit mo. | vu — A la pompe, C'est pes de 
— Et des huîtres préou- l'ordinaire, attention. C'est du 


vertes ? U ne leur manque plus  SuPer! 
que la fermeture Eclair ? u CLAUDE SARRAUTE. 


Mort de Dora Russell 


Eminente figure du féminisme anglais 
Me dors Russell, figure ment nucléaire ne se démentirent 













































éminente pas non plus durant toute son exis- 
mouvement ifiste a tence. En 1983, &gée alors de 
est décédée le samedi 3} mai quatre-vingt-neuf ans, elle avait 
dans sa demeure de Porth- conduit, dans une chaise roulante, 
cars, en (Grande- une manifestation pacifiste à Lon- 
Bretagne). dres contre l'installation de missites 


ik Blak, le jeune Dora avait rencon- que. 

son divorce avec Bertrand 
Russell en 1935, ella vécut avec 
Paul Gillerd, un mäitant communiste 


Ë 
8 
è 
À 


épouser en 1921, après un voyage actif, dont le meurtre par des 
commun en Chine. sr, inconnus ne fut jamais élucidé. Ce 
Un an plus tôt, elle s'était ren drame devait marquer profondé- 
uns À agitée ment Dora Russsll. La publication 


a Russie encore 
RON Docoeque Ducs de son autobiographie, The Tems- 
risk Tree {deux volumes, en 1975 


DL URES où eo noente eme 81 1880), l'a fait redécouvrir à une 
mée envers la guerre froide. Son nouvelle génération de féministes et 
engagement la cause féministe de Pacifistes. Dora Russell laisse 
date aussi ces années 20, au autres œuvres et, notamment, in 
cours desquelles, en avance sur son Defence of Children (1932) et The 


Religion of the Machine Age 
(1983), un ouvrage sur les Etata- 
Unis et l'URSS considéré commme 
les deux faces d'un même cuite du 
Progrès technique. 
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Tout le monde devrait avoir lu 
e - e 
ce petit livre gratuit 
mémotre et réussir dans la vie. 
: (Ce n'est pas juste: vous valez 10 fois mieux que tel de vos amis qui 
n'a pas inventé la poudre”, et pourtant gagne beaucoup d'argent sans 
se tuer à ka tâche; que tel autre, assez insignifiant, qui cependant jouit 
d'une inexplicable considération de la part de ceux qui l'entourent, 
Qui faut-il accuser ? La société dans laquelle nous vivons ? Ou vous- 
Vuss Ti ne savez pas tirer par des dons cachés que vous avez en 
Vous le savez: La plupart d'entre nous n'utilisent le centième à 
peme de leurs facultés. Nous ne savons pas pa ce eg notre 
onde Là végéter. Et nous nous encroûons dans nos tabous, nos 
ram pre désuètes, nos complexes aberrants, notre manque 
Alors, qui que vous soyez, homme ou femme, si assez 
faire du surplace, si vous voulez savoir comment acquére la rite de 
vous-mème, une mémoire étonnante, un esprit juste et pénétrant, une 
no ee qu er un ascendant irrésistible sur ceux ou celles 
pr Diane * recevoir le petit livre de WR. Borg: 
Absolument gratuit, il est envoyé à qui en faitla demande ù 
une remarquable introduaion à là méthode mie an point par le 
célèbre WR Borg dans le but d'aider les milliers de per- 
i erchent fe moyen de se 


Borg — Chez Aubanel, dpt 8, 
À lt Sté Pire 84057 agen Cas 
A remplir en lettres majuscules EL votre adresse perma- 
nenie et à retourner à : Méthode W.R. Borg, chez Aubanel, dpt 850 —6, 
place Saint-Pierre, 84057 Avignon Cedex, France, Pour recevoir sans 
engagement de votre part et sous pli fermé “ Les Lois Eternelles du 


Prénom 
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Aucun démarcheur ne vous rendra visite 
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